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PROFANE 

Depuis  fon  commencement 
jufqu’à  prefent.  ' 


QV  AT  RIE' ME  PARTIE. 


Depuis  l’Empire  d’Augufte  jufqu’d  celui 
de  Conftantin. 


ï. 

Hiftoire  du  régné  et  Augufle. 

ï 

U g u s t e étant , comme  nous 
avons  dit , déclare  Empereur  de 
tous  les  païs  qui  étoient  fous  la 
domination  des  Romains , c’eft- 
à-dire,  tout  ce  qu’on  a depuis  appelle  l’Em- 
pire Romain,  l'çayoir  en  Europe  , l’Ica- 
Tome  ///.  * A' 
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lie , la  Gaule  > l’Efpagne  , une  partie  de 
l'Allemagne  & de  T Angleterre  : en  Orient, 
l’Illyrie,la  Grece,  la  Macedoine,touce  l’Afic 
mineure,  la  Syrie,  la  grande  Arménie,  l’Af- 
iÿrie,  partie  de  la  Mefopotamie,  l’Egypte  ÔC 
toutes  les  côtes  d’Afrique  fur  la  Mediter- 
ranée. Augufte , dis- je,  étant  parvenu  à la 
(buveraineté  fur  tant  d’états  , fit  deux  cho- 
fes , la  première  de  conferver  une  efpece 
de  forme  de  Republique  en  laifiant  le  Sé- 
nat, les  Confuls  &c  les  Magiftrats  ordinai- 
res j la  fécondé  de  s’afturer  la  puiftance 
fouveraine  en  gagnant  les  foldats  par  fe$ 
largelfes,  le  peuple  par  l’abondance  des  vi- 
vres , & tout  le  monde  par  la  douceur  de 
la  paix.  Afin  d’empêcher  que  les  grands  ne 
pûftènt  ( comme  il  étoit  arrivé  ) fe  rendre 
maîtres  des  provinces , il  défendit  aux  Sé- 
nateurs de  fortir  de  l’Italie  fans  la  permif- 
fion  du  Sénat.  Tout  l’Empire  étoit  alors  en 
paix,  & fuivant  un  ancien  ufage,  le  Sénat 
pour  marquer  la  joie  publique  que  l’on  en 
avoir,  avoit  fait  fermer  le  temple  de  Ja- 
nus. Augufte  qui  s’étoit  fait  donner  la  char- 
ge de  Cenfeur  fit  le  dénombrement  des  ci- 
toiens  Romains , dont  le  nombre  fe  trouva 
monter  à quatre  millions  foixante  & trois 
mille.  Il  partagea  l’Empire  en  diverfes  pro- 
vinces , en  régla  le  nombre  8c  les  borna. 
Enfin  il  établit  par  tout  un  gouvernement 


Profane»  | 

paîfîble  & uniforme.  Pour  engager  davan- 
tage le  Sénat  à lui  être  favorable,  il  feignit 
vouloir  fc  défaire  de  l’Empire , en  lui  de- 
mandant qu’il  voulût  le  décharger  du  foin 
des  affaires  : bien  fur  d ailleurs  que  fa  pro- 
portion ne  feroit  point  acceptée,  il  fitfera- 
blant  de  fe  rendre  avec  peine , proteftant 
qu’il  ne  fe  chargeoit  de  la  conduite  des  af- 
faires que  pour  dix  ans,  & qu’il  ne  vouloit 
même  gouverner  que  les  provinces  où  l’on 
pou  voit  craindre  quelques  troubles , lait 
fant  les  autres  à la  difpofition  du  Sénat  ôc 
du  peuple  j ainfi  il  fe  referva  celles  où  é- 
toient  toutes  les  troupes , dont  il  demeura 
le  maître,  & laifTa  au  Sénat  celles  dont  il 
n’avoit  rien  à craindre.  D’autre  côté,  pour 
gagner  le  peuple , il  lui  rendit  le  pouvoir 
d’élire  les  Confuls  que  Jules  Céfar  lui  avoit 
ôté , & le  choix  libre  de  tous  les  Magis- 
trats, quoique  par  fon  autorité  il  fut  le  maî- 
tre de  faire  élire  ceux  qu’il  vouloit»  Il  y 
avoit  encore  quelques  Rois  dans  l’Empire, 
mais  qui  dépendoient  tous  des  Romains  à 
l’exception  de  Phraate  roi  des  Par  thés , Gc 
peut-être  Candace  reine  d’Ethiopie  ; il  y 
avoit  aufli  quelques  provinces  & quelques 
villes  libres  , mais  elles  étoient  fous  la  pro- 
teûion.&fbus  la  direction  de  l’Empire, 
qui  ne  leur  laHîoit  que  le  titre  de  liberté» 

. Augufte  aiant  réglé  les  affaires  de  Rome 
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pafla  dans  les  Gaules  & de  là  en  Efpa- 
gne.  Il  réduifit  quelques  peuples  révol- 
tez , entr’autres  ceux  de  Bifcaye  8c  d’Aftu- 
rie  ; il  défie  les  Salades , peuples  de  Pied- 
mont,  &:  il  fie  fermer  pour  la  fécondé  fois 
le  temple  de  Janus , mais  il  tomba  fort  ma- 
lade en  Efpagne.  Il  revint  à Rome  où  il  fut 
guéri  par  un  Médecin  nommé  Mufa,  en  fa- 
veur duquel  il  déchargea  des  impôts  tous 
ceux  de  fa  profeflion.  Quelque  terris  après 
aiant  perdu  Marcellus  fon  neveu  & fon  gen- 
dre , il  fit  époufer  fa  fille  Julie  veuve  de 
Marcellus  à Agrippa.  Il  pafia  en  Sicile  8c 
enfuite  en  Grece , il.écablit  roi  d’Armenie 
Tigrane  en  la  place  de  fon  frere  Artaxias, 
que  fes  fujets  avoient  fait  mourir.  Il  ôta 
la  liberté  à plusieurs  villes  d’Afie , fit  Ar- 
chelaus  roi  de  la  petite  Arménie , 8c  reçût 
les  Ambafiadeurs  du  roi  des  Parthes,qui  lui 
rendirent  les  drapeaux  des  Romains  pris 
fur  Cafïius  8c  fur  Antoine.  Il  revint  enfin 
à Rome , 8c  envoia  Agrippa  dans  les  Gau- 
les. Il  reçût  des  ambafiades  des  Indiens  eti 
Efpagne  & en  Afie.  Il  fit  des  loix  tres-fëvé- 
res  pour  obliger  les  Romains  à contracter 
des  mariages  légitimes , & à élever  des  en- 
fans  ; donna  ordre  aux  Pontifes  de  tranferi- 
re  les  livres  de  Sibylles,  défendit  aux  Avo- 
cats de  rien  prendre  de  leurs  parties, & aux 
Juges  de  faire  des  Yifites  » afin  qu’ils  fufiènt» 
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plus  en  état  les  uns  de  défendre  , & les  au- 
tres de  rendre  la  juftice  : & enfin  célébra 
les  jeux  féculaires  la  quinziéme  année  de 
fon  régné  , 737  de  la  fondation  de  Rome, 
1.7  avant  J £ s u s-C  hrist. 

Sa  fille  Julie  aiaht  eu  deux  enfans  d’A- 
grippa  , nommez  Caïus  & Lucius  , il  les 
adopta  & les  déclara  fuccelîêurs  à l’Empi- 
re , quoique  le  dernier  fût  né  tout  nouvel- 
leroent.  Il  changea  leur  nom  d’Agrippa  en 
celui  de  Céfar.  Leur  pere  Agrippa  fut  ren- 
voie en  Orient  : étant  revenu  à Rome , il 
mourut  fort  regretté  , la  vingtième  année 
d’Augufte.  Après  fa  mort,  Tibere  fils  de 
Livie , femme  d’Augufte  & de  Tibere  Né- 
ron fon  premier  mari , fut  choifi  par  Au- 
gufte  pour  avoir  part  au  gouvernement.  Il 
avoit  un  frcre.  nommé  Claudius  Drufus 
Néron.  Ces  deux  freres  eurent  beaucoup 
de  pouvoir  dans  l’état.  Augufte  maria  la 
fille  Julie,  veuve  d’ Agrippa  à Tibere,  en 
l’obligeant  de  répudier  fa  femme  AgrippiT 
ne,  fille  d’Agrippa,  dont  elle  avoit  un  fils- 
nommé  Drufus  , &étoit  grofte  d’un  autres 
enfuite  il  donna  fa  nièce  Antonia , fille  dç 
Marc-Antoine  à Drufus* 

Les  Sicambres  & d’autres  Allemans,  con- 
duits par  un  nommé  Melon , aiant  défait  la 
cavalerie  & les  légions  Romaines  comman- 
dées par  Ç,  Lollius,  entrèrent  dans  les  Gau-, 

À iij 


Digitized  by  Google 


£ L’Hutoiri 

les  Tan  738  de  la  fondation  de  Rome  , 8c  y 
firent  de  grands  ravages.  Augufte  pour  les 
en  chafler , partit  promptement  de  Rome 
après  avoir  fait  ouvrir  le  temple  de  Janus, 
qui  n’avoit  été  fermé  que  neuf  ans  , 8c  qui 
ne  fut  refermé  que  dix  ans  après.  Il  laifïa 
à Statilius  Taurus  gouverneur  de  Rome  le 
gouvernement  de  cette  ville  & de  l’Italie  en 
fon  abfence.  Augufte  étant  arrivé  dans  les 
Gaules  où  il  demeura  deux  ans , réprima 
bien  tôt  les  courfes  des  Allemans.  Tibè- 
re 8c  Dru  fus  fubjuguerent  les  Rhetiens. 
Les  peuples  de  la  Pannonie  & de  la  Thrace, 
qui  avoient  fait  des  mouvemens , furent  re- 
mis dans  le  devoir.  Licinius  qui  avoit  été 
gouverneur  des  Gaules  8c  établi  une  do- 
mination tyrannique  à Lyon  , 8c  pillé  les 
Gaules  , fut  dépoté  j mais  il  en  fut  quitte 
pour  donner  à Augufte  une  partie  de  ce 
qu’il  avoit  volé.  Augufte  rendit  la  liberté 
aux  habitans  de  Cyzique,  & permit  à ceux 
de  Paphos  en  Chypre  de  donner  fon  nom  à 
leurs  villes.  Il  réduifit  les  Alpes  maritimes 
en  forme  de  province  , 8c  donna  la  Cher- 
fonefe  Taurique  ou  le  Bofphore  Cimme- 
rien  à Polemon  roi  du  Pont. 

Augufte  étant  revenu  des  Gaules  à Ro- 
me fut  fait  grand  Pontife , après  la  mort 
de  Lepidus  Triumvir  qu’il  avoit  laifte  en 
poflèlTion  de  cette  dignité.  Il  ramafta  tous 
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les  livres  de  prédiction , ou  anonymes , ou 
d’auteurs  peu  dignes  de  foi , & il  les  fit 
brûler  tous  à l’exception  de  ceux  des  Si- 
bylles qu’il  fit  enfermer  fous  une  ilatuè* 
d’Appollon. 

Quoi  qu’Augufte  eût  pacifié  les  Gaules 
8c  repouflé  les  Allemans  , les  Sicambres 
ne  laiflèrent  pas  de  continuer  à faire  des 
courfes  au- deçà  du  Rhin,  & les  Pannoniens 
fe  révoltèrent.  Tibere  & Drufusfurenten- 
voyez  contre  eux  : Drufus  repoufia  les  Si- 
cambres , paflà  le  Rhin  & fit  alliance  avec 
les  Frifons,  & Tibere  arrêta  la  révolte  des 
Pannoniens.  Drufus  pour  gagner  l’affe&ion 
des  peuples  de  la  Gaule  j fit  dédier  à Lyon 
un  autel  en  l’honneur  d’Augufte , & aflèm- 
bla  à cette  cérémonie  des  députez  de  tous 
les  peuples  de  la  Gaule.  L’année  d’après  il 
s’avança  jufqu’au  Vefer;  & s’étant  retiré 
de  là  après  y avoir  été  en  grand  danger , il 
fit  bâtir  quelques  forts  au-delà  du  Rhin. 
Tibere  acheva  de  réduire  la  Pannonie  8c 
la  Dalmatie  , & Pilon  fit  heureufement  la 
guerre  contre  les  Befïès , qui  conduits  par 
Vologefe  prêtre  de  Bacchus  remuoient  en 
Thrace. 

Cependant  les  Gaules  croient  roûjours 
en  trouble.  Augufte  y revint  avec  Tibere 
8c  Drufus.  Le  premier  marcha  contre  les 
Daces  & les  Dalmates  » & le  fécond  contre 
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Sicambres  & les  Catres.  Ils  revinrent  en- 
fuite  à Rome  , &c  l’année  fuivante  23  e 
du  régné  d’Augulte  , DrufusConful  étant 
retourné  en  Allemagne,  & l'aiant  traverfée 
jufqu’à  l’Elbe,  y mourut  le  onzième  Juil- 
let en  revenant  , lailïant  trois  enfans  de 
fa  femme  Anronia,  Germanicus , Liville, 
qui  fut  mariée  à Drufus  fils  de  Tibere , 8c 
Claude  qui  fut  depuis  Empereur. 

L’Allemagne  étant  toujours  en  armes, 
Augufte  pafia  dans  les  Gaules  , &c  envoia 
Tibère  au  de  - là  du  Rhin  avec  une  ar- 
mée confiderable  , ce  qui  obligea  les  Alle- 
mans  à demander  la  paix , elle  leur  fut  ac- 
cordée. Les  Sicambres  8c  les  Sueves  fe  ren- 
dirent , 8c  furent  la  plupart  tranfportez  en 
deçà  du  Rhin  dans  des  villes  éloignées.  Plu- 
fieurs  en  conçurent  tant  de  chagrin  qu’ils 
fe  tuerent  eux  mêmes.  Augufte  réduifit 
une  partie  de  l’Allemagne  en  forme  depro- 
vince  , accorda  la  paix  à Marobode  roi  des 
Marcomanes  , 8c  obligea  les  autres  Alle- 
mans  de  fe  retirer  au  delà  de  l’Elbe. 

Après  ces  avantages  remportez  fur  les 
Allemans  , Augufte  donna  àTibere  le  nom 
d’Empereur , 8c  fit  fermer  pour  la  troifié- 
me  fois  le  temple  de  Janus  , qui  ne  l’avoit 
été  que  deux  fois  depuis  Romulus  jufqu’à 
fon  régné.  Tibere  élu  Conful  revint  à Ro- 
me l’an  747  de  la  fondation  de  cette  ville  , 
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& y entra  en  triomphe.  Augulte  Jui  donna 
la  puifîânce  duTribunat  pour  cinq  ans,  ÔC 
l’envoia  en  Arménie.  Tibei  eau  lien  d’y  al- 
ler fe  retira  dans  l’ifle  de  Rhodes  où  il  de- 
meura fept  ou  huit  ans.Augufte  aiant  appris 
les  defordres  de  Julie  femme  de  ce  Prince  , 
la  relégua  dans  l’ifie  de  Pandataire,  & per- 
mit à Tibere  de  la  répudier. 

Obode  roi  des  Arabes  étant  mort.  Are- 
cas  lui  fucceda.  Tigrane  qu’Aiigufte  avoir 
fait  roi  d’ Arménie  étant  mort , Artavafde 
ou  Artabafe , fut  nommé  roi  par  Augulîe  ; 
mais  les  Arméniens  ne  l’aiant  pas  voulu 
loufFrir,  mirent  en  fa  place  un  autreTigra- 
ne.  Les  Parthes  fe  déclarèrent  pour  ce  nou- 
veau Roi  & rompirent  avec  les  Romains. 
Pour  appaifer  ces  mouvemens,  Augufte  en- 
voia  Caïus  Céfar  , qu’il  avoit  fait  depuis? 
peu  prince  de  la  Jeunefïè,  avec  fon  frere 
Lucius.  A fon  arrivée  Phraate  roi  des  Par- 
thes envoia  demander  la  paix  à Àugufte  qui 
la  lui  accorda  à condition  qu’il  quicteroic 
l’ Arménie.  Artabafe  étant  mort , Tigrane  ÿ 
abandonné  par  Phraate,  fupplia  Augufte  der 
Lui  accorder  la  couronne.  Alors  Augufte 
renvoia  Tigrane  a Caïus  :•  la  guerre  conti- 
nua encore  quelques  tems,  8c  Caïus  péné- 
tra jufques  dans  l’Arabie  heureufe.  Il  s’al- 
luma en  même  rems  une  guerre  en  Allema- 
gne, M*  Vinieius  alors  Gonful  qui  con*r 
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mandoit  l’armée  des  Romains , y acquit  les 
honneurs  du  Triomphe  : cependant  il  ne 
finit  pas  la  guerre  qui  dura  encore  trois  ans. 

Caïus  continuoit  de  faire  des  progrès 
en  Orient  ; il  eut  une  entrevue  avec  Phraa- 
te  roi  des  Parthes  fur  l’Euphrate , qui  fer- 
voit  de  limites  entre  l’Empire  des  Romains 
&le  roiaume  des  Parthes.  Il  porta  enfuite 
les  armes  en  Arménie , où  après  avoir  eu 
quelques  heureux  fuccès  il  établit  roi  Ario- 
barzane , Mede  d’origine , mais  il  fut  blelfè 
dans  cette  expédition.  Tibere  s’étant  ré- 
concilié avec  Caïus  , obtint  d’Augulle  la 
permiflîon  de  venir  à Rome  pour  y vivre 
en  fimple  particulier  : mais  la  mort  de  Lu- 
cius & de  Caïus  Céfar  l’éleverent  bien-tôt 
à la  fouveraine  dignité.  L.  Céfar  qu  Auguf- 
re  envoioit  en  Efpagne  pour  le  faire  voir 
aux  foldats  , mourut  fubitement  à Marfeil- 
le,  vers  le  2.0  Août  de  la  trente- quatrième 
année  du  régné  d'Augufte,  & fon  frere 
Caïus  en  revenant  d’Orient  à Limyre  dans 
Ja  Lycie , le  11  Février  de  l’année  fuivanteï 
Livie  fut  loupçonnée  d’avoir  contribué  à 
leur  mort  pour  faire  tomber  l’Empire  a fon 
fils  Tibere.  Il  reftoit  encore  un  fils  d’ Agrip- 
pa ôc  de  Julie  , qui  (portoit  le  nom  de  Ion 
pere , & qui  n’étoit  né  qu’après  fa  morr. 
Augufte  l’adopta  , mais  peu  de  rems  après 

11  révoqua  cette  adoption,  & le  relégua  à 
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Surfento  & enfuite  dans  une  Ifle , par  les 
confeils  de  Livie,  & fous  prétexte  de  fa 
brutalité.  Julie  fœurde  ces  princes,  mariée 
à L.  Paulus  imita  les  déreglemens  de  fa  mè- 
re i mais  fa  fœur  Agrippine , depuis  femme 
de  Germanicus,  furiîiuftre  par  fa  vertu  & 
par  fon  courage.  Augufte  aiant  perdu  fes 
deux  petits-fils  adopta  Tibere  fils  de  Livie 
fa  femme,  le  "vingt  ieptiéme  Juin  de  la  tren- 
te-cinquième année  de  fon  régné , & l’afib- 
cia  à la  puifl'ance  duTribunat  en  l’obligeant 
d’adopter  Germanicus  fon  neveu, quoiqu’il 
eût  déjà  un  fils  nommé  Drufus. 

La  tranquillité  de  l’empire  d’ Augufte  fut 
troublée  par  la  conjuration  de  Cinna  qui- 
corifpira  contre  la  vie  decePrincercette  con- 
juration fut  découverte  & Augufte  lui  par- 
donna. La  générofité  d’ Augufte  ne  lui  fit  pas 
moins  d’honneur  que  l’ambafïàde  des  Paj> 
thes  qui  lui  envoierent  demander  un  Roi 
après  la  mort  de  Phraate  & de  fon  fils  Oro- 
de  : il  leur  envoi  a Vonone  fils  de  Phraate  qui 
étoit  en  otage  àRome  : les  Parthes  le  reçû- 
rent,mais  il  ne  demeura  pas  long- rems  en 
pofleftîon  de  fon  roiaume.  Ces  barbares  ne 
pouvant  s’accoûtumer  d’un  homme  élevé  a 
Rome  8c  donné  par  les  Romains. 

La  famine  & les  guerres  commencèrent 
à défoler  l’empire  Romain  fous  la  fin  du  ré- 
gné d’ Augufte.  LaDalmacie  8c  la  Pannonie 
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fe  foule Verenr.  Tibere  fut  trois  ans  à 
fubjuguer  , quoiqu’il  eût  quinze  légions  8c 
autant  de  troupes  des  alliez.  Augufte  rap- 
pella  Tibere  envoia  en  ce  pais  Germa- 
nicus.  Enfin  Tibere  & Germanicus  étant 
allés  en  ce  païs,fe  rendirent  maîtres  de  tour- 
te l’illyrie  j mais  d’un  autre  côté  Arminius 
general  de  l’armée  des  Allemans  , défit  8c 
tailla  en  pièces  les  légions  Romaines  com- 
mandées par  Varus.  Augufte  envoia  auliï- 
tôt  Tibere  en  Allemagne  qui  fit  la  guerre 
avec  fuccés  pendant  deux  ans , au  bout  del- 
quels  il  revint  à Rome  & eut  Fhonneur 
du  Triomphe.  Il  fut  auffi-  tôt  après  aflbcic 
à l’Empire  par  un  décret  du  Sénat,  l’an  43 
du  régné  d’ Augufte , & i»  de  J.  C.  En- 
fin Augufte  mourut  à Noie  le  19  du  mois 
d’Aout , âgé  de  75  ans  6 mois  & i<5  jours  , 
après  avoir  régné  ,44  ans  moins  13  jours, 
depuis  la  bataille  d’A&ium,  la  quatorzième 
année  de  l’Ere  vulgaire  de  J.  C. 

I L 
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Jdifioire  du  régné  de  Tihtre • 

Tibere  étoit  fils , comme  nous  avons 
dit , de  Tibere  Néron , de  la  famille 
dés  Claudes  > & de  Livie , qui  époufa  Au- 
gufte  du  vivant  même  de  fon  mari.  Au- 
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gtïfte  le  regarda  depuis  ce  mariage  comme 
ion  fils.  S'étant  trouvé  refter  le  feul  de 
tome  la  famille  d’Augufte  qui  fut  en  état 
- de  lui  fucceder , cet  Empereur  après  l’a- 
voir adopté  & aflbcié  à l’Empirc,le  déclara 
fon  fucceflèur.  il  étoit  en  lllyrie  quand  Au- 
gufte  tomba  malade  à Noie,  fa  merele  rap* 
pelia , il  revint  en  diligence  ôc  trouva  Au- 
gufte  à l’extrémité , ou  même  mort  : mais 
Livie  eut  loin  de  faire  cacher  la  mort  d’Au- 
gufte jufqü’à  ce  que  tout  fut  difpofé  pou? 
* aftùrer  l’Empire  àTibere  , en  forte  qu’on 
apprit  en  même  tems  qu’Augufte  étoit  more 
ôc  que  Tibere  regnoir.' 

Il  revint  à Rome  & fît  femblant  de  reftp* 
fer  de  fe  charger  de  l’autorité  fouveraine  y 
afin  que  le  Sénat  le  priât  de  l’accepter , ôC 
qu’il  parût  que  cette  autorité  lui  avoir  éto 
déférée  librement  par  le  Sénat.-  Il  ne  voit* 
lut  point  prendre  la  qualité  d’Emperenr  3- 
ni  le  titre  de  pere  dé  la  patrie , & fe  fêrvi? 
rarement  de  celui  d’Augufte  , fe  conten- 
tant du  nom  de  Céfàr  y de  Prince  du  Se** 
nat  &ide  la  République.  Il  accepté  la  char- 
ge de  fouverain  Pontife*  La  première  cho* 
fe  qu’il  fir,  fut  de  donner  ordre  fecrete-* 
ment  que  l’on  ruât  Agrippa  , & après  fa 
mort  il  defavoiia  cetre  a&ion  , en  difant. 
qu'elle  avoir  été  éxecutée  par  les  ordres 
d’Angufte.  Il  ôta  au  peuple  le  droit  qui  lui 
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rcftoit  encore  de  nommer  les  Magiftrats  » 
& le  tranfera  au  Sénat  t il  nommoit  lui- 
4ncme  les  Confiais,  admetcoit  ceux  quipou- 
voient  prétendre  aux  autres  charges , & en 
recommandoit  quatre,  qui  ne  manquoient 
pas  d’être  choifis. 

La  nouvelle  de  la  mort  d’Augufte  étant 
portée  en  Pannonie  ôc en  Allemagne,  don- 
na occafion  aux  foldats  des  armées  qui  é- 
toient  en  ce  pais  de  fe  révolter.  Celles  d'Al- 
. lemagnc  étoient  commandées  par  Germa- 
nicus , à qui  les  foldats  offrirent  l’Empire  ï 
mais  il  aima  mieux  demeurer  fidelle  à Ti- 
bère , & appaifa  la  fédition.  Drufus  fut  cn- 
voié  vers  l’armée  de  Pannonie  qu’il  trouva 
révoltée.  Il  eut  beaucoup  de  peine  à ap- 
paifer  cette  révolte,  & y courut  rifque  de 
fa  vie  i mais  enfin  les  foldats  aianr  été  inti- 
midez par  une  éclipfe  de  lune  , & Drufus 
aiant  fait  mourir  les  chefs  de  la  rébellion  , 
laiflà  l’armée  pacifiée , en  attendant  le  rc-  . 
tour  des  députez  que  les  foldats  avoienten- 
voiési  Tibere,  pour  lui  faire  leurs  remon- 
trances. La  même  année  Julie  périt  de  faim 
& de  mifere  à Rheggio  en  Calabre , où  elle 
avoir  été  réleguéè , & Tibere  fit  ruer  Tibe- 
rius  Sempronius  Gracchus  qui  avoir  eu 
commerce  avec  elle. 

Germanicus  profitant  de  l’ardeur  des 
foldats  qui  vouloient  réparer  leur  faute  , 
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fe  fit  paflàge  à travers  une  foret , Sc  entra 
dans  le  pais  des  Marfes  qu’il  ravagea.  En 
revenant  il  fut  attaque  par  des  troupes  de 
plufieurs  peuples  d’Allemagne , il  les  défie 
& ramena  fon  armée  en  quartier  d’hiver. 
L’année  fuivante  il  s’avança  dans  l’Alle- 
magne & y fit  la  guerre  fans  beaucoup 
de  fucccs  i il  fut  plus  heureux  l’année  d’a- 
près , il  réduifit  le  pais  des  Cates , mit  en 
fuite  Arminius  & défit  les  Chérufques  : en 
revenant  une  partie  de  fon  armée  fouffrit 
beaucoup,  & penfa  périr  par  une  tempête. 

Dans  le  même  tems  Vonone  roi  des 
Parthes  , abandonné  par  fes  fujets  } qui  * 
avoient  appellé  Artabane  prince  de  la  race 
des  Arfacides , fit  la  guerre  pour  remonter 
fur  le  trône  : il  eut  l’avantage  dans  la  pre- 
mière bataille  qu’il  donna , mais  Artabane 
le  défit  dans  la  fécondé , & l’obligea  de  fe 
retirer  a Seleucie.  Vonone  pafTà  de  là  en 
Arménie,  où  les  Arméniens  le  reçurent 
pour  leur  Roi  , mais  ne  fe  trouvant  pas 
a fiez  fort  pour  fe  défendre  contre  les  Par- 
thes, il  alla  trouver  Silanus  gouverneur 
de  Syrie  qui  le  fit  arrêter. 

Germanicus  étoit  prêt  d’achever  la  guer- 
re d’Allemagne  quand  Tibere  , foupçon- 
neux  & jaloux  de  la  gloire  de  Prince , le 
rappella , fous  prétexte  dèiui  faire  rece- 
voir à Rome  les  honneurs  du  Triomphe* 
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Il  l’envoia  enfuità,  en  Carient  pour  y regleïr 
les  provinces  qui  étoient  en  trouble  j & en 
effet  pour  l’expofer  à l’inimitié  de  Planci- 
ne  & de  Gn.Pifon  gouverneurs  de  Syrie. 

Voici  quel  étoit  en  ce  tems-là  1 état  d’O- 
iient.  ArchelauS  roi  de  Cappadoce  étant 
taort,  Tibere  a voit  réduit  la  Cappadoce 
en  forme  de  province.  Les  Parther  avoienc 
pour  roi  Artabane.  Vonone  chalTé  du  roiaur* 
me  par  les  Parthes , & retenu  par  Silanus, 
s étant  éehapé  fut  tué  bien- tôt  après.  Ger- 
manicus  établit  roi  d’ Arménie  Artaxias. 
Antiochus  roi  de  Comagene  Sc  Philopator 
roi  deCilicie  moururent  peu  de  tems  avant» 
que  Germanicus  fut  arrivé  en  Orient. Après 
leur  mort  les  peuples  de  ces  états  étoient 
partagez , les  uns  voulant  avoir  des  Rois  Si 
les  autres  demandaient  à fe  foumettre  aux 
Romains.  ■ 

Germanicus  avant  que  de  revenir  à Ro- 
me continua  la  guerre  en  Allemagne , fife 
embarquer  fon  armée  fur  l’Océan  pour  re- 
monter par  l’Amife , descendit  fur  les  ter- 
res des  Angrivariens  & des  Cherufques,  ôc 
gagna  deux  batailles  contre  Armmius,mais- 
fa  flotte  en  revenant  fût  battue  de  la  tem- 
pête , pluficurs  de  fes  navires  furent  cou- 
lez à fonds,  ôc  les  autres  jettez  dans  les  Ifles 
OU  biifeZ  contre  des  rochers.  Une  partie 
des  foldats  tombèrent  entre  les  mains  des 
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Âllemans  & furent  rachetez  par  les  An^rw 
yariens  * d’autres  aiant  été  jettez  fur  les  «h 
tes  de  la  grande  Bretagne,  furent  renvoiez 
par  les  Rois  de  ce  païs.  Le  refte  de  la  flotte 
Sc  la  ^alere  de  Germanicus , après  avoir  été 
long-  tems  battue  de  la  tempête,  arriva  avec 
peine  fur  les  terres  des  Cauees.  *■  Le  bruit 
aiant  couru  parmi  les  Allemans  que  les  Ro- 
mains avoient  perdu  leurflotte,fitconcevoiK 
à ces  barbares  le  deflèin  de  renouveller  la 
guerre  j mais  Gçrmanicus  les  prévint,  aiant 
envoie  Siliu$  avec  trente  mille  hommes  con- 
tre les  Cartes , & marché  lui  - même  avec 
un  plus  grand  nombre  de  troupes  contre  les 
Marfes.  Il  ne  trouva  aucune  réfiftance , & 
après  avoir  ravagé  le  païs , ramena  fon  ar- 
mée en  quartier  d’hiver-  Germanicus  pria 
çnfuite  Tibere  de  le  laiflèr  encore  une  an- 
née en  Allemagne  , l’aflurant  qu’il  finirait 
cette  guerre,  mais  Tibere  voulut  abfolu- 
ment  qu’il  revint.  ■ ’ 

Pendant  que  ces  chofes  fè  paflènt  en  Al- 
lemagne , Libon  Drufus  arrière  petit-fils 
de  Pompée,  fut  aceufé  par  un  Sénateurde 
Les  amis  nommé  Firmius-Catus , & enfuite 
par  Junius,  d’avoir  confulté  les  devins  fur 
la  mort  du  Prince.  Fulcinius  Trion  fe  ren- 
dit accufateur  contre  lui.  Libon  demanda 
fà  grâce  à Tibere, & Tibere  l’aiant  renvoie 
4*u  Sénat , il  vit  bien  qu’il  n’âYoit  plus  rien 
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àefpcrer , il  fe  ma  lui- même.  Le  Sénat  â- 
cheva  fbn  procès  après  fa  mort,  & donna 
des  Arrêts  pour  chafîer  les  devins  & les 
aftrologues  de  l’Italie.  On  reprima  aufli  le 
luie,  & il  fut  ordonné  qu’on  ne  feroitplus 
de  vaiflèlle  d’or , & que  les  hommes  ne  fe- 
soient  plus  habillez  de  foie.  On  demanda 
aufli  la  reforme  des  meubles , du  train  ôc 
de  la  dépenfe  ; & Pifon  fe  plaignit  de  la  cor- 
ruption des  juges,  de  l’emportement  des 
orateurs , & de  la  malice  des  accufateurs  : 
quelques  tems  après  le  même  Pifon  âccufà 
une  femme  nommée  Urgulanie , qui  étoit 
en  grand  crédit  auprès  de  la  mere  de  Tibè- 
re. Ce  prince  diffimula  l’indignation  qu’il 
avoir  de  cette  accufation , & fouffrit  que 
Pifon  la  pourfuivît  *,  mais  fans  attendre  Je 
jugement  on  paiapour  Urgulanie  la  fomme 
qui  lui  étoit  demandée. 

Il  y eut  en  ce  tems- là  un  homme  quLpen* 
fa  caufer  bien  du  trouble , c’étoit  un  eicla- 
ve  d’Agrippa , nommé  Clemenr.  Cet  hom- 
me hardi,  aufli.  tôt  après  la  mort  d’Augutte 
étoit  pafle  dans  l’ifle  de  Planafie,  & en  avoit 
voulu  enlever  Agrippa  pour  le  mener  aux 
armées  qui  étoient  en  Allemagne,  n’aiant 
pu  le  faire  partir  afléz  promptement,  if  en- 
leva fes  cendres  après  qu’il  fut  mort,  & 
alla  fe  cacher  dans  un  promontoire  de  Tos- 
cane. Il  y laiflà  croître  fa  barbe  & fes  che- 
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Veux  , & comme  il  étoit  allez  femblable  à 
Agrippa , il  fit  courir  le  bruit  qu’  Agrippa 
croit  en  vie  : ce  bruit  donna  occafion  à ceux  ■ 
qui  étoient  ennemis  du  gouvernement  de 
prendre  des  mefures  pour  faire  reconnoi- 
tre  ce  prétendu  Agrippa.  Tibere  pour  s’en 
défaire  adroitement  donna  charge  à Sal- 
luilius-Crifpus  de  l’avoir  à quelque  prix 
que  ce  fût  : celui-  ci  envoia  deux  foldats 
aufquels  il  donna  ordre  d’aller  trouver  cet 
homme,  de  faire  femblant  de  lui  offrir  de 
l’argent , & de  lui  promettre  de  demeurer 
attaché  à fon  parti , afin  de  trouver  l’occa- 
fion  de  l’enlever.  Ces  foldats  firent  ce  qui 
leur  avoit  été  commandé , & aiant  apofté 
une  troupe  de  gens , l’enlevercnt  une  nuit 
&le  menèrent  dans  le  Palais.  Tibere  lui 
demanda  comment  il  étoit  devenu  Agrip- 
pa , il  lui  répondit  fièrement , de  la  même 
maniéré  que  vous  êtes  devenu  Céfar  : il 
ne  voulut  déceler  aucun  de  fes  complices. 
Tibere  ne  jugeant  pas  à propos  de  le  faire 
condamner  dans  les  formes,  le  fit  tuer  dans 
fon  palais. 

Germaninus  étant  revenu  à Rome  y 
triompha  le  1 6 de  Mai  de  l’an  17  de 
J.  C.  rroifiéme  de  l’empire  de  Tibere , & 
partit  quelques  tems  après  pour  aller  en 
Orient.  Son  frere  Drufus  fut  envoié  en 
lllyrie.  En  cette  année  les  Chcrufques  fous 
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la  conduite  d’Arminius  ancien  ennemi  cîe$ 
Romains , défirent  Marobode  roi  des  Sué- 
ves  , allié  des  Romains,  i urius  - Camillus 
vainquit  en  Afrique  Tacfarinas  Numide  , 
qui  avoit  foulevé  quelques  nations  de  Nu- 
mides & de  Maures.  Dans  l’Âfie, douze  vil- 
les célébrés,  &c  entr’autres  celle  de  Sardes 
furent  renverfées  en  une-même  nuit  par  un 
tremblement  de  terre,  qui  fe  fitaufir  fen- 
tir  dans  le  Pont  & dans  la  Calabre. 

Germanicus  étant  arrivé  en  Orient , tra^ 
yailla  à régler  les  affaires  de  ce  païs , dont 
le  Sénat  lui  avoit  décerné  le  gouvernement, 
mais  il  fut  traverfé  par  les  intrigues  de  Pi- 
fon  gouverneur  de  Syrie , 8c  de  fa  femme 
Plancine , ennemie  d’Agrippine , femme  dç 
Germanicus.  Ce  Prince  parcourut  les  villes 
d’Afie  & de  Grece , palïà  même  en  Egypte, 
& étant  revenu  en$yrie,ii  trouvai  que  Pilon 
avoit  renverfé  tout  ce  qu’il  avoit  réglé , ce 
qui  fit  éclater  l’ihimitié  qui  étoit  entr’eux. 
En  même  tems  Germanicus  tomba  dans  une 
maladie  dajigereufe.  Pilon  6c  Plancine  fu- 
rent foupçonnés  de  lui  avoir  fait  donner  du 
poifon.Enfin  Germanicus  après  plufieurs  re- 
chutes mourut  a Daphné,  fauxbourg  d’An- 
tioche,la  trente  quatrième  année  de  Ion  âge, 
au  mois  de  Décembre  de  la  dix-neuviéme 
année  de  J.  C.  la  fixiémc  du  régné  de  Tibè- 
re* Il  laiffa  veuve  fa  femme  Agrippine, 
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fille  d’Àgrippa  & de  Julie  fille  d’Augu/te, 
avec  trois  fils  & trois  filles , fçavoir  Néron 
& Drufus , qui  comme  nous  le  dirons,  eu- 
rent une  fin  malheureufe , Caïus , furnom- 
mé  Caligula,  qui  fuCccda  à Tibere,  Agrip- 
pine, mere  de  Néron,  Drufille  & Livie, 
nommée  ordinairement  Julie.  Il  fut  géné- 
ralement regretté  dans  l’Empire.  Pifon  qui 
par  fon  ordre  étoit  forti  de.Syrie  y revint 
après  fa  mort,  & voulut  fe  remettre  en 
pofleffion  du  gouvernement , mais  Cn.  Sen* 
rius  l’obligea  de  s’en  retourner  à Rome. 
Agrippine  y revint  accompagnée  de  fes 
amis  & portant  les  cendres  de  fon  mari , 
dans  la  réfolution  de  venger  fa  mort  : étant 
arrivée  à Brindes , elle  fut  reçue  par  tout  le 
peuple  & par  les  foldats  avec  tous  les  té- 
moignages poflibles  de  deiiil  ôc  de  triftefïè. 
S’étant  rendue  àRome  après  s’être  acquitée 
des  derniers  devoirs  envers  fon  mari;  dont 
les  cendres  furent  mifes  dans  le  tombeau 
de  la  famille  d’Augufte  avec  tous  les  hon- 
neurs qui  lui  étoient  dûs , elle  demanda  ju il 
rice  à Tibere  de  la  mort  de  fon  mari , dont 
elle  & fes  amis  accufoient  Pifon  & fa  fem- 
me Plancine.  Tibere  les  renvoia  au  Senar. 
.Avant  le  jugement , Pifon  fut  Trouvé  mort 
dans  fa  chambre , foit  qu’il  fe  fût  tué  lui- 
même,  ou  que,  comme  quelques- tins  crû- 
ient  , qu’il  eut  été  tué  par  le  commande* 
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ipcnt  de Tibere , qui  craignoit  qu’il ne  dé- 
couvrît les  ordres  qu’il  lui  avoit  donnés  par 
écrit  contre  Germanicus.  Tibere  obtint  du 
Sénat  Pabfplution  de  Plancine , & empêcha 
qu’on  ne  raiàt  des  fartes  le  nom  dePifon» 
comme  le  Sénat  l’avoir  ordonné. 

Pendant  que  ces  chofes  fe  pafloient  en 
Orient , Drulus  avoit  déclaré  la  guerre  aux 
Allemans&  mis  ladivifion  entr’eux.  Ma- 
robode  roi  des  Suéves  fut  charte  de  fes  états 
par  Catualde , & fut  obligé  de  fe  retirer  à 
Ravenne , on  il  vécut  encore  dix-huit  ans» 
Catualde  qui  avoit  dépouillé  Marobode 
fut  chaflé  lui- même  bien- tôt  apres,  & cher- 
cha fa  fureté  dans  la  ville  de  Fréjus.  Ils 
avoient  l’un  & l’autre  amené  beaucoup 
4’Allemans  avec  eux , mais  de  peur  que  le 
mélange  de  ces  barbares  étrangers  ne  caufat 
du  trouble»  Tibere  les  renyoia  au-delà  du 
Danube  , où  il  leur  donna  des  terres  & un 
Quade,  nommé  Vannius,  pour  roi. 

En  ThraceRhefcuporis , roi  d’une  partie 
de  la  Thrace,  fît  mourir  en  trahi  fon  fon 
neveu  Cotys , roi  de  l’autre  partie  & allié 
des  Romains.  Tibere  fe  fervir  de  Pompo- 
nius  Flaccus , ancien  ami  de  Rhefcuporis  » 
pour  perfuader  à ce  Roi  d’entrerdans  un 
des  poftes  des  Romains.  Il  y fut  arreté, con- 
duit à Rome  & condamné , par  le  Sénat,  à 
vivre  éloigné  de  fon  roiaume.  La  Thrace 
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fut  enfuite  partagée  entre  Rhoemeralce  fils 
de  Rhefcuporisqui  n’avoit  point  eu  de  part 
au  crime  de  fon  perc , & les  enfans  de  Co- 
tys , fous  la  tutele  de  Trebellienus  Rufus. 
Rhefcuporis  fut  envoié  à Alexandrie , 
aiant  voulu  fe  fauver  fut  mis  à mort. 

Tacfarinas  qui  avoit  etc  défait  par  Ca- 
millus,  recommença  l’année  fuivante  à faire 
des  courfes  fur  les  terres  des  Romains  en 
Afrique  \ mais  L.  Apronius  Proconful  le 
contraignit  encore  de  s’aller  cacher  dans 
des  deferts.  Quelque  tems  apres  il  recom- 
mença la  guerre.  Junius  Bleius  fut  envoie 
contre  lui , le  mit  quelque  tems  après  en 
fuite , & prit  fon  frere  prifonnier* 

Arminius  donnoit  toujours  de  l’inquiétu- 
de aux  Romains.  Un  Seigneur  Allemand  1 
s’offrit  de  l’empoifonner.  Tibere  fe  fit  un 
honneur  de  refufer  de  fe  fervir  de  cette 
voie  pour  fe  défaire  de  fon  ennemi , mais 
Arminius  fut  tué  quelque  tems  après  en 
voulant  opprimer  la  liberté  de  fa  patrie 
qu’il  avoit  défendue  durant  douze  ans  avec 
tant  de  gloire. 

Les  anciens  Romains  avoient  cru  punir 
afïez  fevérement  les  femmes  qui  vouloient 
fe  proftituer,  en  les  obligeant  de  faire  une 
déclaration  publique  du  métier  infâme 
quelles  vouloient  faire , mais  comme  on  viç 
que  cette  honte  ne  retenpit  pas  meme  les 
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per  formes  'de  condition , le  Sénat  ordonna 
Lue  celles  qui  étant  filles , petites-filles , ou 
femmes  de.  Chevaliers  Romains , tombe- 
coient  dans  ce  de  for  dre  feroient  bannies* 
Le  Sénat  condamna  encore  l’exercice  de  la 
religion  des  Juifs , & celui  des  fuperftitions 
des  Egyptiens , & ordonna  aux  uns  & aux 
autres  de  fortir  de  l’Italie  s’ils  11e  chan- 
geoient  de  religion  dans  un  rems,  fous  pei- 
ne, contre  ceux  quiri’obék'roientpas,  d’etre 
réduits  en  fervitude.  Tibere  modéra  les  ri- 
gueurs de  la  loi  Papia, faite  contre  ceux  qui 
demeuroient  dans  le  célibat, 

• Néron , fils  aîné  de  Germanicus,  époufà 
Julie  fille  de  Drufus,  & petite- fillede  Tibe- 
re , 8c  dans  le  meme  tems  Tibere  accorda 
la  fille  de  Sejan  fon  favori , quoique  fim- 
ple  Chevalier  Romain,  à un  autre  Drufus 
neveu  de  Germanicus  &c  fils  de  Claude  : 
neanmoins  ce  mariage  ne  s’accomplit  pas  * 

' Drufus  étant  mort  peu  de  jours  après, étouf- 
fé par  une  poire  qu’il  avoit  jettee  en  l’air, 
î&qui  retomba  dans  fa  bouche,  Tibere,  las 
du  foin  des  affaires  & du  tumulte  de  Ro- 
me , & voulant  cacher  fes  débauches , con- 
nut le  projet  de  fe  retirer  de  cette  ville  j 
& commença  par  aller  paffer  quelque  tems 
‘ dans  la  Campanie.  Il  demanda, de  là,  au  Sé- 
nat la  puiffimee  du  Tribunat  pour  fon  fils 
^ Drufus , & quelque  tems  après  Livie  étant 
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tombée  malade  , Tibere  fut  obligé  de  re- 
venir à Rome,  & Drufus  ne  joiiit  pas  long- 
tems  de  fa  dignité.  Sejan  que  Tibere  avoic 
fait  Préfet  des  cohortes  Prétoriennes(c’efl;- 
à-dire , des  foldats  de  fa  garde , qui  étoit 
tout-pui/Tant  auprès  de  l’Empereur  , alpi- 
rant  à la  fouveraine  dignité , & chagrin 
contre  Drufus  qui  l’avoit  maltraité)  le  fit 
empoifonner.  Drufus  lailfa  de  Livie  , fille  ». 
. de  Germanicus  , deux  jumeaux  , dont  l’un 
mourut  peu  de  tems  après , de  l’autre  nom- 
mé  Tiberius  Nero,  fut  dans  la  fixité  la  vic- 
time des  cruautez  de  Caïus. 

Il  y eut  en  ces  rems-là  divers  mouve- 
mens  dans  l’Empire.  Les  Odr y fes  & quel- 
ques autres  peuples  de  Thrace,  fe  fouleve- 
rent  contre  leurs  Princes , mais  ils  furent 
bien-tôt  dilfipez  par  P.  Velleius  qui  y ac- 
courut avec  des  troupes  Romaines , & fit 
lever  le  fiege  de  Philipopole.  Il  y eut  aufiî 
en  même  tems  une  grande  révolte  dans  les 
Gaules,  dont  Julius  Florus  de  Trêves , & 
Julius  Sacrovir  d’Autun  , furent  les  chefs  j 
leurs  troupes  furent  taillées  en  pièces  par 
les  légions  Romaines  , & ils  furent  tous 
deux  réduits  à fe  tuer  eux-mêmes.  Tacfa- 
rinas  chalfé  plusieurs  fois  de  l’Afrique,  aiant 
demandé  inutilement  des  conditions  de 
paix  , fut  enfin  défait  & rué  par  le  Procon- 
ful  P-  Dolabella  On  vit  en  Italie- un  cora-: 
Tome  III.  B 
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mencement  de  guerre  par  le  foulevement 
de  quelques  enclaves  ou  païfans , dont- la 
iuire  étoic  à craindre  à caulè  du  grand  nom- 
bre d’elçlay  es  qu’il  y avoit  à Rome,  mais 
xe  foulevement  fur  bien-côc  appaifé. 

Depuis  la  mort  de  Drufus  le  gouverne** 
;|nent  de  Tibere  devint  tout-à-fait  tyranni- 
que , Sejan  abufa  de  fon  autorité  pour  ren- 
dre fufpeâfcs  à ce  Prince  les  plus  qualifiez 
de  Rome  3 &les  faire  périr  fous  diverfes. 
accufatipns  : mais  aiant  de  plus  grands  de£ 
feins  -,  & voulant  s’emparer  de  toute  l’au? 
torité  , il  lui  perfuada  de  fe  retirer  de  Ro- 
me. La  faveur  de  Sejan  augmenta  par  un 
fervice  elTentiel  qu’il  lui  rendit  : car  Tibe- 
re étant  en  Campanie  dans  une  grotte  dont 
la  voûte  fondit  , Sejan  qui  étoit  grand  5c 
& fort  lui  fauva  la  vie , en  foutenant  les 
pierres  prêtes  à fondre  fur  lui.  Tibere  fe 
retira  enfuite  dans  Tille  de  Caprée  éloignée 
d’une  lieue  du  Cap  de  Sprrento  dans  la 
Campanie , & y pallâ  le  refte  de  fes  jours. 
Sejan  jufqu’à  fa  difgrace  fut  entièrement 
maître  du  gouvernement  de  l’état. 

Attilius  aiant  fait  dreflèr  un  amphith.ea.tre 
à Fidênes  pour  faire  reprefenter  un  combat 
de  Gladiateurs  , & le  peuple  de  Rome  y 
étant  accourus  enfouie,  l’amphitheâtre  qui 
n’étoit  pas  bien  (outenu  tomba  & tlella  ou 
ma  cinquante  mille  perfonnes.  Audi-  tàt 


Digitized  by  Google 


O I A N E.  ' Zf 

après,  le  feu  prit  dans  Rome  au  quartier  du 
Mont- Cœlius,  & y fit  un  très-grand  rava- 
ge , mais  Tibere  répara  la  perte  par  fes  li- 
beraiitez.  Titius  Sabinus  tut  une  despre- 
mieres  victimes  de  Sjejan.  Comme  il  étoit 
attaché  à la  famille  de  Germanicus,  on  fu- 
borna  un  nommé  Latinius  Latiaris,  qui  fai- 
fa nt  femblant  d’être  dans  fa  confidence  lui 
fit  découvrir  les  fentimens  qu’il  avoit  con- 
tre le  gouvernement  , & aiant  fait  cacher 
trois  Sénateurs  pour  en  être  témoins  , fur  Iç 
rapport  qu’on  en  fit  à Tibere,  ce  Prince  é- 
.crivit  au  Sénat  pour  en  demander  juftice. 
Sabinus  fut  auifî-tôt  condamné  à mort  & 
exécuté.  Julie  petite-fille  d’Augiïfte  mou- 
rut la  vingt  huitième  année  de  J.  Çh  Tibe- 
re maria  en  cette  année  Agrippine  fille  de  - 
Cermanicusà  Cn.  Domitius  pere  de  Né- 
ron. L’année  fui  vante  Livre  mere  de  Ti- 
bère mourut  dans  une  extrême  v-ieillefïè , 
elle  étoit  brouillée  avec  fon  fils,  qui  voulut 
.qu’on  rie  fui  rendît  aucuns  honneurs  après 
famorc.’Gette  mort  fut  fiiivie  de  la  di fgrace 
<T  Aguippine,veuve  de  Germanicus  & de  fes 
enfans  Néron  & Drufus.  Il  y avoir  long- 
tems  que  Sejan  laregardoit  comme  unobf- 
racle  à fbn  élévation.  Agrippine  & fes  en- 
fans  donnoient  lieu  à Tibere  d’être  irrite 
^contre  eux  par  les  difeours  qu’ils  tenoient. 
^nfin  Tibere  écrivit- au  Sénat -une  lettr^ 
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contre  Agrippine  & contre  Néron.  Le  Sp* 
nat  fit  d’abord  difficulté  de  les  condamner, 
maisTibere  aiant  écrit  de  nouvelles  lettres; 
Agrippine  fut  reléguée  dans  rifle  de  Pan- 
dataire,  Néron  dans  l’ifle  de  Pont , & Dru- 
fus  mis  en  prifon  à Rome.  Néron  mourut 
bien-tôt  de  mifere  dans  rifle  de  Pont.  Dru>- 
ius  & Agrippine  vécurent  encore  quatre 
ans  dans  le  lieu  de  leur  exil. 

Enfin  Sejan  devint  fufpeéfc  à Tibere  £ 
çaufe  de  la  grande  autorité  qu’il  s’attrii- 
buoit.  Ce  Prince  adroit  & politique  la  di- 
minua peu  à peu , mais  fans  qu’on  s’en  ap- 
perçût.  Dans  le  tems  que  Tibere  vouloit  le 
perdre , il  feignit  de  l’aflbeier  à la  puiflance 
du  Tribunat,  afin  qu’il  fe  tînt  moins  fur 
fes  gardes  : cependant  il  donna  fecrete- 
ment  à Naevius  Sertorius  Macron  la  charge 
de  capitaine  des  Gardes  Prétoriennes  , &C 
l’envoia  à Rome  porter  une  lettre  au  Sénat 
contre  Sejan.  Macron  arrivé  de  nuit  à Ro- 
me , la  communiqua  au  conful  Regulus  & 
la  rendit  au  Sénat,  où  Sejan  étoitpréfent  : 
fur  la  fin  de  cette  lettre  il  demandoit  qu’on 
l’arrêtât , ce  qui  fut  éxécuté  fur  le  champ. 
Sejan  fut  aufli  tôt  conduit  en  prifon , & le 
Sénat  le  condamna  le  même  jour  à la  mort. 
L’arrêt  fut  éxécuté  fur  le  champ  , & fon 
corps  traîné  publiquement  dans  la  ville  8c 
jette  dans  le  Tibre.  Ses  liâmes  abattues  , 
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£ês  enfans , Tes  parens  & Tes  amis  furent 
en  même  rems  égorgez , le  peuple  &c  les 
fbldats  Prétoriens  pillèrent  & brûlèrent  les 
maifons  de  ceux  qu’on  croioit  être  fes  par- 
tifans.  La  première  femme  de  Sejan  décou- 
vrit alors  à Tibere  qu’il  avoir  fait  périr. 
Drufusà  la  follicitation  de  Liville>&  lé  tua 
enfuite  elle- même.  Tibere  vouloit  pardon-  ' 
ner  à Liville  à caufe  de  fa  mere  Antonia , 
mais  Antonia  même  ne  lui  pût  pardonner  , 

& la  fit  mourir  de  faim.  On  continua  de 
condamner  à mortplufîeursperfonnes  atta- 
chées à Sejan.  MarcusTerentius  accufé  d’a- 
voir été  de  fes  amis , fe  juftifia  en  plein  Sé- 
nat en  déclarant  qu’il  n’avoit  été  de  fes  amis, 
que  parce  qu’il  l’éroit  de  Tibere , & futab- 
ibus.  Comme  il  en  reftoit  encore  plufieurs 
dans  Rome,  Tibere  fortitjde  fon  lfie,  &c 
s’étant  mis  fur  le  Tibre,  vint  au  Jardin  qu’il 
avoir  de  l’autre  côté  de  Rome  vers  le  Vati- 
can, & acheva  de  faire  périr  tous  les  amis 
de  Sejan.  La  difgrace  & la  mort  de  Sejan 
arrivèrent  au  mois  d’Oétobre  , la  trente- 
uniéme  année  de  J.  C.la  dix- huitième  du 
régné  de  Tibere. 

T ibere  voulant entietement  détruire  tou- 
te la  famille  de  Germanicus,  fit  mourir  de 
faim  Agrippine  , Drufus  & Afinfus  Gallus, 
qui  a voit  époufé  Vipfania  fille  d’ Agrippa. 
Plancine  fuivit  bien*  tôt , mais  plus  julte-  . 
■ • . B fi  j 
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ment , le  fort  d’Agrippine , dont  elle  étoîé 
ennemie.  * 

Pendant  que  Tibere  continuoit  à exer- 
cer Tes  cruautez  dans  Rome , il  y eut  des 
troubles  en  Orient , Artaxias  que  Germa- 
nicus  avoir  établi  roi  d’Armenie  , érant 
mort,  Artabane  roi  des  Parthes  , mit  Arfa- 
cés  Ton  fils  aîné  enpolTefiion  de  ce  roiaume, 

attaqua  enfuite  la  Cappadoce  j mais  les 
grands  Seigneurs  des  Parthes , fatiguez  du 
gouvernement  d’Artabane , demanden  nt 
Phraate  pour  roi  à Tibere.  Phraate  s’effor- 
çant de  rentrer  dans  le  roiaume  desParthes» 
mourut  en  Syrie.  Tibere  déclara  roi  des 
Parthes  Tiridate  neveu  de  Phraate,  & fit 
en  même  tems  attaquer  P Arménie  par  Pha- 
rafmane  roi  d’iberie.  Arface  roi  d’Armenie 
fut  mis  à mort  par  fes  propres  minières» 
Les  Iberiens  fe  rendirent  maîtres  de  1 Ar- 
ménie. Orode  envoie  par  fon  pere  Arta- 
bane en  Arménie  fut  bleffé  par  Pharafma- 
ne.  Artabane  lui- même  fut  défait  par  les? 
Iberiens,  & les  Parthes  chafîèz  de  P Armé- 
nie par  Vitellius  , qui  fçut  foulcver  contre' 
ce  Roi  fes  propres  fujets  , ôc  établir  Tiri- 
date dans  le  roiaume  des  Parthes } mais  plu- 
fîeurs  Seigneurs  revenus  au  parti  d’ Arta- 
bane le  mirent  en  état  de  reprendre  fes 
états.  Tiridate  fut  obligé  de  s’enfuir  eu 
Syrie , & Artabane  reconquit  PArmenie-  * 
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^Tibere  après  avoir  exercé  «ne  infinité, 
de  cruaucez  tomba  malade  & mourut  le  i& 
Mars  de  l’an  41  avant  J.  C.  âgé  de  78  ans;, 
aiant  régné  vingt-  deux,  ans  > fix  mois,  St 
vingt  fix  jours  depuis  la  mort  d’Augufte.  Il 
n’avoit  plus  alors  d’enfans,  mais  feulement 
un  petit-fils  né  de  Drufus  , nommé  Tibe- 
rius  Nero , qui  étoit  trop  jeune  pour  gou- 
verner l’Empire.  Caïus  fils  de  Gerraanicus 
& fils  adoptif  de  Tibere,  fie  trouva  feul  de 
la  race  d’Àugufte  en  état  de  pofièder  l’em- 
pire. Il  étoit  foûtenu  par  Macron , qui  dès- 
qu’il  eût  appris  que  Tibere  n’avoit  plus  que 
deux  jours  à vivre  , s’affura  de  Rome  St 
des  provinces^ 

Tibere  étant  tombé  en  foiblefle , Caïus> 
en  ufa  en  Empereur.  Tibere  étant  reve- 
nu , Macron  le  fit  couvrir  de  quantité  de 
couvertures , fous  prétexte  de  l'échauffer  , 
6c  commanda  qu’on  ne  lui  donnât  rien  è 
manger  de  peur  de  lui  faire  mal,  en  forte? 
que  Tibere  mourut  étouffé  fous  ces  cou- 
vertures & faute  d’alimens  pour  le  foute- 
nir  : d’autres  ont  dit  que  Caïus  lui  avoitf 
fait  donner  dupoifon,  & que  lui  aiant  voulu* 
ôter  Ion  anneau  lorfqu’il  étoit  prêt  de  mou- 
rir, commeTiberele  lui  avoir  refufé, il  avoitf 
jetté  un  oreiller  fur  fa  bouche  pour  l’étouf- 
fer, ou  qu’il  l’avoit  même  étranglé  de  fes- 
propres  mains,  . ' • - ' - .* 
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Hlfloire  du  régné  de  Cdius  CaliguU. 

L’Empereur  Caïus  éroit  le  dernier  fils 
de  Germanicus  : il  fut  élevé  tout  jeune 
en  Allemagne  dans  le  camp  &c  parmi  les 
foldats,  habillé  & chauflë  comme  eux , ce 
qui  lui  fit  donner  le  furnom  de  Caligula, 
parce  que  les  botines  des  foldats  s’appel- 
loiv  nr  Caliga.  La  mémoire  de  fon  pere  & 
fon  éducation  parmi  les  foldats  le  fit  aimer 
des  peuples  : mais  fes  débauches  & les 
cruautez  qu’il  exerça  quand  il  fut  parvenu 
à l’Empire  le  rendirent  odieux  dans  la  fui-  » 
te , il  commença  neanmoins  par  faire  des 
liberalitez  au  peuple.  Il  fit  un  difeourstout 
â fait  populaire  en  préfence  du  Sénat.  D’a- 
bord il  abolit  l’aéfion  de  leze-majefté , Sc 
délivra , ou  rétablit , ceux  qui  avoient  été 
mis  en  prifon  ou  bannis  par  les  ordres  de 
Tibere:  il  révoqua  une  partie  des  ordonnan- 
ces de  Tibere,  & ôta  les  impôts  qu’il  avoit 
mis  fur  toutes  les  chofes  qui  fe  vendoient 
en  Italie  : il  rendit  au  peuple  les  éle&ions  ^ 
des  Magiftrars  , & préfenta  un  compte  des 
deniers  publics  , ce  qui  avoit  été  interrom- 
pu fous  le  régné  de  Tibere.  Il  donna  des 
fpeétacles  continuels  au  peuple  , &com- 
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Wença  deux  magnifiques  aqueducs  qui  fu- 
rent achevez  fous  le  régné  de  Claude.  Il  fit, 
Antiochus  roi  de  Comagene  , joignit  à Ces 
états  une  partie  de  la  Cilicie  , &:  donna 
à Agrippa  une  partie  de  la  Judée.  Vitellius 
gouverneur  de  Syrie  conclut  la  paix  avec 
Artabane , roi  des  Parrhes,  dans  une  entre- 
vue qu’ils  eurent  enfemble  fur  l’Euphrate. 
Il  fit  Soême  prince  des  Iturréens  Arabes  , 
donna  la  petite  Arménie  ôc  une  partie  de 
l’Arabie  à Cotys,  l’obligeant  de  céder  la 
partie  de  la  Thrace  où  il  regnoit  à Rhæmi- 
talce  fon  coufin.  Il  fit  donner  à Polemon  les 
états  du  Pont  que  fon  pere  avoit  eûs. 

Cjgnis  ne  fe  contrefit  pas  long-  tems , il  fit 
bientôt  paroître  là  tyrannie  : après  avoir 
adopté  le  jeune  Tibere,  il  l’obligea  de  fe 
tuer  lui-même  de  crainte  qu’il  ne  voulût 
partager  l’Empire  avec  lui.  Il  donna  tant 
de  chagrin  àAntonia  nièce  dAugufte  & fa 
bifayeule,  qu’elle  Te  fit  mourir  elle-même  î 
il  fit  enfuite  mourir  Macron  à qui  il  devoir 
l’Empire  &c  la  vie , Silanus  dont  il  avoit 
époufé  la  fille  du  tems  de  Tibere  , & Ju- 
lius Græcinus.  Il  fit  encore  périr  plufieurs 
perfonnes  dans  les  fpe&acles  publics  , Sc, 
condamna  à mort  quantité  d’innoccns  fousj 
de  faux  prétextes,  afin  de  s’emparer  de, 
leurs  biens. 

Sa  fœur  Drufille  qui  avoit  été  mariée  à 
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Caflîus  Longinus  , d’avec  lequel  Caligufô  ' 
l’avoit  feparée  pour  en  joiiir,  étant  morte  »f 
non- feulement  il  lui  fit  rendre  des  honneurs 
comme  à une  divinité  , mais  il  fit  encore, 
diverfes  extravagances  : il  quitta  Rome  ôc 
courut  les  cotes  de  l’Italie  ôc  de  la  Sicile  : 
il  fit  reprefenter  des  Ipectacles  dans  fou 
voiage , ôc  fit  réparer  les  murailles  de  Sy- 
racule  & quelques  temples  qui  tomboient 
en  ruine.  Le  bruit  ôc  la  fumée  du  Mont- 
Etna,  l 'épouvantèrent tellement  qu’il  s’en- 
fuit a Meffine  en  pleine  nuit.  La  pafiion  qu’il 
eut  pour  fes  deux  autres  fœurs  ne  fut  pas 
moins  fcandaleufe , mais  moins  fiable  que 
celle  qu’il  avoit  eue  pour  Drufille  : car  il 
s’en  dégoûta  tellement  qu’il  les  bannit  com- 
me complice  d’une  conjuration  qui  avoir 
été  faite  contre  lui.  Il  enleva  Livia  Oref- 
tilla  mariée  à Pifon , ôc  la  répudia  peu 
de  jours  après  : il  époufa  enfuite  Lollia- 
Paulina  , femme  de  C.  Memmius  Regu- 
lus  , gouverneur  d’Achaie  , aiant  obligé 
fon  mari  de  s’en  dire  le  pere  & de  la 
lui  donner.  Il  la  répudia  quelque  te  ms 
après  l’avoir  époufée , en  lui  défendant  d’a- 
voir commerce  avec  aucun  homme.  Enfin 
la  folie  de  Caïus  le  porta  à fe  dire  Dieu  » 
ôc  à prendre  tantôt  le  nom  d’Hercule , de 
Bacchus  , ou  de  Mercure  , & fouvent  celui 
de  Jupiter,  le  déguifant  fous  les  formes 
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fouslefquelles  ces  Dieux  fonr  repre fentes 
On  lui  bâtit  des  temples  &*on  mit  fus  fiâ- 
mes avec  celles  des  Dieux  en  phifieurs  en- 
droits*, il  n’y -eut  que  les  Juifs  qui  refilè- 
rent de  la  placer  dans  leur  temple.  6a  va- 
nité le  porta  à faire  faire  un  pont  de  vaif- 
fcaux  fur  la  mer  depuis  Bayes  jufqu’à  Pouz- 
zo les,  long  d’environ  cinq  quarts  de  lieues* 
Il  monta  â cheval  en  habit  de  general  d’ar- 
mée, accompagné  de  toute  fa  C our,  & fuivi 
de  troupes  paflà  8c  repallà  ce  pont , & don- 
na enfuite  un  magnifique  feftindont  les  fui- 
tes furent  funeftcs  pour  plufieurs  qu’il  fie 
/etter  à la  mer  : il  continua  enfuite  à faire' 
mourir  plufieurs  perfonnes , & générale- 
ment tous  ceux  qui  étoient  reléguez. 

Les  Allemans  aiant  fait  quelques  hofti- 
Iitez  dans  les  Gaules , Caïus  prit  la  réloiu- 
tion  d’aller  eô  Allemagne  » & partit  aveo 
de  nouvelles  troupes  pour  joindre  les  lé- 
gions qui  étoient  fur  le  Rhin:  il  en  fit  la» 
fevuë , pafifa  le  Rhin , & le  repafîà  bien- 
tôt après.,  fans  avoir  vu  ni  tué  aucun  en- 
nemi. > - ■ 

Pendant  que  Carûs  étoit  en  Allemagne  on 
découvrit  une  eon  uration  véritable  ou  fup- 
pofée  contre  fa  perfonne , dont  on  fit  chefs 
Cn.  Lentulus  Getulicus,  commandant  des 
armées  d’Allemagne,  & M-Æmilius,  fils 
de  Julie , petite- file  d’Augufte  8c  feeuf 
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d’Agrippine'  mere  de  Caïus.  Ce  dernier 
étoit  accufé  d’avoir  eu  commerce  avec 
Agrippine  & Livide  , foeurs  de  Germani-- 
eus.  Les  deux  accufez  furent  condamnez 
à mort.  Galba  qui  a été  depuis  Empereur, 
fut  déclaré  general  des  armées  d’Allema- 
gne en  la  place  de  Getulicus.  Caïus  con- 
damna en  même  tems  fes  deux  foeurs  com- 
me adultérés  de  comme  çpmplices  des  mau- 
vais deïïèins  de  Lepidus  contre  lui , ôc  les 
relégua  dans  l’ifle  de  Ponce.  L’on  pour- 
fuivit  à Rome  ceux  qui  avoient  été  liez  d’a- 
mitié  avec  les  foeurs  du  Prince,  ou  avec 
ceux  qu’il  avoit  fait  éxécuter  : la  plupart 
furent  bannis  & leurs  biens  confifquez. 

Caïus  aiant  éxilé  fes  fœurs  répudia  fa 
femme  Pauline  pour  époufer  Milonia  Ce- 
fonia , femme  de  peu  confideration  , qui 
avoit  déjà  trois  enfans  d’un  autre  mari  ; 
mais  qui  avoit  fçû  gagner  les  bonnes  grâ- 
ces de  Caïus,  dont  elle  étoit  maîtrefle  a- 
vant  qu’il  l’époufât.  Il  célébra  ces  noces  le 
jour  même  qu’elle  étoit  accouchée  d’une 
file  , & fe  déclara  en  même  tems  fon  mari 
& le  pere  de  l’enfant.  / 

Les  Allemans  étant'  entrez  dans  les  C au- 
les, Galba  lestn  repouflà  pendant  que  Caïus 
s’amufeit  à donner  des  jeux  à Lyon.  La 
paflïon  qu’il  avoit  de  faire  mourir  ceux 
dont  il  pouvoit  efpertr  de  grandes  richef- 
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Tes , ne  parut  jamais  plus  visiblement  quç 
dans  la  mort  de  Ptolomée  roi  de  Maurita- 
nie , il  étoit  fils  de  Juba  & de  Cléopâtre 
fille  d’Antoine , & lœur  d’Antonia  mere 
de  Germanicus , & par  confequent  tous  if- 
fus  de  germain  de  Caïus.  Ce  Prince  l’aianr 
fait  venir  à fa  cour,  le  reçût  fort  honora- 
blement, mais  il  conçût  aufli-tôt  après  de 
la  jaloufie  contre  lui , parce  qu’étant  entré 
fur  le  théâtre  dans  le  rems  que  Caïus  y 
faifoit  reprefenter  des  jeux , l’éclat  de  fa 
pourpre  avoir  attiré  les  yeux  des  fpeéta- 
teurs.  Caïus  le  fit  arrêter , l’envoia  en  éxil , 
& le  fit  mourir.  Il  fit  encore  arrêter  Mi- 
thridate  roi  d’Armenie  & l’envoia  en  éxil. 
Artabane  roi  des  Parthes  s’empara  enfuite 
de  l’Armenie. 

Caïus  pour  fe  fignaler  fit  mine  de  palier 
en  Angleterre , où  aucun  general  Romain 
n’avoit  pâlie  depuis  Jules  Céfar  ; il  s’em- 
barqua avec  toutes  fes  troupes , & quand  il 
eut  avancé  quelque  peu  fur  l’Océan , il  re- 
vint , fit  ranger  en  bataille  fon  armée  fur 
la  cote  pour  ramaflêr  des  coquilles,  & crut 
avoir  par  là  mérité  les  honneurs  du  Triom- 
phe & le  titre  de  Britannique.  Après  cela 
il  revint  à Rome , & fort  fâché  de  ce  que  * 
le  Sénat  ne  lui  avoit  pas  décerné  les  hon- 
neurs du  Triomphe  > il  fe  contenta  du  petit 
Triomphe,  &jetta  beaucoup  d’or  & d’ar- 
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gcnt  au  peuple.  Il  recommença  enfuite  fes* 
violences  contre  les  Sénateurs  & contre  les- 
Chevaliers.  Enfin  après  avoir  exercé  une  . 
infinité  de  eruautez  8c  s'ocre  plongé  dans 
les  débauches  les  plus  infâmes  , Caflîus 
Cherea  ancien  officier , homme  hardi  8c 
Vaillant  , picqué  de  ce  que  Caligula  lui 
avoit  reproché  qu’il  n avoir  point  de  cœur, 
qu’il  éroit  un  lâche  8c  un  efféminé  , forma 
le  deflèin  d’attenter  à la  vie  de  l’Empereur, 
êc  aiant  conlpiré  avec  Sabin  Tribun  des 
gardes  Prétoriennes  , 8c  avec  Minutienl’uiv 
des  plus  qualifiez  de  Rome  , 8c  d’autres 
conjurez , il  exécuta  ce  deflèin  en  perçant 
Caïus  d’un  coup  d’épée  comme  il  revenoit 
du  théâtre  pour  aller  aux  bains.  Aufli-toc 
Sabin  & les  autres  conjurez  achevèrent 
de  le  tuer.  Sa  mort  arriva  le  14  Janvier  de 
l’an  794  de  la  fondation  de  Rome , 41  de 
J.  C.  au  commencement  de  la  19e  année 
de  fon  âge , après  qu’il  eut  régné  trois  ans, 
dix  mois.  Son  corps  étant  demeuré  quelque 
tems  fur  le  lieu , fut  porté  fecrettemenf 
dans  un  jardin  où  il  fut  promptement  4 
demi  brûlé  8c  mis  en  terre , de  peur  que  le 
peuple  ne  le  déchirât.  Sa  femme  Cefoniaÿ 
8c  fa  fille  furent  tuées  la  nuit  d’apres. 
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Hijlolre  du  régné  de  l'Empereur  Claude »■ 

APrès  la  mort  de  Gains  le  Sénat  fou- 
haitoit  rétablir  la  liberté  de  la  Ré- 
publique , mais  les  foldats  déclarèrent  Em* 
pereur  , Claude  le  z$  Janvier  de  l’an  41  de 
J.  C.  8c  le  Sénat  fut  obligé  de  le  reconnoî- 
tre  le  16  du  même  mois,  il  étoit  fils  de  Dru- 
fus,  petit-fils  de  Livie  femme  d’Augufte*. 
8c  frere  de  Germanicns  & d’Antonia , fille" 
de  Mare- Antoine  & d’O&avie  fœur  d ’Au- 
gufte.  Il  avoir  alors  atteint  la  cinquantième 
année  de  fon  âge.  Son  peu  de  mérite  & de’ 
jugement  l’avoit  éloigné  jufques-là  non- 
feulement  de  l’Empire,  maisauflî  des  char-1 
ges  publiques.  Il  étoit  marié  à V alerie  Me£ 
faline  la  coufine  j il  en  avoir  déjà  une  fille 
nommée  Oétavie,qui  fut  mariée  à Néron  $ 
il  en  eut  depuis  un  fils  nommé  Britannicus^ 
Il  abandonna  le  gouvernement  â fa  femme’ 
MefTaline  & â fes  Affranchis  qui  furent  tout? 
puifians  fous  fon  Empire , entr’autres  Ca- 
îifte  , Narcifle  & Pallas.  Il  condamna  £ 
mortCherea,  Lupus,  & quelques  autres 
des  coi  jurez.  Claude  au  commencement 
de  fon  reene  parut  modefte  & bénin , il 
abolit  i’a&ion  de  lcze-majefté , il  rétablit? 


Digitized  by  Google 


L’  H I s T O I R ! 
tous  ceux  qni  avoient  été  bannis  SC  arrêteï 
poüt*  ce  fujet  : ôta  les  impôts  que  Caïus' 
avoit  mis  fur  Ton  peuple  : 3c  rendit  les  biens 
dont  Tibere  & Caïus  s’étoient  emparez 
avec  injuftice  , à ceux  à qui  ,ils  apparte- 
noient  : il  traita  humainement  les  i>éna- 
teurs , en  leur  faifant  neanmoins  faire  leur 
devoir  : il  eut  grand  foin  de  la  police  de. 
la  ville  , & en  ôta,  les  lieux  où  l’on  s allem- 
bloit  pour  boire.  Il  rendoit  exactement  la 
juftice,  & fe  plaifoit  à donner  des  juge- 
mens, dans lefquels il  fuivoit plutôt lequité 
qüe  les  loix. 

Il  donna  toute  la  Judée  au  roi  Agrippa 
& à Herode  fon  frere  le  roiaume  de  Chal- 
cide , il  rendit  à Antiochus  la  Comagene  & 
une  partie  de  la  Cilicie  que  Caïus  lui  avoit 
otée  ; il  délivra  Mithridate  roi  d’ Arménie 
de  la  prifon  où  Caïus  l’avoit  fait  mettre  * 
6c  le  renvoia  en  fon  pais  pour  y reprendre 
la  conduite  de  fes  états»  Il  attribua  le  Bof- 
phoreCimmerien,dontPolemon  roi  dePont 
étoit  en  pofleffion , à un  autre  Mithridate 
defcendu  du  grand  Mithridate,  3c  donna 
en  échange  à Polemon  une  partie  de  la  Ci- 
licie. Il  fit  revenir  fes  nièces  Agrippine  & 
Julie  des  ifles  de  Pandataire  3c  de  Ponce  ou 
Caïus  les  "avoit  reléguées,  & leur  rendit 
leur  biens.  Mais  Méfiai  ine  jaloufede  Julié 
la  fit  renvoier  en  éxil  fous  prétexte  d’adul-. 
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rete  , & la  fit  même  mourir  peu  de  tems 
après.  Seneque  que  l’on  accufoit  d’avoir  eu 
commerce  avec  elle , fut  banni  dans  Tille 
de  Corfe. 

Les  Romains  remportèrent  cette  année , 
avant  même  que  Claude  régnât , quelques 
vid-oires  fur  les  Maures  qui  vouloient  ven- 
ger la  mort  de  Ptolomée  leur  roi,  que  Caïus 
avoir  fait  tuer.  Galba  vainquit  auffi  cette 
année  les  Cartes  en  Allemagne,  & P.  Gabi- 
nius  les  Marfes  Ôc  les  Cauques.  Les  Maures 
aiant  recommencé  la  guerre  furent  encore 
défaits  Tannée  fuivante  par  Suetonius  Pau- 
linus , qui  pilla  leur  pais  jufqu’au  Mont- 
Atlas.  Geta  continua  la  guerre  après  lui  , 
défit  par  deux  fois  le  general  des  Maures, 
& le  pourfuivit  jufques  dans  les  deferts  où 
il  n’y  avoir  que  des  fables.  Les  Romains 
étant  ainfi  demeurez  maîtres  de  la  Mauri- 
tanie , Claude  la  divifa  en  deux  provinces, 
la  Céfarienne  & la  Tingitane  , qu’il  donna 
â gouverner  à deux  Chevaliers  Romains. 

Sous  le  régné  de  Claude  l’Empire  fut 
fujet  â de  grandes  famines.  Il  y en  eut  une 
confiderable  à Rome  Tan  41  de  J.  C.  Clau- 
de pour  rendre  le  commerce  de  Rome  plus 
facile  & plus  abondant,  fit  faire  un  port 
vis-à  vis  d’Oftic  â l’embouchure  du  Tibre, 
& commença  aulfi  en  cette  année  à faire 
travailler'au  ddïechemcnt  du  lac  Fuçin  qui 
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eft  dans  l’Abruzze  ultérieure , pour  eh  farré? 
couler  les  eaux  dans  le  Tibre  par  un  canal  f; 
on  fut  dix  ans  à y travailler,  mais  la  choie 
ne  réuflît  pas  , l’eau  aiant  emporte  une  par-': 
tie  des  chauflëes  du  canal , qui  d’ailleurs 
ii’étoit  pas  aflfez  creux  pour  épuifer  tout 
l’eau  du  lac. 

Tant  que  Claude  fui  vit  fes  inclinations 
il  n’exerçoitpas  de  cruautez,  au  moins  fur 
les  perfonnes  confiderables  de  l’état,  mais 
Meflâline  de  Narciflê  abufant  de  fbn  au- 
torité le  rendirent  odieux  par  plufieurs 
meurtres.  Appius  Silanus  fut  une  de  leur 
premières  vi&imes.  Il  a voit  époufé  en  fe* 
conde  noces  Domitia  Lepida,mere  de  Mef- 
faline  , & avoit  eu  en  première  Ælia  Le» 
pida,  petite  fille  de  Julie , fille  d’Augufte  , 
dont  il  avoit  eu  Lucius  Junius  Silanus,  fian- 
cé à Oétavie  , fille  de  Claude.  L’impudi- 
que Meflaline  aiant  renoncé  aux  loiX  de  ht 
nature  , voulut  avoir  commerce  avec  fon 
beau:pere^  Sur  le  refus  qu’il  fit  de  commet- 
tre un  crime  qui  fait  horreur , elle  refolut 
de  le  faire  périr,  & fe  fervit  pour  cela  dé 
Narciflê,  qui  vint  dire  à Claude , comme 
il  étoit  encore  au  lit,  qu’il  avoit  vu  enTon- 
ge  Silanus  qui  le  tuoit.  Meflaline  fit  l’ef-j 
fraiée , épouvanta  Claude , & Silanus  étant 
furvenu  à la  porte  de  la  chambre  , celafuf- 
fit  pour  perfuader  à Claude  qu’il  avoit  def-î 
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fcin  d’attenter  à fa  vie:  il  fut  en  mêmd 
tems  jugé , condamné  &c  exécuté  fans  l’au- 
torité du  Sénat , à qui  Claude  n’eut  pas 
honte  de  rapporter  la  ehofe  comme  elle 
S’étoit  paflfee. 

La  mort  de  Silanùs  fut  caüfeqùeFurius 
Camillus  Scribonianus  , gouverneur  de  la 
Dalmatie  , qui  commando it  une  armée 
confiderable  , fe  révolta  8c  fe  fit  prêcer 
ferment  par  fes  légions  fous  prétexte  de 
rétablir  la  liberté  8c  lautoritc  du  peuple. 
Minutien  Sénateur  Romain  & plufïeurs  au-* 
très  tant  Sénateurs  que  Chevaliers  entrè- 
rent dans  ce  parti.  Scribonianus  écrivit  des 
lettres , dans  lefquelles  il  faifoit  de  gran- 
des menaces  à Claude  s’il  ne  fe  démettort 
de  l’Empire , mais  il  fut  bien-  tôt  abandon- 
né de  les  foldats  qui  ne  voulurent  point 
marcher  parce  qu’on  ne  put  tirer  les  dra- 
peaux de  rerre.  Camillus  s’enfuit  dans  fille 
d’Ilfà  fur  la  côte  de  Dalmatie , où  il  fut  tué 
entre  les  bras  de  fa  femme  Junie  par  un  lol- 
dat.  Junie  fut  amenée  à Rome  8c  enfuite  fut 
reléguée.  Claude  fit  une  recherche  exacte 
de  ceux  qui  avoient  eu  part  à la  révolté  de 
Camillus  $ plufieurs  fe  tuerent  eux- mêmes,' 
Minutien  fut  de  ce  nombre,  il  y en  eut  auflî 
de  condamnez  par  le  Sénat , & un  grand 
iiombre  achetèrent  leur  vie  de  Méfiai ine 
& de  NarcifTe.  Le  courage  d’Aria , femme 
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de  Cecina  Pœtüs,  lui  acquit  une  rêputâ« 
tien  immortelle,  -6on  mari  engagé  dans  la 
conjuration  de  Camillus  s fut  arreté  & mis 
dans  un  vailleau  pour  êtreconduit  à Rome» 
fa  femme  que  I on  n’avoit  pas  youIu  rece- 
voir dans  le  même  vailleau,  le  fuivit  dans 
une  barque,  & fit  ce  quelle  put  par  le  cré- 
dit qu’elle  avoir  auprès  de  Meflaline  pour 
fauver  fon  mari  ; mais  voiant  qu’il  n’y  avoir 

F lus  rien  à elperer,  elle  prit  un  poignard 
enfonça  dans  fon  feinen  difant  à fori  mari. 
Ce  coup  ne  méfait  point  de  mal > mais  ceft  celui 
qui  te  va  percer* 

Othon  fucceda  à Camillus  dans  le  com- 
mandement de  l’armée  de  Dalmatie , il  fk 
trancher  la  tête  aux  foldats  qui  avoient  tué 
ceux  de  leurs  officiers  qui  les  avoient  en- 
gagez à fe  révolter  contre  Claude.Ce  même 
Othon  découvrit  la  conjuration  qu’un  Che- 
valier Romain  avùit  formée  contre  Clau- 
de. Le  Chevalier  fut  précipité  du  haut  du 
Capitole  parles  Confuls  & parles  Tribuns 
du  peuple^  é . , 

Claude  pour  s’acquérir  quelque  répu- 
tation par  les  armes  fit  palfer  Plautius  avec 
des  légions  Romaines  en  Angleterre.  Plau- 
tius furprit  les  Anglois  & les  poulïà  juf- 
qu’ à la  Tamife , mais  il  n’ofa  pas  aller  plus 
loin,  & attendit  Claude  qui  s’embarqua 
?vec  des  troupes  à Qftie,  aborda  àMar^ 
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feillc , traverfa  les  Gaules  , pafla  en  An- 
gleterre , joignoit  les  troupes , défit  les  en- 
nemis , & prit  une  grande  partie  de  Pille. 
Il  établit  Plautius  gouverneur  despaïs  con- 
quis , & repafia  la  mer  après  avoir  demeu- 
ré feulemenx  feize  jours  en  Angleterre. 
Cette  expédition  de  Claude  efl:  de  l’an  43 
de  J,  C.  Il  triompha  l’année  fuivante  & prie 
le  titre  de  Britannique.  Il  rendit  les  pro- 
/yincesd’Achaïe  & de  Macedoine  au  Sénat, 
remit  la  garde  du  tréfor  public  aux  Quef- 
teurs , donna  le  titre  de  Roi  à M.  Q.  Coc- 
tius  prince  des  Alpes  Cottiennes , & aug- 
menta fes  états.  Il  ôta  la  liberté  aux  Rho- 
diens , parce  qu’ils  avoient  crucifié  quel- 
ques citoiens  Romains  , & ne  la  leur  ren-i 
dit  que  neuf  ans  après.  Il  fit  retrancher  plu- 
sieurs des  ftatuës  qui  étoient  dans  Rome, 
ôc  fit  défenfe  d’en  ériger  fansla  per  million 
du  Sénat  : il  lui  ôta  neanmoins  le  droit  de 
permettre  aux  Sénateurs  de  fortir  d’Italie 
Sç  fe  la  referva. 

L’an  afi  de  J.  C.  M.  Vinicius,  beau-frere 
de  Caïus  , mourut  empoifonné  par  Mefià- 
li ne  qui  avoir  fait  mourir  fa  femjne  Julie  , 
fille  de  Germanicus.  Afinius  Gallus  fils  d’A- 
grippine première  femme  de  Tibere,entre« 
prit  en  cette  année  de  fe  faire  Empereur  i 
il  fut  découvert  , & Claude  fe  contenta  de 
le  bannir.  I,a  Jhracç  qui  avoit  toujours  écg 
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gouvernée  par  des  Rois , fur  conquife  $ 
xéduiteen  forme  de  province  après  lamoi£ 
ide  Rhæmitalce  roi  de  la  Thrace,  qui  avoit 
été  tué  par  fa  propre  femme.  Mithridate 
loi  du  Bolphore  fut  chaiïë  par  les  Romains, 
38c  Cotys  Ion  frere  mis  en  l'a  place.  Il  y eue  ^ 
fcn  ce  tems-Ià  de  grandes  révolutions  dans 
le  roiaume  des  Parthes.  Artabane  s etoic 
vu  réduit  à implorer  le  fecours  d’Izate  roi 
jd’Adiabene  contre  fes  fujets  qui  l’avoient 
chaflë  , & qui  avoient  mis  fur  le  trône  fou 
fils  Cinname.  Izate  non- feulement  le  re- 
çût , mais  encore  négocia  fon  rétablif- 
fement.  Artabane  mourut  peu  de  tem$ 
après  , &c  fon  fils  ou  fon  frere  Gotar- 
ze, qui  l’avoit  fait  mourir  > s’empara  du 
jroiaume  : mais  il  en  fut  bien*  tôt  .chaffé 
par  fon  frere  Vardane,  qui  mit  le  fiege 
devant  la  ville  de  Seleucie.  Gotarze  alïëm- 
bfo  de  grandes  forces.  Vardane  fut  obligé 
kle  venir  au  devant  de  lui  dans  la  Baétria- 
ne:  ils  s’accordèrent  enfemble  fans  febat- 
ère.  Gotarze  céda  la  couronne  à Vardane 
& fe  retira  en  Hircanie.  Pfiarafmane  roi 
d’Iberie  manda  ces  mouvemens  des  Parthes 
â£laude , qui  encouragea  Mithridate  fre- 
xc  de  Pharafmane  à fe  fervir  de  cette  occa- 
sion pour  recouvrer  le  roiaume  d’Armenie. 
Jvlirhridate  avec  le  fecours  des  Romain^ 
jj£  des  Iberiens  défit  Demona&e  gouver* 
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neur  dè  l’ Arménie  pour  les  Parthes , & le 
tendit  maître  du  païs. 

Pendant  l’année  47  de  J.  C.  Claude  étant 
jCenfeur  Ôc  ConfuI , fit  le  dénombrement 
des  citoiens  Romains  qui  femonta  à plus  de 
fix  millons.  Il  créa  plufieurs  familles  nou- 
velles Patriciennes, & régla  que  les  Gaulois 
qui  étoient  citoiens  Romains  pourroient 
être  Sénateurs.  Il  voulut  noter  plufieurs 
perfonnes,  mais  n’aiant  pas  trouvé  de  preu- 
ves il  fut  obligé  de  fe  défifter  de  cette  ac- 
tion. Il  régla  l’honoraire  des  Avocats , 
renouvella  les  Arufpices. 

Cette  juftice  apparente  fut  ternie  par  la 
mort  injufte  de  plufieurs  perfonnes  con- 
damnées à la  follrcitation  de  Mefl'aline.  Cn. 
Pompeius  Magnus  qui  avoit  époufé  Anto- 
nia  fille  de  Claude,  eut  la  tête  tranchée.  Ion 
pere,&  fa  mere(Crafius&Scribonia)eurent 
le  même  fort.  Valerius  Afiaticus  un  dc$ 
plus  puifiàns  &des  plus  riches  Sénateurs, 
accufé  de  conlpiration  fut  arrêté  , il  le  dé- 
fendit devant  Claude , & quoiqu’il  ne  fe 
trouvât  point  de  preuves  contre  lui , il  fut 
obligé  de  fe  faire  ouvrir  les  veines  pour 
finir  ainfi  fa  vie.  Poppée  femme  de  Sri- 
pion  fuiyit  fon  exemple  à l’infçu  de  Clau- 
de , par  ordre  de  Meflaline.  Deux  freres 
Chevaliers  Romains  furent  mis  â mort  , 
parce  que  l’un  d’eux  avoit  eu  un  fongç 
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que  Ion prétendoit  être  de  mauvais  augü« 
re  à l’Empereur.  On  n’épargna  pas  fans 
doute  Cn.  Novius  auffi  Chevalier , que 
Ion  trouva  armé  d’un  poignard  parmi  la 
foule  de  ceux  qui  venoient  faluer  Claude. 
Ce  Prince  donna  fa  fille  Antonia  , veuve 
de  Pompée , en  mariage  à Cornélius  Sylla 
Fauftus  j l’un  8c  l’autre  périrent  fous  le  re* 
gne  de  Néron.  > 

Les  Cherulques  demandèrent  à Claude 
Italus  l’unique  prince  qui  reftoit  du  fang 
de  leurs  Rois , qui  étoit  né  à Rome , & qui 
y avoir  toujours  vécu.  Claude  le  leur  en- 
voia,  mais  quelques  Allemans  indignez  de 
ce  qu’on  avoir  reçu  un  Roi  de  la  main  des 
Romains , lui  fufeirerent  des  guerres  : il 
fut  chaiïe  & enfuite  rétabli  par  les  Lom- 
bards. Corbulon  qui  commandoit  dans  la 
balïè  Allemagne  fournit  les  Frifons  qui  s’é- 
toient  révoltez,  & fit  pri  fourrier  Gannaf- 
que  chef  des  Cauques.  llauroit  poufiféplus 
loin  fes  conquêtes  &c  fubjugué  ces  peuples, 
fi  Claude  jaloux  de  ces  fiiccez  ne  lui  eut  or- 
donné de  fe  tenir  au  deçà  du  Rhin , & de 
ne  point  attaquer  ces  barbares.  Aulus  Plau- 
tius  que  Claude  avoir  laifle  en  Angleterre, 
en  revint  cette  année  ; Claude  alla  au.- 
devant  de  lui  hors  de  la  ville,  & lui  dé- 
cerna le  petit  Triomphe.  Son  fucceflèur  P.* 
Qftorius  Scapula  continua  de  faire  des  pro- 
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ptès  en  Angleterre.  Il  établit  dans  la  ville 
de  Camalodunum  une  colonie  de  vieux 
fbldats  qui  fut  appellce  Colonia  Viftricen- 
fis.  Les  pais  d’Angleterre,  les  plus  proches 
des  Gaules, furent  réduits  en  forme  de  pro- 
vinces. On  donna  quelques  pais  au  Roi  Co- 
gidun  afin  de  le  mettre  dans  le  parti  des 
Romains. 

Les  débauches  de  Mefiàline  étoient  de- 
venues fi  publiques  que  tout  le  monde  les 
fçavoit,  à l’exception  de  Claude.  Pour  j 
mettre  le  comble  elle  voulut  époufcr  fo- 
lemnellement  Caïus  Silius  , fils  de  Silius  ' 
que  Tibere  avoir  fait  mourir  , dcfigné 
pour  être  Conful,  peu  de  tems  après.  Elle 
fit  drefler  le  contrat  de  mariage  & le  fit 
ligner  3 Claude  meme , fous  prétexte  que 
ç’étoit  feulement  une  cérémonie.  Enfin 
prenant  fon  tems  que  Claude  étant  allé  3 
Oftie  elle  étoit  reftée  à Rome  , elle  époufa 
publiquement  Silius  avec  toutes  les  folem- 
nitez  ordinaires  à la  vue  du  Sénat  , des 
Chevaliers , des  foldats , & de  tout  le  peu- 
ple. Claude  fut  quelque  tems  fans  en  rien 
fçavoir , maisNarcifie  le  fit  dire  à Claude 
qui  revint  aufli-tbt  à Rome  Sc  fit  arrêter 
Silius.  Silius  & plufieurs  de  fes  complices 
furent  auffi-tôf  executez  à mort.  Si  Méfia- 
line  eût  pu  parler  à Claude  elle  fe'roit  fans 
doute  venue  about  d’obtenir  fa  grâce,  tanç 
Tome  HL  C 
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elle  avoit  de  pouvoir  fur  Ton  efprit  ; maiî 
Narcifle  empêcha  qu’tlle  ne  pur  l’aborder  ÿ 
ôc  envoia  un  Tribun  qui  lui  perça  le  feiri- 
dans  les  jardins  de  Luculle  où  elle  s’étoit 
retirée.  Elle  lai  Ha  deux  enfans , Btitanni- 
cus  & OCtavia.  Claude  époufa  la  même  an* 
née  ( 4‘J  de  J.  C.  ) Agrippine  fa  nièce , fille 
de  Gcrmanicus  , qui  avoit  été  mariée  en 
première  noces  à Cn.DomitiusÆnobarbus, 
dont  elle  a voit  eu  Lucius  Domitius  Æno- 
„ barbus , qui  régna  depuis  fous  le  nom  de 
Néron.  Cette  femme  avoit  été  bannie  par 
Caïus  a caufe  de  fes  impudicitez , & rap- 
pellée  par  Claude  fous  lequel  elle  étoiç 
en  crédit  ; elle  fit  mourir  Crifpus  Pafi- 
frémis  fon  fécond  mari  , & parvint  en- 
fin à devenir  femme  de  Claude.  Comme 
la  proximité  du  fangne  lui  permettoit  pas 
de  contracter  ce  mariage  , pour  l’autorifer 
elle  le  fit  demander  par  le  peuple , & don- 
ner un  arrêt  du  Sénat  par  lequel  ces  maria- 
ges furent  déclarez  permis.  Auffi-tôt  qu’el- 
le eut  la  qualité  d’Imperatrice  elle  s’empara 
non- feulement  de  l’efprit  du  Prince,  mais 
aufli  du  gouvernement  5 elle  fit  accorder 
OCtavia , fille  de  Claude,  avec  le  jeune  Do- 
mitius fon  fils , dans  le  delîèinde  l’élever  à 
l’Empire  comme  elle  le  fit.Silanus  à qui  Oc- 
ra via  avoir  été  promife  en  mariage  fe  tua 
de  defefpoir  ; elle  fit  tuer  cruellement  Loi- 
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lu  Paulina,  veuve  de  Caïus,  qui  avoitofé 
prétendre  à époufêr  Claude  , ôc  enfin  rap- 
pelia  Sencque  de  fôn  exil  pour  lui  confier 
le  foin  de  la  conduite  de  fon  fils.  Ne  croianc 
pas  encore  avoir  allez  fait  pour  lui , elle  le 
fit  adopter  par  Claude. Lucius Domitius  prit 
alors  les  noms  d.e  Nero , Ciaudius , Célar, 
Drufus  , Germanicus , & fon  adoption  fut 
confirmée  par  une  loi  du  peuple  & par  un' 
arrêt  du  Sénat.  Néron  parvint  bien  tôt  aux 
honneurs  : il  prit  la  robbe  virile  avant  la- 
ge , £ut  déclaré  prince  delà  Jeunefiè,  & dé- 
ligné  Conful  quand  il  auroit  zo.  ans. 

Interrompons  ici  la  fuite  de  l’hiftoire  par- 
ticulière de  Claude , pour  rapporter  les  ré- 
volutions arrivées  pendant  cetems-là  dans 
les  païs  éloignez.  Vardane  étoit  demeuré 
maître  de  l’empire  des  Partîtes  par  la  cefi- 
lion  que  lui  en  avoit  fait  fon  frere  Gotarze*, 
mais  celui  ci  s’en  xepentit  Lien- tôt,  Sc  les 
Parthes  mécontens  de  Vardane  rappelè- 
rent Gotarze  d’Hircanie.  Il  fe  donna  di- 
vers combats  dans  lefquels  Vardane  eut 
l’avantage,  & repouflâ  bien  loin,  fon  frere. 
Cette  vi&oire  ne  l’affermit  pas  long  tems 
fur  le  trône,  les  Parthes  s’en  étant  défaits. 
Par  fa  mort  Gotarze  demeura  maître  de 
l’empire  des  Parthes  > mais  comme  il  rc- 
gnoit  tiranniquement,  les  Parthes  députè- 
rent fecretement  à Rome,  pour  prier  Clan- 
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de  de  leur  envoicr  Meherdate  fils  de  Vonoî 
ne,  & petit-fils  de  Phraate  roi  des  Parthes 
du  temsd’Augufte.  Claude  fe  tint  fort  ho- 
noré que  les  Parthes  lui  demandaient  un 
Roi , ôc  donna  ordre  à Caifius  gouverneur 
de  Syrie  de  conduire  Meherdate  jufqu’à 
Zeugma  fur  l’Euphrate  , où  Caflius  le  re- 
mit entre  les  mains  des  Seigneurs  Parthes 
de  fon  parti,  ôc  d’ Agbare  roi  d’EdefTe.  Me-* 
herdate  au  lieu  de  faire  diligence  pour  fur- 
prendre  fes  ennemis,  fuivantle  confeilquc 
lui  en  avoir  donné  Caifius,  pafla  plufieurs 
jours  à Edefiè  , retenu  par  Agbare , ôc  an 
fortirde  cette  ville,  il  prit  un  chemin  long 
ôc  difficile  par  P Arménie  pour  pafler  le  Ti- 
gre , ôc  gagner  l’Adiabene  dont  le  roi  Oza- 
te  s etoit  déclaré  pour  lui  : il  prit  enfuite 
la  ville  de  Ninive,  ôc  s’avança  pour  don* 
ner  bataille.  Gotarze  tira  l’affaire  en  lon^ 
gueur  pour  gagner  une  partie  des  troupes 
de  Meherdate , qui  fut  abandonné  d’Ozate 
ôc  d’ Agbare.  Meherdate  ne  laiflà  pas  d’ha- 
zarder  le  combat , mais  il  fut  défait  ôc  pris. 
Gotarze  pour  infulter  les  Romains  lui  fit 
couper  les  oreilles  ôc  le  laiiTa  en  vie , mais 
il  mourut  lui  même  bien-tôt  après.  Vono- 
ne , prince  des  Mcdes  , fut  déclaré  Roi , & 
n’aiant  vécu  que  peu  de  tems , laifla  Volo- 
gefe  fon  fils  pour  fucceffieur.  Celui-ci  retint 
lt  roiaume  des  Parthes , donna  à fon  frere 
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Pacorele  païs  desMedes;  mitTiridate  Ton 
autre  frere  en  poftéflîon  de  l'Armenie.  Ce 
roiaume  étoit  poftedé  par  Mithridate  fre- 
re & gendre  de  Pharafmane  roi  d’iberie. 
Radamifte  fils  de  ce  dernier  feignant  d’ê-* 
tre  mal  avec  fon  pere , fe  réfugia  chez  Mi- 
thridate qui  le  reçut  & le  traita  comme 
un  de  fes  propres  enfans , & lui  fit  épou- 
fier  fa  fille.  Radamifte  qui  n’étoit  venu  en 
Arménie  que  dans  le  deffein  de  dépoflèder 
fon  oncle , gagna  les  principaux  Seigneurs 
du  roiaume,  & étant  revenu  en  Iberie  lui 
déclara  la  guerre.  Mithridate  abandonné 
de  fes  fujets , fe  retira  dans  le  château  de 
Gornea  où  il  y avoit  une  garnifon  Romai- 
ne , commandée  par  Ccelius  Pollion.  Ce 
gouverneur  obligea  Mithridate  de  fortir 
du  château  pour  traiter  avec  Radamifte  j 
quand  on  fut  convenu  des  conditions  du 
traité  , Radamifte  fit  charger  de  chaînes 
Mithridate  , &:  le  fit  étouffer.  Radamifte 
fe  fit  couronner  roi  dArmenie.  Quadra- 
nts gouverneur  de  Syrie  envoia  en  ce  païs 
Elvidius  Prifcus  avec  une  légion  qu’il  com- 
fnandoit  ^ce  fage  capitaine  remit  une  gran- 
de partie  de  l’Armenie  dans  le  devoir,  plus 
par  la  prudence  que  par  la  force;  mais  Qua- 
drants l’aiant  rappelle , Vologefe  vint  avec 
une  armée  , fe  faifit  d’une  partie  de  l’Ar- 
menie  , enchaffa  les  Iberiens , & en  fit  Roi 
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fon  frere  Tiridate.  L’hiver  l’aiant  obligé 
de  s’en  retirer , Radamifte  y rentra  l’année 
fuivante  ; mais  comme  il  prétendoit  traiter 
les  peuples  en  rebelles  , ils  fe  révoltèrent* 
Il  s’enfuit  avec  Zenobie  , fa  femme  qui  ne 
put  le  fuivre  long-tems  à cheval,  parce 
qu’elle  étoit  groflè.  Radamifte  de  peur 
qu’elle  ne  tombât  entre  les  mains  des  en- 
nemis lui  donna  un  coup  de  cimeterre  8c 
la  jetta  dans  la  riviere  d’Araxe  : quelques 
bergers  la  fauverent  8c  la  menèrent  àTi- 
ridate  qui  la  fit  traiter  en  Reine.  La  guerre 
continua  toujours  entre  Tiridate  & Rada- 
mifte, qui  reconquit  8c  abandonna  plu- 
fieurs  fois  l’Armenie , jufqu’à  ce  que  Ra- 
damifte aiant  voulu  dépofïcder  fon  pere 
du  roiaume  d’iberie  , fut  tué  par  fon  or- 
dre fous  l’empire  de  Néron. 

Mithridate  que  Claude  avoir  fait  réi  du 
Bofphore  ou  de  la  Cherfonefe  Taurique  , 
s’étant  brouillé  avec  les  Romains,  envoia 
fon  frere  Cotys  à Claude  pour  traiter  de 
paix.  Cotys  lui  aiant  découvert  la  difpofi- 
tion  de  fon  frere,  l’Empereur  lui  donna  les 
états  de  Mithridate  j il  en  fut  n^-en  pof- 
feflion  par  Didius  gouverneur  du  Pont,  qur 
lui  laifta  quelques  cohortes.’  Mithridate 
vint  pour  rentrer  dans  le  roiaume  avec 
quelques  troupes  qu’il  avoit  ramaftëes  , 8c 
des  fecours  que  Zorfine  roi  des  Siraqucs  > 
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Voifins  du  Caucafe,  lui  avoir  fournis,  mais 
il  en  fut  encore  chaflë  3 & Zorfine  oblige 
de  reconnoître  la  puiiïânce  Romaine  de 
d’abandonner  Mithridace  qui  fe  -retira  chez  - 
le  roi  des  Adorfes.  Ce  prince  quiétoit  allié 
des  Romains  obtint  de  Claude  la  grâce  de 
Mithridate  * & le  livra  entre  les  mains  des 
officiers  Romains»  Il  fut  mené  à Rome  & y 
vécut  en  prince.  C’eft  apparemment  ce  Mi- 
thridare  de  Pont  que  Galba  fit  tuer  3 parce 
qu’il  avoir  pris  contre  lui  le  parti  de  Nym- 
phidius. 

Les  Cattes  firent  quelques  courfes  fur  les 
terres  des  Romains  3 mais  ils  furent  bien- 
tôt re  pou  {fez  & battus  par  L.  Pompon  ius 
qui  commandoit  les  troupes  de  la  haute  Al- 
lemagne. Vannius  que  Tibere  avoir  donhé 

Î>our  roi  aux  Sueves  fut  défait  & chaflë  pai- 
es Hermundules  & les  Liges.  Claude  lui 
donna  retraite  & des  terres  dans  la  Panno- 
nie. Rangion  & Sidon  fils  d’une  foeur  de 
Vannius , partagèrent  fes  états  & demeurè- 
rent fideles  aux  Romains. 

En  Angleterre  3 Cara&at  ou  Caradoc,fiî$ 
du  roi  Cinobeîin  3 le  plus  coftfiderable  des 
rois  de  ce  pais,  après  avoir  foûtenu  neuf 
ans  la  guerre  contre  les  Romains,  fut  défait 
dans  une  grande  bataille  par  Oftorius  3 & 
s’étant  confié  à la  foi  de  Cartifmandua 
reine  de  Northumberland  3 elle  le  fit  char- 
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gcr  de  chaînes  & le  livra  aux  Romains  : il 
fut  envoie  à Rome  j Claude  lui  donna  non- 

Éilement  la  vie , mais  encore  la  liberté, 
s autres  peuples  d’Angleterre , & entr*- 
autres  les  Silures  du  pais  de  Galles  con- 
tinuèrent le  guerre.  Oftorius  mourut  en 
Angleterre  lans  les  avoir  réduits.  Didius 
Gallus  qui  lui  fucceda  remporta  quelques 
victoires  par  fes  Lieutenans  , & combattit 
pour  la  reine  Cartifmandua  contre  Venu- 
tius  Ion  mari  : il  la  retira  du  pais  ou  elle 
etoit,  mais  Venutius  demeura  maître  dn 
pais  & ennemi  des  Romains. 

A Rome  l’autoritc  de  Néron  s’établif- 
foitde plus  en  plus,  & Brirannicus n’y  étoit 
tegardé  que  comme  un  particulier.  Clau- 
de devenoit  infirme  de  corps  comme  d’el- 
prit  : cependant  fur  la  fin  de  fes  jours  il 
s apperçut  des  delordres  d’Agrippine  6c 
des  defleins  qu’elle  formoit  en  faveurde 
Néron  contre  Britannicus.  Il  témoignoit 
quelquefois  fe  repentir  d’avoir  époufé  l’u- 
ne & adopté  l’autre  : il  paroilToit  réfolude 
lailîêr  l’Empire  â Britannicus , & quelques 
Auteurs  ont  même  écrit,  que  par  Ion  tefla- 
tntnt  il  l’avoit  déclaré  fon  fuccelïèur,  quoi*- 
queTacite  rapporte  qu’Agrippine  ne  voulût 
point  fairelire  le  teftament  de  Claude  dans 
Je  Sénat  de  peur  qu’on  ne  murmurât  de  ce 
qu’un  pere  préféroit  un  fils  adoptif  à fon  fils 
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Naturel.  Quoiqu’il  en  foit , Agrippine  crab 
gnant  quelque  changement , rélblut  de  le 
prévenir  en  faifant  empoifonner  Claude:  on 
prétend  quelle  fit  mettre  le  poifon  dans  une 
efpece.  de  champignons  qu’il  aimoit  extrê- 
mement * & que  ce  fut  par  une  célébré  em- 
poi/ônneufe  nommée  Loculta.Claude  mou- 
rut le  ij.O&obre  de  l’an  54  de  J. C.la  64e  an- 
née de  fon  âge,  après  avoir  régné  13.  ans , &. 
mois  & 20.jours.On  dit  qu’Agrippine  cacha 
fa  mort  pendant  quelques  heures,  jufqu  a ce 
que  toutes  chofes  fuflent  dilpo fées  en  fa- 
veur de  Néron.  Agrippine  & Néron  lui  fi- 
rent les  honneurs  ordinaires  des  funérail- 
les & de  l’apotheofe.  Narcilïè  qui  s’étoit 
.oppofé  au  crédit  d’Agrippine  , & qui  foû- 
tenoit  Britannicus,  fut  arrêté  bien-tôt  après 
la  mort  de  Claude  & contraint  de  fe  tuer 
Jui-mcme. 

V. 

r * 

Hifloire  du  régné  de  Néron* 

\ 

NEron  dont  nous  avons  déjà  fait  ta 
généalogie,  parvint  à f Empire  à l’â- 
ge de  17.  ans , l’an  54.  de  J.  C.  à l’exclu- 
fion  de  Britannicus  fils  de  Néron.  Quel- 
que terns  après  la  mort  de  Claude , Agrip- 
pine aiant  pris  toutes  les  précautions  nece£ 
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iaires  pour  le  faire  reconnoître,  Néron  for* 
tir  du  palais  accompagné  d’Afranius  Bur- 
rhus , Préfet  des  Prétoriens,  qui  dit  aüx  fol- 
dats  qui  c’étoit  la  le  Prince  , les  foldats  le 
proclamèrent  aufli-  toc  Empereur,  & le  me- 
nèrent dans  leur  camp  j du  camp  il  fut  con- 
duit au  Sénat,  qui  le  reconnut  aufïî  pour 
Empereur  : quelques  jours  après  il  propola 
au  Sénat  un  modèle  du  gouvernement  qu’il 
vouloir  fiiivre,femblableàceluid'Augufi:e  : 
& en  effet  il  fe  conduifit  allez  bien  les  cinq 
premières  années  de  fon  régné  j mais  A* 
grippine  fa  mere  fe  rendit  d’abord  maî- 
trelïe  du  gouvernement.  Elle  a voit  Pallas 
pour  miniftre;  la  première  chofe  quelle  fît» 
fut  de  faire  mourir  Marcus  Junius  Silanus 
ProconfuId’Afie , frere  de  Lucius  Silanus  , 
â qui  elle  avoir  enlevé , comme  nous  avons 
dit,  O&avia.  Seneque  2c  Burrhus  qui  a- 
voient  du  crédit  dans  l’efprit  du  Prince , & 
étoient  d’intelligence  enfemble , s’oppofe- 
rent  autant  qu’ils  purent  aux  mauvais  d-ef- 
feins  d’Agrippine,  & firent  en  forte  qu’on 
ne  fe  plaignît  point  du  gouvernement.  Mais 
pour  empêcher  que  Néron  ne  fuivîtles  iin- 
preffions  de  fa  mere  , ils  le  laifîërent  s’a- 
bandonner aux  plaifirs  2c  fe  broiiillerent 
avec  elle.  Il  ôta  à Pallas  le  maniement  des 
finances  que  Claude  lui  avoit  donné  : mais 
bien-tôt  après  il  connut  de  lui- même  le 
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de/Iein  criminel  de  faire  mourir  Britanni- 
cus. Il  chargea  PollionTribun d’une  cohor- 
te Prétorienne  de  le  faire  empoifonner  par 
la fameufc  Locufta.  Le  poifon  quelle  don- 
na à Britannicus  n’aiant  pas  eu  d’abord  fon 
effet , -Néron  en  fit  préparer  un  autre  plus 
violent,  qui  fut  donné  à Britannicus  en  fa 
préfence.  Britannicus  tomba  fur  le  champ 
en  pamoifon , & mourut  la  nuit  fuivante.  ■ 
Après  ce  coup , Néron  ne  faivit  plus  les 
confeils  de  Seneque  ni  de  Burrhus,  & com- 
mença à méprifer  famere,  il  lui  ôta  les  gar- 
■des  qu’elle  avoir , & la  fit  forcir  du  palais. 
Junia  Silana  la  fit  accu  fer  par  un  comédien 
nommé  Paris  de  vouloir  époufer  Rubellius 
Piautus  , qui  avoit  Augufte  pour  trilàyeul 
-auflb  bien  que  Néron , afin  de  le  faire  dé-^ 
-clarer  Empereur.  Néron  prenoit  fericufe*- 
ment  cette  accufation  pour  a^oir  une  occa* 
fion  de  fe  défaire  de  fa  mere,  mais  Burrhus 
fau va  Agrippine  en  lui  ménageant  un  entre- 
tien avec  l’Empereur  Ion  fils , dont  le  reful- 
tat  fut  la  punition  de  les  accufateurs  ôc  la 
récompenfe  de  fes  favoris.  Silana  fut  ban- 
nie & d’autres  reléguez  ou  puiiis  de  mort* 
Paris  fe  tira  d’affaire,  parce  qu’il  lervoit 
au  diverti  Âément  du  prince.  Les  favoris 
A’ Agrippine  furent  en  même  teins  recom- 
penfez , Rufus  eut  l’Intendance  des  villes, 
Balbilius  le  gouvernement  d’Egypte , & 
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celui  de  Syrie  fut  donné  à Anteriusft- 
Néron  s’abandonna  enfuite  a toutes  forte* 
de  déreglemens , & exerça  fes  cruautez  : il 
eouroit  les  rues  pendant  la  nuit  déguifé  en 
efclave,  maltraitoit  & voloit  ceux  qu’ii 
rencontroit , & étoit  lui-même  battu  quelr 
' quefois  i il  prenoit  plaifir  à exciter  des  com- 
bats entre  les  Ipe&atcurs  des  comédies , Sc 
y prenoit  part  lui- même*,  il  devint  éperf 
duëment  amoureux  de  Poppea  Sabina  qui 
l’irrita  encore  contre  fa  mere  Agrippine,. 
& lui  perfuada  enfin  de  s’en  défaire.  Cette 
Princeffè  fit  tout  ce  qu’elle  put  pour  regar 
gnér  les  bonnes  graçes  de  l’on  fils  qui  lui 
devoit  l’Empire  ? mais  elle  n’en  put  venir 
à bout.  Il  le  fervit  d’un  autre  ftratagême 
pour  la  faire  périr  : un  de  fes  Affranchis  , 
nommé  Anicet , qui  commandoit  les  galè- 
res de  Mifcrffe , offrit  de  faire  faire  une  ga- 
lère dont  le  haut  fondroit  & dont  le  fond 
s’ouvriroit  en  même  temps , attirant  qu’en 
faifanttnonter  defiùs  Agrippine,  elleferoit 
écrafée  ou  noiée.  Néron  le  fervit  de  cetrc 
invention  j & aiant  fait  femblant  de  le  ré- 
concilier avec  fa  mere,  il  alla  faire  un 
voiage  dans  la  Campanie  s il  invita  Agrip- 
pine de  lè  venir  trouver  à Bayes  où  il  la 
reçut  & la  traita  magnifiquement  : de  là  il 
la  conduifir  julqu’à  la  mer  5 où  le  vailles  «i 
fur  lequel  elle  étoit  venue  le  trouvant  brife 
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fparun  ordre  fecret  de  Néron,  il  la  fit  mon- 
ter fur  la  galère  qu’Anicet  avoit  préparée. 
Comme  elle  voguoit  pendant  une  nuit  fort 
claire  & fort  calme , le  toît  de  la  chambre 
où  elle  étoit  fondit  tout  d’un  coup , & la 
galère  s’entr 'ouvrit.  Agrippine  étoit  avec 
une  Dame  nommée  Aceronia  Palla  , elles 
tombèrent  toutes  deux  dans  la  mer  fans  être 
blelïèes.  Aceronia  qui  pour  être  fecouruc 
cria  quelle  étoit  l’Imperatrice , fut  afibnv 
mée  à coups  de  perches  & d’avirons. 
Agrippine  (e  fauva  à la  nage , & fut  re- 
cueillie dans  une  barque  , qui  la  ramena 
dans  la  màilon  où  elle  étoit , & fit  aufli-  tôt 
avertir  Néron  du  danger  qu’elle  avoit  cou- 
ru. Ce  fils  dénaturé  fit  arrêter  celui  qu’A- 
grippine  lui  avoir  envoié  , fous  prétexte 
qu’il  l’avoit  voulu  aflaffiner , & donna  or- 
dre à Anicet  d’achever  ce  qu’il  avoit  conjr 
mencé  en  faifant  tuer  fa  mere.  Anicet  alla 
dans  le  lieu  où  elle  étoit  avec  des  foldats 
qui  la  percerent  de  plufieurs  coups}  ainfi 
mourut  Agrippine  l’an  59  de  J.  C.  Néron 
ne  lui  fit  aucun  honneur  après  fa  mort } il 
fut  neanmoins  quelque  temps  troublé  des 
remords  qu’une  fi  deteftafele  aétion  lui  dc- 
voit  caufe*  : mais  Burrhus  le  confola  en 
perfuadant  aux  officiers  de  fes  gardes  de 
.lui  témoigner  la  joie  qu’ils  avoient  de  le 
Voir  délivré  des  embûches  de  fa  mere.  Il 
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quitta  les  lieux  dont  la  vue  lui  pouvoît  re* 
prefenter  continuellement  Ton  crime,  5c 
s’en  alla  à Naples.  De  là  il  écrivit  une  let- 
tre au  Sénat  pleine  d’inve&ives  contre  fa 
mere , fuppolant  qu’elle  l’avoit  voulu  faire 
aflàfliner-,  & qu’aiant  manqué  fon  coup  elle 
s etoit  tuée  elle-même. 

Les  commencemens  du  régné  de  Néron 
ne  furent  prefque  point  troublez  par  la 
guerre  -,  tout  l’Empire  étoit  affez  tran- 
quille, <k  n’étoit  en  guerre  cjue  contre  les 
Partîtes  pour  l’ Arménie  que  Vologefe  avoic 
donnée  à fon  frerbTiridate.  Corbulonque 
Néron  avoit  envoié  en  ce  pars  pour  com- 
mander l’année,  après  l’avoir  difciplinée, 
fe  rendit  maître  de  l’Armenie,  & prit  la 
ville  d’Artaxate  qu’il  fit  rafer  & celle  de 
Tigranocerte.  Tiridate  aiant  voulu  ren- 
trer dans  l’Armt  nie,  Corbulon  l’en  chalfa  , 
'5c  acheva  de  conquérir  ce  roiaume  que  Né- 
ron donna  à Tigrane  defcendant  d’Arche- 
laiis  roi  de  Cappadoce. 

Les  generaux  des  armées  d’Allemagne 
ti’aiant  point  d'ennemis  à combattre , em- 
ploioient  leurs  troupes  à divers  travaux. 
Paulin  qui  commandoit  dans  la  balTe  Ger- 
manie , acheva  une  digue  'commencée  6$. 
ans  auparavant  pat  Drufus  pour  empêcher 
le  Rhin  de  fe  répandre  dans  les  Gaules. 
-V etus  general  d’une  autre  armée , entre- 
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prit  de  joindre  la  Saône  avec  la  Mo  Telle. 
Entre  les  peuples  d’Allemagne , quelques- 
uns  payèrent  le  Rhin  , les  autres  Te  firent 
la  guerre.  Les  Cauques  chaflerent  les  An- 
fibares  de  leurs  terres.  Les  Cattes  furent 
défaits  par  les  Hermundures.  En  Angle- 
terre Suetonius  Paulmus  qui  commandoit 
1 armée  , y fit  de  grands  progrez  j il  paflà 
dans  Pille  de  Mona  , que  l’on  appelle  au- 
jourd’hui Anglefey,  fur  la  côte  fepten- 
trionale  du  pais  de  Galles , dont  elle  n’eft 
feparée  que  par  un  petit  trajet  ; mais  pen- 
dant qu’il  étoit  occupé  dans  cette  il le, 
Boudicée  reine  des  Iceniens  fit  révolter 
tout  le  pais.  Les  peuples  irritez  des  mau- 
vais traitemens  qn’ils  rece voient  des  Gou- 
verneurs iRomains  , prirent  les  armes  & 
s’aflèmblerent  au  nombre  de  cent  vingt 
mille  hommes  , vinrent  attaquer  la  co- 
lonie Romaine  établie  à Camalodunum^ 
& l’emporterent  d’àfiàut.  Petilius  Cerealis 
s’étant  voulu  oppofer  à eux  avec  une  lé- 
gion, ils  mirent  en  fuite  fa  cavalerie , ôc 
' pafferent  toute  l’infanterie  au  fil  de  l’épée. 
Suetonius  accourut  promptement  au  Ce*. 
cours,  & palïâ  au  milieu  des  ennemis  jaC- 
qu’à  Londres , mais  il  n’o là  pas  y demeurer. 
Auffi-rôt  zprès  qu’il  fe  fût  retiré,  les  An- 
glois  fe  faifirent  de  cetre  ville  , & en  pri- 
rent une  autre  appellée  Yerulam  : on  tient 
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que  les  Anglois  tuerent  alors  jufqu’â  ym 
ou  Bo  mille  Romains  , citoiens  ou  alliez#, 
.Suetonius  n’avoit  pu  ramafler  que  dix  mille 
hommes  lorfque  prelfé  par  le  befoin  de  vi- 
vres, il  fut  contraint  de  donner  bataille 
aux  ennemis  dont  on  fait  monter  le  nombre 
jufqu’a  deux  cent  trente  mille,  conduits 
par  Boudicée.  Ces  deux  armées  combat- 
tirent longtemps  avec  la  même  ardeur  & 
un  égal  avantage  ; mais  enfin  la  valeur  ÔC 
la  dilcipline  l’emportèrent  fur  le  nombre* 
On  dit  que  les  Romains  tuerent  plus  de 
quatre-vingt  mille  Anglois  fans  avoir  perdu 
que  quatre  cent  hommes.  Boudicée  mourut 
peu  de  temps  après.  A fa  mort  l’armée  des 
Anglois  fe  diflipa.  Néron  fit  enfuite  pafler 
quelques  troupes  d’Allemagne  en  Angle- 
terre , dont  Suetonius  fe  fer  vit  contre  les 
reftes  des  rebelles* 

. Néron  s’abandonnôit  toujours  de  plus 
je»  plus  aux  plaifirs.  Sa  fouveraine  paiHon 
<5toit  de  conduire  des  chariots  dans  le  cir- 
que , de  jouer  de  la  lyre  & de  chanter  en 
public  fur  le  théâtre.  Cette  folie  étoit  ac- 
compagnée de  déreglemens  encore  plus 
honteux  8c  plus  criminels;  il  joignit  à cela 
la  cruauté  en  faifant  mourir  ceux  qui  lui 
déplaifoient,,  entr’autres  Rubellius  Plautus 
defeendü  de  la  maifon  des  Céfars  par  la 
jnere  Julie  fille  de  Prufus , parce  que  le 
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peuple  avoit  parlé  de  lui  pour  le  faire  Em- 
pereur en  cas  qu’il  y eût  du  changement 
dans  l’Etat.  Antiftius  Sozianus  qui  avoit 
fait  des  vers  contre  Néron  auroit  été  con- 
damné à mort  par  le  Sénat  fi  Thrafea  & 
quelques  autres  Sénateurs  ne  lui  eufïènt 
fauve  la  vie  par  leur  fermeté.  Il  en  fut 
quitte  pour  être  relégué  & dépouillé  de 
fes  biens.  On  croit  que  Néron  fit  empoi- 
iônner  Burrhus  en  la  place  duquel  il  mit 
-Tigellinus  qui  avoit  toujours  fervi  à fes 
débauches.  Sencque  fe  retira  alors  de  la 
cour  pour  mener  une  vie  particulière  & 
philosophique.  Tigellinus  perfuada  à Ne- 
'ron  de  faire  mourir  Sylla  & Rubellius 
Plautus.  Enfin  il  répudia,  relégua,  Ôc  fit 
mourir  fa  femme  Oétavia  pour  époufer 
Poppée.  i 

Vologefe  roi  des  Parthes  voulant  réta- 
blir Tiridate  dans  le  roiaume  d’Armenie 
' lui  fournit  des  troupes,  avec  lefquelles  il 
-mit  le  fiege  devant  Tigranocerte.  Corbu- 
lon  gouverneur  de  Syrie  envoia  deux  lé- 
gions à Tigrane  pour  le  mettre  en  état  de 
défenfe.  Vologefe  convint  d’envoier  des 
Ambaflàdeurs  à Rome  pour  demander  le 
roiaume  d’Armenie  en  faveur  de  Tiridate: 
cependant  les  légions  qui  étoient  en  Armé- 
nie , allèrent  pafïèr  leur  quartier  d’hiver 
tn  Cappadoce.  Tigranocerte  & toute  l’A|- 
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menic  fe  déclara  pour  les  Parthes.  L annéë 
fuivante  Pætus  envoié  pour  commander 
l’armée  en  Arménie  prit  quelques  châ- 
teaux i mais  Vologefe  étant  iurvenu  avec 
fon  armée  aiîîega  le  camp  de  Pætus  * &l’o» 
bligea  de  faire  un  traité  honteux , par  le- 
quel il  étoit  ftipulé  que  les  Romains  forri- 
rroicnt  de  l’ Arménie  & rendroient  les  châ- 
teaux qu’ils  y tenoient.  Cependant  Volo- 
gefe pour  n’avoir;  plus  de  guerre  envoia 
encore  demander  à Néron  P Arménie  pour 
Tiridate , il  fut  refofé  une  fécondé  fois,  & 
Corbulon  nommé  general  pour;  reprendre 
l’ Arménie.  Tiridate  après  avoir-  confené 
avec  Corbulon  & mis  fa  couronne  aux 
pieds  d’une  ftatuc  de  Néron,  fe  réfolut 
d’aller  lui-  même,  à Rome  en  perfonne  deî- 
mander  le  roiaume  à Néron.  Cependant 
Corbulon  arrêta  les  Sarmates  qui  voiiloient 
remuer  : il  obligea  le  roi  Scythes  de  lever 
le  hege  qu’ils  avoient  mis  devant  Macheron 
au  delà  du  Boryfthene , & contraignit  plu- 
sieurs rois  à fc  foumettre  aux  Romains. 

» Tiridate  arriva  à Rome  l’an  66  de  J.  G. 
& y mena  avec  lui  fes  enfans , ceux  de  Vo- 
logcfe , de  Pacorus  & de  Monobas  avec  une 
fuite  de  trois  mitte  chevaux  Parthes  : il  ren- 
contra Néron  à Naples  , & de  là  le  fuivit 
âRome.  Néron  lui  donna  le  diadème  avec 
beaucoup  de  folemnité* 
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Poppée  accoucha  l’an  65  deJ.C.  d’uhe  fille 
«jui  fut  nommée  Claudia,  mais  qui  mourut 
quatre  mois  après.  Néron  en  fut  fort  affli- 
gé. Il  fit  l’année  buvante  un  voiage  à Na- 
ples , & étant  de  retour  à Rome,  s’y  aban- 
donna de  nouveau  à toutes  fortes  de  dé- 
bauches & d’impudicitez.  En  cette  année 
le  feu  prit  à Rome  dans  la  partie  du  Cirque  » 
qui  étoit  proche  le  Mont- Patin  : cetembra- 
fèment  dura  fix  jours , réduifit  en  cendre 
trois  quartiers  de  la  ville , ne  laifiâ  dan» 
fept  autres  que  quelques  maifons  de  refte , 
en  forte  que  des  quatorze  quatiers  de  Ro- 
me il  n’y  en  eut  que  quatre  qui  ne  furent 
pas  endommagez.  Néron  qui  étoit  à An- 
tium  ne  revint  que  lorfqu’il  apprit  que  Le  v 
feu  approchoit  de  fon  Palais,  qui  fut  bien- 
tôt confumé.  En  étant  forti  il  monta  fur  une 
tour  fort  haute , d’où  il  pouvoir  voir  rem- 
blaiement de  toute  la  ville , 6c  fe  mit  à 
chanter  un  Poëme  qu’il  avoit  fait  fur  l’en> 
brafement  de  Troie  : cela  fit  croire  que  c’é* 

- toit  lui  qui  avoit  fait  mettre  le  feu  à laviï- 
le,  foit  par  brutalité,  foitpar  curiofité  de 
voir  un  événement  fi  étrange , (oit  pour 
avoir  l’honneur  de  rebâtir  Rome  6c  de  la 
rendre  plus  belle  qu’elle  n’étoit.  Entre  les 
hiftoriens , Dion  8c  Suetone  afliirent  que 
Néron  fut  auteur  de  cet  embrafement.  Ta- 
cite ne  l’alïiire  pas-,  mais  il  témoigne  afièa; 
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qu’il  le  croïoit.  Quoiqu'il  en  Toit  quand 
l’embrafement  fut  ceflë , Néron  s’appliqua 
au  ioulagement  du  peuple  & au  récablifiè- 
ment  de  la  ville , rejetta  fur  les  Chré- 
tiens le  foupçon  de  Get  incendie , &c  com- 
mença à les  perfecuter.  Il  fit  bâtir  un  fii- 
perbe  Palais , & entreprit  de  faire  un  canal 
• depuis  Bayes  jufqu’â  Oftie. 

Lan  65  de  J.  C* Caïus  Çalpurnius  Pi- 
fon  forma  une  conjuration  contre  Néron. 
'Plautius  Lateranus  defigné  Conful , Fenius 
Rufus  l’un  des  Préfets  du  Prétoire, plufieun? 
officiers  des  gardes  & beaucoup  de  Séna- 
teurs & de  Chevaliers  entrèrent  dans  cette 
conjuration,  fans  parler  d'Annæus  Lucanus, 
neveu  de  Seneqûe  & Pocte  célébré.  Le 
jour  de  l’exécution  fut  marqué  au  iz  d’À- 
Vril,  durant  les  jeux  eu  Cirque.  Cette  con- 
juration fut  découverte  i Néron  par  un  Af- 
franchi de  Sevinus  Sénateur  Romain , qui 
s’étoit  chargé  de  donner  le  premier  coup. 
Cet  Affranchi  rapporta  que  fon  maît-re  avoir 
figné  fort  reftament , fait  éguifer  un  pot* 
gnard,  & préparé  des  bandages.  Sevinus  ar- 
reté, nia  le  fait  : mais  l’Affranchi  aiant  de- 
mandé qu’on  envoia  arrêter  Antonius  Na- 
talis , avec  qui  Sevinus  avoir  eu  la  veille 
Un  long  entretien  : quand  cet  homme  fut 
arrêté  & qu’ils  furent  interrogez  féparé- 
toent  fur  le  fujet  de  leur  entretien  > 5 étant 
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ëoupez  ils  fuient  jettez  dans  les  fers  Sc  me- 
nacez de  la  queftion.  Ils  découvrirent  la 
conjuration  & quelques  complices  qui  dé- 
clarèrent enfuite  les  autres.  Pifon  & beau- 
coup d’autres  furent  aulfi-tôt  executez.  La- 
teranus  fut  mené  au  fupplice  fans  avoir  eu 
feulement  le  tems  d’embrafl'er  fes  enfans, 
ôc  /oûtintle  fupplice  avec  courage.  Lucain 
eut  la  liberté  de  fe  faire  ouvrir  les  veines, 
Fenius  Rufus  témoigna  beaucoup  de  foi- 
blelîè  à fa  mort , les  autres  officiers  des 
gardes  eurent  plus  de  cœur.  On  ne  fe  con- 
tenta pas  de  punir  les  conjurez , leurs  en- 
cans furent  auffi  chalfez  de  Rome  , & plu. 
fieurs  de  leurs  amis  furent  mis  à mort  quoi 
qu’innocens, 

Seneque  qui  avoit,  félon  quelques,  uns, 
eu  part  à la  conjuration,  ou  du  moins  qui 
Favoit  fçu,  & qui  avoit  été  nommé  com- 
me complice  par  Natalis  , eut  bientôt  le 
même  fort  que  les  autres  conjurez.  Il  re- 
çut ordre  de  fe  faire  mourir  lui-même,  il 
fe  fit  ouvrir  les  veines  , &c  comme  il  lan- 
guifioit  long-tems  il  prit  du  poifon,  & s’é- 
tant mis  dans  un  bain , la  chaleur  fit  couler 
fôn  làng , & il  y rendit  l’efprit. 

Après  cela  Néron  ne  mit  plus  de  bornes 
à fes  cruautez , il  fit  mourir  fa  propre  fem* 
me  Poppée  , qui  croit  groffiè , d’un  coup  de 
pied  qu’il  lui  donna  dans  le  Y entre , parçf 
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quelle  s’étoit  mocquée  de  lui  en  le  voîant 
mener  un  chariot.  Après  fa  mort  il  voulut 
époufer  Antonia  fille  de  Claude  fa  belle- 
lœur , & fur  le  refus  qu’elle  fit  de  répou- 
fer,  il  la  fit  mourir,  l’accufant  d’avoir  été 
complice  de  là  confpiration  de  Pifon.  Il  le 
maria  à Statilia  Mejïâlina,  veuve  d’Atticus 
Veftinus,  qu’il  avoit  fait  tuera  caufe  d’el- 
le. Le  Jurifconfulte  C.  Caffius  Longinus  fut 
relégué  en  Sardaigne.  L.Julius  SilanusTo,r-- 
quatus,defcendu  d’Augufte,perditlavie  pat 
l’ordre  de  Néron.  L.  Antiftius  Vêtus,  fa  bel- 
le-mere  Sextilia,  & Pollutia  fa  fille,  n’eu- 
rent  que  le  choix  du  genre  de  leur  mort, 
Anmeus  Mella  frerede  Seneque,  C.  Petro** 
nius  , Thrafea  & Soranus,  furent  condam- 
nez à mort  avecPacorius  Agrippinus. 

Tant  de  cruautez  de  Néron  portèrent  Vi- 
iiicius  à former  une  nouvelle  conjuration 
contre  lui , mais  elle  fut  découverte  pat 
l’imprudence  d’un  des  conjurez.  & bien- tôt 
étouffée.  Néron  pafia  enfiiite  en  Achaïe  , 
non  pour  y faire  quelque  action  digne  d’un  - 
Empereur , mais  pour  y chanter  & y joiier 
tn  public , il  fe  rendit  aux  jeux  olympique? 
qu’il  avoit  fait  retarder  exprès  j il  y courut 
dans  un- chariot  qu’il  conduifoit , dont  il 
tomba  & penfa  fe  tuer.  Il  donna  la  liberté 
d toute  la  province  de  l’Achaïe  en  faveur 
de  ces  jeux.  Il aflifta  encore  aux  jeuxlfth»* 
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iniques  ; il  alla  çonfulter  l’oracle  de  Delphc 
en  habit  d’Apollon.  Il  entreprit,  mais  inu-** 
tilement  de  couper  l’Ifthme  de  Corinthe? 
Il  fit  coûte*  aux  Grecs  des  fomines  immen- 
ses, & fit  périr  dans  çe  voiage  quantité  dç 
perfonnes  de  condition  qu’il  avoit  menées 
avec  lui , entr’auttés  les  deux  Scribonius, 
le  célébré  Corbulon  qu’il  manda  par  des 
lettres  pleines  de  témoignages  d’eftime  ÔÇ 
d’affeétion,  afin  de  le  faire  mourir  aufiî  tôt 
qu’il  ferait  arrivé  -à  Cenchrëe.  Corbulon 
aiant  fçû  cet  ordre  le  prévint  & s’enfonça 
l’épée  dans  le  corps. 

Pendant  le  féj our  de  Néron  en  Achaïe 
Rome  étoit  gouvernée  par  Helius  Affrani» 
chi  de  Claude,  à qui  Néron  avoit  laifle  le 
pouvoir  de  faire  mourir  des  Sénateurs  fanç 
meme  lui  en  écrire?  Helius  abufant  large- 
ment de  cette  autorité , il  fe  forma  un  gros 
parti  à Rome  contre  Néron.  Helius  lui 
écrivit  de  revenir,  & fe  rendit  même  en 
diligence  auprès  de  lui  pour  le  prefler  de 
partir  : fur  ces  .nouvelles  Néron  quitta 
promptement  la  Grece  prévint  à Rome. 
Une  domination  fi  tirannique  fit  concevoir 
le  defîein  aux  generaux  des  armées  de  Ce 
foule  ver  contre  lui.  Le  premier  qui  l’en- 
treprit fut  C.  Julius  V index , defeendu  des 
anciens  Rois  d’Aquitaine  , gouverneur  de 
la  Gaule  Celtique.  Il  affembla  les  peuple* 
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des  Gaules  accablez  d’impôts  par  Néron  §: 
& les  exhorta  i fe  foulever  : il  n’eut  pas  de 
peine  à les  faire  révolter.  Les  troupes  qui 
étoient  dans  les  Gaules  fe  joignirent  à Vin- 
dex,  qui  prit  le  nom  de  Céfar , mais  qui 
offrit  l'Empire  à Galba  commandant  dans 
l’EfpagneTarragonoilè.  Galba  étant  entre 
dans  ce  defièin , prit  la  qualité  de  Lieute- 
nant general  du  Sénat  & du  peuple  Romain, 
leva  des  troupes  & fit  foulever  une  partie 
de  l’Efpagne.  Néron  fit  auffi-tot  revenir 
l’armée  d’Allemagne  commandée  par  Ver# 
ginius,  qui  marcha  eontrp  Vindex.  Vergi- 
nius  s’aboucha  avec  lui,  & ils  convinrent  de 
demeurer  en  repos  , mais  les  deux  armées 
en  vinrent  aux  mains  malgré  leurs  chefs  ; 
celle  de  Vindex  fut  défaite,  & il  fe  tua  de 
defè/poir  : les  foldats  de  Verginius  le  pro- 
clamèrent auffi-tôt  Empereur  & Augufte  , 
mais  il  refufa  l’Empire.  Dans  cette  fitua- 
tion.  Galba  fe  trouvant  fort  embaraffé,  fe 
retira  avec  fes  amis  à Clunia , prêt  d’aban- 
donner l’Empire  & la  vie. 

Les  nouvelles  de  ces  mouvemens  aiant 
été  portées  à Rome  , Nymphidius  Sabinu* 
l’un  des  Préfets  des  gardes  Prétoriennes, 
perfuada  aux  foldats  que  Néron  étoit  pafle 
en  Egypte,  comme  il  l’avoit  propofé,  & 
leur  promit  au  nom  de  Galba  de  grofïèc 
jfommes  d’argent.  Ils  aban4onnerent  auffi- 
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KQt  Néron  , & proclamèrent  Empereur  Gal- 
ba. Néron  fe  voiant  fans  gardes  expo fé  à 
la  merci  des  révoltez,  monta  fur  un  mé- 
chant cheval  couvert  d’un  mauvais  man- 
teau, le  vifage  enveloppé  d’un  mouchoir, 

$c  partit  toute  nuit  de  Rome  accompagné  * 
feulement  de  quatre  de  fes  Affranchis.  Il 
fe  cacha  en  une  maifon  de  .campagne  de 
Faon  fon  Affranchi.  Pendant  qu’il  fe  fau- 
voit  le  Sénat  & le  peuple  reconnut  Galba 
pour  Empereur , & déclara  Néron  ennemi 
de  l’état,.  ,Onfçut. bien- tôt  le  lieu  où  il  s’é- 
toit  retiré,  & on  envoia  un  Capitaine  aveç 
quelques  cavaliers  pour  l’amener  vif.  Né- 
ron aiant  appris  l’arrêt  rendn  contre  lui,  fè 
prépara  à fe  donner  la  mort  j ce  qu’il  Et 
quand  il  eur  appris  que  ceux  qui  le  cher- 
çhoient  étaient  proche , en  s’enfonçant  un 
pôignard  dans  la  gorge  , aidé  par  Epa- 
phrodite  fon  Secrétaire.  Il  expiroit  quand 
le  Capitaine  arriva.  Ainli  mourut  Néron 
la  3 ic  année  de  fon  âge , aiant  régné  i$  ans 
8 mois  moins  deux  jours,  l’an  de  J. C.  6S, 

Je  p ou  le  n du  .mois.de  Juin. 
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Hifïoirc  du  régné  de  Galba . 

JlJfqu’ici  les  Empereurs  avoient  tous 
été  tire?  de  la  famille  d’Augulte.  Galba 
qui  parvint  à l’Empire  après  Néron  n’en 
ctoit  point,  Il  defcendoit  du  coté  de  fon  pe- 
re  de  la  famille  des  Sulpices  , & par  fa  me- 
re  de  Q.  Lutatius  Catulus  Capitolinus  qui 
étoit  en  grande  réputation  du  tems  de  Ci- 
céron. Après  avoir  été  gouverneur  d’Aqui- 
taine fous  l’Empire  de  Néron  > il  comman- 
da les  armées  d’Allemagne  fous  celui  de 
Caïus,  Il  refufa  l’Empire  après  la  mort  de 
ce  Prince  j & Claude  le  fit  Proconful  d’A- 
frique. Néron  lui  donna  le  gouvernement 
de  la  Gaule  Tarragonoife.  Aiant  reçu  la 
nouvelle  de  la  mort  de  Néron , & que  le 
Sénat  l’avoit  reconnu  Empereur , il  prit  le 
titre  de  Céfar , & fe  mit  en  chemin  pour 
aller  à Rome.  Il  avoit  alors  71  ans.  Vergi- 
nius  qui  eut  pu,  comme  nous  avons  dit, 
prétendre  à l’Empire , fit  jurer  fon  armée 
pour  Galba.  Galba  le  fit  venir  auprès  de  lui 
& lui  donna  pour  fuccelTeur  Hordeonius 
Flaccus.  Il  fe  rendit  à Narbonne  où  il  re- 
çût les  députez  du  Sénat. 

Pendant  que  Galba  venoit  à Rom.e»Nyn> 
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pliidius  qui  l’avoic  fait  reconnoîcre  Empe- 
reur fongeoità  ce  titre  pour  lui- même, mais 
comme  il  étoic  prêt  de  le  faire  reconnoîcre, 
Antonius  Honoratus  l’un  des  Tribuns  Pré- 
toriens fouleva  contre  lui  les  foldats , & 
Nymphidius  qui  accourut  au  bruit  fut  tué 
dans  le  camp  même.  Galba  étant  arrivé 
près  de  Rome  à Ponte- Mole , les  foldats  de 
la  marine  dont  Néron  avoit  fait  une  légion 
l’aborderent 'avec  de  grands  cris  pour  le 
prier  de  les  confirmer  dans  cet  honneur  ; il 
le  leur  refufa , ôc  ce  refus  excita  leurs  mur- 
mures. Galba  les  fit  charger  par  fa  cavale- 
rie qui  les  mit  en  fuite  & en  tuaplufieurs: 
Le  refte  fut  décimé.  Ces  commencemens 
firent  craindre  Galba  qui  avoit  la  réputa- 
tion d’être  dur  & fevere.  Les  minières 
dont  il  fe  fervit  le  rendirent  encore  plus 
odieux } fçavoir  T.  Vinius  qui  avoit  un 
grand  crédit  auprès  de  lui , Lacon  Préfet 
du  Prétoire  &c  Jcelus  le  premier  de  fes  Af- 
franchis. Ces  trois  miniftres  & quantité 
d’autres  officiers,  profitant  du  crédit  qu’ils 
avoient  auprès  de  lui , firent^jien  des  cho- 
fes  contraires  à la  juftice. 

Audi  tôt  que  Galba  fut  arrivé  à Rome  il 
fit  conduire  au  fupplice  les  Affranchis  de 
Néron;  neanmoins  Tigellinus.aiant  eç  foin 
de  gagner  les  bonnes  grâces  de  Vinius  à qui 
jl  donna  fa  fille  en  mariage,  évita  le  fup- 
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plice  qu’il  méritoit.  Les  Toldats  Prétoriens 
demandant  à Galba  les  Tommes  qu’on  leur 
$voit  promifes  de  Ta  part,  il  deTavoüa  ceux 
quileür  avoient  Tait  ces  promeflès,&ne  leur 
accorda  pas  même  ce  que  Néron  leur  don- 
noit  i comme  ils  en  murmuroient  il  leur  dit 
plufieurs  fois  qu’il  a voit  coutume  de  choi- 
ïîr  Tes  Toldats , & non  pas  de  les  acheter. 
ZI  fit  une  recherche  des  Tommes  que  Néron 
avoir  données  à des  perTonnes  indignes 
pour  les  remettre  dans  le  tréTor  public.  Il 
tappella  les  exilez  & fit  faire  le  procès  a . 
ceux  qui  avoient  fait  périr  fous  le  régné  de 
Néron  des  innocens  par  des  accufations  ca-, 
lomnieufes. 

En  Afrique  Claudius  Macer  Propréteur, 
qui  commandoit  les  troupes  du  païs,ne  vou- 
lut point  Te  Toumettre  à Galba, il  retint  pen- 
dant quelques  tems  les  vaiffeaux  qui  por- 
toient  du  bled  d’ATrique  à Rome,  ce  qui 
y mit  la  famine  j mais  cela  ne  dura  pas 
long- tems.  Macer  aiant  été  tué  par  Tre- 
bonius  Gerucianus  , Tuivant  les  ordres  de 
Galba , on  craignit  que  Fontejus  Capiton 
qui  commandoit  l’armée  de  la  baffe  Ger- 
manie ne  Te  voulût  faire  déclarer  Empe- 
reur. Cornélius  Aquinus  &c  Julius  Valens 
commandant  de  deux  légions  le  firent  tuer 
Tans  en  attendre  aucun  ordre.  Galba  don- 
na la  place  de  Çapiton  à Vitellius.  Celui-* 
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iri  n’y  fut  pas  plutôt  arrivé  qu’il  fe  fit  dé** 
dater  Empereur  par  les  foldats. 

Galba  perfuadé  qu’on  le  confideroit  peu 
à caufe  de  Ton  grand  âge,  & parce  qu’il  n’a- 
voit  point  d’enfâns  , fongeoit  à adopter 
quelqu’un  qui  pût  lui  fucceder.  Othon, por- 
té par  Vinius,  avoir  beaucoup  de  part  à cet- 
reprértntion , mais  Lacon  & Icelus  s’y  op- 
pofôient.  Enfin  Galba  fe  détermina  pour  L. 
Pifon , fils  de  M.  Licinius  Craflûs , & de 
Scribonia  defcendu  de  CrafTus  & de  Pom** 
^ee,  alors  âgé  de  31  ans;  Galba  le  fit  ve- 
lir  & déclara  publiquement  qu’il  l’adop- 
oit , & le  mena  dans  le  camp  des  foldats 
Prétoriens  pour  proclamer  cette  adoption  > 
lais  comme  on  ne  leur  fit  aucune  largcf- 
î ils  furent  rres-mécontens.  Othon  indi** 
lé  de  ce  que  Galba  lui  avoit  préféré  Pifon 
fervit  de  cette  occsfion  pour  foûlever  les 
ldats  Prétoriens  contre  Galba  & Pifon. 

’ révolte  éclata  le  15  de  Janvier.  Othon 
ît  a l’ordinaire  faluer  Galba  & demeura 
Jtès  de  lui  jufqu’à  ce  qu’on  lni  vint  dire: 
un  Archite&e  & des  Maçons  l’atten- 
enc  pour  aller  vifiter  une  maifon  qu’il 
étroit  ( c’étoit  le  fignal  qu’il  avoit  mar- 
) il  fo rtit  & vint  au  lieu  où  il  avoit  don- 
c rendez- vous  â fes  conjurez  : ils  ne  s’y 
verent  que  23 , qtfi  ne  laifièrent  pas  de 
o clamer  Empereur  , & le  menèrent 
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au  camp  dans  une  litiere.  Il  n’y  fut  pas  plft. 
tôt  arrivé  que  les  loldars  fe  déclarèrent 
pour  lui  & le  proclamèrent  Empereur.  Gal- 
ba voulut  retenir  les  foldats  qui  étoient 
« prés  de  lui  j il  n’y  eut  que  les  Allemans 
qui  lui  demeurèrent  fideles  , mais  qui 
ne  purent  le  joindre.  Sur  le  bruit  qui  cou- 
rut qu’Othon  étoit  mort , Galba  quoi-qu’a- 
vec  une  foible  efcorte , fortit  de  fon  Pa- 
lais pour  s’alh  r préfenter  aux  Prétoriens  , 
croiant  les  faire  rentrer  dans  leur  devoir. 
Cependant  Othon  avançoit  avec  fa  troupe. 
Le  peuple  qui  accompagnoit  Galba  s’enfuit» 
& les  gardes  qu’il  avoit  l’abandonnèrent.  U 
fut  aulîi  tôt  tué  à coups  d’épée  , & enfuite 
Vinius.Pifon  attaqué,  & bleîïe,  fut  défendu 

Î>ar  un  Centenier  nommé  Sempronius .,  qui 
ui  donna  le  tems  de  fe  fauver  dans  le  tem- 
ple de  Vefta  : mais  deux  foldats  envoiez 
par  Othon  l’en  arrachèrent  & le  tuerent  à 
la  porte.  Lacon  & Icelus  furent  bien*  tôt 
tuez.  Telle  fut  la  fin  de  Galba,  mort  l’an 
(?5>  de  J.  C.  le  15  Janvier,  âgé  de  71  ans 
23  jours , dont  il  n’avdit  régné  que  9 mois 
.&  13  jours  depuis  qu’il  s’étolt  fait  déclarer 
Empereur,  & 7 mois  7 jours  depuis  la  mort 
de  Néron. 
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VII. 

H:jloire  du  régné  d’Othom 

O Thon  étoit  forti  d’une  famille  an- 
cienne & des  plus  confiderables  de 
foicane.  bon  pere  Lucius  Othon  fuc  Con- 
ul  fous  Tibere  & en  grand  crédit  fous  le 
°gne  de  Claude.  Othon  n’avoit  alors  que 
7 ans.  Audi  tôt  qu’il  eut  pris  polïcffion  de 
ome , il  en  établit  gouverneur  Flavius  Sa* 
nus , frere  de  Vefpafien  commandant  en 
rie.  Sur  le  foir  il  vint  au  Sénat  que  le 
éteni  avoir  afiemblé , parce  que  les  deu* 
enfuis  Galba  & Vinius  avoient  éré  tuez. 
r déclara,  qu’il  avoir  été  obligé  d’accep- 
l’Empire  , ôc  chacun  l’en  congratula  ; il 
: le  Confulat  avec  Titien  fon  frerç  : du 
lat  il  alla  au  Capitole  } il  fit  grâce  à Ma- 
qui  avoit  fotitenu  le  parti  de  Galba  jufi» 
i la  fin,  & fie  mourir  Tigellinus.  L’Ita- 
econnut  Othon  pour  Empereur  aulfi- 
t que  l’Afrique  , î’Efpagne  &c  la  Gaule 
}onnoifc.  Les  légions  de  la  Dalmatie,de 
nno nie  ôc  de  la  Méfié  lui  prêtèrent  le 
mt  de  fidelité.  Lucien  gouverneur  de 
3c  Vefpafien  qui  étoit  dans  la  Palef- 
; firent  aulîi  reconnoître  par  les  trou- 
9 ils  commandoient.  L’Egypte  &c  tout 
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Je  refte  de  l’Orient  fe  fournirent  à fon  em- 
pire. L’armée  de  la  haute  Allemagne  s’étoit 
déclarée  contre  Galba  de  fon  vivant , & Vi- 
teilius  avoit  été  déclaré  Empereur  à Colo- 
gne. L’armée  de  la  baflë  Allemagne  & tou- 
tes les  troupes  de  la  Rhetie  & des  Gaulés 
fe  déclarèrent- auflî  pour  lui.  Avec  ces  for- 
ces il  envoia  Valens  & Cecina  à la  tête  4c 
deux  gros  corps  d’armée  pour  traverfer  les 
Gaules,  & paflerent  en  Italie.  Valens  ap- 
prit àToul  la  mort  de  Galba  & continua  fon 
chemin.  Les  Gaules  Celtiques  & Naibon- 
noi  fesfe  déclarèrent  pour  Vitcllius,&  Væ> 
lens  s’avança  jufqu’au  pitd  des  Alpes.  Ceci- 
na qui  avoit  devancé , ne  fut  pas  plutôt  en1- 
tré  en  Italie  qu’un  régiment  de  cavalerie 
qui  campoit  fur  le  Pô  & qui  avoit  fervi  en 
Afrique, fous  Vitellius  fe  déclara  pour  lui  , 
& attira  à fon  parti  Milan , Yvrée  , Nova* 
re,  & Verceil.  Cependant  Othon  fe  prépa- 
roit  à la  guerre.  Les  foldats  Prétoriens  ex- 
citèrent quelques  mouvemens  dans  Rome 
contre  le  Sénat,  mais  ils  furent  bien-tôtap- 
paifez.  Othon  envoia  attaquer  la  Gaule 
Narbonnoife  , & marcha  lui- même  trontre 
Cecina  Sc  Valens.  Il  laiflâ  fon  frere  Titien 
pour  gouverner  la  ville  de  Rome  avec  Fla- 
vius Sabinus  frere  de  Vefpafien.  Sa  flotte 
défit  les  Liguriens  étant  de/cenduë  fur  les 
côtes  de  la  Provence  i elle  bâtit  les  Milices 
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He  Tongres  & deTréves  que  Valens  y avoit 
envolez.  ,Spurina  qu’Othon  avoit  envoi® 
arec  des  troupes  audevant  de  Cecina  fc 
renferma  dans  Plaifance , que  Cecina  atta- 
qua inutilement.  Cecina  repafl'a  le  Pô  pour 
s’en  aller  vers  Cremone  j il  perdit  plufieurs 
de  fes  foldats  dans  diverfesefcarmouches, 
& fut  battu  à platte-  couture  près  de  Cré- 
mone. Valens  étoit  à Pavie  quand  il  apprit 
la  défaite  de  Cecina.  Othon  au  lieu  de  traî- 
ner la  guerre  en  longueur  , ce  qui  lui  eût 
été  plus  avantageux,  fe  précipita  de  donner 
bataille.  Les  deux  armées  étoient  alors  cano- 
pées fur  le  Pô,  celle  d’Othonalla  fepofter 
l une  lieuë  de  Bedriac,  petite  ville  entré: 
Zremone  & Vérone:  les  generaux  d’O- 
hon  voulant  furprendre  celle  des  ennemis 
irent  marcher  fes  troupes  droit  à elle  dès  le 
mdemain.  Valens  & Cecina  eurent  nean- 
joinsle  tems  de  ranger  leurs  troupes  en  ba- 
lille  : leur  cavalerie  fut  d’abord  renver- 
:e,Ari!s  perdirent  l’aigle  d’une  légion, mais 
îiîn  ils  remportèrent  une  viétoirc  con> 
ere.  Cette  bataille  fut  donnée  le  14  Avril 
ns  la  plaine  de  Bedriac.  Il  y eut  quarante 
//e  hommes  de  tuez  de  part  & d’autre, 
s foldats  de  l’armée  d’Othon  qui  s’é- 
ent  retirez  dans  le  camp  fe  rendirent  le 
demain.  Ôthon  qui  attendoit  à Berfello 
louvelle  du  fuccès  de  la  bataille  » aianc 
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appris  la  défaite  de  fon  armée , prit  la  re- 
foîution  de  fe  faire  mourir  : & après  avoir 
diftribué  de  l’argent-  à fes  domeftiques  & à 
les  amis,  écrit  à fa  fœur  & à Mefîaline  veu- 
ve de  Néron , qu’il  avoit  réfolu  d’époufer, 
pourveut  à la  fureté  des  perfonnes  qui  é- 
toient  auprès  de  lui , & fe  tua  d’un  coup  de 
poignard,  finifiànt  ainfi  une  vie  molle  & 
infâme  par  une  aétion  hardie  & généreufe. 
On  fit  promptement  lès  funérailles , & oi* 
l’enterra'fans  magnificence.  Il  mourut  le  15 
Avril  de  l’an  69  de  J.  C.  90  jours  après 
qu’il  avoit  été  proclamé  Empereur. 


A 


VIII. 

J • 

Hljlolre  du  régné  de  Vitellius . 

Ulus  Vitellius  étoit  fils  de  L.  Viteî- 
lius,  l’un  des  plus  puifïàns  Sénateurs 
du  rems  de  Claude  : il  naquit  Tan  15  de 
J.  C.  au  mois  de  Septembre.  Il  fut  en  gran- 
de faveur  fous  les  régnés  de  Caïus,  de  Clau- 
de & de  Néron.  Galba  l’avoit  envoié,  com- 
me nous  avons  dit , pour  commander  les  lé- 
gions de  la  balle  Germanie  j tk  ce  fut  ce 
qui  lui  donna  lieu  de  s’élever  a l’Empire. 
Après  la  bataille  de  Bedriac  les  troupes 
d’Othon  fe  rendirent  à Cecina  & prêtèrent 
ferment  au  nom  de  Vitellius.  Les  Sénateurs 
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qui  avoient  fuivi  Othon , entre  lefqueis 
croit  le  frere  de  Viteliius,  fe  déclarèrent 
pour  lui.  Le  Sénat  & le  peuple  qui  cto it  à 
Rome  le  reconnurent.  L’Efpagne , l’Afri- 
que & l’Angleterre  fe  fournirent  aulli.  En- 
fin Velpafien  qui  commandoiç  en  Judée  ôc 
Mutien  gouverneur  de  Syrie , firent  prêter 
fermenf  pour  lui  à leurs  légions. . 

Viteliius  qui  n’avoit  point  eu  de  part  à 
la  viétoire  par  laquelle  l’Empire  lui  étoic 
acquis , partit  de  Cologne  & fe  rendit  à 
Lyon.  U pardonna  aux  generaux  d’Othon 
qui  l’y  vinrent  trouver.il  donna  ordre  qu’on 
fit  mourir  Dolabella  qui  étoit  revenu  à Ro- 
me, & fit  défenfes  aux  Chevaliers  Romains 
de  combattre  en  gladiateurs  ou  contre  les 
bêtes , &c  chafla  les  Aftrologues  de  l’Italie» 
Apres  une  longue  marche  il  arriva  à Rome 
avec  foixante  mille  hommes,  il  y fit  fon 
entrée  comme  dans  une  ville  conquife  ; il 
augmenta  le  nombre  des  troupes  Prétorien- 
nes : du  relie  il  ne  changea  rien  à la  dilpo- 
iîtion  de  l’état.  Comme  il  étoit  naturelle- 
ment voluptueux  &c  qu’il  aimoit  à faire 
grand  - chere  , il  dépenfa  beaucoup  en 
jfeiiins.  Il  fit  mourir  Junius  Blcfus  gou- 
verneur des  Gaules  & quelques  autres  per- 
/ônn es  de  confideration.  ’ 

Pendant  que  Viteliius  ne  fongeoit  à Ro-> 
me  qu’à fatisfaite  à fes  débauches,  Vefpa- 
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lien  prit  la  réfolution  de  fe  faire  déclare# 
Empereur.  Il  avoit  une  armée  confidera- 
ble  à fa  difpofition.  Muticn  gouverneur  de 
Syrie  avoit  quatre  légions  à fa  dévotion  : 
Tibere  Alexandre  gouverneur  d’Egypte , 
qui  avoit  fous  lui  deux  légions  , entra  dans 
fes  interets.  Enfin  il  étoit  alluré  des  trou- 
pes de  la  Méfié , de  l’illyrie  , de  l’Afie,  &r 
de  tout  l’Orient.  Quand  il  eut  pris  la  réfo- 
lution  de  fe  faire  déclarer  Empereur,  Tr- 
bere  Alexandre  fit  prêter  ferment  à fes 
troupes  au  nom  de  Vefpafien  dans  la  ville 
d’Alexandrie  lepremier  de  Juillet.  Letroi- 
fiéme  du  même  mois  l’armée  de  Judée  le 
proclama  Empereur , & le  15  de  Juillet  Lu- 
cien le  fit  reconnoître  par  fes  légions.  En- 
fin toute  la  Syrie  & l’Orient  fe  déclarerenr 
pour  Vefpafien  ; plufieurs  provinces  d’Oc- 
cident  furent  ébranlées  par  les  lettres  que. 
Vefpafien  leur  écrivit,  & par  les  promet* 
fes  qu’il  leur  fit. 

Les  légions  qui  étoient  dans  la  Méfié  & 
en  Pannonie  furent  les  premières  à fe  met- 
tre en  marche  contre  Vitellius  : elles  choi- 
ilrent  pour  chef  Antonius  Primes , com- 
mandant une  des  légions  de  Pannonie,  qui 
avoit  beaucoup  contribué  à ce  fouleve- 
ment  j il  conduifit  fes  troupes  en  Italie  , 
s’avança  jufqu’à  Aquilée  ou  il  fur  reçu 
aufii-bien  qu'à  Padouc  & à F errare  r il  fe 
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rendit  maître  de  Verone,  & y établir  le 
fiege  de  la  guerre.  Vicellius  de  fon  côté  le- 
va de  nouvelles  troupes , 5c  fît  marcher  cel- 
les qui  avoient  triomphé  à Bedriac.  Cecina 
eut  le  commandement  de  l’armée  & la  con- 
duit vers  Verone  : elle  étoit  beaucoup  fu- 
perieure  à celle  de  Primus , mais  Cecina 
étoit  d’intelligence  avec  Vefpalîen,  aiant 
fait  un  traité  fecret  avec  fon  frere  Sabinus 
gouverneur  de  Rome  ; il  laiflà  paflèr  le 
tems  fans  rien  entreprendre  julqu  a ce  que 
les  deux  légions  de  Pannonie  euflènt  joints 
Primus , & que  Baflîis  commandant  de  la 
.flotte  de  Vitellius  l’eût  livrée  aux  ennemis; 
Alors  Cecina  exhorta  fes  foldats  à céder , 
& en  porta  une  partie  à prêter  ferment  pou? 
Vefpalîen,  mais  les  autres  fidellt  s à Vitellius 
chargèrent  Cecina  de  chaînes  & l’envoie- 
rent  à Cremone  où  ils  fe  rendirent  pour  Ce 
joindre  ail  refte  des  troupes  qui  y étoienr. 

Primus  voulant  décider  promptement  da 
fort  par  une  bataille , vint  de  Verone  can> 
per  à Bedriac.  Les  troupes  de  Vitellius  s’a- 
vancèrent & vinrent  à la  rencontre.  Arrius 
Varus  aiant  attaqué  l’avantgarde  des  trou- 
pes de  Vitellius  , fut  battu.  Primus  qui  le 
fuivoit  repoufla  les  ennemis , les  mit  en  faî- 
te, & les  pourfuivit  jufqu’à  quatre  mille  de 
Cremone  , où  il  rencontra  deux  légions 
qu’il  défit.  En  même  tems  les  troupes  d* 
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yitellius  qui  é:oient  campées  à Oftiglia  ar- 
rivèrent Sc  vinrent  fur  le  champ  attaquer  . 
l’armée  de  Primus  quoiqu’il  fût  neuf  heure» 
du  foir  au  mois  d’ Octobre.  Les  deux  ar- 
mées fe  battirent  toute  la  nuit  i le  jour 
étant  venu , Primus  fit  courir  le  bruit  que 
Mutien  arrivoit  : cette  nouvelle  étonna  les 
foldats  de  l’armée  de  Vitellius  , & Primais 
les  voiant  ébranlez , donna  fi  vigoureufe- 
ment  fur  eux  qu’il  les  rompit  & les  mit  en 
fuite.  Le  camp  qu’ils  avoient  fous  Crémo- 
ne fut  bien- tôt  emporté,  & la  ville  obligée 
de  capituler.  On  donna  la  vie  aux  loldats, 
mais  la  ville  de  Crémone  fut  pillée,  fac- 
cagée  & brûlée.  Cecina  que  les  foldats  a- 
voient  mis  pi  ifonnier  dans  cette  ville  fut 
délivré  , & alla  trouver  Vefpafien. 

Valens  qui  étoit  l’autre  general  de  Yi- 
tellius fut  plus  fidele  que  Cecina , mais  ne 
fut  pas  plus  heureux.  Aiant  appris  en  Tof- 
cane  la  défaite  de  l’armée  de  Vitellius  à 
Crémone , il  s’embarqua  pour  aller  dans 
les  Gaules  afin  d’y  faire  un  grand  arme- 
ment, le  vent  l’obligea  de  relâcher-à  Mona- 
co, où  il  apprit  que  Valerius  Paulinus  gou- 
verneur de  la  Gaule  Narbonnoife  s’étoit  dé- 
claré pour  Vefpafien.  Valens  le  remit  en 
mer  & fut  jetté  par  le  vent  fur  les  côtes  des 
iftt  s d’Hieres , où  il  fut  pris  par  quelques 
parques  que  Paulin  y avoit  envoiées  j on  le. 
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garda  quelques  tems  prifonnier  , mais  o & 
Je  fit  enfin  mourir  à Urbin. 

Vitellius  ne  voulut  pas  croire  ces  facheu- 
fes  nouvelles , & continua  de  fe  divertir  à 
Rome.  Cependant  quelques  troupes  deVef- 
pafien  conduites  par  Cornélius  Fufcus,  delà 
cendirent  dans  la  Marche  d’ Ancône,  invef- 
tirent  Rimini,  & gagnèrent  bien-tôt  tout  le 
pais  jufqu’à  l’Apennin.  Primus  aiant  fait 
repofer  Ton  armée , en  renvoia  une  partie 
à Verone  , paflà  le  Pô  avec  le  refte  & s’a- 
vança jufqu’à  Fano.  Vitellius  réveillé  de 
fon  afloupiflement  erivoia  garder  les  paflà- 
ges  de  l’Apennin  par  quatorze  mille  Préto- 
riens , la  légion  de  la  marine , & quelques 
autres  troupes.  Leur  camp  étoit  à Bevagno 
dans  FOmbrie  près  de  Peroufe.  Vitellius 
s’y  rendit  après  avoir  demeuré  encore  quel- 
que tems  à Rome.  La  flotte  de  Mifene  fe 
déclara  pour  Velpafien,  & fa  révolte  en-, 
traîna  une  partie  de  la  Campanie.  Clair- 
dius  Julianus  envoié  pour  combattre  les 
révoltez , prit  leur  parti.  Cependant  Pri- 
mus paflà  l’Apennin  avec  fes  troupes  & 
vint  fe  camper  à quatre  lieues  de  l’armée 
de  Vitellius,  dont  il  follicita  les  officiers 
& les  foldats  à fe  rendre.  Il  n’eut  pas  de 
peine  à les  gagner,  & toute  cette  armée  fe 
joignit  encore  à celle  de  Vefpafien,  vers  le 
17  de  Décembre.  Les  Gaules , l’Efpagne 
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& l’Angleterre  fe  déclarèrent  auflî  poun 
Velpafien.  Il  ne  reftoit  prefque  plus  à Vi- 
tellius  que  la  ville  de  Rome  j mais  auffi-tot 
qu’il  eut  reçu  la  nouvelle  que  fon  armée 
s ’étoit  rendue , il  fortit  du  Palais  Ôc  décla- 
ra qu’il  quittoit  l’Empire.  Le  peuple  ôc 
les  foldats  Allemans  l’encouragerent  à y 
retourner.  Sabinus,  frere  de  Velpafien,  qui 
étoit  à Rome  avec  Domitien  fon  neveu  , 

, ne  fe  trouvant  pas  allez  forts  pour  for- 
cer Vitellius,  fe  retirèrent  dans  le  Capitole 
avec  quelques  Sénateurs , un  petit  nombre 
de  Chevaliers,  ôc  une  troupe  de  foldats. 
Les  Allemans  les  y enfermèrent , ôc  atta- 
quèrent le  lendemain  cette  for  ter  elfe  : le 
feu  y prit  Ôc  elle  fut  confumée  en  peu  de 
rems.  Domitien  fut  fauve  par  l’adrelîè  d’un 
l’Affranchi,  Sabinus  le  fils  , ôc  plufieurs  au- 
tres échaperent  ; mais  Sabinus  lepere  ôc  le 
conful  Attiras  furent  pris,  chargez  déchaî- 
nés , ôc  menez  à Vitellius.  Le  premier  fut 
tué  par  les  foldats  j Vitellius  fauva  la  vieà 
Attiras. 

Les  troupes.de  Primus  averties  du  dan- 
ger où  fe  trouvoit  Sabinus,  accoururent 
pour  le  fecourir  ; elles  arriverenr  proche 
de  Rome  le  loir  même  que  Sabinus  avoit 
été  tué.  Petiîius  Cerealis  qui  marchoit  le 
premier  avec  mille  chevaux  , étant  entré 
dans  les  fauxbourgs , fut  défait*  Vitellius 
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Tamaiïà  un  grand  nombre  d’efclaves  8c  de 
gens  de  la  lie  du  peuple  pour  fe  défendre  \ 
mais  comme  iln’avoit  pas  lieu  de  fe  fier  i 
une  troupe  de  gens  ramallez  , il  tâcha  de 
renouer  l’accommodement  * 8c  envoia  des 
députez  â Primus  8c  à Cerealis.  Les  trou- 
pes de  Cerealis  irritées  d’avoir  été  battues 
la  veille,  maltraitèrent  les  députez  8c  bief 
ferent  le  Préteur  Arulenus  Ruiticus  qui 
étoit  du  nombre.  Ceux  qui  s’adrefl'erent  à 
Primus,  accompagnez  des  Veftales  furent 
mieux  reçus , mais  on  leur  répondit  que  lâ 
mort  de  Sabinus,  8c  l’embrafement  du  Ca- 
pitole avoit  rompu  route  voie  d’accommo- 
dement •,  ainfi  les  troupes  marchèrent  à 
l’heure  même  contre  Rome , les  nouvelles 
troupes  de  Virellius  plièrent  fans  refiftan- 
ce  ; les  vieux  foldats  fe  défendirent  vigou- 
reufement  devant  Rome  en  plufieurs  en- 
droits de  la  ville  8c  dans  le  camp  des  Pré- 
toriens ],  mais  les  troupes  de  Primus  qui 
croient  en  plus  grand  nombre  8c  plus  aguer* 
ries , vinrent  â bout  de  tout  ce  qui  s’oppo* 
fa  à leur  viétoire,  & firent  un  carnage  de 
50  mille  hommes.  Vitellius  après  s’être 
rempli  de  vin  8c  de  viande , voiant  que  les 
ennemis  s’approchoicnt  de  fon  Palais  en 
fortit  par  une  porte  de  derrière,  8c  fe  fit 
porter  en  une  chaire  au  Mont-Aventin  dans 
la  maifon  de  fa  femme , aiant  deflein  dq 
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fe  fauvrr  la  nu iràTer  racine.  Quelque 
après  il  fe  fie  reporter  au  Palais  où  il  ne 
trouva  qu’une  affrçufe  folitude.  il  prit  un 
méchant  habit  avec  une  ceinture  pltine  de 

Îu'eces  d’or,  &c  alla  fe  cacher  derrière  un 
it  dans  la  chambre  du  portier.  Il  fut  bien-  . 
tôt  découvert  & tiré  de  là  par  un  Tribun 
nommé  Jule  Placide  : on  le  conduil.t  dan* 
les  rues  les  mains  liées  derrière  le  dos  , les 
habirs  déchirez,  8c  une  corde  au  col.  Un 
foldat  Allemand  lui  donna  un  coup  d’épée. 
Quand  il  fut  arrivé  au  lieu  du  fupplice  on 
lui  donna  quantité  de  coups  pour  le  faire 
mourir  s enluite  on  lui  trancha  la  tôte  , ÔC 
fon  corps  fut  traîné  dans  le  Tibre.  Il  mou- 
rut le  10  ou  le  13  du  mois  de  Décembre* 
l’an  6 de  J.  C.  âgé  de  54  ans , après  avoir 
régné  un  an  moins  dix  ou  douze  jours  de- 
puis fon  élévation  â l’Empire , un  peu  plus 
de  8 mois  depuis  la  mort  d’Othon. 

Lucius  Vitellius  fon  frere  étoit  encore 
en  armes,  & accouroit  deTerracine  avec 
fes  troupes  à fon  fecours,  dès  qu’il  eût  fçû 
la  mort,  de  fon  frere,  & que  les  troupes  des 
victorieux  marchoient  contre  lui,fes  foldats 
furent  faits  prifonniers  8c  délivrez  quel- 
que tems  après,  mais  pour  lui  il  fut  tué, 
Vefpafien  fut  déclaré  Augufte  par  le  Sénat 
$c  fes  enfans  Tite  & Domitien , Céfars. 
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I X. 

JJiJloire  des  Juifs  depuis  le  régné  t Herodc 
jufqua  la  deftruElion  de  la  ville  de 
Jerufalem, 

L'Hiftoire  des  Juifs  jufqu’au  regnw 
d’ Augufte  fait  partie  de  i'hiftoire  fa* 
crée,  mais  depuis  ce  tems-là  elle  appar- 
tient à i’hiftoire  profane  : ce  peuple  qui 
ctoit  auparavant  le  peuple  de  Dieu  aiant 
été  rejette,  fut  fournis  aux  Romains , &c  de- 
vint femblable  aux  autres  nations.  La  race 
des  Rois  Juifs , nommez  Afmonéens , des- 
cendue des  Maccabées  , périt  en  la  perfon- 
nc  d’Hircan.  Hero.de  fils  d’Antipater  Juif 
: de  Religion  , mais  Iduméen  d’origine, 
fut  déclaré  Roi  de  Juda  par  Augufte  & 
par  le  Sénat.  Il  mourut  après  avoir  régné 
37  ans  : il  donna  par  fon  teftament  le  roiau- 
me  de  Judée  à fon  fils  Archelaiis.  Antipas 
frere  d’Archelaüs  le  lui  contefta , & ils  vin- 
rent tous  deux  à Rome  foûtenir  leur  droit 
devant  Augufte.  En  leur  abfence  il  y eut  des 
mouvemens  en  Judée,  Sabin  Intendant  de  la 
province , étant  venu  à Jerufalem,  fut  atta- 
qué & afliegé  par  le  peuple.  Un  célébré  v6- 
leur  nommé  Judas  fe  révolta  dans  la  Gali- 
lée , & deux  mille  foldats  vétérans  d’Hero- 
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4e  fe  fouleverenc  dans  l’Idumée  Sc  firenf 
Soulever  cette  province.  Simon  efclavé 
d’Herode  prit  le  diadème  au-delà  du  Jour- 
dain , & un  berger  nommé  Athronge  le  mic 
à faire  des  brigandages.  Varus  gouverneur 
de  Syrie  âiant  reçu  la  nouvelle  dé  ces  trou- 
bles vint  promptement  en Judée  avec  deu*  ' 
légions,  A fon  arrivée  les  Juifs  qui  aflîe- 
geoient  Sabin  fe  retirèrent.  Les  révoltez  de 
Jldumée  fe  rendirent.  Simon  avoir  été  tué 
après  avoir  brûlé  le  Palais  de  Jéricho,  Judas 
& les  autres  féditieux  furent  tuez  ou  dilîx- 
pez  j il  n’y  eut  qu’ Athronge  qui  continua 
long-  rems  fes  brigandages. 

Les  Juifs  envoierent  50  députez  à Rom* 
pour  demander  qu’on  ne  leur  donnât  point 
de  Roi.  Augufte  aiant  écouté  toutes  les  par- 
ties déclara  Archelaüs  prince  de  la  Judée, 
de  l’Idumée,’  & de  la  Samarie > fous  le  titre 
d’E thnarque , lui  promettant  celui  de  Roi 
s’ils’en  rendoit  digne.  Il  laiffa  à Philippe 
la  Gaulanite , la  Traconitè , la  Batanée , 

Ja  Paneade.  LÎ  Galilée  & la  Perée  furent 
données  à Herode  Antipas , le  tout  fuivant 
le  teftament  de  leur  pere  Herode. 

Archelaiis  étant  retourné  enjudée  gouver- 
na cette  province  pendant  neuf  ans,mais  les 
Samaritains  & les  Juifs  l’aiant  accufc  àRome 
devant  Augufte, il  fut  mandé  &c  enfuite  relé- 
gué à Vienne  en  France,  & tous  fes  biens 
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furent  confifquez.  Alors  la  Judée  commen- 
ta à être  une  des  provinces  de  l’Empire , à 
paier  tribut  aux  Romains , & à faire  partie 
du  gouvernement  de  Syrie , quoiqu’elle  eût 
fes  gouverneurs  ou  intendans  particuliers. 
Quirinus  gouverneur  de  Syrie  fut  envoie 
en  Judée  pour  vendre  la  mailbn  & les  biens 
d’Archelaiis , & y faire  le  dénombrement 
afin  de  fixer  le  tribut  que  chacun  devoir 
paier  aux  Romains.  Judas  appellé  le  Gali- 
léen , quoiqu’il  fût  de  Gamala  dans  la  Gau- 
lanite , & Sadoc  Pharifien , formèrent  une 
faction  pour  s’oppofer  au  paiement  de  ce 
tribut , 5c  mettre  les  Juifiscn  liberté.  Judas 
périt  & tous  ceux  qui  l’avoient  fuivi  furent 
dilfipez.  En  ce  tcms-là  Coponius  étoitgou- 
verneur  de  Judée , il  y eut  depuis  en  Judée 
fucceffivement  phifieurs  gouverneurs  , juf- 
qu’à  ce  qu’ Agrippa  fils  d’Ariftobule  & pe- 
rit-filsd’Herode,qui  avoir  déjà  été  déclaré, 
par  l’EmpereurCaïus,Roi  de  laTetrarchie, 
qu’a  voit  eue  Ion  oncle  Philippe , fut  fait; 
Roi  de  toute  la  Judée  par  Claude. 

Agrippa  étant  mort  l’an  44  de  J.  C.  dans 
la  ville  de  Cefarée,  la  Judée  rétomba  fous 
l’intendance  des  gouverneurs  Romains.  La 
Chalcide  étoit  demeurée  â Herode  , & 
après  fa  mort  fut  donnée  à Agrippa  fon  ne- 
veu fils  d’Agrippa  roi  de  Judée.  Peu  de 
teins  après  il  s’éleva  une  fédicion  à Jemfa- 
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lem  Tous  Cumanus  gouverneur  de  Syrie» 

Les  Samaritains  & les  Juifs  fe  firent  enfui- 
te  la  guerre.  Félix  frere  de  Pallas  fut  en- 
voie en  qualité  de  gouverneur  en  Judée 
fous  le  régné  de  Claude  : il  trouva  la  pro- 
vince iufe&ée  de  yoleurs  &.  d’aflaflins,  SC 
la  laifïa  pleine  de  troubles.  A Félix  fucce- 
da  Feftus  dans  le  gouvernement  de  la  Ju- 
dée , qui  s’appliqua  à pourfuivre  les  voleurs 
& â appaifer  les  troubles  du  pais  j mais  il 
mourut  en  Judée  au  bout  de  deux  ans.  Son 
jfucct  fleur  Albin  n’eut  pas  la  meme  ferme- 
té, relâcha  pour  de  l’argent  les  afTalîins  & 
les  voleurs. La  divifion  fe  mit  alors  entre  les 
Juifs,  & même  entre  les  grands  Pontifes  , 
nommez  par  le  Roi  Agrippa.  Sous  Gefîius 
Florus,  fuccefftur  d’ Albin , commença  la 
guerre  des  Juifs,  l’an  66  dej.  C.  Ce  gouver- 
neur aiant  exercé  plufieurs  cruautez  dans 
Jerufalem,  les  Juifs  fe  foulèrent,  & les  fédi- 
tieuxsetant  rendus  maîtres  de  la  ville,  du 
palais  &c  des  forterefïès , mafïâcrercnt  les 
Romains.  A Cefarée  & dans  plufieurs  villes  * 
delà  Syrie  & de  l’Egypte,  les  Syriens  & les 
Egyptiens  firent  un  grand  carnage  des  Juifs. 

Ces  hoftilitez  de  part  & d’autre  détermi- 
nèrent les  Juifs  à la  révolte.  Ceftius  gou- 
verneur de  Syrie  vint  promptement  en  Ju- 
dée , attaqua  la  ville  de  Jerufalem  ; mais  il 
fot  repouffé  avec  perte,  & fit  une  honteufç 
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Retraite.  Cette  défaite  enfla  le  cœur  des 
Juifs , qui  fe  préparèrent  lerieufement  à la 
guerre.  Vcfpafien  fut  envpié  contre  eux 
par  l’Empereur  Néron  ; il  fe  rendit  en  peu 
de  tems  maître  de  toutes  les  places  de  la 
Galilée  , & fe  prépara  à faire  le  fiege  de 
la  ville  de  Jerufalem.  Cette  ville  défolée 
étoit  en  proie  aux  voleurs  & à ceux  qui  fe 
donnoient  le  nom  de  zélateurs  , qui  s’em* 
parcrtnt  duT^  mple.  Jean  de  Gifçala  fe  mit 
à leur  tète  *,  ils  appelleront  les  Iduméens 
à leur  fecours  , firent  main  baflè  fur  tous 
peux  qui  n’étoient  pas  de  leur  parti , & de- 
meurèrent feuls  maîtres  de  la  ville.  Toûtç 
la  Judée  étoit  expofée  au  pillage  des  Ro* 
mains  6c  des  Juits  mêmes.  Un  jeune  hom- 
me nommé  Simon , fils  de  Gioras , aiant 
ramafle  les  troupes , défit  les  Iduméens  Sc 
les  zélateurs  , & alfiegca  la  ville  de  Jerufa- 
lem. Le  peuple  le  reçût,  il  fe  rendit  maî- 
tre de  la  ville , 6c  les  zélateurs  avec  Jean 
de  Gifcala  leur  chef  fe  retirèrent  dans  le 
Temple  j ainfi  la  ville  fe  trouva  partagée 
en  deux  faétions , celle  de  Simon  ôc  celle 
mde  Jean  Gifcala  qili  s’attaquoient  mutuelle- 
ment. Il  fe  forma  un  troifiéme  parti  dans  Je- 
rufalem , dont  Eleazar  fut  le  chef,  celui-ci 
fefaifitavec  un  parti  de  zélateurs  de  l’en- 
ceinte intérieure  du  Temple.  Les  partis  fe 
réunirent  quand  Tite  fils  de  Vefpafien  vinj 
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afiiegerjerufalem  l’an  70  de  J.  C.  Les  Juifs 
foutinrent  le  prerqier  choc  des  Romains, 
dans  deux  combats , & Tite  fut  obligé  d’af- 
fieger  la  ville  dans  les  formes  : il  prit  le  fé- 
cond & le  premier  mur , & fit  élever  des 
ouvrages  pour  battre  la  ville , maisjcs  Juifs 
les  brûlèrent.  T ite  fit  enfermer  le  circuit  de; 
la  ville  d’une  muraille , ce  qui  réduifit  les 
aiïïegez  à l’extrcmité  par  la  famine  ; cepen- 
dant les  Juifs  foutinrent  encore  .quelque 
tems  le  fiege.  Les  Romains  prirent  la  for- 
terelïè  Antonia  , ôc  Ce  rendirent  maîtres 
du  Temple  extérieur  , & attaquèrent  le 
corps  du  Temple.  Les  Juifs  qui  y çtoient 
Ce  défendirent  vigoureufement , & firent 
plufieurs  lorries  fur  les  Romains.  Enfin  un 
fbldat  aiant  mis  le  feu  au  Temple,  il  fut 
embrafé  5c  confumé  en  peu  de  teras.  Les 
Juifs  qui  étoient  dans  l’enceinte  duT emple, 
furent  paiïèz  au  fil  de  l’épée  , a l’exce.- 
ption  de  quelques-uns  qui  fe  firent  jour 
a travers  les  troupes  des  Romains , & fè 
fauverent  dans  la  ville  haute  dont  les  Ro- 
mains n’étoient  pas  encore  maîtres  ; les  Juifs 
s’y  défendirent  quelque  tems  ; enfin  les  Ro- 
mains aiant  battu  la  place,  & fait  brèche 
au  mur , montèrent  à l’alïàut.  Les  Juifs  efr 
fraiez  ne  fongerent  qu’à  s’enfuir  *,  tous  ceux 
qui  refterent  dans  la  ville  furent  faits  pri- 
sonniers ou  palfez  au  fil  de  l’épéej  le  temple 
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& la  ville  furent  rafez , à l’exception  de 
trois  tours  j ce  fut  le  Sc  feptembre  de  l’an 
70  de  J.  C.  que  la  ville  haute  de  Jerufa- 
lem  fut  emportée  par  Tite.  Jean  de  Gifcala 
qui  s’étoit  caché,  fut  contraint  par  la  faim 
de  fe  rendre  aux  Romains  qui  lui  firent 
quartier.  Simon  qui  fut  plus  long-tems  à f 
fe  découvrir  fut  envoie  à Rome  où  il  fer- 
vit  d’ornement  au  triomphe  de  Tite  , 8>C 
fut  enfuite  exécuté.  Tite  revint  à Rome 
où  il  triompha  des  Juifs.  Les  châteaux  de 
la  Judée  furent  pris  peu  de  tems  après  de 
force  par  les  Lieutenans  generaux  des  Ro- 
mains. Ainfi  finit  malheureufement  Tétât 
des  Juifs  qui  depuis  n’ont  plus  eu  ni  tem- 
ple , ni  autorité , ni  république. 


X. 

Hifloire  du  régné  de  P'efpafïen. 

VEfpafien  étoit  fils  de  Titqs  Flavius 
Sabinus  qui  s’étoit  enrichi  dans  les 
partis , & de  Veîpaüa  Polla  , fille  d’un  lieu- 
tenant & general  d’armée , 8c  fœur  d’un 
Sénateur  Romain  ; il  eut  un  frere  nommé 
Flavius  Sabinus  qui  fut  tué , comme  nous 
avons  dit,  à Rome  après  la  prife  du  Ca- 
pitole par  les  gens  de  Vitellius  , aiant  4 
été  douze  ans  Préfet  de  Rome-  Vefpafiea 
Tome  III . E 


Digitized  by  Google 


J)S  L’H  I s T O I R E 

avoit  60  ans  quand  il  parvint  à l’Empire* 
Sa  mere  le  fit  recevoir  dans  le  Sénat , Ôc  le 
crédit  de  Narcillè  le  fit  élever  aux  grands 
emplois.  Il  commanda  en  Angleterre  fou* 
le  régné  de  Claude  , & y acquit  la  réputa-f. 
tion  de  bon  capitaine  & de  brave  loldar*r- 
Sous  le  régné  de  Néron  il  fut  ProconfulT 
d’Afrique.  A fon  retour  Néron  le  difgraci^ 
parce  qu’il  n’avoit  pas  applaudi  à fon  charit* 
mais  cet  Empereur  aiant  eu  befoin  d’ui/ge- 
neral  pour  faire  la  guerre  aux  Juifs,  le  choi4 
fît  & l’cnvoia  en  Orient  avec  une  puiflàntc- 
armée  fur  la  fin  de  l’an  66  de  J.  C.  Après  v 
la  mort  de  Néron  & de  Galba,  ilfe  trouva 
en  état  de  contefter  l’Empire  à Othon  & à 
Vitellius  , fut , comme  nous  avons  dit,  dé- 
claré Empereur  après  la  mort  d’Othon , fit.> 
la  guerre  à Vitellius , & envoia  fes  troupes 
qui  le  défirent  & fe  faifirent  de  Rome  Mu- 
tien  gouverneur  de  Syrie  étant  arrivé  avant 
lui  à Rome  y gouverna  fouverainement 
fous  le  nom  de  Domitienfils  de  Velpafîefi  , 
déclaré  Céfar,  & fit  mourir  plufieurs  per- 
sonnes de  qualité.  Cependant  Vefpafien 
étoit  à Alexandrie  où  il  joiiifloit  tranquil- 
lement de  fon  élévation.  Mutien  avoir  pour 
concurrent  Antonius  Primus  qui  avoit  vain- 
cu Vitellius,  & qui  étoit  entré  dansRome 
avec  fes  légions.  Mutien  les  fit  fortir  & ôta 
la  charge  de  Préfet  du  Prétoire  à Arrius 
Varus.  • 
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Pendant  la  guerre  entre  Vitellius  & Vel- 
pa/îen,  Civilis  chef  des  Bataves,  peuple 
originaire  du’païs  des  Cattes,  qui  s croient 
venus  établir  dans  cçlui  que  nous  appelions 
à prefent  la  Hollande > fe  déclara  contre  les 
Romains,  fous  prétexte  de  prendre  le  parti 
de  Vefpafien.  Il  follicita  les  Cannifates  a 
fe  révolter  : ceux-  ci  élurent  pour  chef  Bri- 
nion  qui  attaqua  & tailla  en  pièces  les  gar- 
nirons Romaines  qui  étoient  dans  rifle, ou 
les  contraignit  de  quitter  leur  pofte  & de  fe 
retirer.  Civilis  & les  Bataves  fe  joignirent 
aux  Cannifates , donnèrent  bataille  fur  fe 
bord  du  Rhin  aux  Romains , conduits  par 
Aquilius , & remportèrent  la  viéfoire  après 
laquelle  Civilis  attira  à fon  parti  les  Alle- 
mans  & plufieursGaulois.Hordeonius  aiant 
envoie  deux  légions  fous  le  commande- 
ment de  Lupercus  pour  s’oppofer  à Civi- 
lis , il  fe  donna  un  combat  dans  lequel  les 
troupes  auxiliaires  de  Cologne  & de  Trê- 
ves s’enfuirent.  Les  Bataves  qui  étoient  à 
la  folde  des  Romains  fe  joignirent  à Civi- 
lis , & les  deux  légions  furent  obligées  de 
fe  retirer  dans  le  vieux  camp , Civilis  les 
y vint  attaquer  : fur  ces  entrefaites  la  nou- 
velle de  la  déroute  de  Vitellius  arriva,  &c 
les  officiers  Romains  aiant  pris  le  parti  de 
Vefpafien,  folliciterenr  Civilis  de  pôfer  les 
aimes , puis  qu’il  ne  les  avoit  pri fes  que 
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pour  la  caufe  de  Vefpafien  qu’ils  reçonnoif 
loient  Empereur.  Il  déclara  alors  qu’il  voii*  > 
loir  affranchir  fon  pais  & routes  les  Gaules , 
du  joug  des  Romains  } envoia  attaquer  leup 
armée  à Gelduba , la  furprit  de  la  mit  ej* 
déroute  j mais  des  troupes  auxiliaires  arrif 
yées  de  Gafeogne  étant  furvenuës  , prirçnp 
les  Bataves  par  derrière  &:  les  défirent.  La 
div ifion  fe  mit  dans  l’armée  des  Romains 
les  troupes  tuërent  Hordeonius  Flaccus 
qu’ils  foupçonnoient  de  favorifer  Civil! 

8e  firent  lever  ie  fiege-  de  Mayence  à ce  de 
nier.  En  même  tems  les  Gaulois  fe  révo 
terent,  les  chefs  de  leur  révolte  furent  Cia 
ficus  de  Julius  Tutor  de  Trêves,  avec  Julius^ 
Sabinusde  Langres.  Celui-ci  fut  défait  paç 
les  Francontois,  mais  les  deux  premiers  s’é- 
tant unis  à Civi  Iis  gagnèrent  les  légions  Rou- 
maines & les  engagèrent  à tuer  leur  gene*- 
xal  Vocula.  Cependant  les  Rémois  & le$ 
autres  Gaulois  prirent  le  parti  d’entretenir 
la  paix.  Sextilius  Félix  défit  Tutor  près  de 
*Mayence>  ramena  les  troupes  & les  lér 
gions  Romaines  à leur  devoir , de  leur  fit 
prêter  ferment  à Yefpafien.  Ccrealis  aiant 
appris  l’état  des  Gaules  s’y  rendit  à la  tête 
d’une  armée , défit  d’abord  les  troupes  de 
Trêves,  de  entra  dans  cette  ville.  Il  fe  ren- 
dit aufïi  maître  de  Langres.  Civilis  Tutor 
& Claflicus  aiant  ramalîe  leur  troupes  yu>. 


Digitized  by  Google 


P R O ï A N î,  loi  ■ 

rent  l’attaquer  jufques  dans  /on  camp , 6C  * 
mirent  fou  armée  en  defordre , mais  il  les 
repouila  & prit  leur  camp.  Cette  victoire 
ne  finit  pas  neanmoins  la  guerre  , il  y eut 
depuis  plufieurs  efcarmouches , mais  enfin 
les  Romains  furent  victorieux  &c  repouflè- 
rent  CiviÜs  dans  fon  Ifle.  Claflicus  6c  Tu- 
tor  allèrent  chercher  de  nouveaux  lécours 
en  Allemagne  , & peu  de  jours  après  Civi- 
lis  entra  pendant  la  nuit  dans  le  camp  de 
Cerealis,  placé  fur  le  Rhin,  &;  y tua  beau- 
coup de  monde.  Nonobftant  cet  avanta- 
ge il  fut  obligé  de  fe  retirer  au-delà  du  / 
Rhin , 6c  fit  fon  accommodement  avec  1e$ 
Romains.  Les  Batavesdemeurerent  fournis 
aux  Romains  quoi- qu’exempts  de  tributs 
6c  obligez  feulement  de  fournir  des  trou- 
pes. La  révolté  des  Gaules  obligea  Domi- 
ticn  d’aller  en  ce  païs  ; mais  comme  il  ap- 
prit que  les  ennemis  avoient  été  défaits 
par  Cerealis,  il  s’arrêta  à Lyon. 

Vefpafien  partit  d’Alexandrie  fur  la  fin 
de  l’an  70 , 6c  fe  rendit  à Rome  où  il  fut 
reçu  par  le  peuple  6c  par  le  Sénat  avec  une 
tres-grande  joie.  Il  s’appliqua  ferieufement 
à rétablir  l’Empire,  6c  gouverna  avec  beau- 
coup de  juftice  6c  de.  modération.  Dans  la 
même  année  Valerius  Feftus , Lieutenant 
d’Afrique , fit  tuer  le  ProconfuL  Pifon  en- 
nemi de  Vefpafien  > 6c  repouflà  les  Gara- 
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mantes  que  ceux  d’Oca  avoient  appeliez-  | 
contre  la  ville  de  Leptis.  Les  Sarmates  & 
les  Daces  qui  avoient  fait  des  courfesdans 
la  Méfié  & dans  la  Pannonie  , & tué  Fon- 
tcius  Agrippa , furent  chafléz  par  Rubrius 
Gai  lus. 

L’année  fui  vante  Tite  futaflocié  par  Vef* 
pafien  à l’Empire  & à la  puiflànce  du  tribu- 
nat.  Il  revinràRome  & triompha  des  Juifs 
avec  fon  pere.  L’Empire  Romain  étant  en 
paix  , ils  firent  aufli-tôt  fermer  pour  la 
fixiéme  fois  le  temple  de  Janus. 

Antiochus  roi  de  Comagene  à qui  Caïu9 
a voit,  donné  cet  état,  aiant  été  foupçon- 
né  de  traiter  avec  les  Parthes,  Vefpaficn 
donna  ordre  à Pætus  gouverneur  de  Syrie 
d’entrer  dans  la  Comagene.  A fon  arrivée 
Antiochus  fe  retira  avec  fa  famille  ôc  ce 
qui1  avoit  de  troupes  à cinq  ou  fix  lieues  de 
Samofare,Pætus  lefuivit.Les  deux  fils  d’An- 
riochus  Epiplianés  & Callinique  fournirent 
le  choc  desRomainsjmais  les  foldats  de  leur 
armée  les  aiant  abandonnez, ils  fe  retirèrent 
vers  Vologefe  roi  des  Parthes.  Leur  pere 
s’étant  fauvé  à Tarfe  y fut  arrêté  par  ordre 
de  Pætus.  Vefpafien  leur  donna  la  liberté. 

La  Comagene  fut  réduite  en  province. 

En  ce  tems  les  Alains  peuples  de  Scy- 
thie  firent  une  irruption  dans  la  Medie  , Sc 
firent  trembler  Vologefe  roi  des  Parthes  > 
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qui  demanda  du  fecours  à Vefpafien.  Cet 
Empereur  ne  le  lui  accorda  pas , mais  les 
Alains  fe  retirèrent  chargez  de  butin,  & 
emmenerent  avec  eux  quantité  de  prifon- 
niers. 

L’Angleterre  qui  étoit  demeurée  paifi- 
ble  pendant  quelque  tems  Te  mit  en  mou- 
vement pendant  les  .divifions  de  l’Empire 
Romain.  Quand  Cerealis  eut  appaifé  les 
troubles  les  Gaules  , il  pafl'a  en  Angleter- 
re, attaqua  Venutius'roi  de  Norrhumber- 
land,  eut  l’avantage  contre  lui  dans  plu- 
fieurs  combats  , & fournit  une  partie  du 
pais.  Il  y eut  en  l’année  73  une  /édition  à 
Alexandrie, caufée  par  quelques  Juifs,  mais 
qui  fut  bien  tôt  appaiféc.  LaGrece,  la  Ly-  * 
cie  , Rhodes  , Byzance  , Samos,  hf  Thra- 
ce,  &:  la  Cilicie  furent  privées  de  leur  li- 
berté & réduites  en  forme  de  province.  It 
y avoit  en  ce  tems-là  à Rome  un  Philofophc 
nommé  Helvidius  Prifcus  , homme  hardi , 
qui  parloit  contre  la  fouveraineté , & cxci- 
toit  le  peuple  à la  liberté.  Il  fut  éxilé  ; &c 
continuant  dans  fon  éxil  à parler  contre  le 
gouvernement , il  fut  condamné  a mort.  En 
confequenceVefpafien  chalTa  de  Rome  tous 
les  Philolophes  ennemis  de  la  monarchie. 

L’an74  Vefpafien  & Domitien  étant  Cen- 
seurs firent  le  dernier  dénombrement  du 
peuple  Romain.  Vefpafien  dédia  l’année 
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fuivante  le  temple  de  la  Paix  qu’il  avoir 
procurée  à l’Empire.  En  effet,  il  n’y  avoir 
que  quelqqes  reftes  de  guerre  en  Angleter- 
re. Agricola  qui  y avoit  déjà  fervi  fous  Ce- 
realis  y étant  envoie  , gagna  une  bataille  & 
fournit  le  pais  de  Nort-  Galles  avec  l’ifle 
d’Anglefey.  Julius  Sabinus  qui  avoit  pris  le 
nom  de  Céfar  dans  les  Gaules  au  commen- 
cement de  Pan  70,&:qui  s’étoit  caché  après 
fa  défaite  , fut  enfin  découvert  ôc  amené  à 
Rome  au  bout  de  9 ans.  Sa  femme  qui  lui 
avoit  'toujours  confervé  une  fidelité  inviola- 
ble^ jettaaux  pieds  de  Vefpafien  pour  ob- 
tenir la  grâce  de  fon  .mari  ; mais  bien  loin 
que  l’Empereur  fût  touché  de  fes  larmes,  il 
la  condamna  elle- même  à la  mort , & la  fit 
exécuter  avec  fon  mari.  Dans  le  même  tems 
Alienus  Cecina , & Marcellus , favori  de 
Vefpafien,  confpircrent  contre  lui.  Lacon- 
fpiration  aiant  été  découverte,  Tire  fit  tuer 
Cecina.  Marcellus  fut  condamné  à la  mort 
par  le  Sénat , & s’égorgea  lui-même.  Enfin 
Vefpafien  tomba  malade  Pan  79  de  J.  C.  & 
mourut  le  24  Juin  âgé  de  69  ans , aiant  jre- 
gné  dix  ans  moins  fix  jours. 

• - V » 
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X I. 

Hifioire  du  régné  de  Tite. 

Tite,  fils  de  l’Empereur  Velpafien&de 
Flavie  Domicilie  , fucceda  à Ton  pere 
le  14  Juin  de  l’an  79  de  J.  C.  érant  alors 
élans  fa  39e  année.  Son  frere  Domitien,  ja- 
loux de  cerre  élévation  , fit  plufieurs  ten- 
tatives pour  Fe  faire  afiocier  à l’Empire. 
Tite  diflimula  fes  pratiques  & ne  lui  en  té- 
moigna pas  moins  d’amitié.  Le  gouverne- 
ment de  Tite  fut  doux  & équitable.  U étoit 
bien-fai  fant , liberal  & clement  j mais  fon 
régné  fut  court,  n’aiant  duré  que  deux  ans, 
deux  mois  & 20  jours. 

L’Empire  Romain  étoit  alors  en  paix  au 
dedans  , & il  n’y  avoit  de  guerre  au  dehors 
que  contre  les  peuples  de  la  grande  Breta- 
. gne  , dont  Agricoia  étoit  chargé.  Ce  ge- 
neral fit  diverfes  courfes  dans  les  païs  qui 
n’étoient  pas  fournis  aux  Romains , & ré- 
duifit  plufieurs  villes.  Il  pou  (Ta  même  fes 
conquêtes  jufques  dans  l’Ecofle. 

L’année  que  Tite  parvint  à l’Empire  le 
Mont-Vefuve  jetta  des  feux  qui  brûlement 
t&utes  les  campagnes  voifines  j cela  com- 
mença par  des  tremblemens  de  terre  fuivis 
d’un  feu  effroiable , qui  forçant  de  la  mon-, 
~ ' E y 
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tagne  avec  des  pierres  ôc  des  cendres , em- 
brafa  ôc  accabla  les  villes  &c  les  peuples 
d’alentour  , & couvrit  les  campagnes  de 
cendres  : toute  la  Campanie  fut  ravagée 
par  cette  horrible  incendie  » ôc  on  craignit 
qu’il  ne  vînt  jufqu’à  Rome.  Ce  malheurne 
fut  pas  plutôt  fini  que  le  feu  prit  dans  Ro- 
me, confuma  le  Capitole,  le  Panthéon, la 
Bibliothèque  d’Augufte,leTheâtre  de  Pom- 
pée i & plufieurs  autres  bâtimens  tant  pu- 
blics que  particuliers.  Enfin  la  pefte  furvint 
pour  comble  de  malheurs. 

Pendant  ces  miferes  publiques,  Tite  s’ap- 
pliqua uniquement  à loulager  le  peuple  & 
à réparer  les  pertes  qu’il  faifoit  : il  acheva 
un  grand  amphithéâtre  commencé  par  Cou 
pere  au  milieu  de  la  ville , donna  des 
lpe&acles  magnifiques  qui  durèrent  cent 
jours , & fit  paver  le  chemin  qui  conduit 
de  Rome  jufqu’à  Rimini. 

En  ce  tems-là  un  nommé  Terentius  Ma- 
ximus  fe  voulut  faire  palier  pour  Néron, 
& enufa  quelques  troubles  dans  l’Afie  & 
vers  l’Euphrate  •,  il  fe  retira  enfuite  chez  les 
Parthes  & fut  reçu  comme  le  vrai  Néron 
par  Artabane,qui  avoir  fuccedéà  Vologefe, 
ce  roi  des  Parthes  aianr  delfein  de  fe  fervir 
de  ce  prétexte  pour  faire  la  guerre  auxRo- 
mains. 

Tite  méritoit  une  longue  vie  : tout  le  peu- 
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pie  Romain  la  lui  fouhaitoit  ; mais  Dieu  en 
avoir  difpofé  autrement.  Il  tomba  malade 
au  fortir  de  Rome , & fe  fit  porter  à une  de 
fes  maifons  de  campagne.  Quelques  au- 
teurs ont  écrit  que  Domitien  l’avoit  fait 
empoifonner  d’autres  que  le  bain  lui 
caufa  fa  maladie  : quoi- qu’il  en  foit  on 
convient  que  Domitien  fut  ravi  de  fa  mort. 
Dion  rapporte  que  pour  l’avancer  il  le  fit 
mettre  dans  une  cuve  pleine  de  neige,  fous 
prétexte  de  le  foulager  par  ce  rafraichiflè- 
ment.  Enfin  quand  il  le  vit  à l’extrémité  il 
ordonna  à tous  ceux  qui  croient  autour  de 
lui  de  le  quitter,  ôc  le  quitta  lui-même  pour  % 
aller  promptement  a Rome  fe  faire  déclarer 
Empereur.  Tite  mourut  le  13  de  Septem- 
bre de  l’an  81  de  J.  C.  dans  la  41e  année  de 
fonâge,  regretté  généralement  de  tout  le 
monde.  Il  né  laifia  qu’une  fille  nommée  Ju- 
liaSabina,  mariée  à Sabinus  fon  coufin  ger- 
main. 

XII. 

Hiftoire  du  régné  de  Domitien . 

D' Omitien  ( Titus  Flavius  Sabinus  Do- 
mitianus)  étoit  fils  de/Vefpafien  &C 
frere  deTite  : aufîi  tôt  après  la  mort  de  fon 
frere  il  fut  déclaré  Empereur,  le  commen- 

E vj 
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cernent  de  Ton  régné  fut  doux  & équitable. 

"■  La  guerre  continuoit  en  Ecoffe  fous  le  com- 
mandement d’Agricola.  Ce  general  l'at- 
taqua par  mer.&  défit  les  Calédoniens  peu- 
ples d’Ecofle  : il  fournit  toute  THle  & enfit 
faii*e  le  tour  par  mer  à fa  flotte.  L’Allema- 
0 gne  n’étant  pas  entièrement  paifible,  Domi- 
tien  y fit  un  voiage  en  l’année  8$.  Il  pafla  le 
Rhin  & eut  quelques  avantages  contre  les 
Cattes  dont  il  triompha.  A fon  retour  à Ro- 
me les  Cherufques  firent  encore  quelques 
mouvemens  en  Allemagne  , &:  les  Sueves, 
joints  aux  Sarmates  aiant  pafle  le  Danube 
, entrèrent  fur  les  terres  des  Romains,  & dé- 
firent leur  armée.  Les  Nazamons , peuples 
d’Afrique  , accablez  d’impôts  fe  révoltè- 
rent, mais  furent  bien- tôt  défaits.  La  guer- 
re des  Daces,  peuples  belliqueux,  commen- 
ça en  86,  & dura  quatre  ansj  ils  firent 
périr  dans  la  Méfié  plufieurs  troupes  Ro- 
maines, prirent  prisonniers  Sabinus  gou- 
verneur de  la  province , lui  coupèrent  la 
tête , ravagèrent  tout  le  païs , & s’emparè- 
rent de  plufieurs  châteaux.  Domitien  en- 
voia  Cornélius  Fufcus  contre  ces  barbares. 

Ce  general  pafla  le  Danube  , Sc  fut  défait 
& tué  après  avoir  eu  quelques  avantages. 
Domitien  marcha  lui- même  contre  eux,  < 
& s’étant  rendu  en  Méfié  envoia  fes  gene- 
raux pour  les  combattre  : il  fe  donna  divers. 
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combats , dont  les  fuccès  furent  differens. 
Mais  Julien  remporta  une  grande  viéfoire 
contre  les  Daces,  ôc  les  rçrit  hors  d’état  de 
continuer  la  guerre.  Domitien  tourna  fes 
armes  contre  lcsQuades  & lesMarcomans: 
le  fuccès  n’en  fut  pas  heureux > fon  ar- 
mée fut  défaire  , & après  cet  éçhet,  Domi- 
tien fut  contraint  de  faire  une  paix  honteu- 
fe  avec  Decebale  roi  des  Cattes,par  laquel- 
le il  s’engagea  de  lui  fournir  tous  les  ans 
une  lomme  d’argent  : neanmoins  quand  Do- 
mitien fut  de  retour  à Rome  il  triompha 
des  Cartes. 

Domitien  qui  dans  le  commencement  de 
fon  régné  avoir  paru  jufte  & modéré  , fit 
„ bien- tôt  connoître  fon  mauvais  naturel  par 
les  cruautez  qu’il  exerça  en  faifant  mourir 
quantité  de  perfonnes  confiderables , en 
s’emparant  de  leurs  biens , & en  établiflânt 
des  impôts  extraordinaires  fur  toutes  les 
provinces.  Lucius  Antonius  Primus  gou- 
verneur de  la  haute  Germanie , ne  pouvant 
plus  fouffrir  cette  tyrannie,  fe  fit  déclarer 
Empereur , fit  révolter  une  partie  de  ces 
provinces  , & appella  les  Allemans  à fon  fe- 
cours.  Domitien  partit  de  Rome  avec  des 
troupes  pour  marcher  contre  lui , mais  a1-, 
vant  qu’il  arrivât,Antonius  avoit  été  défait, 
pris  &c  tué  par  Lucius  Maximus. 

La  cruauté  de  Domitien  augmentant  tous 
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les  jours , 5c  fe  tournant  vers  ceux  qui  Pap* 
prochoient  de  plus  près,  il  n’eft  pas  furpre- 
nant  qu’il  fe  fift  une  confpiration  contre  lui. 
Partene  fon  Chambellan  &c  Etienne.fon  Af- 
franchi conjurèrent  fa  mort  avec  pluficurs 
autres  perfonnes  : & enfin  un  jour  comme 
Domitien  revenoit  dans  fon  appartement 
pour  aller  au  bain  , Partene  S’arrêta  de  fit 
entrer  dans  fa  chambre  Etienne  , qui  lui 
préfenta  un  mémoire  d’une  conjuration 
qu’il  prétendoit  avoir  découverte.  Pendant 
que  Domitien  le  liloit,  Etienne  lui  enfon- 
ça un  poignard  dans  le  ventre.  Domitien 
ne  JailTa  pas  de  fe  défendre,  tout  bielle 
qu’il  étoit,  mais  Partene  fit  entrer  dans  la 
chambre  d’autres  gens  qui  achevèrent  de 
tuer  Domitien.  Ainfi  mourut  Domitien 
chargé  de  crimes  5c  de  la  haine  publique  , 
âgé  de  44  ans , dix  mois  16  jours  , après 
avoir  régné  15  ans  cinq  mois , le  18  de  Sep- 
tembre de  Pan  96  de  J.  C. 

St* Jii StiSSiSSSSSSiSSSSSi t SSS 

XIII.  I 

Hiftoirc  du  régné  de  Nerva. 

IUfqu’ici  l’Empire  s’étoit  loûtenu  dans 
des  familles  Romaines  d’origine , il  va 
pafler  à un  homme  originaire  de  Crete  , 
quoique  fon  aïeul  eût  été  Conful  à Rome  \ 
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il  s’appelloit  M.  Cocceius  Nerva,  qui  avoit 
etc  lui- même  deux  fois  Conlul  avec  Vef- 
pafien  ôc  avec  Domitien  : étant  foupçonné 
d’afpirer  à l'Empire , il  fut  relégué  par  Do- 
mitien à Tarente  ,{  l’an  94  de  J.  C.  Les 
Conjurez  jetterent  la  vue  fur  lui  pour  le 
mettre  à la  place  de  Domitien.  Ainfi  auflî- 
tôr  après  la  mort  de  Domitien  , Nerva  fut 
déclaré  Empereur  par  les  Romains,  & pro- 
clamé parles  foldatsPrétoriens.  Il  accepta 
l’Empire  & fut  reçu  dans  le  Sénat.  Les  fol- 
dats  Prétoriens  qui  ne  l’avoient  reçu  qu’à 
regret,parce^u’ils  étoient  affe&ionné  àDo- 
mitien  qui  avoit  doublé  leur  paie , fe  ré- 
voltèrent bien- tôt  ; & aiant  mis  à leur  tête 
Ælianus  Caiperius  Préfet  du  Prétoire,  vin- 
rent aflîeger  Nerva  dans  fon  palais , & lui 
demandèrent  la  mort  de  ceux  qui  avoient 
tué  Domitien  : il  fut  obligé  de  les  facrifier, 
&Partene  fut  une  des  premières  vi&imesr 
Cette  révolte  l’obligea  d’adopter  pour  fils 
ôc  pour  fucceffeur  Trajan  qui  commandoit 
une  puiflânte  armée  dans  la  bafle  Germa- 
nie : il  l’afïocia  aulfi-  tôt  à l’Empire.  Ner- 
va ne  lurvécut  pas  long-tems , ôc  mourur 
le  21  de  Janvier  de  l’an  98  de  J.  C.  n’aianr 
régné  que  16  mois  & quelques  jours  , âge 
de  près  de  71  ans. 
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JTiftoire  du  régné  de  Trajan . 

TRajan  étoitEfpagnol, originaire  de  la 
ville  d’Italica  près  de  Seville,  fon  pe- 
re  avoir  été  Conful,  & admis  au  nombre 
des  Patriciens  j le  fils  s’appellolt  M.  Uîpius 
Trajanus  Crinitus  : il  s’étoit  acquis  beau- 
coup de  réputation  dans  les  armées , St  Do- 
mirien  lui  avoir  donné  le  commandement 
de  celle  de  Germanie.  Il  avoir  45  ans  ou 
environ  quand  il  fut  élevé  à l’Empire,  Sc 
il  pofiedoit  toutes  les  qualitez  convena- 
bles à un  grand  prince.  Il  fut  proclamé  Em- 
pereur à Cologne  l’an  55b'  de  J.  C.  il  ne  quit- 
ta pas  aufli-tôt  la  province,  St  continua  la 
guerre  contre  les  Allemans.  Après  être  de- 
meuré un  an  à la  tête  de  l’armée  il  vint 
à Rome  Sc  y fut  reçu  avec  joie  on  lui 
donna  les  titres  de  pere  de  la  patrie , de 
grand  Pontife,  St  de  bon  prince , aufquels 
il  répondit  dans  la  fuite  par  fa  conduite 
dans  le  gouvernement.. 

Après  avoir  régné  quelque  tems  en  paix 
il  déclara  la  guerre  aux  Daces  pour  redimer 
l’Empire  du  paiement  de  la  fomme  que  Do- 
mitien  avoir  promife  à leur  roi  Decebale  j 
il  alla  lui-même  les  attaquer  St  leur  livra 
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un  combît  qui  coûta  beaucoup  aux  Ro- 
mains , mais  dans  lequel  ils  eurent  de  l’a- 
vantage. Après  cette  viâroire  il  poufla  les 
Daces  jufqu’à  la  ville  capitale  de  leur  pais» 
& obligea  Decebale  à lui  venir  demander 
la  paix , & à céder  une  partie  de  fes  états. 
Quand  il  eut  terminé  cette  guerre  il  re- 
vint à Rome  ôc  y triompha  le  premier  des 
Daces. 

Cette  paix  ne  fut  pas  de  longue  du- 
rée. Decebale  recommença  la  guerre  con- 
tre les  Romains.  Le  Sénat  déclara  ce 
Roi  ennemi  , & Traian  marcha  lui- 
même  contre  lui  : il  pafià  le  Danube 
fur  un  pont  qu’il  fit  conltruire  , & en- 
tra dans  le  pais  des  Daces  : il  y donna 
plufieurs  combats  , & enfin  contraignit 
Decebale  de  fe  tuer  lui-même  de  defef- 
poir.  Il  fournit  aux  Romains  la  Dace  en- 
tière , qu’il  réduifit  en  forme  de  provin-  x 
ce,  aiant  établi  des  colonies  Romaines  dans 
plufieurs  villes  , il  revint  enfuite  à Rome 
& triompha  une;  fécondé  fois  des  Daces. 
En  même  tems  l’Arabie  Petr.ée  fut  aufiî  fou- 
niife  à l’Empire  par  Cornélius  Palma  gou- 
verneur de  Syrie. 

Après  la  conquête  des  Daces,  Trajan  fit 
un  voiage  en  Orient  pour  faire  la  guerre 
auxParthes,  qui  avoient  établi  Exedare 
toi  d’ Arménie*  Cofrocs  étoit  alors  roi  des 
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Par  thés  : ce  prince  eut  recours^  la  négck 
dation  j & Trajan  n’aiant  point  voulu  ac- 
cepter les  propofitions  qu’il  lui  fit,  entra 
dans  l’ Arménie  oùParthamafiris,que  Cof- 
rocs avoir  déclaré  Roi  à la  place  d’Exe- 
dare,  vint  le  trouver  : mais  Trajan  aiant 
refufc  de  le  reco^tnoître  pour  Roi  , con- 
tinua la  guerre  & fe  rendit  maître  de  toute 
l’Armenie.  Il  entra  enfuite  dans  la  Meio- 
potamie , y prit  plufieurs  places  , entr 'au- 
tres la  ville  de  Nifibe,  palîâ  le  Tigre  , & 
obligea  le  roi  des  Partîtes  de  traiter  avec 
lui.  Ceci  fe  palfa  depuis  l’an  106  de  J.  C. 
jufqu’à  l’an  ie8. 

Les  années  fuivantes  il  n’y  eut  rien  de 
remarquable  : il  paroît  que  Trajan  demeu- 
ra en  Orient.  En  l’année  115  il  remporta 
des  avantages  confiderables  contre  les  Par- 
tîtes , s’avança  jufqu’à  Babylone  , prit 
Seleucie  , entra  dans  Ctefiphonte  capi- 
tale du  roiaume  des  Partîtes  > chaîîa  Cof- 
roës  de  defiTus  le  trône , & fe  rendit  maî- 
tre de  tout  le  pais.  Il  réduifit  enfuite  en 
forme  de  provinces  Romaines  la  Melopo- 
tantie  & la  Syrie , & pouflà  fes  conquêtes 
jufqu’à  l’Océan  du  Golfe  Perfique.  Il  con- 
quit aufli  l’Arabie , mais  il  ne  put  pénétrer 
dans  les  Indes.  Plufieurs  des  peuples  qu’il 
avoir  conquis  fe  révoltèrent.  Voyant  donc 
qu’il  lui  étoit  difficile  de  retenir  le  roiau- 


"s 

Digitized  by  Google 


P R 0 H A W !,  11} 

rne  des  Parthes , il  en  déclara  roi  Partha- 
ma/pate.  Nifibe  , Edeffe,  & Seleucie  s’é- 
tant révoltées  furent  reprifes  par  fes  gene- 
raux.Trajan  lui- même  afiiegea  la  ville  d’A- 
rra , fituée  entre  l’Euphrate  & le  Tigre  ; 
mais  ne  la  pouvant  prendre,  il  fut  obligé 
de  lever  le  fiege.  Il  tomba  bien-rôt  après 
malade  d’une  paralyfie  , laiffa  fon  armée  à 
Adrien  gouverneur  de  Syrie  , & s’embar- 
qua pour  retourner  à Rome  : étant  arri- 
vé à Selinunte  en  Cilicie , il  fut  emporté 
par  un  flux  de  ventre  au  commencement  du 
mois  d’Août  de  l’an  1 17  de  J.C.  après  avoir 
régné  ty  ans , fix  mois  & quinze  jours.  Il 
ne  laifla  point  d’enfans , mais  fa  femme 
Plautine  lui  fit  peu  de  tems  avant  fa  mort 
adopter  Adrien:  quelques-uns  ont  même 
dit  qu’aiant  caché  la  mort  de  Trajan  pen- 
dant quelques  jours , elle  avoit  fait  parler 
Une  per/onne  fuppofée,  qui  contrefaifant 
la  voix  mourante  de  Trajan , avoit  déclaré 
qu’il  adoptoit  Adrien.  Quoiqu’il  en  foit, 
Plautine  envoia  à Adrien  des  lettres  d’a- 
doption , lignées  de  fa  main.  Il  les  reçût  à 
Antioche , & s’y  fit  déclarer  Empereur  le 
onzième  jour  d’Août. 
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XV. 

Hiflolre  du  régné  d'Adrien; 

ADrien  qui  fucceda  à Trajan  étoit  fon 
parent  6c  originaire  comme  lui  de  la 
ville  d’Italica  dans  laBetique,mais  né  à Ro- 
me. Il  perdit  Ton  pere  Ælius  Adrianus  à l’â^ 
ge  de  dix  ans.  Trajan  eut  foin  de  Ton  éduca- 
tion, 6c  lui  fit  époufer  Julia  Sabina  fa  petite 
nièce,  cependant  il  ne  leleva  pas  de  fon  vi- 
vant aux  grandes  charges.  Quand  Adrien 
parvint  à l’Empire , les  conquêtes  de  Tra- 
jan avoient  beaucoup  étendu  fes  limites  j 
mais  l’Orient  étoit  agité  par  de  grandes  ré- 
voltes , en  forte  qu’  Adrien  fe  trouva  obli- 
gé de  retiter  les  troupes  Romaines  de  l’Ar- 
menie , de  la  Mefopotamic-,  6c  de  la  Syrie, 
6c  de  borner  l’Empire  à l’Euphrate.  Il  ôta 
aux  Parthes  Parthamafpate  que  Trajan 
leur  avoit  donné  pour  Roi , rétablit  Cof- 
rocs , 6c  permit  aux  Arméniens  d’avoir  un 
Roi.  Après  avoir  réglé  les  affaires  d’Orient 
il  revint  à Rome  l’an  ii8  de  J.  C.  Il  remit 
tous  les  impôts  quiéroient  dûs  en  Italie,  6c 
en  fit  brûler  tous  les  titres , afin  qu’on  ne 
pût  à l’avenir  les  rechercher.  - 

Du  côté  d’Occident,  Adrien  ne  relâcha 
jrien  de  l’étendue  de  l’Empire.  Il  conferva 
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la  Dace  , dompta  les  Sarmates,  &*fît  un  ac- 
commodement avec  le  roi  des  Roxolans 
dans  un  voiage  qu’il  fit  en  Illyrie. 

Quoi -qu’ Adrien  fût  de  fon  naturel  allez 
doux , Tatien  préfet  du  Prétoire , abufant 
de  fon  autorité  & du  nom  d’Adrien , pen- 
dant qu’il  étoit  abfent , fit  mourir  quatre 
Confulaires  de  plufieurs  autres  perfonnes 
riches  de  puilîàntes.  Quand  Adrien  fut  de 
retour  à Rome,  il  témoigna  qu’il  étoit  très- 
fâché  de  la  îjiort  de  ces  Sénateurs , & jutg 
dans  le  Sénat  qu’il  n’en  feroit  mourir  au- 
cun que  par  l’avis  du  Sénat.  Il  ôta  la  chai> 
ge  de  Préfet  du  Prétoire  à Tatien  , & la 
donna  à Martius  Turbo.  Etant  enfuite  allé 
dans  la  Campanie  , il  foulagea  les  peu- 
ples. Perfuadé  que  fa  préfence  étoit  ner 
ceiïairedans  toutes  les  parties  de  l’Empire, 
il  voiaga  dans  les  Gaules,  en  Allemagne, 
dans  l’Éfpagne , en  Afrique , dans  la  Grè- 
ce , en  Afie,  & mênie  dans  l’Angleter- 
re, où  il  fit  conftruire  une  muraille  pour 
arrêter  les  courfes  des  barbares  d’Ecofiè. 
Par  ces  voiages  il  maintint  l’Empire  en 
paix,  de  retint  dans  le  devoir  les  nations 
ennemies  , même  les  Parthes,  avec  lefquels 
il  fit  un  nouveau  traité.  Le  voiage  qu’il  fie 
en  Egypte  l’an  151  de  J.  C.  fut  remarquable 
par  les  ouvrages  qu’il  y fit , mais  honteux 
pour  lui  par  la  foiblefle  qu’il  témoigna  à la 
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mort  d’un  jeune  homme  nommé  Antinous, 
en  l’honneur  duquel  il  fit  bâtir  une  ville 
proche  du  lieu  où  ce  jeune  homme  s’étoit 
noyé.  D’Ègyptc  Adrien  revint  en  Syrie  & 
de  là  à Rome.  Les  Alains  firent  quelques 
çourfes  fur  les  terres  des  Romains  dans 
l’Armenie  & dans  laCappadoce,  mais  ils 
furent  bien- tôt  repoufièz.  Adrien  fit  plu- 
sieurs fois  dans  fon  régné  des  voiages  i 
Athènes , & y féjourna  ; il  y célébra  avec 
eux  les  myfteres  d’Eleufine  en  l’année  1^5 
de  J.C.  & y fit  de  grandes  liberalitez.  Après 
s’être  fatigué  par  tant  de  voiages  il  tomba 
malade  d’une  langueur  qui  le  defiêchoit 
peu  à peu,  & le  fit  devenir  hydropique.  Se 
voiant  âgé  & infirme  il  adopta  Commodus 
Verus  qui  prit  le  nom  d’Ælius.  Mais  celui- 
ci  ne  jouit  pas  Iong-tems  de  l’efperance  que 
lui  donnoit  cette  adoption  : il  mourut  l’an 
138  de  J.  C.  deux  ans  & quelques  mois  après 
qu’il  fut  afibcic  à l’Empire.  Il  lailfa  un  fils 
nommé  L.  Verus  qui  fut  depuis  afibcié  à 
-,  l’Empire  par  Marc-Aurele.  En  ce  tems-ci 
Adrien  y afïocia  Tite  Antonin  à condition 
qu’il  adopteroit  Marcus  Annius  Verus  ap- 
pelle depuis  Marc-Aurele,  & ce  L.  Verus 
dont  nous  venons  de  parler. 

La  maladie  d’Adrien  augmentant  tou- 
jours & lui  caufant  des  douleurs  cuifantes 
il  tomba  dans  des  emportemens  étranges  » 
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& voulut  s’empoifonner  ou  fe  tuer.  Pour 
calmer  forr  efprit  il  fe  fit  transporter  de 
Rome  à Bayes  où  il  mourut  le  io  de  Juillet 
de  l’an  138  de  J.  C.  âgé  de  61  ans , 5 mois 
17  jours , après  avoir  régné  20  ans  & « 
mois  moins  un  jour.  Le  Sénat  refufa  d’a- 
bord de  lui  accorder  les  honneurs  qu’il 
avoit  accoutumé  de  décerner  aux  Empe- 
reurs morts.  Mais  Antonin  aiant  interet 
d’honorer  fa  mémoire,&  de  faire  confirmer 
ce  qu’il  avoit  fait  pour  faire  foûtenir  fon 
adoption , fit  en  forte  que  l’on  célébra  fon 
apothéofe. 

##  **************  *mmm*m*mm*m***mm 

XVI. 

Hiftaire  du  régné  cC  Antonln, 

Titus  Aurelius  Antoninus  étoit  origi- 
naire de  la  ville  de  Nifmes , il  avoir 
été  Conful  l’an  120  de  J.  C.  & il  fut  élevé 
à l’Empire  après  la  mort  d’Adrien  qui  l’a- 
voit  adopté.  On  lui  donna  le  furnom  de 
Pius,  c’eft-à-dire,  de  bon  ou  de  bien-fîti - 
fant  : en  effet  il  fut  un  très  bon  Prince  âc 
gouverna  l’Empire  avec  beaucoup  de  fa- 
gefle,  de  modération  & d’équité.  Il  étoit 
marié  à Fauftine , mais  les  enfans  qu’il  en 
avoit  eu  étoient  morts  quand  il  fut  élevé  à 
l’Empire.  Attilius  Tatianus  5c  Prifcien  con- 
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fpirerent  contre  lui , le  premier  fut  prof- 
crit  par  un  arrêt  du  Sénat , & le  fécond 
fe  donna  la  mort  à lui-même.  Les  Maures 
prirent  les  armes  en  Afrique , mais  ils  fu- 
rent bien-têt  repouflèz.  Les  Br igantes,  peu- 
ples d’Angleterre , étant  entrez  dans  le  pais 
des  Romains , Lollius  Urbicus  gouverneur 
du  pais  les  défit,  Sc  afin  de  contenir  ces 
barbares , Antonin  fit  faire  un  fécond  mur 
plus  avancé  que  celui  d’Adrien  qui  trayer- 
ioi t au  milieu  de  l’Ecofiê.  Antonin  fit  en- 
core par  fes  generaux  la  guerre  aux  Alle- 
mans , aux  Daces , aux  Alains , & arrêta 
leurs  courfes.  Il  vainquit  les  Taurofcy  thés 
qui  afllegeoient  la  ville  d’Olbia  , fife  à 
l’embouchure  du  Boryfthene.  Il  n’y  eut  pas 
.d’autres  guerres  pendant  le  régné  d’ Anto- 
nin qui  aimoit  la  paix  & la  juftice.  Les 
fciences  fleurirent  fous  fon  Empire  , fér 
cond  en  quantité  de  grands  hommes  , 
dont  nous  parlerons  dans  la  fuite.  Anto- 
nin mourut  l’an  161  de  J. C.âgé  de  75  ans, 
fix  mois  & quelques  jours,  après  avoir  ré- 
gné 22  ans,  fept  mois  ôc  16  jours  depuis  la 
mort  d’Adrien.  Il  eut  pour  fuccefleur  Marc- 
Aurele. 


XVII. 
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Hiftoire  du  régné  de  Mare- Annie. 

MArc-Aurele  Antonin , furnommé  le 
Philofophe,  avoir  été  adopté  par 
Adrien , & étoic  gendre  d’ Antonin-,  donc 
il  avoir  époufé  la  fille  nommée  Fauftine. 
Antonin  le  déclara  Ton  fiiccefleur  , 5e 
le  Sénat  le  reconnut  pour  Empereur  : 
mais  il  allocia  bien- tôt  après  à l’Empire  L. 
Commodus  Verus,  fils  adoptif  d’ Antonin 
& naturel  d’Ælius  Verus , qui  avoir  été  Cé- 
far.  Celui  -ci  partit  peu  de  tems  après  pour 
aller  en  Orient  contre  les  Parthes  qui  a- 
voient  déclaré  la  guerre  aux  Romains.  Vo- 
logefe  leur  roi  s’étoit  emparé  de  l’ Armé- 
nie, avoit  défait  l’armée  Romaine  com- 
mandée par  Severien , &:  étoit  entré  dans 
la  Cappadoce  & dans  la  Syrie.  L.  Verus 
étant  arrivé  à Antioche  y fit  fon  féjour  or- 
dinaire , & laifïà  le  foin  de  la  guerre  à fes 
generaux , qui  remportèrent  plufieurs  vic- 
toires fur  les  Parthes , & rétablirent  le  roi 
Soëme  dans  l’ Arménie.  Cette  guerre  dura 
quatre  ans,  & enfin  Vologefe  aiant  été 
vaincu  par  Cafîius  , la  Mefopotamie  , la 
Medie , & tout  le  pais  jufqu’à  Babylone,  fe 
fournit  aux  Romains.  Après  que  la  guerre 
Tome  III,  F 
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fut  finie  L.  Verus  revint  à Rome  & y triom- 
pha des  Parthes  l’an  166  de  J.  C.  En  cette 
année  la  pelle  venue  d’Afrique,  après  avoir 
ravagé  tout  l’Orient , fe  répandit  aufli  dans 
l’Occident  & dépeupla  les  provinces'd’Ita- 
lie  & des  Gaules.  La  famine  fucceda  à la 
pelte , &c  enfin  les  Marcomans  & d’autres 
peuples  d’Allemagne  déclarèrent  la  guerro 
à l’Empire.  Les  deux  Empereurs  marche- 
rent  contre  eux , ils  pouffèrent  les  barbares 
an-  delà  du  Danube,  & les  obligèrent  de  de- 
mander la  paix , mais  elle  ne  fut  pas  de  lon- 
gue durée  , & dès  l’année  fuivante  les  bar- 
bares reprirent  les  armes  : les  deux  Empe- 
reurs étant  partis  pour  s’oppofer  aux  enne- 
mis, L.  Verus  tomba  en  apoplexie  près  d’Al- 
tino,  & y mourut  trois,  jours  après,  l’an  de 
J.  C.  16$,  n’aiant  régné  que  neuf  années , 
âgé  de  39  ans.  Cet  Empereur  avoir  tou- 
jours plus  fongé  à fon  plaifir  qu’aux  affaires, 
dont  il  laifloit  le  gouvernement  à Marc- 
Aurele. 

Les  Marcomans  continuant  la  guerre 
remportèrent  deux  victoires  confiderables 
fur  les  Romains.  Marc-Aurele  aiant  fait  de 
grands  préparatifs  pour  foûtenir  cette  guer- 
re , marcha  lui  même  en  perfonne  contre 
les  ennemis  : non  feulement  il  rétablit  les 
affaires,  mais  il  conquit  la  Pannonie,  &c 
repouffa  les  Marcomans  jufqu’au  Danube. 
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Cependant  il  eut  à foûtenir  encore  contre 
les  barbares  une  longue  guerre  qui  le  re- 
tint plusieurs  années  en  Pannonie.  Aiant 
palîë  le  Danube  il  Te  trouva  enveloppé  avec 
Ion  armée  par  les  ennemis,  dans  un  lieu  où 
il  n’y  avoit  point  d’eau  j rous  Tes  foldats 
croient  près  de  périr,  ou  par  la  foif  ou  par 
le  fer, quand  il  tomba  tout  d’un  coup  du  ciel 
une  pluie  qui  leur  fournit  de  l’eau  en  abon- 
dance , avec  de  la  grêle  ôc  des  foudres  qui 
mirent  les  ennemis  en  déroute. Les  Auteurs 
Chrétiens  ont  attribué  cet  événement  aux 
prières  des  foldats  Chrétiens  de  la  lé- 
gion Melirine.  Après  bien  des  pertes  Ôc 
des  fatigues , Marc-Aurele  fubjugua  enfin 
les  Marcomans  & les  Quades , ôc  fit  un 
traité  avec  les  Jazyges  ôc  quelques  autres 
peuples  qui  étoient  au-delà  du  Danube. 

Pendant  que  Marc-Aurele  .étoit  en  ce 
païs , Avidius  Caffius  gouverneur  de  Syrie 
qui  avoit  commandé  avec  fuccès  en  Orient 
& en  Occident  Ce  révolta , & Ce  rendit  en 
peu  de  tems  maître  de  toute  l’Afie  Ôc  de 
toute  l’Egypte.  La  nouvelle  de  cette  révol- 
te étant  portée  à Marc-  Aurele , il  fe  prépa- 
roit  à revenir  à Rome  pour  marcher  en  Sy- 
rie, quand  il  apprit  que  Caffius  avoit  été 
tuépar  deux  officiers  de  fon  armée.  Marc- 
Aureîë  en  ufa  avec  une  extrême  modéra- 
tion envers  les  panens  ôc  les  amis  de  Caf- 
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fuis  qui  avoient  pu.  avoir  parc  à la  confpi- 

racion. 

Enfin  Marc- Aurele  follicité  par  le  Sénat, 
aflocia  Commode  Ton  fils  à la  puifïance  du 
Tribunat,  revint  à Rome,  & fit  un  voiageen 
Orient  où  il  perdit  fa  femme  Fauftine.  De 
Syrie  il  alla  en  Egypte,  & fe  rendit  par 
tout  recommandable  par  fcs  bien-,  faits. 
Etant  venu  à Rome  il  triompha  des  Alle- 
mans , & retourna  auffi  tôt  en  Allemagne 
avec  fon  fils  Commode  qu’il  avoit  aflocié 
à l’Empire.  Il  gagna  une  grande  bataille 
contre  les  Marcomans , les  Qiiades  & leurs 
alliez , & auroit  entièrement  fubjugué  ces 
peuples  s’il  n’eût  été  emporté  par  une  mala- 
die,dont  il  mourut  le  17  de  Mars  de  l’an  180 
de  J.G.après  avoir  régné  19  ans  & quelques 
jours,  âgé  de  5$  ans, dix  mois  & jours.  En 

mourant  il  donna  de  belles  inftru&ions  à 
fon  fils,&  le  recommanda  à fes  amis.  Ce  fut 
àSirmichjOuàVienne  en  Autriche,qu’il  ter- 
«fiiina  fes  jours  : on  rapporta  fon  corps  ou  fes 
cendres  à Rome  où  l’on  fit  fon  Apotheofe. 

XVIII, 

Hijloire  du  régné  de  Commode . 

MArc-Aurele  étant  mort,L.  Ælius  Au- 
relius  Commodus  fon  fils  lui  fucce- 
da.  Il  étoit  alors  furies  bords  du  Danube, 
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& il  continua  quelques  tems  la  guerre  con-* 
tre  Jes  Allemans.  Après  avoir  eu  quelques 
•‘avantages  contr’euxil  fit  un  traité  de  paix, 
a condition  qu’ils  ne  s’approcheroientqu’à 
deux  lieues  du  Danube.  Aiant  ainfi  termi- 
né  en  apparence  cette  guerre  il  revint  à 
Rome,  & gouverna  d abord  l'Empire  avec 
beaucoup  de  fagtilè  tant  qu’il  fuivit  les 
avis  des  amis  de  ion  pere  j mais  il  s’aban- 
donna bien- tôt  aux  plaifirs,  & fuivit  les 
mauvais  confeils  d’Affranchis,  qui  lui  firent 
exercer  diverfes  cruautez  ,fqui  portèrent 
fa  propre  iceur  Lucille  à former  une  con- 
Ipiration  contre  lui.  Pompéien  ôc  Quadrat 
l’attaquerent  comme  il  entra  dans  l’amphi- 
' theâcre , mais  ne  l’aiant  pas  pû  tuer  la  con- 
fpiration  fut  découverte.  Lucille  fut  ban- 
nie & plufieurs  perfonnes  accuféesou  foup- 
çonnées  d’avoir  eu  part  à la  confpiration , 
furent  mifes  à mort.Perennis  Préfet  du  Pré- 
toire s’empara  de  toute  l’autorité  : mais  au 
bout  de  trois  ans,  Commode  craignant  qu’il 
ne  fe  fift  déclarer  Empereur , le  fit  mourir 
avec  toute  fa  famille. Après Perennis,  Clean- 
dre  Phrygien  d*brigine , fucceda  a fon  cré- 
dit, Ôc  exerça  les  mêmes  véxations.  Per- 
tinax  fut  envoié  en  Angleterre, & y appaifa 
la  fédition  des  légions.  Dans  les  Gaules  un 
fimple  foldat  nommé  Materne , à la  tête  de 
plufieurs  déferteurs , y fit  un  grand  foule- 
/ ' F iij 
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vemcnc  qui  fut  appaifé  par  Pefcennius  Ni- 
ger & par  Severe. 

La  famine  qui  furvint  à Rome  par  Pava-  * 
rice  de  Cleandre  qui  faifoit  acheter  des 
blçds  & les  vendoit  bien  cher  an  peuple, 
fpuleva  la  populace  contre  Cleandre.  Il  fit 
fortir  la  cavalerie  des  Prétoriens  pour  ar- 
rêter le  defordre,  mais  tout  le  peuple  s’é- 
tant foulevé  la  repouffa.  Commode  pour 
appaifer  le  tumulte  donna  la  tète  de  Clean- 
dre au  peuple.  Cet  accident  n’empêcha  pas 
Commode  de  continuer  fes  cruautez , & 
fit  mourir  Petrone , Mamertin  fon  beau- 
frere , Antonin  fon  neveu  , Annia  Faufti- 
na  coufine  germaine  de  fonpere,  Jules  Ale- 
xandre, & plufieurs  autres.  Pertinax  fut 
envoie  gouverneur  en  Afrique , 5c  Severe 
en  Illyrie.  L’embrafement  arrivé  à Rome 
qui  confuma  les  temples  de  la  Paix  & de 
Vefta  avec  plufieurs  autres  édifices , fut  un 
furcroîtde  malheurs  qui  rendit  encore  Com- 
mode plus  odieux.  Cet  Empereur , au  lieu 
de  fonger  aux  affaires  publiques , fe  donna 
tout  entier  à des  divertiffemens  indignes 
d’un  homme  de  fon  rang , jufqu’à  vouloir 
paroître  en  public  en  habit  de  gladiateur. 

Enfin  Marcia,  Lætus  Préfet  du  Prétoi- 
re , & Ecle&e  grand  Chambellan  , aiant 
découvert  que  Commode  vouloit  les  faire 
mourir , formèrent  une  confpiration  contre 
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foi.  Marcia  lui  donna  du  poifon,  qui  n’aian^ 
pas  eu i’effet  auquel  ils  s’attendoienr,  par-* 
ce  qu’il  le  rejetta , ils  firent  entrer  un  Gla- 
diateur nommé  Narciffé  qui  l’étrangla  dans 
le  bain.  Ainfi  mourut  Commode , l’an  i yi 
de  J.  C.  âgé  de  31  ans,  après  avoir  régné 
douze  ans  neuf  mois  & quatorze  jours. 

8WS3W*** 

* 

X I X.  ' ' ' 

Hîftoire  du  régné  de  Vernmx% 

PUbliusHelvius  Pertinax,qui  fut  décla- 
ré Empereur  après  la  mort  de  Commo- 
de étoit  d1  AlbaPompeïa  ville  du  Mont-Fer- 
ratj  il  étoit  fils  d’un  fimple  Marchand  dé 
bois,  & s’étoitélevé  par  fa  valeur  aux  pre- 
mières charges  de  la  guerre,  & fut  fuc- 
ceflîvement  gouverneur  de  plufieurs  pro- 
vinces. Perennis  le  relégua  en  Ligurie. 
Après  fa  mort  il  fut  envoié  en  Angleterre, 
il  étoit  Préfet  de  Rome  quand  Commode 
mourut.  Lsetus  aiânt  fait  mourir  cet  Em- 
pereur , jetta  les  yeux  fur  Pertinax  pour  lé 
faire  Empereur,  le  mena  dans  le  camp  dès 
Prétoriens  & le  fit  proclamer  Augufte.  Le 
Sénat  le  reconnut  aufii  tôt,  quoi  qu’il  offrît 
de  céder  cette  place  à un  autre.  Il  fe  con- 
duifit  tres-fagement  & s’attira  l’amitié  de 
tout  le  peuple  : mais  deux  cens  foldats  Pré- 
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rorien&  mçcontens  de  lui,  fe  foulevereflt 
& vibrent  au  Palais  pour  PaH'affiner.  Per- 
tinax  marcha  hardiment  au-devant  d'eux 
& les  arrêta  pour  quelque  tems , jufqu’à  ce 
qu’un  loldat  Liégeois  s’étant  jette  fur  lui  & 
le  frappant  de  fon  épée  > quelques  autres 
fuivirent  fon  exemple,  & letuerent.  11  fut 
regreté  du  Sénat  & du  peuple.  Sa  mort  ar- 
riva le  28  de  Mars  fie  l’an  1^3  de  J.  C.  Il 
étoit  âgé  de  foixante-lix  ans  huit  mois.  Il 
avoit  été  élu  Empereur  le  premier  Janvier 
de  cette  année  , en  forte  qu’il  ne  joiiit  que 
quatre- vingt  - fept  jours  de  U puiflance 
fouveraine. 


X X. 


Hi  foire  des  Juifs  depuis  U deflriiftion  de 
Jerufalem  fous  Tite  , jupju  après  C Empire 
cC  A Iricn. 

APrès  la  ruine  de  Jerufalem  les  Juifs 
furent  difperfez  dans  plplieurs  par- 
ties du  monde  , quelques-uns  demeurèrent 
en  Paleltine,  quelques- autres  fe  réfugiè- 
rent en  Orient  ; mais  le  plus  grand  nombre 
fe  retira  en  Egypte.  Ceux  ci  fe  trouvèrent 
allez  puiflans  pour  faire  un  foulevement 
dans  le  pais.  fous  la  dix- huitième  année  de 
l’empire  de  Trajan.  Cet  Empereur  envoia 
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en  Libyt  Martius  Turbo  qui  défît  les  Juifs 
& en  tua  un  grand  nombre  > mais  ce  ne  fut 
qu’avec  beaucoup  de  tems  & après  bien 
des  combats.  La  guerre  dura  jufqu'au  tems  * 
de  l’Empereur  Adrien.  Les  Juifs  de  Chy- 
pre fe  révoltèrent  auflî  fbusTrajan,  mafîâ- 
crerent  jufqu’à  deux  cens  quarante  mille 
hommes , & ruinèrent  la  ville  de  Salami- 
ne.  Ceux  de  Mefopotamie  firent  quelques 
mouvemens , mais  ils  furent  défaits  par  L. 
Quietus. 

Adrien  aiant  voulu  établir  une  colonie  * 
de  Romains  àjerufalem,  les  Juifs  de  la  Pa- 
leftine  fe  révoltèrent , & s’étant  attroupez 
fous  la  conduite  de  Barcochebas  ravagèrent  w . 
le païs.L’Empereur  Adrien  envoia  des  trou- 
pes à Rufus  gouverneur  de  Judée  pour  ré- 
primer cette  révolte.  Les  Juifs  eefl’erent 
pour  quelques  tems  leurs  hoflilitez  mais 
le  nombre  des  révoltez  augmentant  , la 
guerre  continua  : enfin  les  Romains  vin- 
rent à bout  de  dompter  les  Juifs.  Jerufa- 
lem  fut  forcée  de  nouveau  & rafée.  La  ville 
deBethel  où  plusieurs  Juifs  s’étoient  reti- 
rez fut  prife , toutes  les  places  delà  Judée 
dont  les  Juifs  s’étoient  emparez  furent  rui- 
nées , & tout  le  peuple  vendu  a l’encan  , 

:avee  défenfes  aux  Juifs  de  demeurer  dans 
la  Judée.  Ce  fut  alors  qu  Adrien  fit  bâtir 
de  nouveau  la  ville  de  Jerufalem  fous  le 
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nom  d’Æiia  Capitoiina.  La  révolte  des  Juifs 
fous  Adrien  finit  l’an  156  de  J.  C.  Ils  ne 
remuèrent  plus  depuis  ce  tems-là  jufqu’a 
l’empire  de  Sevére. 


XXI. 

Hifloire  du  régné  de  Julien. 

C - «s 

APrès  la  mort  de  Pertinax , les  foldats 
Prétoriens  offrirent  l’Empire  à celui 
qui  leur  en  donneroit  le  plus.  Sulpicren  que 
Pertinax,  dont  il  étoit  beau-pere,  avoit 
envoié  dans  le  camp  pour  appaifer  le  fou- 
levement  des  foldats , aiant  fçu  la  mort  de 
Pertinax,  deman_da  l’Empire  pour  lui.  Mais 
Julien  aiant  paru  & offert  aux  foldats  une 
fomme  confiderable  d’argent,  il  l’emporta. 
Ce  Julien  étoit  d’une  famille  noble,  origi- 
naire de  Milan,  fils  de  Petronius  Didius  Se- 
verinus , & d’Æmilia  Clara , petite- fille  de 
Salvius  Julianus,  célébré  Jurifconfulte  du 
tems  d’Adrien.  Il  fe  nommoit  M.  Didius 
Severus  Julianus , il  étoit  fort  riche  & fort 
adonné  à fes  plaifirs.  Il  avoir  éré  dans  des 
emplois  confiderables  fous  les  règnes  de 
Marc-Aurele  & de  Commode.  Dès  que  les 
Prétoriens  l’eurent  proclamé  Empereur , ils 
le  conduifirent  au  Sénat , qui  le  reconnut 
pour  Empereur  : mais  le  peuple  témoigna 
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beaucoup  d’indignation  contre  lui , & mê- 
me s ’amaflà  & prit  les  armes  pour  s’oppolèr 
à fa  poflêflion.  Ce  feu  s’appaifa  bien-  tôt 
dans  Rome.  Il  n’en  ëtoit  pas  de  même  des 
provinces  éloignées  où  il  y avoir  des  armées 
commandées  par  des  generaux  qui  afpi- 
roient  tous  à l’Empire  j fçavoir  Niger  en 
Syrie,  Severe  dans  rlllyrie,  & Albin  en 
Angleterre.  Niger  fut  le  premier  qui  fe  dé- 
clara , il  fut  reconnu  Empereur  dans  tout 
l’Orient,  & fut  fouhaité  par  le  peuple  à Ro- 
me. Severe  prit  fes  mefures  pour  fe  faire 
aufli  déclarer  Empereur  : les  armées  & les 
provinces  del’Illyrie  & des  Gaules  prirent 
fon  parti-,  &C  afin  qu’ Albin  ne  lui  fût  pas  con- 
traire, il  le  déclara  Céfar  : il  marcha  en  fui- 
te en  diligence  avec  fes  troupes  vers  Rome: 
il  ne  trouva  aucun  obftacle  en  chemin  , & 
toutes  les  villes  lui  ouvrirent  les  portes.  Ju- 
- lien  le  fit  déclarer  ennemi  par  le  Sénat , Sc 
aiant  achevé  de  paier  les  Prétoriens,  leur  fit 
prendre  les  armes  & fe  retrancha  dans  Ro- 
me. Severe  s’étant  avancé  dans  l’Italie  en- 
Voia  fecretement  plufieurs  foldats  à Rome  ÿ 
& ceux  de  Julien  ne  lui  étant  pas  fidcles , 
ce  dernier  crut  pouvoir  éviter  fa  perte  en 
afïbciant  Severe  à l’Empire  : ce  qu’il  fit  or- 
donner par  un  arrêt  du  Sénat.  Mais  Severe 
refufa  cette  afïôciation,  & continua  fa  mar- 
che vers  Rome.  Les  foldats  de  l’Ombrie  qui 
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dévoient  garder  les  partages  de  l’Apennin, 
paflèrent  de  (on  côté,  & les  Prétoriens  aban- 
donnèrent Julien.  Alors  le  Sénat  déclara 
Empereur  Severe.  Julien  fut  tué  par  un 
foldat , n’aiant  joui  que  deux  mois  &*qùel- 
ques  jours  de  l’Empire. 


XXII. 

Uijloire  de  F Empire  de  Severe* 

SEvcre  ( L.  SeptimiusSeverus  ) ctoit  né 
à Leptis,  ville  d’Afrique,  & étoit  d’une 
famille  de  Chevaliers  Romains , neveu  de 
deux  Çonfuls , & fils  de  Septimius  Geta. 
Dans  fa  jeuneflè  il  s’appliqua  aux  belles  let- 
tres , & fit  la  profefiion  d’ Avocat  : il  fut 
enfuiüe  gouverneur  de  la  Betique,  & lieu- 
tenant du  Proconful  d’Afrique.  Il  eut  le 
gouvernement  de  la  Gaule  Lionnoife  fous 
l’Empire  de  Commode , & fut  Proconful 
dè  la  Pannonie.  Il  commandoit  les  armées 
d’Illyrie  quand  il  fut  déclaré  Empereur. 
Avant  que  d’arriver  à Rome  il  donna  des 
ordres  de  punir  de  mort  les  foldats  qui 
avoienttué  Pertinax,  & manda  aux  foldats 
Prétoriens  de  le  venir  irouver.  Quand  ils 
furent  arrivez , il  les  fit  environner  par  fes 
troupes  & les  cafla.  Il  fit  fon  entrée  dans 
Rome  accompagné  de  toutes  fes  troupes  , 
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ëc  le  lendemain  fut  reçu  dans  le  Sénat.  Il 
fit  de  grandes  liberalitez  aux  foldatS*,  & cé- 
lébra l’Apotheofe  de  Peçtinax  : il  créa  de 
nouveaux  loldats  Prétoriens  à la  place  de 
ceux  qu’il  avoir  caliez , & rétablit  l’ordre 
dans  la  ville  de  Rome.  Il  fe  prépara  bien- 
tôt à marcher  contre  Niger  qui  étoit  encore 
à Antioche , & qui  fe  retira  avecfes  trou- 
pes à Byzance.  Il  donna  un  combat  proche 
de  Perinthe  contre  les  loldats  de  Severe  , 
dans  lequel  il  eut  l’avantage.  Cette  ren- 
contre aiant  été  regardée  comme  un  com- 
mencement de  guerre , Niger  fut  déclaré' 
ennemi  par  le  Sénat  avec  Æmilien  gouver- 
neur d’Afie  qui  tenoit  fort  parti.  Il  le  donna 
une  bataille  près  de.Cyzique,  dans  laquelle 
Æmilien  perdit  beaucoup  de  monde,  & fut 
oblige  de  s’enfuir.  Il  y eut  une  féconde  bar- 
taille  dans  la  Bithynie , à laquelle  Niger  af- 
filia en  perfonne , Candide  commandant 
l’armée  de  Severe.  Le  combat  fut  opiniâ- 
tré , mais  enfin  Niger  fut  encore  vaincu  & 
contraint  de  fe  retirer  (avec  ce  qu’il  purfau- 
ver  de  troupes  } au  de- là  duSlont-Taurus 
qu’il  fit  fortifier , & y mit  une  forte  garni- 
fon  pour  en  empêcher  le  pillage  à l’ennemi. 
Severe  fit  avancer  fon  armée  jusqu’au  pied 
duMont-Taums,  il  auroic  eu  beaucoup  de 
peine  à forcer  les  retranchemens  des  trou- 
pes de  Niger,  fi  une  orage  n avoit  formé  un 
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torrent  qui  emporta  les  fortifications,  tes 
troupes  de  Niger  fe  voiant  à découvert 
quicterent  leur  polte , &c  l'armée  de  Severe 
paflà  dans  la  Cilicic.  Cependant  Niger  a- 
voit  levé  une  nouvelle  armée  fort  nombreu- 
fe,  & s’étoit  pofte  à l’extrémité  de  la  Cili— 
cie.  Severe  vint  l’attaquer.  L’armée  de  Ni- 
ger eut  d’abord  l’avantage , & elle  étoic 
prête  de  remporter  la  viétoire  , quand-une 
tempête  s’étant  élevée  tout  d’un  coup , fort 
armée  fut  ébranlée  par  les  éclairs  & les  ton- 
nerres , & rènverfée  par  celle  de  Severe* 
Cette  bataille  fut  fort  fanglante  i il  refta 
vingt  mille  hommes  fur  la  place  de  la  part 
de  la  feule  armée  de  Niger.  Cet  Empereur 
fe  fauva  à Antioche , mais  il  n’ofa  y demeu- 
rer. La  ville  fe  rendit  aux  viétorieux  , & 
Niger  s’étant  lâuvé  pour  fe  retirer  chez  les 
Parthes , fut  atteint  en  chemin  par  ceux  qui 
le  pourfuivoient,  qui  l’attaquerent.  Il  vou- 
lut fe  défendre , mais  il  fut  blelfé  & tué.  Sa 
tête  fut  portée  à Severe,  qui  fe  rendit  bien- 
tôt maître  de  tout  l’Orient.  Les  peuples  de 
la  Mefopotamie  s’étant  foulevez  du  tems 
de  Niger , Severe  entra  dans  ce  pais  , don- 
na la  chalîè  aux  barbares  , & .prit  plu- 
fieurs  villes.  Il  fit  même  la  guerre  aux  Par- 
thes,.&  les  mit  à la  rai/on.  Il  n’y  avoit  plus 
que  la  ville  de  Byzance  qui  tenoit  contre 
lui  : elle  foutint  le  fiege  pendant  trois  ans 
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mais  enfin  elle  fut  prife  & ru|nce  l’an  196 
deJ.C. 

Après  que  Severe  eût  vaincu  Niger  , 6>C 
fournis  toux  l’Orient , il  longea  à fe  dé- 
faire d’ Albin  qui  étoit  le  feul  concurrent 
qui  lui  reftoit-,  il  tâcha  de  le  faire  empoi- 
lonner  ou  poignarder  , mais  ce  deflèin  fut 
découvert  , 6c  ceux  qui  étoient  envoies 
pour  l’executer  furent  punis.  Auffi  tôt  Al- 
bin fe  fit  déclarer  Empereur , 6c  paffaavee 
une  puiflante  armée  d’Angleterre  dans  le» 
Gaules.  Severe  marcha  en  diligence  contre 
lui , le  joignit  près  de  Lyon  , & lui  donna 
bataille.  La  vi&oire  fut  long-tems  en  ba- 
lance de  part  &c  d'autre.  L’aîle  gauche  d’ Al- 
bin fut  défakc , 6c  pcrulTée  jufque  dans  fo» 
camp,  ou  'les  ennemis  entrèrent  > mais  Ion, 
aîle  droite  aiant  attiré  les  ennemis  dans  des 
foffez,les  mit  en  defordre,  & les  fitfuir.  Se- 
vere fut  entraîné  lui-même  par  les  fuïards  j 
mais  les  aiant  ralliez , il  les  fît  retourner 
contre  d’ennemi  avec  une  telle  ardeur,  qu’il 
fut  contraint  de  lâcher  pied  : il  fut  fourenii 
par  la  cavalerie  que  Lætus  commandoit  ÔC 
qui  n’avoit  point  encore  paru  jufqu’alors. 
Àinfi  Severe  demeura  viâ-orieux  , mais 
avec  une  grande  perte  de  part  6c  d’autre  * 
cette  bataille  fut  donnée  l’an  197  de  J.  C. 
le  19  de  Février.  Severe  pourfuivit  les  vain- 
cus jufqu’à  Lyon  > 6c  les  foldats  vi&orieua 
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y étant  entrez,  pillèrent  la  ville  & la  brû- 
lèrent : Albin  qui  s’étoit  retiré  dans  une 
maifon  fur  le  bord  du  Rhône,  Te  ma  lui- 
même.  Severe  fit  mourir  fa  femme  & Ces 
enfans , & un  grand  nombre  de  ceux  qui 
avoicnt  fuivi  fon  parti. 

Severe  après  avoir  demeuré  quelque  tems 
dans  les  Gaules  pour  diffiper  les  relies  du 
parti  d’Albin,  & regler  les  affaires  de  ce 
païs,  pafla  en  Angleterre,  & y partagea 
les  états  dont  les  Romains  étaient  en  pof- 
fèflïon  en  deux  provinces.  Il- revint  en  fuite 
aRome,&  y fit  mourir  divers  Sénateurs  qui 
avoient  été  amis  d’Albin.  Après  y avoir  de- 
meuré quelque  tems  il  en  partir  avecfes  en- 
fans  pour  aller  faire  la  guerre  aux  Parthes  , 
& Ce  venger  de  Vologele  qui  s’étoit  rendu 
maître  de  la  Mefopotamie-  A fon  arrivée  à 
Nifibe  les  Parthes  fe  retirèrent  j il  revint 
en  Syrie , & fit  de  nouveaux  préparatifs 
pendant  l’hy  ver  pour  recommencer  la  guer- 
re. L’été  fuivant  il  entra  dans  le  jj^ïs  des 
Parthes , paffà  le  Tfgre  & l’Euphrate , prit 
les  villes  de  Seleucie , de  Babylone  & de 
Ctefiphon  capitale  de  l’Empire  des  Par- 
thes. Leshabitans  de  Ctefiphon  furent  faits 
prifonniers  & là  ville  abandonnée  au  pil- 
lage des  foldats  j mais  Severe  la  quitta  , 
de  ne  pomfiuvit  point  Vologefei  En  reve- 
nant du  pais  des  Parthes , de  pafïànt  par  la 
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Mefbpotamie  il  alîiegea  par  deux  fois  la 
ville  d’ n.tra , ôc  fut  coûtes  les  deux  fois  obli- 
ge de  lever  le  fiege.  11  alla  enfuite  en  Egy- 
pte , Ôc  ne  vint  à Rome  que  l’an  zo$  de  J.C« 
il  y ramena  fes  deux  fils  Caracalla  & Geta 
qmil  avoit  faits  tous  deux  Cefars.  En  ce 
tems-là  Piautien,  que  Severe  avoit  élevé  à ' 
la  dignité  de  Préfet  du  Prétoire,  & comblé 
de  biens  ôc  de  richcflcs , donna  la  fille  en 
mariage  à Caracalla  j il  fut  encore  quelque 
tems  en  faveur  : mais  Caracalla  qui  le  haïl- 
foit  aiant  fuppofé  qu’il  avoit  voulu  faire 
aiTaiïmer  fon  pere  , le  fit  tuer , & répudia 
fa  femme  Plautillé  qui  fut  releguée  avec 
fon^Qpe  Plautius  dans  l’îile  de  Lipare, 
entre  l’Italie  & la Sicile. 

. Severe  délivré  de  fes  ennemis , continua 
de  gouverner  l’Empire  enpaix , Ôc  fit  quan- 
tité de  loix  très  belles  & très-  utiles  j mais 
comme  il  étoit  foupçonneux,  il  fit  mourir 
plüfieurs  pef fdnnes  qui  lai  étofent  fufpeétes. 
Un  fameux  chef  de  voleurs  nommé  Bulla, 
qui  avoit  pillé  l’Italie  pendant  deux  ans,  à 
la  tète  de  fix  cens  voleurs , fut  enfin  arrêté, 
amené  à Rome,  ôc  expofé  aux  bêtes  feroces. 

Sa  mort  diflipales  voleurs  de  fa  troupe. 

L’Angleterre  étant  toujours  en  mouve-  • 
ment , Severe  prit  la  réfolution  d’y  aller 
avec  fes  enfans  : quand  il  y fut  arri- 
vé il  fit  de  grands  préparatifs  de  guerre , 
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ëc  aiant  laiflë  Geta  dans  les  païs  fouttiîS 
aux  Romains  pour  y commander , il  entra 
dans  le  païs  des  barbares,  & pénétra  jus- 
qu’aux extrcmitcz  de  l’E  colle.  Les  habi- 
tans  du  païs  l’attaquerent  plufieurs  fois  i 
leurs  troupes  tuerent  quantité  de  fes  fol- 
dats,&  incommodèrent  fort  fon  armée  : ce- 
pendant Severe  après  avoir  ravagé  leur  païs 
les  obligea  de  lui  demander  la  paix  & de 
céder  une  partie  de  leurs  états.  Il  fit  faire 
un  nouveau  mur  d*un  Océan  à l’autre  pour 
féparer  les  païs  conquis  de  ceux  qui  étoient 
reliez  aux  barbares.  Etant  revenu  victo- 
rieux dans,  la  ville  d’Y ork  il  y.  tomba  mala- 
de. Pendant  fa  maladie , Caracalla  attenta 
plusieurs  fois  à fa  vie , fans  que  Ion  pere^ 
qui  le  fçavoit  en  tirât  vengeance.  Enfin  Se- 
vere  accablé  de  douleurs  mourut  a York  le 
le  4 de  Février  de  l’an  11 1 de  J.  C.  âgé  de 
65  ans , neuf  mois  & vingt- cinq  jours , dont 
il  avoir  régné  1 7 ans  > huit  mois  & 3 jours. 

XXIII. 

c • 

Jdifloire  de  f Emp  ire  de  Caracalla, 

SEveré  en  mourant  avoit  recommandé  à 
les  deux  fils  de  vivre  unis  : ils  étoient 
d humeur  bien  differente  , cependant  ils 
furent  tous  deux  déclarez  Empereurs, étant 
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Augüftes  dès  le  vivant  de  leur  pere,  & l’ar- 
mée fit  ferment  de  fidelité  à tous  les  deux. 
Caracalla,  furnommé  Antonin,  s’avança 
dans  le-païs  des  Calédoniens  & des  Méates 
qui  avoient  repris  les  armes  fur  la  fin  de  la 
vie  de  Severe.  H fit  un  traité  avec  eux  par 
lequel  il  céda  aux  barbares  une  partie  des 
terres  qu’ils  avoient  été  obligez  d'abandon- 
ner aux  Romains.  Après  cela  il  ne  fongea 
plus  qu’à  regner  feul , & quoiqu’il  femblât 
s ctre  reconcilié  avec  fon.  frere  Geta  , il 
s’empara  de  toute  l’autorité)  & attenta  con- 
tinuellement à fa  vie.  Quand  il  fut  revenu 
i Rome  leur  divifion  s’augmenta,  & enfin 
Caracalla  ne  pouvant  plus  fupporter  fon 
Frere,  le  fit  venir  dans  la  chambre  de  fa 
nere , fous  prétexte  de  fe  réconcilier  de 
louveau  avec  lui , & le  tua  ou  le  fit  tuer 
mpitoiablement  fur  le  fein  de  fa  pro- 
pre mere.  il  publia  que  Geta  l’avoir 
foulu  "faire  afïàfïiner  , le  perfuada  aux 
oldats  Prétoriens  , & fe  rendit  feul  maî- 
tre de  l'Empire.  Il  fit  mourir  enfuite 
^lufîeurs  perfonnes  confiderables  , exerça 
les  cruautez  innoüies  , ôc  renverfa  l’ordre 
le  la  juftice.  Il  communiqua  à tous  les  fu- 
ets  de  l’Empire  la  qualité  Sc  les  droits  de 
titoiens  Romains  , & fit  quantité  d’autres 
thangemens.  Ennuie  du  féjourde  Rome  il 
ilia  dans  les  Gaules,  & fit  la  guerre  aux 


146  L‘H  i s t o i r #' - . 
Cattes  & aux  Allemans.  Il  les  défit  près  êé 
lariviere  du  Mein  , & tira  de  grofl'cs  fom- 
mes  de  divers  peuples.  , * 

Après  cette  expédition,  il  alla  dans  la 
Dace , vainquit  les  Gctes  ou  Goths  tira 
des  otages  des  Sarmates  & des  Daces.  Il 
paflà  de  là  dans  la  Thrace  & enfuite  en 
Afie.  Il  déclara  la  guerre  aux  Par  thés  : il  le 
rendit'  maître  de  l’Ofroëne,  aiant  fait  ar- 
rêter le  Roi  Aboare.  Il  fit  auffi  arrêter  Vo^ 
logefe  roi  d'Armenie*,  mais  les  Arméniens 
ne  voulurent  pas  pour  cela  fe  foumettre* 
Les  Par  thés  qui  étoient  en  divifion , parce 
qu’après  la  mort  de  Vologefe  fes  enfans  fe 
difputoient  la  couronne  T la  remirent  à Ca- 
racalla  Tiridate  & Antiochus  qu’il  leur  de- 
mandoit  : ainfi  Caracalla>  n’aiant  plus  de 
prétexte  de  faire  la  guerre  aux  Parthes  fe 
rendit  à Alexandriê  où  il  fit  faire  un  cruel 
malTicre  du  peuple , & priva  la  ville  de  fes 
privilèges.  D’Alexandrie  il  revint  à Antio- 
che, entra  fur  les  terres  des  Parthes,  pilla 
une  partie  de  la  Medie  , prit  Arbeles  & 
tua  un  grand  nombre  de  Parthes.  Après 
cette, v i étoi re , Caracalla  vint  palier  l'hiver 
à Edefiè.  Comme  il  y étoit,  Maerin  Préfet 
du  Prétoire , craignant  que  Caracalla  ne  le 
fift:  mourir,  gagna  deux  officiers  des  gardes 
&un  exertipt  pour  tuer  Caracalla  ; ils  pri- 
rent le  tems  qu’allant  d’Edefiè  à Carres,  il 
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sfcendic  de  cheval  pour  quelque  befoin. 
lardai , e’étoit  le  nom  de  l’txcmpt , vint 
lui  comme  il  remoncoic  à cheval,  & le 
1a  d'un  coup  de  poignard.  Ainfi  mourut 
aracalla  , l’an  *17  de  J.  C.  le  8 Avril , âgé 
: zp  ans  & 4 jours , après  avoir  régné  fix 
îs  deux  mois  depuis  la  mort  de  Ion  pere. 
acrinjémoigna  beaucoup  de  regret  de  la 
orr,  5e  fit  éluxEmpereur  quatre  jours 
>rès.  Julie  mere  de  Caraçalla,  accablée  de 
mleurs  5c  de  maux  fe  laifià  mourir  de 
im. 

x xi  y. 

»-  • • 

Uijloire  de  C Empire  de  Macrin. 

. JT  A rius  Opilius  Macrinus  étoit  de  la 
VIL  ville  de  Cefarée,  â préfent  Alger 
Afrique , Maure  d’origine  & de  balle 
ifïànce.  Après  avoirmené  long-  tems  une 
e ptrivée , il  devint  Préfet  du  Prétoire 
as  avôir  rien  fait  de  confiderable  à la 
erre.  Nous  avons  vu  de  quelle  maniéré 
rut  élevé  à l’Empire  après  la  morp  de  Ca* 
:alla  l’onzième  d’ Avril  117.  Il  cafTa  d’a- 
rd  les  loix  faites  par  fon  prédçceiïëur,  & 
nit  divers  délateurs.  llfitCéfar  fon  fils 
adumene  , & écrivit  une  lettre  pbligean- 
»u  Sénat,  qui  le  déclara  Augufte , le  fit 
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Patricien,  & lui  donna  tous  les  titres  que 
i on  avoir  coutume  de  donner  aux  Empe- 
reurs. 

Pendant  que  ceschofes  fe  pafloient,  Ar- 
tabane  toi  des  Parthes  approchoit  avec  une 
puiilante  armée  pour  fe  venger  de  ce  que 
Caracalla  avoitpillé  l’année  précédente  une 
partie  de  fou  païs.  Macrin  pour  l’appailer 
lui  renvoia  les  prifonnieis  faits  par  Cara- 
talla , avec  des  AmbafTeurs  pour  traiter  de 
paix.Artabane refufa  delà  faire, imoins  que 
les  Romains  n’euflcnt  rebâti  les  villes  8c 
les  châteaux  qu’ils  avoient  ruiné , qu’ils  ne 
quittaient  absolument  la  Melopotaraie , & 
qu’ils  ne  lui  paiaflènt  de  grolïes  fommes 
pour  les  pertes  qu’il  avoit  fouffertes,  Com- 
me Artabane  étoit  déjà  dans  la  Mcfopota-  * 
mie , Macrin  fut  obligé  de  marcher  contre 
lui.  Il  fe  donna  deux  combats  pendant  deux 
jours  confecutifs  près  de  Nifibe  entre  l’ar- 
mée des  Parthes  & celle  des  Romains.  U y 
eut  beaucoup  de  morts  de  part  & d’autre , 
&letroifiéme  jour  les  deux  armées  fe  reti- 
rèrent : celle  des  Romains  avoit  eu  du  de- 
favantage  ; mais  celle  des  Parthes , peu  ac- 
coutumez â demeurer  long-tems  hors  de 
chez  eux,  & qui  d’ailleurs  manquoit  de 
vivre,  étoit  prête  de  fe  retirer.  C’eft  ce 
qui  fit  conclurre  la  paix  avec  Artabane , 
qui  fe  contenta  de  retirer  les  prifonniers 
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raits  fur  lui , & le  butin  pris  fur  fes  terres, 
Caracaila  avoir  engage  une  guerre  avec 
es  Arméniens  , Macrin  l’appaifa  en  don- 
lantle  diadème  à leur  roiTiridate,  ôc  en  lui 
envoiant  fa  mere  que  Caracaila  avoit  re- 
lue prifonniere  pendant  prçs  d’un  an- Apres 
ivoir  fini  la  guerre  il  quitta  la  Mefopota- 
nie , fe  rendit  à Antioche  & mit  fes  trou- 
>es  en  quartier  d’hiver  dans  la  Syrie.  Etant 
. Antioche  il  fit  diverfes  ordonnances, 
hangea  les  gouverneurs  , & entreprit  dç 
egler  la  difeipline  militaire.  Les  foldats 
rritez  de  çette  réforme,  fe  louleverent  &c 
levèrent  à l’Empire  Avitus,  furnommé  de* 
uis  Heliogabale , petit  fils  de  Mefa,  fœujr 
e l’Imperatrice  Julie  femme  de  Severe, 
2e  fut  par  une  intrigue  de  Mefa  qui  fit 
ourir  le  bruit  qu’Heliogabalc  étoit  fils  de 
'aracalfa  , &ç  le  conduifit  dans  le  camp  où 
;s  foldats  le  déclarèrent  Empereur. Macrin 
aiant  appris  envoia  Julien  l’un  des  Préfets 
u Prétoire  avec  quelques  troupes , entre 
ffquellesétoicnt  celles  desMaures  auxiliai- 
es , qui  lui  étoient  rres-affeétionnées.  Ces 
Loupes  attaquèrent  le  camp  des  révoltez 
! t en  forcèrent  d’abord  quelques  portes  ; 
nais  Julien  aiant  différé  de  donner  ce  jour 
i l’aiîàut  general , les  afliegez  fe  fortifie* 
ent  durant  la  nuit,  foutinrent  vigoureufe* 
nent  l’ailàut  des  ennemis  i & aiant  fait  pa-j 
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roître  Heliogabale  fur  la  muraille  du  campÿ 
ils  engagèrent  les  foldats  qui  les  acta-  / 
,.quoient  à quitter  le  parti  de  Macrin.  ils 
tuerent  leurs  officiers  & leur  general. 
Macrin  qui  fuivoit  Julien  de  près  déclara 
Heliogabale  ennemi  de  l’état,  & fit  Auguf* 
te  fondis  Diadumene.  Aiant  appris  la  mort 
de  Julien  il  s’en  retourna  promptement  à 
Antioche.  Après  Ion  départ  les  troupes 
qu’il  avoir  fe  déclarèrent  pour  Heliogabale 
qui  s’approcha  d’Antioche  avec  fes  forces. 
Macrin  fut  obligé  de  marcher  contre  lui 
avec  les  troupes  qu’il  put  ramalîër.  La  ba- 
taille fe  donna  le  7 du  mois  de  Juin  de  l’an 
ar8  de  J.C.  D’abord  les  foldats  Prétoriens 
quiétoiem  dans  l’armée  de  Macrin  ébran- 
lèrent les  foldats  de  l’armée  d’Heliogabile 
qui  commençoient  à fuir*  mais  Mefa  ôc  . 
Soëmis  mere  d’Heliogabale , les  arrêtèrent 
par  leurs  cris.  Heliogabale  parut  à che- 
val l’épée  à la  main  au  milieu  d’eux,  & les 
anima  : ainiî  le  combat  recommença  avec 
plus  d’ardeur  du  côré  des  rebelles  que  de 
celui  de  Macrin,  qui  naturellement  timide, 
prit  l’épouvante  Sc  s’enfuit.  Les  Prétoriens 
fournirent  le  combat,  jufqu’à  ce  qu’Helio- 
gabale  leur  aiant  fait  promettre  qu’il  leur 
conferveroit  leur  rang,  ils  fe  déclarèrent 
pour  lui  comme  toutes  les  autres  troupes 
avoient  déjà  fait.  Macrin  s’enfuit  à Antio- 

che. 
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che , d’où  il  fe  retira  promptemcntfpoar 
marcher  en  diligence  en  Europe  ; le  vent 
Paiant  rejetté  à Calcédoine  » il  y fut  dé- 
couvert & pris  par  ceux  qu’Heliogabale 
avoir  envoies  à fa  pourfuiie.  Son  fils  Diadu- 
mene  qu’il  avoir  envoié  du  côté  du  royau- 
me des  Parthes  fur  auffi  pris.  Comme  on 
amenoit  Macrin  à Heliogabale  il  fe  jetta  de 
defïiis  fon  chariot  pour  fe  fauver,  &fut  tué 
aufli-tôtpar  les  fbldats  qui  ,1’environnoient. 
Il  ne  régna  que  14  mois,  8c  mourut  âgé  de 
54  ans.  Son  fils  Diadumenefut  aulfi  exécu- 
té â mort. 

XXV. 

ffifltire  du  régné  cC  Antonin  Hsliegabale . 


HEliogabale  étoit  fils  de  Soëmis  fille  de 
Mefa , qui  étoit  fepur  de  Julia  Domna 
femme  de  Severc,  elles  étoient  toutes  deux 
filles  deJBaffien,  grand  Pr  être  du  Soleil,  ado- 
ré  à Eraefe  fous  le  nom  d’Elagabal , d’où  le 
jiom  d’Heiiogabale  fut  donné  à fon  arriéré 
petit-fils  aufli  bien  que  celui  de  Baflîen. 
Mefa  avoit  époufé  Julius  Avitus  originaire 
d’Apamée,  dont  elle  eut  deux  filles,  Soë- 
mis  8c  Mamea  : de  Mamea  naquit  Alexan- 
dre , qui  fut  Empereur  après  Heliogabale  : 
& de  Socmis  naquit  Heliogabale , donc  le 
Terne  II  h G 
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pere  fut  Varius  Marcellus  d’ Apamée.  Aprè$ 
la  mort  de  Caracalla , Mêla  iè  retira  avec 
fes  deux  tilles  & leurs  enfans  dans  la  ville 
d’Emefe  où  Avion  fut  établi  Prêtre  du  So- 
leil & de  là  furnommé  Heliogabale.  Ce 
dernier  aiant  vaincu  Macrin > comme  nous 
l’avons  rapporté  , écrivit  au  Sénat , & fut 
reconnu  Empereur  à l’âge  de  14  ans.  Aufli- 
tôt  après  il  s’abandonna  à toutes  fortes  de 
débauches  les  plus  infâmes.  Il  pritun  habit 
de  foie  d’une  façon  extraordinaire , avec  un 
diadème  orné  de  pierres  prccieu fes  : ce  que 
les  Empereurs  Romains  n’a  voient  point  en- 
core pratiqué.  Il  fe  dit  fils  du  Soleil,  & vou- 
loir que  ceux  qui  l’abordoient  le  faluafîènt 
à la  mode  des  Perfcs  en  fe  profternant  en 
terre.  Il  fit  élever  à Rome  un  temple  au 
dieu  Eleagabal , comme  à la  feule  vérita- 
ble divinité , ne  voulant  point  qu’on  en  re- 
connut d’autres , & prétendôit  par  là  réu- 
nir les  religions  des  Juifs,  des  Samaritains* 
6c  des  Chrétiens , avec  celles  des  Grecs  6c 
des  Romains.  Il  fit  apporter  d’Emefe  en  cfe 
temple  l’idole  de  ce  dieu,  qui  étoit  une 
pierre  noire  en  forme  de  cône , qui  abôu- 
tiflbit  en  pointe  il  y fit  auflï  tranfporter 
le  feu  de  Vefta  -,  la  ftattië  de  Cibele,  celle 
de  Pallas,  les  boucliers  du  dieu  Mars,  6c 
toutes  les  chofes  faerées  qué  les  Romains 
confervoient  avec  le  plus  de  refpeét  6c  de 
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vénération.  Il  fit  auffi  venir  de  Cartha- 
ge l’idole  cékfte  que  toute  l’Afrique  re- 
veroit  : on  prétendoit  que  c’écoit  la  Lune  ; 
ce  qui  faiibit  dire  à Heliogabale  qu’il  la  fai- 
foit  venir  pour  la  marier  avec  Ion  dieu  ; il 
en  fit  célébrer  les  noces  à Rome  &c  dans 
toute  l’Italie  » & il  obligea  tous  les  fujets 
de  l’Empire  à lui  faire  des  prc fins  de  no- 
ces : il  imita  la  pratique  des  Juifs  enfe  fai- 
Tant  circoncire  en  danfant  continuelle- 
ment devant  fori  idole  qu’il,  faifôit  porter 
de  tems  en  tems  avec  grande  folemnité 
dans  un  temple  qu’il  lui  avoitfait  bâtira  la 
campagne.  Ce  qu’il  y a de  plus  horrible  eft 
qu’il  lui  facrifioit  des  hommes  & des  en- 
fans. 

Avant  que  de  partir  de  Syrie  il  fit  tuer 
plufieurs  perfonnes  cônfiderables  en  Orient 
ôc  à Rome  , &:  tua  de  fa  propre  main  Gan- 
nys  qui  avoit  été  ion  gouverneur  y & à qui 
il  étoit  redevable  de  1 Empire.  Il  remplit 
les  charges  les  plus  éminentqs,  de  perfonnes 
indignes  de  les  poiïèder  par  leur  baflè  nâifi 
lance  A:  par  leur  peu  de  mérite,  jufqu’â  éle- 
ver au  Confulat  & à la  charge  de  Préfet  du 
Préroir.  un  nommé  Eury chien  affranchi  des 
Empereurs,&  bouffondeprofi  flion.il  épou-  • 
ù quatre  femmes  l’une  après  l’autre  pendant 
fbn  régné.  Quand  il  fut  venu  à Rome  , ia 
mere  & fa  grande  mcrc  eurent  la  principale 
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part  au  gouvernement  : il  y eut  de  fon  tertio 
quelques  révoltes  daps  l’bmpire , piais  el- 
les n’eurent  pas  de  fuite.  Il  npmma  Cefaç 
fop  coufin  Alexandre , §ç  l’adopta.  Ce  Prin- 
ce aiam  des  qualitez  bien  differentes  de  celr 
les  d’Helipgabale , gagna  bien- tôt  l’affeç-, 
çion  du  peuple  & des  foldats  j en  fort? 
qu’Heliogabale  prit  la  réfolution  de  le  fai- 
re mourir,  Sc  enyoia un  ordre  aux  foldat$ 
éc  au  Sénat  de  lui  pter  le  nom  de  Céfar.  tç 
Se nat,&  les  ïbldats  ne  voulurent  point  y dé- 
férer. Heliogabale  fpt  trop  heureu*-de  me- 
ner Alexandre  au  carpppour  appaifer  la  fé- 
dition  i il  n’en  vint  à bout  qu’à  condition  do 
ife  conduire  d’une  maniéré  differente  de  cel- 
le qu’il  avoit  fuivie , & de  mettre  Alexap-C 
drè  en  fureté  pour  fa  vie  & pour  la  fuccef- 
fipn  à l’Empire.  Cependant  Heliogabalp 
voulant  fe  défaire  d’Alexandre  fit  futur  de 
Ja  ville  de  Rome  tput  le  Sénat , & enfermer 
Alexandre  dans  le  Palais.  Le  bruit  aianc 
çouru  que  ce  dernier  étoit  mort,  les  fol- 
dats fe  révoltèrent  de  npuveau.  Helioga- 
bale retourna  une  fécondé  fois  au  camp 
avec  Alexandre  pour  appaifer  la  fédition, 
fl  y mena  Socmis  & Mamea.  Le?  foldats  fe 
diviferent.en  deux  partis,  \ç.  plus  grand 
nombre  fe  déclara  pour  Alexandre,  ceu* 
qui  tinrent  celui  d’Heliogabale  fe  trouve»» 
rent  les  plus  foibles.  Les  Prpfets  du  Pré- 
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toîre  qui  le  foutenoient  furent  tuez,  & He- 
liogabale  lui- même  fut  déchiré  en  piecei 
par  les  ioldats,  l’an  ziz  de  J.  C.  le  u Marîj 
après  avoir  régné  trois  ans  , neuf  mois  Si 
quatre  jours' , n’étant  âgé  que  de  i8  ans. 

„ f r JÊk  v ^ - f;tî 

X X VI. 


Hifloire  du  régné-  deSevere  Alexandre « 

SEvere  , furnommé  Alexandre,  parcé 
qu’il  étoit  né  en  Phenicie  dans  un  tem- 
ple d’Alexandre  lé  Grand , le  jour  qu’on  y 
célebroit  la  mort  de  ce  Prince , étoit  fils  de 
Genefius  Martianus  & de  Mamea , que  l’on 
croit  avoir  été  chrétienne.  Après  qu’Helio^ 
gabale  eut  été  tué , l’Empire  auquel  il  étoit 
déjà  aflocié  lui  fut  déféré  fans  aucune  con-1- 
relation.  Sa  grande  mere  & fa  mere  Ma- 
mea  choisirent  feize  personnes  des  plus 
confiderables  du  Sénat  pour  lui  fèrvir  de 
confeil.  Son  régné  fut  doux  & populaire  * 
ôc  fes  mœurs  réglées  : il  foulagea  les  peu- 
ples , fit  beaucoup  de  liberalitez,  fonda  des 
écoles  > conftruifit  des  édifices  publics  i 
fut  ennemi  des  méchans  , & protégea 
l’innocence j il  donna  des  charges  à des  per- 
fonnes  dignes  de  les  remplir  i traita  les  of- 
ficiers & les  foldats  avec  douceur , & fit 
quantité  de  loix  utiles  à l’état.  Il  régna  en 
paix  pendant  treize  ans. 

G iij 
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Sous  fon  régné  finit  en  Orient  l’Empire 
des  Parthes,  qui  avoit  duré  466  ans.  Un 
Petfi^j  iiommé  Arraxercés  ou  Artaxare  fe 
vol contre  Anabane  ,Je  défit  dans  trois 
JÙ|iUes  & lf  tua.  lj,  prit^enfuiteTe  diadê- 
rétablit  la  monarchie  des  Perles, 
i’tant  victorieux  des  Parthes  il  conçut  le 
delïèin  de  conquérir  fur  les  Romains  tout 
ce  qui  avoit  appartenu  anciennement  a 
l’Empire  des  Perles  -,  mais  avant  que  d’ at- 
taquer les  Romains  il  aflîegea  la  ville  d’A- 
tra , & fut  obligé  de  lever  le  fiege  : il  tour-, 
lia  enfui  te  fes  armes  du  coté  delaMedie, 
dont  il  fournit  la  plus  grande  partie  avec 
le  païs  particulier  des  Parthes  : de  la  il  vou- 
lut pafler  en  Arménie,  mais  il  fut  battu  & 
repoulîe  par  les  Arméniens , foutenus  par 

quelques  Medes,  & animez  par  les  enfans 

* l r 

u Arub^gft,  < i. 

Quelques  années  après  Artaxercés  étant 
entré  dans  la  Melbporamie,  Alexandre  par- 
tit pour  aller  en  Orient  s’oppofer  aux  pro- 
grez  d’Artaxercés.  Etant  venu  à Antioche  il 
cafià  une  légion,  dont  les  foldats  vivoient 
dansiamollelïè  ; il  fe  mit  enfuite  en  campa- 
gne avec  une  puitfante  armée  qu’il  partagea 
en  trois  corps  *,  il  en  fit  entrer  uj|  dans  la 
Medie  par  1* Arménie  qui  croit  alors  aux 
Romains , un  autre  dans  le  païs  des  Parthes 
par  l’endroit,  où  le  Tigre  & l’Euphrate  fe 
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joignent  enfemble , & conduilît  le  rroifiéf 
me  par  le  milieu  du  païs  pour  joindre  les 
deux  autres  corps  au  lieu  du  rendes- vous 
qu’il  leur  avoit  donné i mais  au  lieu  de  s’y 
rendre  il  demeura  dans  la  Mefoporamie,  ce 
qui  fut  caufe  que  le  fécond  corps  qui  était 
entré  dans  le  païs  des  Parthes  fut  taillé  en 
pièces  , & que  le  premier  étant  rappelle, 
périt  prefque  tout  entier  en  repafiânt  les 
montagnes  de  T Arménie.  Celui  qu’Ale? 
xandre  avoit  réfervé  fut  au0i  beaucoup  di-» 
minué  par  les  maladies , dont  Alexandre 
même  penfa  mourir.  C’eft  ainlî  qu’Hercw 
dien  rapporte  cette  expédition.  Mais  farcir 
pridius  & plufieurs  autres  difent  au  cpn*r 
traire  qu’Alexandre  remporta  une  vi&oirç 
• complété  contre  Artaxercés,  qu’il  mit  fon 
armée  en  déroute , que  dix  mille  cavaliers 
Perfans  y demeurèrent  fur  la  place , avec 
une  grande  partie  de  l’infanterie-,  qu’il  y 
eut  deux  cens  élephans  de  tuez,&  trois  cens 
de  pris.  Quoi  qu’il  en  foie  il  eft  certain  que 
depuis  ce  tems-là  les  Perles  fe  tinrent  en 
repos  pendant  quelques  années , & qu’ Ale* 
xandre  entra  triomphant  à Rome,  & prit  la 
qualité  de  Perfique. 

Pendant  qu’il  étoit  en  Orient  les  Aile-, 
mans  fe  révoltèrent  ,palTerent  le  Rhin , ra- 
vagèrent les  Gaules  & l’Illyrie.  Alexandre 
fit  un  grand  armement  pour  marcher  con- 
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tre  eux , & partit  de  Rome  au  grand  rë* 
gret  du  Sénat  & du  peuple.  Audi- tôt  qu’il 
rut  arrivé  dans  les  Gaules , les  Allemand 
le  retirèrent  au*  delà  du  Rhin.  Alexandre 
fit  un  pont  de  bateaux  pour  le  palier , & 
cependant  négocia  avec  eux  un  traité  de 
paix.  La  féyérité  dont  ils  en  ufoient  envers 
les  ioldats  des  Gaules  les  indifpofa  contre 
lui,  & Maximin  Goth  de  nation,  à qui 
Alexandre  avoit  donné  le  commandement 
d’un  corps  d’armée  compofé  de  Panno- 
niens,  prit  de  là  occalîon  d’attenter  à la  vie 
d’Alexandre  pour  Te  faire  déclarer  Empe- 
reur. Alexandre  étoit  alors  près  de  Mayen- 
ce avec  peu  de  troupes.  Maximin  envoia 
plulieurs  foldats  qui  fe  rendirent  fecrete- 
ment  au  camp  d’Alexandre , le  furprirent 
fur  le  midi  lorfque  les  gardes  étoient  en- 
dormis , dclarmerent  ou  firent  fuir  ceux 
* qui  fe  mirent  en  état  de  leur  faire  réfiftan- 
ce , tuerent  Mamea  , & aiant  pénétré  juf- 
qu’à  la  tente  d’Alexandre,  le  percèrent  de 
plufieurs  coups , le  19  de  Mars  de  l’an  134 
de  J.  C.  neuf  jours  après  la  13e  année  ré- 
volue de  fon  régné.  Il  n’étoit  âgé  tout  au 
plus  que  de  19  à 30  ans. 
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Uiftoire  du  régné  de  AiaXîmlrt. 

MAximin  ( Câïus  Julius  Verus  Maxi- 
minus ) étoit  originaire  de  la  nation 
' de^  Goths , & né  dans  les  confins  de  la 
Thrace.  Sa  première  profeflion  fut  d’être 
Pafteur  » fon  courage  & fa  force  extraor- 
dinaire le  firent  dilhnguer  j après  avoir 
pâlie  par  les  charges  de  la  milice,  il  la  quitta 
fous  le  règne  de  Macrin  s’étant  attaché  à la 
la  maifon  de  Severe,  & ne  voulut  point  non 
plus  fervir  fous  le  régné  d’Heiiogabale  y 
tuais  lorfqu’il  fçut  qu’Alexandre  regnoitil 
vint  à Rome  où  il  fut  bien  reçû,  Alexandre 
lui  donna  le  commandement  d’une  légion 
compofée  de  nouveaux  foldats , afin  qu’il 
les  formât  à la  milice.  Il  fut  un  des  gene- 
raux qui  avoient  le  plus  de  crédit  dans  l’ar- 
mée d’ Allemagne , & nous  avons  vû  qu’il 
s’enfervir  pour  perdre  Alexandre-  Auffi-tôc 
qu’il  fut  déclaré  Empereur  il  donna  à fon  fils 
C.  Julius  Verus  Max i mus  le  titre  de  Céfar. 
Comme  Maximin  étoit  d’un  naturel  barba- 
re & feroce,  il  exerça  de  grandes  cruautés 
pendant  fon  régné  qui  ne  fut  pas  long  , & 
qui  fut  traverfé  par  plufieurs  révoltes.  ‘ ’ . 
La  première  fut  celle  deMagnus , hom- 
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me  Confulaire , qufprit  le  delfein  de  faire 
rompre  ie  pont  de  bateaux  conftruit  fur  le 
Rhin  quand  Maximin  feroit  pafïë.  Cette 
confpiration  aiant  été  découverte,  Magnus 
& ceux  qui  étoient  foupçonnez  d’y  avoir 
eu  part  furent  auffi  tôt  exécutez.  Cette 
conîpiration  fut  bien  tôt  fuivie  de  la  ré- 
volte des  foldats  d’Alie  , qui  voulant  ven- 
ger la  mort  d’Alexandre  , mirent  à leur 
tête  Quartinus  Confulaire , & lui  donnè- 
rent le  nom  d’Empereur.  Ce  Quartinus 
fut  afiàlîiné  par  Macedonius  l’un  des  chefs 
de  la  révolte  qui  fouffrit  impatiemment 
qu’on  lui  eut  préféré  Quartinus.  Maximin 
profita  de  cette  divifion,  8c  fit  mourir  en- 
fuite  ce  Macedonius  comme  auteur  de  la 
rébellion  & traitre  de  fon  ami. 

Après  cela  Maximin  continua  la  guerre 
contre  les  Allemans , il  paffa  le  Rhin,  8c  ne 
trouvant  perfonne  qui  lui  refiftât  dans  la 
campagne , il  pilla  & ravagea  le  pais,  don- 
na le  butin  aux  foldats,&  fit  un  grand  nom- 
bre de  prifonniers.  Il  fignala  foncoutage 
dans  plufieurs  combats,  & acquit  par  là  le 
ritre  de  Germanique.  Il  porta  enfuite  la 
guerre  chez  les  Daces  & les  Sarmates  , & 
conçut  le  deflein  d’étendre  les  bornes  de 
l’Empire  jufqu’aux  mers  du  Septentrion. 

A peine  Maximin  eut  il  régné  deux  ans 
qu’il  arriva  une  révolution  en  Afrique,  qui 
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rntraîna  dans  la  fuite  le  relte  de  l’Empire. 
L’intendant  de  cette  province  y exerçant 
les  rapines  & les  cru  aurez  ordonnées  par 
Maximin , fut  tué  par  les  païfans,  8c  Gor- 
dien Proconful , homme  de  qualité  fort  ri- 
che , aimé  de  tout  le  monde , fut  déclaré 
Empereur:  il  étoit  âgé  de  8oans,  mais  il 
avoir  un  fils  Conlulaire  qui  étoit  Ion  lieute- 
nant : il  accepta  l’Empire  & y aflocia  fon 
fils.  Il  écrivit  en  meme  tems  ru  Sénat  8c  aux 
Confuls  afin  qu’ils  fe  déclaraflênt  pour  lui 
& le  reconnu  fient  Empereur.  Audi- rot  la 
ville  de  Rome  fie  déclara  pour  lui,  & le  Sé- 
nat prononça  que  les  Gordiens  étoientEn> 
pereurs.  Le  bruit  courut  que  M2Ximin 
avoit  été  tué  : cette  nouvelle  ne  s’étant 
pas  trouvée  véritable , on  fongea  à Rome  à 
fie  tenir  fur  fes  gardes  contre  la  violence 
qu’il  poilrroit  exercer  : on  écrivit  à tous  les 
gouverneurs  & à tous  les  peuples  de  l’Em- 
pire au  nom  du  Sénat , pour  les  exhorter  de 
fie  joindre  à lui , & le  Sénat  choifit  en  me- 
me tems  vingt  Sénateurs,  tousConfulaires, 
pour  partager  l’Italie  enrr’eux  8c  en  défen- 
dre l’entrée  contre  Maximin.  Audi- tôt  que 
cet  Empereur  appri'tcette  nouvelle  il  entra 
en  fureur  contre  le  Sénat , 8c  exhorta  fes 
foldats  à le  venger. 

La  face  des  chofes  changea  bien- tôt  en 
Afrique , Capeilin  gouverneur  de  la  Maur 
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ritanie  aiant  été  dépofé  par  Gordien,  forma 
une  armée  confiderable  & marcha  droit  à 
Carthage.  Gordien  le  fils  étant  forti  avec 
une  armée  inférieure  à celle  de  Capellia, 
fut  vaincu  Ôc  tué  dans  la  bataille  : le  perc 
ne  pouvant  fùrvivrc  à un  fi  funefte  accident 
fc  tua  lui-même. 

La  mort  des  Gordiens  caufa  dans  Rome> 
une  grande  confternation  : le  Senae  crut 
alors  être  en  droit  d’élire  les  Empereurs 
il  en, nomma  deux  , Maxime  & Balbin  : le 
premier  n’avoit  aucune  naifiance , mais  il 
y avoitlong-tems  qu’il  fervoit  à la  guerre 
avec  fuccès.  Il  étoit  Préfet  de  Rome.  Bal- 
bin étoit  d’une  famille  illuftre,  & avoitété 
gouverneur  de  plufieurs  provinces  : le  pre- 
mier avoit  beaucoup  de  courage , & le  fé- 
cond beaucoup  de  douceur  : ils  étoienttous 
deux  fort  âgez.  Quand  ils  furent  élus  En> 
pereurs  par  le  Sénat , le  peuple  n’approu- 
vant point  cette  élection  fe  foulcva  ôc  de- 
manda un  Prince  de  la  maifon  des  Gor- 
diens : pour  le  contenter  on  fit  paroître  un 
petit-  fils  de  Gordien , âgé  d’environ  douze 
ans,  que  le  Sénat  déclara  Céfar  : alors  le 
peuple  s’appaifa  & reconnut  les  cféux  Empe- 
reurs. Maxime  partit  pour  aller  audevant 
de  Maximin , & Balbin  demeura  à Rome 
pour  gouverner  la  ville  ôc  l’îfalie.  Celui-ci 
eut  a loûtenir  la  fédition  qui  s’éleva  contre 
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les  foldats  Prétoriens  & Je  peuple  ; elle  fut 
enfin  appaifée. 

Maximin  de  Ton  côté  fe  préparoit  a venir 
en  Italie  , il  pafiâ  les  Alpes  avec  Ton  armée 
fans  réfiftance  , mais  fouffrant  beaucoup 
parce  que  le  pars  étoit  abandonné.  La  pre- 
mière ville  qui  lui  ferma  les  portes  fut  cel- 
le d’Aquilée  ; il  l’afliegea  , mais  les  habi- 
tans  fe  défendirent  avec  vigueur.  Les  pro- 
pres fcldats  de  Maximin , mécontens  de  la 
maniéré  dont  il  les  traitoit , fe  révoltèrent 
& vinrent  en  plein  midi  vers  fa  tente  ou  il 
dormoit  ; ceux  de  fa  garde  fe  joignirent 
avec  eux.  Maximin  s’étant  réveillé  fortic 
avec  fetn  fils  pour  appaifer  la  révolte  j mais 
les  foldats  tuerent  d’abord  le  fils  & enfuite 
le  pere , avec  Anulin  Préfet  du  Prétoire  ÔC 
tous  fes  principaux  officiers.  Toute  l’armée 
reconnut  Maxime  & Balbin  pour  Empe- 
reurs, & Gordien  pour  Céfar.  Ceci  arriva 
l’an  238  de  J.  C.  fur  la  fin  du  mois  de  Marsr 
Maximin  étoit  âgé  d’environ  55.  ans  , & 
n’avoit  régné  que  trois  ans  ou  environ. 

XXVIII. 

Hijloire  du  régné  de  Maxime  & de 

LA  mort  de  Maximirt  caufa  une  joie  ge- 
nerale dans  l’Empire,  & particulière- 
ment à Rome.  Maxime  entra  dans  Aquilée* 
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repvoia  Tes  troupes  dans  leurs  quartiers  or*' 
dinaires , revint  à Rome  & entra  en  poiléf- 
fion  du  gouvernement  avec  Balbin  ion  col- 
lègue , Gordien  étant  toujours  Céfar.  Leur 
régné  ne  fut  pas  long > car  les  Prétoriens 
mécôntens  du  choix  que  le  Sénat  avoit  fait 
de  ces  deux  Empereurs  ; un  jour  que  l’on 
célébrait  les  jeux  Capitolins  vinrent  en 
armes  à leur  Palais , forcèrent  les  gardes  , 
les  enlevèrent,  & les  tuerent.  Ils  emmenè- 
rent avec  eux  le  jeune  Gordien  6c  le  pro- 
clamèrent Empereur.  Maxime  & Balbin, 
n’avoient  joiii  du  titre  d’Empereur  qu’un 
an  à- peu -.près  depuis  leur  élection,  & n’a- 
voient régné  que  trois  mois  ou  environ 
depuis  la  mort  de  Maximin. 


XXIX. 

III fl  cire  de  C Empire  de  Gordien. 

LA  famille  des  Gordiens  étoit  une  an- 
cienne famille  de  Rome.  Marc- Antoi- 
ne Gordien  qui  fut  le  premier  de  ce  nom 
déclaré  Empereur,  étoit  fils  de  Metius- 
Mat  cellus,  de  la  race  des  Gracchus,  &c  d’Ul- 
pia  Gordiana , de  la  famille  de  Trajan,  d’où 
il  fut  appelle  Gordien.  Son  fils  Gordien  qui 
fut  tué  avec  lui  ne  laiiïà  point  d’enfans  lé- 
gitimes^ Gordien  dont  nous  parlons  étoit 
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feulement  fon  neveu,  fils  d’une  fille  du  pre- 
mier Gordien.  Il  fut  élu  Céfar  à l’âgé  de 
douze  ans  , & avoir  environ  treize  ans 
quand  il  fut  proclamé  Empereur  après  la 
mort  de  Maxime  & de  Balbin.  Le  Sénat 
& le  peuple  le  reconnurent  suffi  tôt , & il 
demeura  paifible  pofièflèur  de  l’Empire.  Il 
fut  agréable  à tout  le  monde  pour  ce  qui 
regardoit  fa  perfonne , mais  il  abandonna  le 
gouvernement  à Maurus  & à quelques  au- 
tres Affranchis,  qui  abufant  de  fon  auto- 
rité chafièrent  les  perfonnes  de  mérite  de 
leurs  places , les  remplirent  de  gens  indi- 
gnes, & firent  Félix  Préfet  du  Prétoire  mr 
mais  quand  Gordien  eût  époufé  Furia  Sa- 
bina  Tranquillina,  fille  deMifithée,  le  gou- 
vernement changea.  Gordien  aiant  fait  fon 
beau-pere  Préfet  du  Prétoire.  Sabinien  fe 
révolta  en  Afrique  avec  quelques  autres  8c 
prit  le  titre  d’Empereuri  mais  le  gouver- 
neur de  Mauritanie  réduifit  bien- tôt  les 
fa&ieux  , qui  îaiflèrent  Sabinien  8c  fe  re- 
mirent dans  le  devoir. 

Sapor  I.  roi  de  Perfe  aiant  fuccedé  à 
jArraxerccs  fon  pere  l’an  240  de  J.  C.  dé- 
clara la  guerre  aux  Romains  , vint  affie- 
ger  la  ville  de  Nifibe  & la  prit.  Gordien 
partit  auffi  tôr  pour  aller  en  Orient  avec 
des  forces  confiderables,  il  défit  les  Perles 
en  plufieurs  combats  3 reconquit  Carres  s 
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Nifibe  & rôtit  Je  pais  que  les  Perfes  avoient 
pris  en  Orient  > obligea  Sapor  de  fe  ren- 
fermer dans  les  bornes  de  fes  états , & le 
poullà  même  jufqu  aCtefiphonte.il  revint 
triomphant  à Rome , mais.il  perdit  bien- 
tôt fbn  beati-pere  Mifithée  auquel  Philippe 
fucceda  dans  la  charge  de  Préfet  du  Pré- 
toire & dans  le  crédit  & l’autorité  qu’il 
avoit.  Gordien  partit  avec  lui  pour  aller  en 
Orient , 8c  entra  dans  les  terres  des  Perfes. 
Mais  Philippe  dfpirant  à l’Empire  le  defier* 
Vit,  & pour  le  rendre  odieux  aux  ioldats, 
fit  manquer  de  vivres  à l’armée.  Nonobs- 
tant Cela  Gordien  vainquit  les  Perfes  à Rc- 
faine  dans  la  Mefopotamie , & il  s’en  ré* 
venoit  triomphant  quand  Philippe  fe  fit  dé* 
claret  Empereur  par  fa  faétion , conjointe- 
ment avec  Gordien , & comme  fon  tutetir. 
Gordien  ne  l’aiant  pu  Souffrir  , Philippe  le 
fit  tuer  & lui  fiicceda.  Ce  fut  l’an  158  de 
J.  C.  au  commencement  du  mors  de  Mârs. 
Gordien  n'étoit  âgé  que  de  19  ans  quelques 
mois,  8c  avoit  régné  cinq  ans  & huit  mois. 


XXX. 


Wfloife  du  régné -de  Philippe. 

PHilippe  étoit  Arabe  de  Nation  & de 
baffe  extraction;  on  croit  communé- 
ment qu’il  a été  chrétien  même  avant  qu’il 
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fat  élevé  à l’Empire,  mais  il  n’y  en  a point 
de  preuves  convaincantes , au  contraire  il  y 
a pïoiîeurs  raifons  qui  font  croire  qu’il  fai» 
iôit  profeifion  duPaganilme.  Quand  il  au- 
■ reit  etc  chrétien  , il  ne  fcroit  pas  beaucoup 
tfhonneur  au  Chrittianifme parla  maniéré 
dont  il  fut  élevé  à l’Empire,  par  l’homicide 
de  fon  prédeceflèur  à qui  il  devoit  fon  éle- 
vation  ? ni  par  la  conduite  qu’il  garda  dans 
la  fuite.  La  pénitence  que  l’on  fuppofe  qu’il 
fît  du  meurtre  de  Gordien  eft  encore  moins 
vrai- femblaWe.  Dans  le  tems  qu’il  envahit 
i’Empire , les  Scythes  ou  les  Goths  rava- 
geoient  le  pais  alentour  du  Danube , fecou- 
rus  par  les  Carpes  & par  d’autres  barbares# 
Philippe  tes  défît  dans  deux  combats  & les 
contraignit  de  demander  la  paix  qu’il  leur 
accorda.  Après  cette  victoire  il  revint  à 
Rome.  Il  régna  peu  de  tems 'allez  paifible- 
snent  avec  fon  fils  qu’il  avoit  déclaré  Cé- 
fàr , & depuis  aflbcié  à l’Empire.  Papien 
dit  Jotapien  fe  fit  déclarer  Empereur  en 
Orient  l’an  149.  Il  fut  bien- tôt  tué  & le 
trouble  appaifé  de  ce  côté-ll^rEn  même 
tems  la  Méfié  & la  Pannonie  le  foulcverenc 
& nommèrent  pour  Empereur  P.  Carcilius 
Marinus.  Il  fut  auffi  bien-  tôt  tué , mais  le 
trouble  ne  cefTa  pas  pour  cela  dans  ces  pro- 
vinces. Philippe  choifit  Decius  pour  aller 
fommander  en  Méfié  & en  Pannonie,  afiq 
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de  punk  les  rebelles  ôc  d’y  rétablir  la  rrdrt- 
qullité.  Dece  n’y  fut  pas  plutôt  arrive  que 
les  ibldats  l’élurent  Empereur.  Philippe 
quoique  fort  âgé  fe  mit  en  marche  avec  une 
forte  armée  pour  aller  combattre  celle  de 
Dece.  Il  donna  une  bataille  près  de  Vero* 
ne,  dans  laquelle  fes  troupes  furent  mifea 
en  fuite.  Il  demeura  fur  le  champ  de  ba- 
taille, & la  nouvelle  de  fa  mort  éfânt  ve- 
nue à Rome,  fon  fils  fut  tué  par  les  foldats 
Prétoriens.  Ces  évenemens  arrivèrent  l’an 
1 49  de  J.  C.  vers  le  mois  de  Septembre, 
après  que  Philippe  eut  régné  cinq  ans  ÔC 
quelques  mois. 

* 

XXXI. 

Hlfloire  de  C Empire  de  Dece . 

L’Empereur  Dece  étoit  né  dans  un 
bourg  près  de  Sirmich  ville  de  la  Pan- 
nonie. Quand  il  eut  vaincu  Philippe  il 
fut  reconnu  Augufte  dans  tout  l’Empire. 
Il  revint  â Rome  après  avoir  appaifé  quel- 
ques troubles  qui  étoient  dans  les  Gaules. 
Son  fils  Etrucius  Decius  fut  envoié  en  II- 
lyrie,  d’où  Gallus  avoit  chafifé  les  Goths. 
Leur  roi  Cniva  étant  venu  aflieger  Nico- 
pole , en  fut  chalïe  par  Decius  , avec  perte 
<de  trente  mille  hommes.  Cniva  s’étan: 
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retiré  Te  rendit  dans  la  Thrace  & allîegea 
Philippopole.  Decius  étant  venu  au  fccours 
de  cette  ville  , Cniva  fondit  fur  l’armée 
Romaine,  la  tailla  en  pièces,  & obligea 
Decius  à s’enfuir  dans  la  Méfié  : il  retour- 
na cnfuite  devant  Philippopole,  la  prit  8c 
ravagea  une  grande  partie  de  la  Thrace- 
Ces  facheu  fes  nouvelles  obligèrent  l’Em- 
pereur Dece  de  quitter  Rome  en  diligence 
pour  venir  l'ecourir  ces  provinces.  Il  vain- 
quit les  Goths  dans  pluficurs  combats.  En 
fon  abfence  Julius  Valens  le  fit  déclarer 
Empereur  à Rome  , 8c  fut  rué  peu  de  rems  . 
après.  Dece  délivré  de  ce  concurrent  con- 
tinua la  guerre  contre  les  Goths  , mais  le 
fuccès  n’cn  fut  pas  heureux  pour  lui  : car 
les  aiant  poul!èz,&  leur  aiant  fait  fermerle 
pafiage  du  Danube,  il  les  obligea  de  com- 
battre malgré  qu’ils  en  eulïènt.  Ils  fe  campè- 
rent dans  un  marais  • Dece  les  aiant  voulu 
attaquer  fe  trouva  fi  fort  engagé  dans  le  ma- 
. rais,  qu’il  ne  put  ni  avancer  ni  reculer,  8c 
demeura  expofé  aux  traits  des  ennemis  , 
dont  il  fut  percé  lui  &c  fon  fils , fur  la  fin  de  , 
la  2 51e  année  de  J.  C.  après  avoir  régné 
deux  ans  & quelques  mois. 

' . • * 1 
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XXXII. 


ttifloiri  du  régné  de  Gulluit 


GÀllüs  (C.  VitiusTrebonianus)  ctoil 
Confulairc  & conitnandoit  les  trou*  * 
pes  de  la  Méfié,  quand  il  fut  déclaré  Em- 
pereur par  les  armées  après  la  mort  de  Des 
ce  : il  fit  Céfar  fon  fils  Volufien , Se  ado* 
pta  celui  des  ehfans  de  Dece  qui  reftoit 
encore , nommé  Hoftilien , auqüel  il  donnà 
le  titre  d’Augufte;  Le  Sénat  confirma  l’é* 
ledlion  de  Gallus  i & ce  qu’il  avoit  réglé. 
Gallus  fit  une  paix  honteufe  avec  les  Goths 
en  les  laiflfant  retourner  dans  leur  pais  avec 
le  butin  qu’ils  avoient  fait  * & en  promet- 
tant de  leur  paier  une  certaine  quantité 
d’or  par  ah , afin  qu’ils  ne  vinrent  plus  pii-  • 
1er  lés  terres  de  l’Empire.  Sous  fdn  régné 
la  contagion  qui  avoit  commencé  fous  ce- 
lui de  Dece , contihua  & emporta  Un  grand 
nombre  de  perlbnnes.  Hoftilien  fut  de  ce 
nombre  ou  fut  tué  par  l’ordre  de  Gallus , 
qui  fit  courir  le  bruit  qu’il  étoit  mort  de  la 

Î>cfte.  La  famine  fucceda  à la  contagion  & 
es  terres  des  Romains  furent  ravagées  en 
Eurppe  par  leS  Goths , les  Bourguignons  & 
les  Carpes  ; en  Âfie , par  les  Perlés  qui 
vinrent  jufqu  a Antioche.  Enailien  qui  coin- 
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înandoit  les  troupes  de  Pannonie , marcha 
contre  les  Scythes,  les  défit , &c  les  chaflâ 
hors  de  l’Empire.  Après  cette  yiétoire  les 
foldats  d’Emilien  le  proclamèrent  Empe- 
pereur  dans  la  Méfié.  Gallus  l’aiant  appris 
fit  déclarer  par  le  Sénat  Emilien  ennemi  de 
l’Etat,  envoia  Valerien  pour  mener  contre 
lui  les  légions  des  Gaules  & de  la  Germa- 
nie j mais  Emilien  le  prévint  en  marchant 
en  diligence  [vers  Rome.  Gallus  s’avança 
jufqu’à  Terni  dans  l’Ombrie.  Les  deux  ar- 
mées fe  joignirent  j mais  les  foldats  de  Gal- 
lus fe  trouvant  beaucoup  plus  foibles , Sc 
aiant  même  eu  du  de  (avantage  dans  un 
combat , ils  tuerent  Gallus  avec  Ton  fils  , 
Sc  fe  rangèrent  du  côté  d’Emilien  qui  leur 
avoit  promis  une  paye  plus  confidérable. 
Çallus  ne  régna  que  dix-huit  mpis , Sc  fue 
tué  au  mois  de  Mai  de  l’an  255. 

XXXIII. 

Hifttire  du  régné  d' Emilie». 

* f % , 

EMilien  ( Caius  Julius  Emilianus  ) ctofi 
Maure  de  nation , Sc  d’une  «alliance 
très  haflè.  f es  fucçez  qu’il  eut  dans  l’illy^ 
rie  le  rendirent  recommandable , & le  fi- 
rent proclamer  Empereur  par  les  foldats 
apres  la  mort  de  Gallus.  Il  n’auroit  et* 
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aucune  peine  à fe  rendre  maître  de  l’Empi^ 
re,  fîtes  croupes  que  Valerien  avoit  rafïêna- 
blées  pour  venir  au  fecours  de  Galius  aianc 
appris  la  mort  de  cet  Empereur  , n’eullent 
proclamé  Valerien.  Celui-ci  fehâta  depaA 
fer  en  Italie  avec  une  armée  fort  nom- 
breufe  pour  combattre  Emilien  : mais  il 
n’eut  pas  la  peine  d’en  venir  aux  mains  ; 
car  les  propres  foldats  d’Emilienle  tuerent 
à Spolete  trois  ou  quatre  mois  après  la 
mort  de  Galius , c’dt-  à-  dire  vers  le  mois 
d’Août  de  l’an  253. 

: XXXIV. 

Hijloiri  du  régné  de  V derlen. 

VAlerien  (P.Licinius  Valerianus)  étoit 
d’une  naiffance  fort  illuftre  : il  avoit 
pafïe  par  toutes  les  dignitez  de  l'Empire  % 
& étoit  très- recommandable  à caufe  de 
fon  mérite  : on  eftimoit  fa  fcience , fa  pru- 
dence , fa  modeftie  & fon  intégrité  ; mais 
il  n’a  voit  qu’un  genie  médiocre  , & étoit 
naturellement  partfïêux.  Valerien  aiant 
cté  reconnu  Empereur  par  le  Sénat  donna 
le  titre  d’Augufte  à fon  fils  Gallien,  & 
Pafîbcia  au  gouvernPBcnt.  Valerien  fut 
élevé  à l’Empire  dans  des  tems  très- fâ- 
cheux : d’un  côté  les  Allemans  étoient  prêts 
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* f?ndre  fur  .l'Empire  i d'autre  côté  les 
oths  menaçoient  la  Thrace  ; les  Perfes 

l'Afc  vT  Ct°lt'nt  prêtS  d’tBtrcr  dans 
lie.  Valencn  partit  pour  aller  en  Orient 

taire  la  guerre  aux  Perfes , & laifii  à Gal- 

lien  les  croupes  de  l'Europe  pour  s'oppofer 

aux  irruptions  des  Barbares.  Les  Germains 

« les  francs  ou  les  François,  ( dont  il  elt 

Kl  pour  la  première  fois  parlé  fous  ce 

nom  dans  1 hiftoire  ,)  ëtoiem  entrez  dans 

les  Gaules  & la  pilloient  de  toutes  parts. 

Aurel, en  Tr.bun  d'une  légion  de  Maience,  ' 

en  repoufla  une  troupe,  en  tua  mille,  & 

mérita  par  cette  Viéfoire  le  titre  de  Reftau- 

ratcur  des  Gaules  que  Valericn  lui  donna. 

Aurelien  remporta  aulfi  quelques  avan- 

Gmltr’Tc"  Allemans  qu'il' chafo,  des 
Gaules,  & fit  enfuite  un  traité  avec  eux. 
Zonare  rapporte  que  Gallien  défit  prés  de 
Wilan  trois  cent  mille  Allemans,  quoiqu'il' 
a eut  que  dix  mille  hommes  : mais  cet éve- 
entent  n étant  rapporté  que  par  ce  feul  Hi- 
ftonen  peu  digne  de  foi,  on  ne  peüt 

l25?uTteS  Gc°rhs  **  entfez 

îl”  ,Tf'"CC  furcnt  repouffez  par  Au- 
reben:  les  Samnires  & les  Quades  forent 

Damibl^2  Pat  Pr0t>C  Tribu"  qu‘  Patra  1= 

La  plus  forte  guerre  éroit  contre  les  Per- 
les : Sapor  fe  rendit  maître  de  l'Armenie  , 

. S 
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en  chalfa  Tiridate,  & mit  Artabafde  en  Ci 
place.  Les  Perfes  entrèrent  enfuite  dans  la 
Mefopotamic , prirent  les  villes  de  Nifibc 
& de  Carres  i de  la  Mefopptamie  ils  en- 
trèrent dans  la  Syrie , y firent  de  grands 
lavages , prirent  la  ville  d’Antioche  & la 
Saccageront brûlèrent  & pillèrent  les  en- 
virons. Cyriade  general  de  leur  armée  refta 
en  Orient,  pritlenomdeCéfar , & enfuite 
le  titre  d’Augufte.  D’autre  côté  les  Scythes 
JBorans  firent  une  defçente  à Pityuntc  ville 
d’Afie  fur  la  côte  du  Pont- Lux  in  , ils  furent 
repopflèz  paf  Sucçedien  Préfet  du  Prétoi- 
re j mais  étant  revenus  une  fécondé  fois 
après  le  départ  de  Succtffien , ils  prirent 
Pityunte , &c  s’étant  remis  fur  mer  ils  abor* 
derent  à Trebizonte,  forcèrent  cette  place 
& la  ruinèrent , pillèrent  le  rçlte  du  païs  8c 
s’en  retournèrent  chargez  de  butin.  D’au- 
tre Scythes  animez  par  l’efperance  du  gain 
payèrent  le  Danube  fur  les  glaces , vinrent 
jufqu’auprès  de  Byzance , & y aiant  trou- 
vé des  barques  de  pefeheurs  , montèrent 
delfiis  pour  palfer  à Calcédoine , entrèrent 
fans  réfiftance  dans  cette  ville  , la  prirent  > 
&.  étant  ensuite  paffez  en  Bithynie , ils 
pillèrent  Nicée,  Apamée,  & plusieurs  au- 
tres villes  de  ce  pais,  brûlèrent  Nicome- 
die  & Nicée,  8c  s’en  retournerem^avec  plu- 
ft  eur s vailfeajux  8c  pluficurs  chariots  char- 
gez 
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gez  de  butin.  Pendant  que  ces  chofes  le 
paiïbient , Valerien  ét.oit  alors  à Byzance  \ 
il  en  partit  pour  aller  en  A de  , ôc  rétablit 
la  ville  d’Antioche  3 où  il  fut  informé  de  la 
descente  des  Scythes  danslaBithynie  : il  fe 
mit  en  campagne  pour  marcher  contr’eux  i 
étant  arrivé  en  Cappadoce  il  apprit  qu’ils 
s’étoient  retirez , & tourna  tous  l'es  def- 
feins  contre  les  Perles  : le  fuccès  en  fut 
très  malheureux  pour  lui  > étant  entré  avec 
fon  armée  bien  avant  dans  la  Méfopotamie, 
il  fut  vaincu  par  les  Perfes  qui  l’envelope- 
rent,  ôc  tuèrent  une  partie  de  fon  armée. 
Valerien  fut  réduit  à demander  la  paix  a 
Sapor  : il  lui  envoia  d’abord  des  ambafla- 
deurs  avec  des  prefens.  Sapor  ne  les  voulut 
point  écouter,  & dit  qu’il  falloir  qu’il  con- 
férât avec  Valerien.  Ce  malheureux  prince 
fe  rendit  au  lieu  de  l’entrevûë  accompagné 
de  peu  de  perfonnes  , &:  fut  auflî-  tôt  pris  Sc 
emmené  prifonnier.  Sapor  le  traita  d’unè 
maniéré  indigne, le  çonduilit  par  tout,char- 
gé  de  chaînes,  & quand  il  vouloit  monter  â 
cheval  l’obligeoit  de  fe  coucher  par  terre 
pour  lui  fervir  de  marche- pied.  Valerien  fut 
pris  l’an  2.60  , la  huitième  années  de  fon  ré- 
gné , & vécut  encore  quelques  années  da  is 
la  captivité,  & fut  écorché  tout  vif,  félon 
Agathias  , ou  après  fa  mort , félon  les  au- 
tres Hiiloriens.  Sa  peau  fut  cônfervée  &C 

Tome  III.  H 
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mile  dans  un  temple  pour  être  un  monu- 
ment perpétuel  de  lahonte  des  Romains» 
Gallien  ne  fut  point  lâché  de  fa  détention, 
& ne  le  redemanda  pas* 


«...  XX  XV. 

Hifloire  du  régné  de  Gallien , 


GAUien  (■!*•  Licinius  Gallienus  ) aiant 
appris  la  mort  de  fon  pere  lorfqu’il 
étoit  dans  les 'Gaules  , s’y  fit  déclarer  Em- 
pereur. Lmondation  des  Barbares  fur  les 
terres  des  Romains  s’augmenta  fous  fon 
régné,  -tes  Scythes  vinrent  fondre  fur  l’Il- 
1-yrie  > & une  partie -érant  entrée  dans  l’Ita- 
lie , menaçoit  la  Ville  de  Rome  ;d!un  autre 
côté  les  Allemans  aptes  avoir  ravagé  les 
Gaules  -,  firent  une  irfùptfônVn  Italie;  ÔÇ 
traVerfant  les  Alpes , la  R'hetîe^&  toute  la 
Lombardie , s’avancèrent  juftpi’â  Ravenne. 
Cette  guerre  obligea'Gallienrde  quitter  le 
Rhiii’pôür  venir  à Rome  ;fa  préîénce  ar- 
rêta les  Barbares.  Les  Sarmates  attaquèrent 
l’lilyrie  , & en  même  tems  Ifigentius  qui 
commahdôit  dans  la  Pannonie  ‘lb  :fit  pro- 
clamer Augufte  par  les  légionsde  la  Méfié. 
Gallien  cdümt  promptement  'en  Illyrie, 
donna  Bataille  à IngenüUS,  $c  h vainquit 
près  de  Murfe.  Ingcnuus  fetua  lui-même  ou 
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fut  tué  pat  fes  foidats , 8c  Gallien  vainqueur 
ne  fit  aucun  quartier  à ceux  qui  avoient 
été  de  ion  parti.  Le  refte  des  troupes  d’in- 
genuus  firent  Empereur  Regillien  qui  com- 
mandoit  les  troupes  d’Illyrie , 8c  qui  y avoit 
foutenu  les  Sarmates  ; il  demeura  dans  1*11— 
lyrie , 8c  y continua  la  guerre  avec  fuccès; 
mais  au  bout  de  deux  ans  il  fut  dépofiedé 
& tué,  foi t par  les  foidats,  foit  par  Gallien. 
Ce  ne  fut  pas  la  fin  des  ufurpateurs  ou  des 
tyrans,  on  en  compte  jufqu’à  trente  qui  fe 
révoltèrent  & prirent  le  titre  d’Auguftc 
dans  diverfes  provinces.  Pofthume  gouver- 
neur des  Gaules  fe  foule  va,  fe  fit  déclarer 
Augufte  par  fes  troupes  près  de  Cologne , 
afiiegea  cette  ville , fe  fit  remettre  entre 
les  mains  Cornélius  Valerianus  fils  de  Gal- 
lien , 8c  le  fit  mourir  : il  fut  reconnu  pour 
Empereur  dans  les  Gaules,  l'Efpagne  8c 
l’Angleterre,  chalfa  les  Barbares  au-delà 
du  Rhin , 8c  remporta  plusieurs  victoires 
xontr’eux. 

En  Orient  Sapor  roi  des  Parthes  , profi- 
tant de  fa  victoire  8c  des  divifions  qui 
étoient  entre  les  Romains , ravagea  la  Me- 
fopotamie  , la  Syrie,  la  Cilicie  8c  la  Cap— 
padoce , prit  8c  pilla  la  plupart  des  villes, 
les  foidats  Romains  s’étant  ralliez  prirent 
Balifte  pour  leur  chef.  Celui-ci  étant  palîc 
cnCilicie  fauvala  ville  dePompeiopole  ; ea- 
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fuite  aiant  ^atteint  les  ennemis  dans  la  Ly- 
caonie , en  fit  un  grand  carnage , te  enleva 
les  trélbrs  & les  femmes  de  Sapor.  Odenat 
prince  de  Palmyre  cjue  Sapor  avoir  méprifé 
s’unit  à Balifte  general  des  Romains , te 
leurs  forces  s’étant  jointes  ils  obligèrent  les 
Perfes  de  repaffer  l’Euphrate.  Odenat  aiant 
attaqué  les  Perfes  aupaflage  de  ce  fleuve  , 
en  fit  un  grand  carnage.  Gallien  pour  ré- 
compenfer  Odenat  des  fervices  qu’il  avoic 
rendus  à l’Empire , le  fit  General  d’Orient. 
Odenat  pourfuivit  la  guerre  contre  Sapor , 
entra  dans  la  Mefopotamie  , prit  Nifibe  te 
Carres , réduifit  tout  le  païs , & pourfuivit 
Sapor  jufqu’à  Ctefiphonf  II  afliegca  cette 
ville  i s’il  ne  la  prit  pas,  quoique  quelques 
Hiftoriens  Paient  écrit , il  ravagea  le  païs 
d’alentour,  remporta  des  avantages  confi- 
derables , te  fit  un  grand  nombre  de  pri- 
sonniers. ' ' '•  / 

Pendant  ce  tems-la  Macrien  ( M/Fulvius 
Macrianus)  qui  avoir  eu  beaucoup  de  cré- 
-dità  la  cour  de  l’Empereur  Valerien  fe  mit, 
après  la  mort  de  Balifte , à la  tête  des  trou- 
pes de  ce  prince  , & fe  fit  déclarer  Empe- 
•reur  en  Afie.  Il  voulut  fe  défaire  de  Va- 
lens  gouverneur  d’Achaïe,  mais  celui-ci 
fe  fit  auflï  proclamer  Augufte.  Pifon  fur- 
nommé  Frugi,  prit  auflî  la  qualité  d’Em- 
pcreur  en  Théflalie  , te  Acilius  Aureolüs 
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ën  Illyrîe.  Gallien  s’accommoda  avec  le  der- 
nier pour  l’envoier  contre  Poithume.  Pilon 
& Valens  furent  bien-tôt  ruez.  Pilon  en 
Theililie  par  Valens,  &c  Valens  par  les  pro- 
pres foldats. Macricn  marcha  avec  quarante- 
finq  mille  hommes  contre  Aureole  8c  con- 
tre Çallien  : il  rencontra  leur  armée  con- 
duite par  Domitien.  La  bataille  fe  donna 
dans  Plllyrie  ou  à l’entrée  de  la  Thraee.  . 

Les  troupes  de  Macricn  étant  enveloppées 
ne  firent  aucune  rtfiftsncc  , & fe  rendirent 
à Aureole  apiès  que  Macricn  8c  Ion  fils  eu- 
rent été  tuez.  Odenat  revint  de  les  con- 
quêtes de  Perle  pour  s’oppofer  à Macricn  \ 

& aiant  appris  la  mort , il  fit  tuer  Ton  fils  v 
Quietus  qui  tenoit  encore  quelques  villes 
en  Afie.  Balilte  fe  rendit , mais  reprit  bien- 
tôt la  pourpre  , quoi- qu’il  n’eût  pas  grande 
autorité  , 8c  que  l’Orient  8c  l’Egypte  recon- 
nurent Gallien  pour  Empereur  * mais  peu 
de  tems après  Emilien  , qui  commandoit  les 
troupes  d’Egypte , fut  déclaré  Empereur  à 
Alexandrie , 8c  incommoda  fort  les  autres 
provinces  de  l’Empire.  Aureole  8c  Pofthu- 
me  fe  firent  la  guerre  dans  les  Gaules  pen- 
dant quelque  tems.  Gallien  prit  Byzance  à v 
compofition  , 8c  aiant  violé  les  conditions 
de  la  capitulation  , fit  maflacrer  les  habi- 
tans  de  cette  ville.  Emilien  fut  défait  par 
Théodore  que  Gallien  avoir  envoré'conue 
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lui , pris  j amené  à Rome  Sc  étranglé.  Danj 
le  même  rems  Saturnin  fe  fit  auffi  déclarer 
Empereur  en  Orient.  Pendant  tous  ces  trou-» 
blés , l’Empire  Romain  fut  affligé  par  la 
contagion , par  des  tremblemeps  de  terre  , 
& par  les  eourfes  des  Scythes  qui  pilteren# 
la  Grece  5c  le  temple  de  Diane  d’Epbefe. 
Gallien  pour  fe  mettre  en  état  de  réfilter 
à tant  d’ennemis  afloeia  Odenat  à l’Empire 
l’an  264  de  J.  C.  Odenat  jouit  quatre  ans 
du  titre  d’Augufte , 5c  fut  maître  de  l’O- 
rient. Balitte  qui  lui  en  pouvoir  concerter 
une  partie  fut  tué  dans  fa  tente.  Gallien 
de  fon  côté  fit  la  guerre  à Polthume  , 5c 
fut  bleffé  en  afliegeant  une  ville  où  Pofthu- 
me  s’étoit  renfermé.  Ce  dernier  pour  té 
mieux  défendre  contre  Gallien  afiocia  à 
l’Empire  un  homme  très- habile  dans  la 
guerre  nommé  Viétorinus  Viétor.  Tous 
ceux  qui  fe  trouvoient  avoir  des  troupes 
en  commandement  prenoienrle  titre  d’Au- 
gutte.  Trebellien  que  les  Ifaures  révoltez 
avoient  pris  pour  chef  de  leur  rébellion  » 
fe  fit  au flî  déclarer  Empereur  ; mais  il  ne 
jouit  pas  long-tems  de  ce  titre  , Caufifolée 
frere  de  Theodote  general  des  troupes  de 
Gallien  l’aiant  vaincu  5c  tué.  L’Afrique  eut 
aufil  fon  tyran,  fçavoir  Titus  Cornélius 
Celfus  firnple  Tribun  qui  fut  déclaré  Em- 
pereur à Carthage  ; il  ne  garda  pas  long- 
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items  la  pourpre.,  aiant  été  rué  fept  jours 
après  qui/ Peut  prilè.,Un  Cecrops  , un  An- 
tonin  qui  a voie  ne  aufli  voulu  afpirçr  au  ti- 
tre de  Souverain , furent  bien-  tôt  vaincus , 
en  forte  que  de  tous  ceux  qui  a voient  pris 
la  qualité  d’Empereur,  il  ne  reftaque  Gal- 
lien , Odenat , Pofthume  & Aureole.  Od.e- 
nat  foutint  la  guerre  contre  les  Perles  , & 
défit  les  Scythes  qui  ravageoient  l’Afi.e*  Il 
fut  tué  Pan  264  de  J«  C.  par  Meon  ion  cou- 
fin,  qui  prit  le  titre  d Empereur  & d’Au- 
gufte , mais  qui  fut  tué  bien-  tôt  après.  Sa 
femme  Zenobie  retint  une  partie  des  Etats 
dont  fon  mari  étoit  fouvevain , & les  dif-r 
puta  long-tems  aux  Romains  , prenant  la 
qualité  de  Reine  d’Orient,  & de  tutrice? 
des  enfans  d’Qden.at  5 Hereunien  , Timo-* 
laüs  & Vaballat.  Gallien  voulut  la  dépofier 
der , & envola  pour  cet  effet  en  Orient 
Heraclien  fous  prétexte  de  faire  la  guerre 
auxPerfesi!  mais  < ç general  fut  vaincu  par  les 
iroupes  de  Zenobie  qui  demeura  en  pofl’ef- 
fiondePOrient  jnfqu’an  régné  d’Aurelien» 
Polthume  qui  régnoir  depuis  fept  ans  en 
paix  dans  les  Gaules  fut  tué  en  267  de  J.  C. 
par  fes  foldats , après  avoir  vaincu  Elien 
qui  avoit  pris  le  titre  d’Empereur  dans  les 
Gaules.  Lollien  fut  tué  par  fes  foldats  \ 
Victorin  & fon  fils  qu’il  avoit  nommé  Au- 
gufte  périrent  suffi  bien- tôt.  Marius  qui 
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dans  fon  origine  n’étoit  qu’un  armurier/ 
fut  tué  au  bout  de  deux  jours  par  un  àc 
fesfoidacs.  Tetrieus  Sénateur  Romain  prit 
la  qualité  d’Augufte  à Bourdeaux , en  jouit 
quelque  tems , 6c  fut  maître  des  Gaules  6c 
des  Elpagnes  jufqu’au  régné  d’Aurelien. 
Les  Barbares  continuèrent  leurs  ravages 
dans  i’Afie  & dans  la  Grece.  Les  Goths  qui 
avoicnt  été  chaflèz  d’Àfie'  par  Odenàt,y 
revinrent  6c  ravagèrent  le.  Pont.  Les  Hern- 
ies venus  de  la  Palu-meotide  pour  affieger 
Byzance,  & ne  l’aiânt  pu  prendie  fe  fai- 
lhent  de  la  ville  de  Cyzique,  la  pillèrent  ÿ 
ravagèrent  l’Afie  , firent  enfuite  une  def- 
cenre  dans  la  Grece , & en  brûlèrent  la  plu- 
part des  villes.  Gàïlten  vint  au  fecours  de 
ces  provinces,  rencontra  les  Barbares  dan$ 
rillyrie,  les  défit , 6c  larfla  Marcien  pour 
les  pourfuivre  & les  chafler  entièrement  de 
l’Empire.  ' 

Il  revint  dans  les  Gaules  pour  fiyre  la 
guerre  à Aureole  avec  lequel  il  avoit  été 
uni  jufqu’alors.  Çe  tyran  ( car  cVft  le  nom 
que  I’bn  donne  à tous  ceux  qui  ont  pris 
la  qualité  d’Augufte én ce  tems  là)  vouloir 
fe  faire  déclarer  feul  Empereur,  6c  dans 
ce  delfein  s’étoit  faifi  de  Milan  pour  aller 
droit  à Rome.  Gallien  le  défit  & l’aflïegea 
dans  Milan  i mais  pendant  qu’il  atrfcquoit 
les  ennemis  qui  avoient  fait  une  fortie,  il 
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fut  tué  par  Cecrops  qommandafit  de  la  ca- 
valerie des  Daimates,  l’an  26î>  de  J.  C. 
le  20  de  Mars*/  « 


X X X V 1. 


tJîftôirc  du  régné  de  Claude , 

! ' . . , * 

CLaude  (Mareùs  Àureliu.s)  étoic  de  i’ih 
lyrie,  on  ne  voit  pas  qu’il  fut  fort  éle- 
vé par  fa  nailfanee  y il  commença  à être 
connu  fous  le  régné  de  Deee  en  qualité  dp 
Tribun.  V alerien  lui  donna  le  commande- 
ment de  la  cinquième  légion  dans  la  Syrie  , 
&c  le  fit  enfuite  general  de  toutes  les  trou- 
pes d’illyrie.  Il  chafïà  les  Goths  de  I’Empi- 
ïe  en  l’année  267,  Prévint  l’année  fuivante 
trouver  Gallien  qui  afliegeoit  Atireoie  dans 
Milan.  Il  étoit  â Pavie  quand  Gallien  fut 
tué.  Après  la  mort  de  ce  Prince  il  fut  dé- 
claré Empereur  par  le  confentement  una- 
nime des  foldats.  Le  Sénat  Si  le  peuple  Ro- 
main agréèrent  cette  élection. 

Dans  l’Empire , qui  avoit  été  en  proie  à 
tant  de  tyrans,  dont  chacun  avoit  gouverné 
quelques  parties  jufqu’â  ce  que  la  fortune 
les  eut  fait  périr,  fe  trouvoit  encore  alors 
quelque  divifion.  Aureole,  qui  comme  nous 
avons  dit , étoit  renfermé  dans  Milan,  fe 
fournit  àufii-tôt  à Claude,  & aiant  peu  de 
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tems  apres  repris  les  armes  fut  vaincu  & 
tué  par  les  foldats.  Après  cette  vi&oire 
Claude  défirles  Allemans  qui  étoient  venus 
jufqu1  'au  lac  de  Garde  près  de  Verone.  Les 
Goths  que  Claude, n’étant  encore  que  gene- 
ral, avoir  chaflcs  de  l’Empire,  s’étant  réunis 
avec  plulîeurs  autres  peuples  barbares, com- 
poferent  une  armée  de  plus  de  trois  cens 
mille  hommes  , s’embarquèrent  fur  la  ri- 
vière du  Niefter  , Sc  vinrent  fondre  fur 
les  terres  de  l’Empire  : ils  attaquèrent  d’a- 
bord la  ville  de  Tomes  dans  la  petite  Scy- 
thie,  & celle  de  Marcianôple  dans  la  Méfié  j 
ils  furent  repoulféz  après  plufieurs  com- 
bats qui  fe  donnèrent  auprès  de  Marciano- 
plç,&  obligez  de  le  rembarquer  furie  Pont- 
Euxin.  De  là  ils  entrèrent  dans  le  détroit 
du  Bofphore , où  la  rapidité  du  courant  ôc 
la  multitude  de  leurs  vaiflèauxqui  s’entre- 
choquoient,  fit  périr  Une  partie  de  leur  flot- 
te. Les  habitans  de  Byzance  les  repoulïé- 
rent  vigoureüfement.  L’armée  des  Goths 
aiant  paflcle  détroit  de  l’Hellefpont,  après 
avoir  attaqué  inutilement  la  ville  de  Cyzi- 
que,-"nt-ra  dans  la  mérEgée  & afliegeaCafi- 
jfandrée  & Theflalonique  en  Macedqine. 
Claude  qui  avoir  donné  à Aurelien  le  com- 
mandement des  troupes  qui  dévoient  agir 
contre  ces  barbares , crut  l’affaire  allez  im- 
portante pour  que  fa  prefence  y fut  neeef- 
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faire  j & quitta  la  guerre  qu’il  faifoit  dans 
les  Gaules  contre  Tetricus , pour  marcher 
en  Iilyrfe  \ il  renconrra  IVrmée  des  Goths 
près  de  Naifîe  dans  la  haute  Mtliç,  & lui 
donna  bataille  : le  combat  fut  quelque  tems 
douteux , 6c  même  les  Romains  plièrent 
d abord , mais  étant  revenus  à ia  charge  ils 
tuèrent  cinquante  mille  hommes  des  enne-  * 
mis , & remportèrent  une  victoire  fignalée. 
Les  Goths  qui  ne  purent  fe  fauver  retour- 
nèrent vers  la  Macedoine.  La  cavalerie  Ro- 
maine les  pourfuivit  & en  tua  un  grand 
nombre  j la  difette  & la  difficulté  des  che- 
mins les  obligea  dé  fe  renfermer  dans  le 
Mont-Hœmus  enThrace,  où  ils  payèrent 
l’hyver.  Une  partie  de  4a  flotte  des  Goths 
s’etant  feparée,avoit  ravagé  la  Xheffalie  6c 
l’Achaïe,  & même  pris  la  ville  d’Athènes  : 
ceux  qui  s etoient  retirez  fur  le  Mont- Hce- 
mus  furent  affligez  de  la  pelte  qui  en  enle- 
va plusieurs.  Claude  les  vint  enfuite  atta- 
quer, en  tuar  un  grand  nombre  j mais  le.s 
aiant  voulu  forcer  avec  fa  feule  infanterie 
il  fut  repouflè , perdit  beaucoup  de  monde, 
& auroit  été  entièrement  défaitiï  fa  cavale- 
rie ne  l’eût  foutenu.  Cette  perte  n’empêcha 
pas  les  Romains  de  pouffer  les  Goths  > & 
comme  la  pefte  leur  emporte it  beaucoup 
de  monde , tant  ceux  qui  avoient  fait,  des 
courfes  dans  la  Grece,  que  ceux  qui  étoient 
. H vj 
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dans  la  Thrace,  furent  obligez  de  deman- 
der quartier*  une  partie  fut  incorporée  dans 
les  troupes  Romaines  : quelques-uns  de- 
meurèrent en  armes  jufqu’api  ès  la  mort  de 
Claude  , & peu  retournèrent  dans  leurs 
païs. 

Pendant  que  les  Goths  pilloient  l’Occi- 
dent , la  reine  Zenobie  d’intelligence  avec 
un  Egyptien  nommé  Timagene , envbia  en 
Egypte  Zabdas  ou  Labas , l’un  de  fes  gene- 
raux , avec  une  armée  deToixante  & dix 
mille  hommes  , les  Egyptiens  leur  en  op- 
polercnt  une  de  cinquante  mille  : le  com- 
bat fut  rude,  mais  les  Palmyreniens  eurent 
l’avantage  , fe  rendirent  maîtres  du  païs  & 
mirent  unegarnifon  de  cinq  mille  hommes 
dans  Alexandrie.  Cette  garni  fon  n’y  de- 
, meura  pas  long-  tems.  Probe  à qui  Claude 
avoit  donné  la  charge  de  chaflè  r les  Pirates 
de  ces  mers,  y vint  avec  lés  troupes  , flç 
aiant  ramafle  des  Egyptiens,  la  chaflà  d’Ale- 
xandrie. Zenobie  renvoia*de  nouvelles 
troupes  en  Egypte  conduites  par  Zabdas  & 
par  Timagene.  Probe  les  défit  & chafia 
d’Egypte  les  Palmyreniens  pour  la  fécon- 
dé fois  : mais  s’étant  faifi  d’une  montagne 
proche  la  ville  de  Babylone  en  Egypte  pour 
empêcher  Timjgene  & deux  mille  Palmyre- 
niens qui  étoient  avec  eux  de  fe  retirer  en 

Syrie , Timagene  qui  fçavoit  mieux  le  païs, 
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gagna  le  haut  de  la  montagne  d’où  il  vint 
fondre  fur  les  Egyptiens  & les^défit.  Probe 
fe  voiant  pris  fe  tua  lui- même,  & l’Egypte 
retomba  ainfi  fous  la  puiflànce  de  Zenobie. 

Dans  les  Gaules,  T etricus  afliegea  & prit 
la  ville  d’Autun.  Les  Ifaures  qui  s’étoient 
révoltez  (bus  l’Empire  de  Gallien,  furent 
réduits.  Claude  les  vouloir  faire  tranfpor- 
ter  dans  d’autres  pais , mais  il  ne  pùt  exécu- 
ter ce  deflfein.  Les  Ifaures  demeurèrent 
dans  leurs  montagnes  & continuèrent  dans 
leur  révolte. 

Un  homme  d’une  famille  illuftre  nommé 
Cenforin,  qui  après  avoir  paflé  par  toutes 
les  charges  s’étoit  retiré  dans  fes  terres  près 
de  Boulogne , en  fut  tiré  par  quelques  fol- 
dats  qui  le  revêtirent  de  la  pourpre.  Mais 
fon  régné  ne  fut  que  de  peu  de  jours  : ces 
memes  foldats  qui  lui  avoient  donné  le  ti- 
tre d’Empereur , le  lui  ôterent , avec  la  vie. 

La  contagion  qui  avoir  commencé  par 
les  Barbares  fe  répandit  dans  l’Empire  Ro- 
main, emporta  un  nombre  infini  d’hom- 
mes. Claude  en  fut  attaqué , & en  mourut 
àSirmich,  âgé  de  56  ans,  l’an  de  J.C.270. 
Après  fa  mort , Quintille  fon  frere  fut  dé- 
claré Empereur  par  le  Sénat  & par  les  fol- 
dats, mais  fon  régné  fut  bien  court:  le» 
foldats  qu’il  vouloir  difeipliner  l’abandon- 
nerent.'  Aurelien'fut  déclaré  Empereur  j ÔC 
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Quintillé  de  peur  de  tomber  entre  (es  mains 
fe  fit  ouvrir  les  veines,  & felaifià  mourir 
20  jours  ou  environ  après  fon  élévation  a 
l'Empire. 

***#«*** 

XXXVII. 


Hifloire  du  régné  d' Aurelien* 


1 A Près  la  mort  de  Claude  , Aurelien 
X.  3L  qui  comniandoit  les  armées  de  l’illy- 
rie  & de  la  Thrace,  fut  proclamé  Empereur 
par  les  foldats , vers  le  mois  d’Avril  de  l’an 
270  de  J.  C.  Il  avoit  à craindre  Quintille 
qui  avoit  été  déclaré  Empereur  en  Italie.  La 
mort  du  dernier  aflùra  l'Empire  à Aurelien 
qui  vint  à Rome  & s’y  fit  rcconnoître.  Sa 
première  execution  fut  contre  les  Goths , 
qui  étoient  entrez  dans  la  Pannonie.  A Ion 
arrivée  il  ruina  la  campagne  afin  de  faire 
périr  les  barbares  par  la  famine  : il  fallut 
neanmoins  qu’il  leur  livrât  un  combat  qui 
fut  obftiné  de  part  & d’autre , & dura  juf- 
qu’â  la  nuit , avec  un  avantage  prefque  égal; 
mais  cette  nuit  même  les  Barbares  paf- 
ferent  le  Danube , & dès  le  lendemain  en- 
voierent  demander  lapaix.  Pendant  qu’Au- 
xelien  étoit  occupé  à cette  guerre  Jes  peu- 
ples d’Allemagne  entrèrent  fur  les  terres 
lies  Romains , dans  le  defièin  de  pénétrer 
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jufque  dans  l’Italie.  Aurelien  marcha  prom- 
ptement contre  eux , & les  aiant  coupez 
les  obligea  de  demander  la  paix , mais  Àu- 
relien  aiant  refufé  de  la  leur  accorder,  ils 
entrèrent  dans  l’Italie  & firent  de  grands 
ravages  autour  de  Milan.  Aurelien  les  fui- 
vit  jufqu’auprès  de  Plaifance  où  il  leur  pré- 
fenta  la  bataille,  mais  les  barbares  s’étant 
retirez  dans  une  forêt , en  fortirent , l’at- 
taquerent  & battirent  fes  troupes  : comme 
ils  s’avançoient  toujours , Aurelien  les  fui- 
vit,  les  défit  par  trois  fois , &c  les  pourfui- 
vitjufqu’au  delà  des  Alpes  : il  vainquit  auflî 
les  Vandales,  & fit  un  traité  de  paix  avec 
eux.  Etant  revenu  à Rome  il  punit  févére- 
rnent  les  Sénateurs  qui  avoient  fomenté  des 
féditions  dans  Rome  pendant  ces  guerres, 
& ceuxquiy  avoient  eu  part:  il  entreprit  de 
faire  rebâtir  les  murs  de  Rome  , ouvrage 
qui  ne  fut  achevé  que  fous  l’Empire  de 
Probe.  * 

Aurelien  après  avoir  f£glé  les  affaires 
d’Occident , tourna  fes  deffeins  du  côté  de 
l’Orient,  qui  étoit  occupé  par  Zenobie  veu- 
ve d’Odenat , mais  avant  que  d’aller  en  ce 
païs  il  défit-un  Roi  des  Goths  qui  étoit  en- 
tré dans  la  Thrace.  Après  cette  victoire  il 
vint  à , Byzance,  & entra  enfuite  dans  laBi- 
thynîe  qui  fe  fournit  fans  aucune  réfiftan- 
ce.  Il  prit  la  ville  de  Tyanes  en  Cappadocç* 
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& fe  rendit  maîcre  de  tout  le  païs  jufqu’îj 
Antioche.  Zenobie  étoit  dans  eette  ville 
avec  des  troupes  qu’elle  envoia  audevant 
d’Aurelien , dont  l’armée  étoit  inferieure  i 
celle  de  Zenobie*  Aurelien  donna  ordre  à 
fes  gens  de  fuir  jufqu’à  ce  que  les  troupes 
de  Zenobie  fuflent  hors  d’haleine  , &c  en- 
fuite  de  donner  fur  elles  : cela  fut  exécuté, 
& l’armée  de  la  Reine  étant  défaite,-  revint 
a Antioche  $ mais  dès  le  lendemain  Zeno<- 
bie  en  fortic  6c  fe  retira  à Emefe.  Aure- 
lien arriva  aüflï  tôt  après  à Antioehe,  où 
on  le  reçut  avec  joie  , il  y accorda  une  an> 
niftie  generale  à tous  les  habitans  & fuivic 
Zenobie  j il  rencontra  auprès  de  Daphné 
quelques  troupes  de  Palmyreniens  qui  s’é*- 
toient  retranchées  fur  une  hauteur  pour 
lui  difputer  le  pafTage  j il  les  défit , en  tua 
tin  grand  nombre  &i  s’ouvrit  le  chemin  juf* 
qu  a Emefe  :les  Villes  d’Apamée,de  Larifle* 
éc  d’Arethufe  lui  ouvrirent  leurs  portes. 
Etant  arrivé  près  d’Emefe  il  y trouva  l’ar- 
méê  de  Zenobie  forte  de  foixante  6c  dix 
mille  hommes,  campée  6c  en  difpofition  de 
fe  bien  défendre.  Il  donna  neanmoins  la 
bataille,  là  cavalerie  fut  d’abord  mife  en 
déroute  t mais  pendant  que  celle  dés  enne- 
mis la  pdurfuivoit , Ion  infanterie  donna 
en  flanc  fur  l’armée  ennemie  qui  écoit  dé^ 
couverte , 6i  remporta  la  victoire*  Zeno- 
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feîe  perdit  beaucoup  de  monde  dans  cette 
bataille , & comme  lès  habitans  d’fcmefe 
avoient  plus  d’inclination  pour  les  Romains* 
elle  fe  renferma  dans  Palmyre.  Aure- 
lien  l’alla  chercher , & eflfuia  en  chemin  les 
attaques  des  coureuts  du  pais  qui  bâtirent 
fouvent  fes  troupes:  il  arriva  enfindevant 
Palmyre  bren  muni  d’armes  8c  de  vivres*  il 
aflîegea  cette  ville  avec  toutes  fes  forces, 

8c  Zenobie  le  défendit  avec  le  courage  d’un 
homme.  Les  Perfes  vinrent  au  fecours-dç 
Zenobie , mais  Aurclien  les  défit  & les  em- 
pêcha d’entrer  dans  la  ville.  Il  détourna  les 
Arméniens  8c  les  Sarrazins  de  lui  en  don- 
ner : enfin  il  prelTa  fi  vivement  le  fiege,que 
Zenobie  craignant  de  ne  pouvoir  plus  ré- 
fîfter,  fe  fauva  fur  des  chameaux  pouf  aller 
demander  un  plus  puifTant  lecours  aux  Per- 
fes ; mais  Aurelien  fit  courir  après  elle, 
on  la  prit  prifonniere  , & elle  fut  amenée  à 
Aurelien  : la  viHe  fe  rendit  peu  de  tems 
après.  Aurelien  pardonna  à Zenobie  8c  à 
fonfils  Vaballat;  maisil  fit  executer  a mort 
ceux  qui  avoient  foutenu  fon  parti , 8c  en- 
tr’autres  le  célébré  Longin  qui  étoit  du 
nombre  de  fes  favoris.  Pendant  qu’Aufe- 
lien  combattait  contre  Zenobie  dans  la  Sy- 
rie , Probe  qui  fut  depuis  Empereur , cou* 
quit  PËgypte,  8c  réduifit  tout  le  païs  fous 
l’obéïflâneed’ Aurelien, 
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Après  ces  victoires  » Aurelien  fe  trouŸâf 
maître  de  tout  l'Orient  : les  peuples  les 
plus  reculez  lui  envoierenr  des  Ambailà* 
deurs  , Sc  il  traita  le  Perfes  memes  ave$ 
beaucoup  de  hauteur.  Les  Palmyreniens 
s’étant  révoltez , Aurelien  revint  fur  fes 
pas , & fit  palier  tous  les  habitans  au  fil  de 
î’épée.  L'Egypte  fe  révolta  &c  reconnut 
Firmus  pour  Empereur.  Aurelien  marcha 
promptement  conrre  lui , il  l’alEegea  » le 
prit , & le  fit  mourir. 

De  toutes  les  provinces  de  l’Empire  R«* 
main  il  n’y  avoit  plus  que  celles  des  Gau* 
les  , d’Efpagne  & d’Angleterre  qui  ne  fuf- 
fent  pas  loumifes  à Aurelien.  Tetricus  en 
étoit  encore  maître  en  apparence , mais  il 
avoit  fujet  de  fe  défier  de  fes  foldats  que 
Fauftin  avoit  fou  levez  contre  lui.  Aurelien 
étant  revenu  d’Orient  entra  dans  les  Gau- 
les , donna  une  bataille  près  de  Châions  fux 
Marne.  Tetricus  fe  livra  lui- meme  à Aure- 
lien, & fes  troupes  abandonnées  de  leur 
chef  furent  taillées  eapieces.  Par  cette  vic- 
toire , Aurelien  réunit  toutes  les  anciennes 
provinces  de  l’Empire  en  un  feul  corps , ôc 
l’étendit  jufqu’à  fes  anciennes  limites.  Il 
revint  triomphant  à Rome  , menant  Zeno- 
bie  &Tetricus  devant  fonchar  ; mais  il  trai- 
ra depuis  l’un  Sc  l’autre  non- feulement  avec 
humanité , mais  encore  honorablement.  Il 
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fit  de  grandes  diftributions  dans  Rome,  y 
ramena  l’abondance  > remit  les  dettes  Scies 
crimes  d’état , fit  des  loir  fomptuaires,  & 
y fit  bâtir  un  temple  du  Soleil.  Les  monnoi- 
neurs  appuiezpar  Feliciflime  receveur  des 
deniers  du  fifc,  excitèrent  une  fédition  dans 
la  ville , & tuèrent  jufqu’à  lept  mille  foi- 
dats  >mais  ils  ferrent  bien-tert  vaincus  & pu- 
nis fevérement  avec  tous  ceux  que  l’on  ac- 
eufa  d’avoir  eu  part  â leur  maiverfation. 
Aurelien  fit  enfiiite  diftribuer  de  nouvelles 
monnoies , & retira  celles  qui  étoient  fauf 
fes  ou  altérées,  * 

Après  avoir  pafie  quelques  tems  à Rome 
il  retourna  dans  les  Gaules , y vainquit  les 
François,  & chaflfa  les  Barbares , delà  Vin- 
delicie  &de  l’Ill.yrie  > mais  il  abandonna  la 
Dace  en  proie  aux  Barbares , & donna  aux 
anciens  habitans  de  ce  pais  une  partie  de  la 
Méfie  & de  la  Dardanie,  pour  y faire  leurs 
demeures.  - 

H ne  lui  reftoit  plus  que  de  vaincre  les 
Perfes.  Dans  ce  deffeinil  pafiâ  enThrace 
avec  Gne  puifïânte  armée  , & ctoit  fur  le 
point  de  les  attaquer,  quand  l’un  de  fes  Af- 
franchis nommé  Manftce , qui  lui  fervoir 
de  Secrétaire,  aiant  contrefait  un  ordre  par 
lequel  Aurelien  défignoit  la  mort  de  plu- 
fîeurs  officiers , les  fit  confpirer  cont  relui* 
en  forte  qu’ Aurelien  étant  en  marche , ib 
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prirent  le  rems  qu’il  avoit  peu  de  gardei 

auprès  de  lui , l’attaquerent  & le  tuerent 

entre  Byzance  & Heraclée.,l’an  275  de  J C* 

au  |aois  de  Janvier.  Il  avoir  régné  cinq  ans 

entiers*  . . . . 

r 
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XXXVIII. 


Hijloiïe  du  tegrte  de  Taciti.  ^ < 


LEs  principaux  officiers  de  l’armée  aiafit 
eu  part  à la  mort  d’Aurelien  , les  fol- 
dats  ne  purent  Te  réfoudre  à donner  l’Em- 
pire  à aucun  d’eux  , & écrivirent  au  Sénat 
pour  le  prier  de  choifir  un  Empereur.  L’af- 
faire mife  en  délibération  dans  le  Sénat  * 
Tacite  qui  en  étoit  le  chef,  opina  à ren* 
voier  à l’armée  le  choix  d’un  nouvel  Em- 
pereur, &,le  Sénat  fuivit  fon  avis,. per- 
suadé que  les  foldats  n’obéïroient  pas  vo- 
lontiers à un  Empereur  qu’ils  n’auroient 
pas  éltn  Les  foldats  s’en  rapportèrent  en- 
core au  Sénat , &c  le  Sénat  leur  rerivoia  uriè 
féconde  fois  l’éleétion  de  l’Empereuft  Cet*- 
te  conteftation  de  déference  dura  pendant 
près  de  huit  mois.Enfin  le  Sénat  déclaraTa- 
cite  Empereur,  qu’il jfçavoit  que  les  foldats 
fouhaitoient.  Tacite  refu fa  quelques  rems 
d’actepter  l’etnpirc,s’exciifant  fur  fongrand 
âge  > mais  le  Sénat  le  contraignit  de  le  faire 
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CH  vue  du  bien  public.  Il  s'appellent  Mar- 
cus Claudius  Tacitus,  ôc  le  diloit  parent 
de  Tacite  l’hiitoriçn  ; il  étoit  un  des  plus 
anciens  Confiilaires.  C’étoit  un  homme  de 
lettres , de  bonnes  mœurs  , qui  âimoit  la 
jufti.ee , 8c  qui  avoit  beaucoup  de  fagelïè  8c 
de  probité  : il  étoit  fort  riche , mais  après 
qu’il  fut  fait  Empereur  il  donna  fon  patri- 
moine au  public,  diltribua  l'argent  qu’il 
avoit  aux  troupes , & fit  abbattre  fa  mailon 
pour  y conftruire  des  bains  publics.  Dans 
le  premier  difeours  qu’il  lit  au  Scpat  après 
avoir  été  déclaré  Augufte,  il  protefta  qu’il 
ne  vouloit  rien  faire  que  par  l’avis  de  ld 
compagnie,  8c  fit  faire  divers  reglemens 
fur  la  jufticc  & fur  la  police. 

Tacire  ne  fe  fentantpas  allez  vigoureux 
pour  foutenir  feul  toutes  l.es  guerres  que  les 
Romains  alloient  avoir,  donna  le  comman-  , 
dement  des  troupes  de  l’Orient  à Probe 
qu’il  defigna  pour  fon  fuccelfeur.  Pour  lui 
il  fe  rendit  à l’arpiée  de  Thrace,&  fit  fi  bien 
qu’il  obligea , foit  par  force  , foit  à prix 
d’argent,  les  Scythes  quis’étoient  répandus 
dans  le  Pont,  dans  laCappadoce,  dans  la 
Galatie,  8c  dans  laCilicie,  de  s’en  retoutr- 
ner  chez  eux.  Il  n’eut  pas  le  tems  de  faire 
aucune  autre  expédition  -,  fon  régné  aiant 
été  fort  court  , car  dès  le  commencement 
de  l’an  276  il  mourut  de  maladie,  félon  quel- 
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ques  Auteurs , ou  plûtôt  fut  tué  par  une 
confpiration  de  quelques  révoltez  qui  a- 
voient  fait  mourir  un  de  fes  parens  nommé 
Maximin  gouverneur  de  Syrie,  & qui  crai- 
gnant d’être  punis  de  ce  crime , pourfuivi- 
rent  Tacite  tk  le  tuerent  à Tarfe  ouàTia- 
nes  en  Cappadoce  : il  n’avoit  régné  que  fix 
mois  ou  environ. 


XXXIX. 


Hiftoire  du  régné  de  Probe. 

Robe  étoit  de  Sirmieh  dans  la  Panno- 
jL  nie  , originaire  de  Dalmatie  & d’une 
famille  alfez  médiocre;  Son  pere  Maxime 
jh’avoit  point  été  au  deflus  de  la  dignité 
de  Tribun.  Probe  (M.  Aurelius  Probus  ) 
s’étoit  fort  avancé  dans  les  troupes  ÔC 
avoit  donné  beaucoup  de  marques  de  fa 
valeur  & de  fa  conduite  fous  les  régnés  de 
Valerien&:  de  fes  fuccefleurs*  C’eftlui  qui 
avoir  fournis  àAurelien  l’Egypte  & une  par- 
tie de  l’Orient  occupée  par  £enobie. 

• Après  la  mort  de  T acite , les  foldats  pro* 
clamèrent  Empereur  fon  frereFlorien,  qui 
fut  reconnu  dans  toutes  les  provinces  de 
TËurope,de  l’Afriquej&de  l’Afiequfqu’à  la 
:Cilicie  j mais  toutes  les  troupes  d’Orient 
"Voulurent  avoir  Probe  pour  Empereur.  U 


Digitized  by  Google 


*P  R O F A N I.  IJff 

fut  reconnu  en  Syrie  ôc  en  Egypte.  Flo- 
rien  étoit  alors  fur  le  Bofphore  à faire  la 
guerre  contre  les  Scythes.  Quand  il  fçut 
que  Probe  étoit  élû , il  permit  aux  Scythes 
de  s’en  retourner  chez  eux,  & fe  rendit  à 
Tarfe  avec  fon  armée  pour  attaquer  Probe  ; 
cdHi-ci  beaucoup  plus  foiblefe  tint  fur  la, 
défenfive  & tira  la  guerre  en  longueur.  Les 
Chaleurs  de  l’été*aiant  caufé  des  maladies 
dans  l’armée  de  Florien  , Probe  la  vint  atta« 
quer  î les  foldats  de  Florien  malades  & lan* 
guiffans , ne  purent  réfifter  aux  troupes  de 
Probe,  & fe  rcfolurènt  pour  finir  la  guerre 
d orer  la  vie  à leur  Empereur , qui  ne  joiiiç 
que  trois  mois  ou  environ  de  ce  titre.  Iî 
mourut  à Tarfe , & auiïi-tôt  après  fa  mort 
Probe  fut  reconnu  Empereur  par  le  Sénat , 
par  le  peuple  :Romain , & dans  toutes  les 
provinces  de  l’Empire.  Son  premier  foit> 
fut  de  punir  ceux  qui  avoient  eu  part  à la 
mort  d’Aurelien,  qu’il  fit  aiîêmbler  & ma£ 
facrer  chez  lui  , & 'pardonna  à ceux  qui 
avoient  pris  eontfe  ‘lui  le  parti  de  Flô- 
tien.  "•'**  : 

Il  s’avança  l’annéeiuivante  (277)  avec  une 
puiffànte  armée  vers  les  Gaules  » dont  les. 
•’François  & d’autres  barbares  s’étoient  em- 
parez. Il  marcha  vers  le  Rhm  & vainquit  les 
'Barbares  dans  plufieurscombatsfil  défit  dans 
une  bataille  les  peuples  d’Allemagne , com-' 
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bâtit  lesBourguignons&ies  Vandales  au-dei 
là  du  Rhin , & les  pourfui  vit  jufqu’en  leurs 
retraites  , les  obligea  de  rendre  tout  le  but* 
tin , ôc  loumit  route  ]’ Allemagne  aux  Ro- 
mains. Les  François  que  les  generaux  de 
Probe  avoient  défaits  dans  les  Gaules  firent 
ides  courfes  fur  les  côtes  de  l’Empire  Ro- 
main, le  long  delà  Mediterranée,  tant  en 
Afie  qu’en  Afrique.  Ils  prirent  Syracufe  en 
Sicile,  ôc  aiant  paffé  le  détroit  ils  confièrent 
l’Efpagne  & les  Gaules,  & regagnèrent  heu- 
reufement  leur  pais  yers  l’embouchure  dur 
Rhin,.  . . l” 

Probe  après  avoir  donné  la  paix  ôc  la 
tranquillité  dans  les  Gaules  & dans  l’Alle- 
magne , paflà  en  lllyrie  ôc  y jet  ta  une  telle 
terreur  parmi  les  Sarmates  ôc  les  autres 
barbares  qui  la  rayagcoient , qu’il  retira 
prefque  Fans  combat  tout  ce  qu’ils  avoient 
pccupé.  Il  entra  enfuite  dans  la  Thrace , 3c 
À fa  venue  les  Qoths  fe  fournirent  ou  firent 
alliance  avec  lui.  Il  réduifit  les  Ifanres,  les 
xhaffa  des  détroits  qu’ ils  occupaient  dans 
les  moncagnes , ôc  y mit  des  loîdats  vétcr 
raes.  Cependant  ce  pars  refta  toujours  plein 
de  rebelles  3c  de  voleurs.  Après  que  Probe 
eut  réglé  les  affaires  d’Ifaurie  il  paffa  en 
Syrie , fit  la  guerre  aux  Blemmyes , barbar 
tes  voifins  de  l’Egypte , Ôc  reprit  les  vilr 
les  de  Copte  ôc  de  Pcoleraaïde  dont  ils  s’é- 
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< toîent. emparez.  Les  Perles  étonnez  du  fuc- 
ccs  des  armes  de  Probe  lui  envoierent  des 
Ambafiadeurs  avec  des  pielens  pour  de- 
mander la  paix.  Probe  rerulà  leurs  prefens 
& rejetta  les  proportions  de  paix  qu’ils  lui 
faifoient.  Depuis  la  mort  de  Sapor  1 1.  roi 
de  la  nouvelle  monarchie  des  Perfes , ar- 
rivée l’an  270  de  J.  C.  qui  avoit  régné  tren- 
te ans,  la  fuccdîion  des  Rois  de  Perfe  avoit 
continué  dans  la  famille  de  ce  Prince.  Hor- 
mifdàte  fon  fils  ne  régna  qu’un  an  : il  eut 
pour  fucceflèuti  Vararane  I.  qui  envoia 
du  fecours  à Zenobie.  Un  autre  Varara- 
ne fils  ou  frere  de  celui-ci  étoit  fur  le  trô- 
ne, quand  Probe  le  difpofoit  à attaquer 
les  Perfes*  Les  troupes  Romaines  avoient 
déjà  pa fie  les  montagnes  de  l’Armenic 
quaria  il  vint  une  fécondé  ambaiïâdede  la 
part  des  Perfes.  Probe  la  reçut  fierement, 
& enfin  le  roi  Vararane  fut  obligé  de  ve- 
nir lui- même  le  trouver  & de  lui  accorder 
tout  ce  qu’il  demandoit.  Après  que  Probe 
eut  fait  la  paix  avec  les  .Perfes  il  s’en  re- 
tourna en  Thrace  où  il  donna  des  terres  à 
piufieurs  barbares  qui  fe  révoltèrent  /en- 
fuite , & coururent  fur  les  terres  des  Ro- 
mains ; mais  Probe  les  vainquit  en  piufieurs 
rencontres,&  il  n’y  en  eut  que  fort  peu.  en- 
tre lefquels  on  compte  les  François,  qui  eu- 
rent le  bonheur  de  s’en  retourner  chez  eux. 
Tmc  HL  Z 
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iJrobe  étant  retourné  à Rome  y triompha 
des  peuples  qu’il  avoit  vaincus , & fem- 
bloit  devoir  jouir  de  la  paix,  quand  Satur- 
nin , Maure  d’origine , qui  avoit  comman- 
dé fous  Aurelien , 5c  qui  commandoit  ac- 
tuellement les  armées  d Orient , étant  allé 
à Alexandrie  , y fut  proclamé  Empereur 
par  le  peuple  de  cette  ville.  L’armée  d’O? 
rient  fe  déclara  pour  lui.  Probe  envoia  des 
troupes  pour  le  combattre  , 5c  une  partie 
de  celles  de  Saturnin  ne  lui  aiant  pas  été 
fidèles,  il  futalliegé  dans  le  château  d’Apa- 
mée,pris  5c  tué.  Quelques  tems  après,  Pror 
cule  prit  le  titre  d’Augufte  dans  les  Gau- 
les^ fe  revêtit  de  la  pourpre  à Cologne  : il 
attira  à fon  parti  la  Gaule  Narbonnoife, 
l’Efpagne  5c  l’Angleterre  , 5c  follicita  les 
Allemans  de  lui  donner  du  fecours  ; mais 
ceux-ci  fe  rangèrent  du  côté  de  Probe,  & 
tournèrent  leurs  armes  contre  Procule.  Il 
fe  fauva  chez  les  François  qui  le  livrèrent. 
Bonofe  general  des  troupes  de  la  Rhetie 
ufurpa  aufifi  le  titre  d’Empereur,  qui  lui 
fut  donné  par  les  troupes  qu’il  comman- 
doit. Il  jouit  allez  long-tems  de  ce  titre , 
5c  Probe  eut  bien  de  la  peine  à venir  a 
bout  de  s’en  défaire.  Un  gouverneur  d’An- 
gleterre s’étant  aullî  révolté,  fut  tué  par  ce- 
lui qui  lui  avoit  fait  donner^  cette  place. 
Enfin  quelques  Gladiateurs  s’étant  ligue^ 
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pour  piller  Rome , furent  bien- tôt  diflipez 
parles  milices. 

Après  tous  ces  fuccès,  Probe  joiiifTbit 
tranquillement  de  l’Empire,  emploioit  Tes 
foldats  à des  travaux  utiles,  8c  avoit,  foin 
que  la  juftice  fût  rendue  avec  équité  \ mais 
les  foldats  irritez  de  ce  qu’il  ne  vouloir  pas 
les  laillèr  viyre  dans  l’oifiveté , l’attaque- 
rent  comme  il  étoit  en  lllyrie.  Il  fe  fauva 
dans  une  tour  , qui  ne  le  garantit  pas  de 
leur  fureur.  Il  y fut  tué  vers  le  commen- 
cement du  mois  d’Août  de  l’an  282  de  J.  C. 
après  avoir  régné  lix  ans  8c  quatre  mois  ou 
environ. 


- X L. 


Hifioire  du  régné  de  Car  pu  t de  fes  deux  fils 
Carin  & Numerien . 


A 

CArus  (Marcus  Aurel ianus)  étoit  Gau- 
lois , & fe  prétendoit  originaire  de 
Rome  par  fes'ancêtres.  Après  avoir  paffé 
par  toutes  les  charges,  militaires  il  fut  fait 
Préfet  du  Prétoire  par  l’Empereur  Probe. 
L’armée  le  déclara  Empereur  après  la  mort 
dé  Probe,  8c  fit  Céfars  fes  fils  Carin  & 
Numerien.  A la  nouvelle  de  la  mort  de 
Probe  les  Barbares  fe  fouleverent  de  tous 
cotez.  Les  Sarmates  fe  propoferent  de  ra- 
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v ager  l’Illyrie , la  Thracc , & l’Italie  mê- 
me.  Carus  les  vainquit , en  tua  feize  mille, 
ik  en  prit  vingt  mille.  Les  Perfes  déclarè- 
rent la  guerre  aux  Romains.  Carus.  marcha 
contre  eiix  , menant  avec  foi  fon  fils  Numer 
rien , & laiflant  à Carin  le  gouvernemenp 
des  provinces  d’Occident.  Çarus  étant  ar- 
rivé en  Orient  reprit  la  Mefopotamip,  en- 
tra dans  la  Perfe  , défit  les  troupes  qui  s’op- 
poferent  à lui , prit  Seleucie  & Ctefiphon. 
Il  auroit  poulie  plus  loin  fes  cpnquctes  s’il 
pe  fût  tombé  malade  dans  fon  camp  près  du 
Tigre.  Pendant  qu’il  étoit  couché  dans  fon 
lit  il  furvint  un  furieux  orage , dans  lequel 
après  un  coup  de  tonnerre,  l’Empereur  fe 
trouva  mort  dans  fa  tente , foit  que  fa  ma- 
ladie l’eût  emporté,  foit  que  le  tonnerre 
l’eût  frappé.  Il  mourut  le  8 de  Décembre  de 
l’an  $83  , après  avoir  régné  environ  feize 
mois.  ' ■ ■ m 

Après  la  mort  de  Carus , fon  fils  Nume^ 
rien  qu’il  avoir  déclaré  Augufte  avec  Ion 
frere  Carin,  ramena  les  troupes  de  la 
Perfe.  Ils  furent  tous  deux  reconnus 
Empereurs.  Ils  ne  jouirent  pas  long  rems 
de  cette  dignité.  Arrius  Aper  Préfet 
du  Prétoire  & beau-pere  de  Numerien, 
voulant  fe  faire  déclarer  Empereur,  fit  tuer 
fecretement  Numerien  qui  revenoit  dans 
une  litiere  , étant  incommodé  d’un  mal  fus 
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les  y£ nx.  Âper  cacha  quelque  tems  fa  mort, 
en  continuant  de  faire  porter  fon  corps  dans 
la  litière  , Sc  faifant  accroire  aux  foldats 
qu’il  étôit  vivant  j mais  que  ne  [-cuvant  iîip- 
porter  l’air  & le  vent,  il  n’ofoit  fe  mon- 
trer. Enfin  la  chofe  étant  découverte,  les 
foldats  indignez  contre  Aper, élurent  Em- 
pereur Dioclétien  , qui  tua  Apcr  de  fa  pro- 
pre main.  Ceci  arriva  huit  ou  neuf  mois 
après  la  mort  de  Carus,  l’an  284  de  J.  C. 
Carin,  qui  pendant  l’abfence  de  fon  pere, 
avoit  exercé  plnfieurs  cruautez , & s’étoir 
plongé  dans  toutes  fortes  de  déreglemens, 
continua  fa  vie  débordée,  A: périt  malhen- 
reufement  l’aimée  fuiv^te,  comme  nous 
le  dirons  dans  l’article  de  Dioclétien. 


X L I. 
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Hijloire  du  régné  de  Dioclétien , & de  ceux 
* qui  furent  affociez.  avec  lui  a l'Empire  » 
jufquau  régné  de  Confiant  in. 

1 • >* 

Dioclétien  étoit  originaire  de  Daîmaf 
tie , & de  la  ville  de  Dioclée  , dont 
fa  mere  portoit  aufli  le  nom.  Ce  fut  pour 
cela  qu’il  fut  appelle  Diodes , nom  qu’il 
changea  en  celui  de  Dioclétien  , lofqu’il  fut 
parvenu  à l’Empite.  Il  étoit  d’une  extrac- 
tion très-baffe , mais  il  devint  un  grand  ca- 
Tome  III.  . 1 iij 
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pitaine , & aiant  fuivi  Carus  dans  la  guer^ 
. re  de  Perfe , il  s’y  fignala.  Il  a voit  fou^Nu- 
mérien  la  conduite  des  officiers  militaires 
du  Palais.  Il  fut  déclaré  Empereur  à Calcé- 
doine le  17  Septembre  de  l’an  184  de  J.  C. 
Etant  monté  fur  le  Tribunal  il  protefta  qu’il 
n’avoit  eu  aucune  part  à la  mort  de  Numé- 
rien  ; mais  que  depuis  qu’Aper  avoir  été  le 
meurtrier  de  fon  Prince  ôc  de  fon  gendre, il 
méritoit  la  mort,  & defcendant  auffi  tôt  de 
fon  fiege  , il  le  perça  d'un  coup  d’épée.  Il  fit 
enfuite  ion  entrée  à Nicomédie  revêtu  des 
orriemens  impériaux , & emploi  a le  refte  de 
l’année  à fe  préparer  à la  guerre  contre  Ca- 
rin  qui  étoit  maîtr^de  Rome  & de  toutes  les 
provinces  d’Occircnn  Carin  ne  l’attendit 
pas,  & fe  hâta  d’aller  en  Illyrie  pour  le  com- 
battre. En  chemin  il  rencontra  Julien  in- 
tendant de  la  province  de  Venife , qui  avoir 
voulu  fe  faire  Empereur  *,  Carin  le  défit 
'dans  les  plaines  de  Verone;  Julien  fut  nié 
dans  la  mélée.  Carin aiant  joint  Dioclétien 
dans  la  Méfie , donna  divers  combats  contre 
fes  troupes,  le  prèmier  fut  donné  fur  le 
Danube,  auprès  de  Mtirge,  dans  la  haute 
Méfié.  Carin  eut  l’avantage  ; mais  lorfqu’il 
pourfuivoit  les  ennemis,  il  fut  tué  par  fes 
officiers.  Ils  payèrent  avec  l’armée  du  côré 
de  Dioclétien , qui  par  la  mort  de  Carin 
devint  maître  de  tout  PEmpire  : mais  com- 
me 
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mfe  il  ne  Ce  trouvoit  pas  en  état  de  foûte- 
n/r  feul  toutes  les  guerres  dont  l’Empire 
croit  menacé  , il  aflocia  l’année"  fuivante  à 
l’Empire  Maximien  ( Marcus  Aurelius  Va- 
lerius  Maximianus)  furnommé  depuis  Her- 
culius , qui  avoit  fervi  avec  lui. 

Les  Gaules  depuis  le  départ  de  Carift 
croient  dans  le  trouble.  Elien  ôc  Amand  y 
avoient  fc^ilevé  les  païfans  & les  voleurs  * 
qui  prirent  le  nom  de  Bagaudes,  & avoient 
tous  deux  pris  le  titre  d’Augufte.  Maxi- 
mien  y fut  envoie , & après  divers  combats 
rendit  le  calme  à cette  province.  Dioclé- 
tien s’avança  vers  l’Orient  i fa  marche  jet- 
ta  la  terreur  parmi  les  Per fes.  Yararanelui 
envoia  demander  la  paix,  & rendit  la  Me- 
fopotamie  dont  il  s’étoit  emparé. 

Maximien  après  avoir  appaifé  le  fouie* 
Vement  des  Bagaudes  fut  attaqué  par  les 
troupes  de  diverfes  nations.  Les  Allemans, 
les* Bourguignons,  les  Hernies  & les  Ca- 
vions  conjurèrent  enfemble  pour  s’emparer 
des  Gaules.  L’armée  de*  Allemans  & des 
Bourguignons  périt  par  la  famine  & par  la 
contagion.  Maximien  tailla  en  pièces  celle 
des  Herules  & des  Gavions.  Les  François 
Sc  les  Saxons  courraient  alors  les  mers.  Ma- 
ximien leur  fit  donner  la  chalïè  par  Carau- 
fe^qui  remporta  divers  avantages  con- 
tre eux  : celui-  ci  les  épargna  & profita  du 
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butin  qu’ils  avoient  fait  : Maximien  donné 
ordre  qu’on  le  fift  mourir.  Caraufe  l’aiant 
fçû  prit  le*  titre  d’Augufte  8c  paflâ  avec  fa 
flotte  en  Angleterre  où  il  établit  fa  domi- 
nation. Les  François  firent  leur  paix  avec 
Maximien  qui  confirma  leurs  Rois  dans 
leurs  états.  Il  pafla  le  Rhin .,  entra  dans 
l’  Allemagne  d’un  côté  pendant  que  Dioclé- 
tien y entroit  auflidu  côté  de  la  Rhetie.  Ils 
firent  tous  deux  des  conquêtes  confidera- 
bles.  Dioclétien  les  pouflà  jufqu’à  la  four- 
ce  du  Danube.  Maximien  quitta  les  Gau- 
les pqur.  aller  attaquer  Caraufe  en  Angle- 
terre! mais  le  fuccés  de  cette  entreprife  ne 
fut  pas  heureux , Caraufe  aiant  battu  les 
vaifi’eaux  de  Maximien,  qui  fut  obligé  de 
faire  un  traité  avec  lui , par  lequel  on  lui 
cédoit  l’Angleterre  à condition  de  la  dé- 
fendre contre  les  barbares. 

L’empire  étoit  afllegé  de  tous  cotez  par 
les- Barbares,  mais  heureufement  ils  tour- 
nèrent leurs  armes  contr’eux.  Les  Goths 
après  avoir  vaincu  les  Burgondes,  vou- 
loientles  exterminer,  mais  les  Burgondes 
étoient  foutenus  par  les  Alains  & les  Ter- 
vinges.  Une  autre  partie  des  Goths  joints 
au  Taifales  failoit  la  guerre  aux  Vandales 
ôc  aux  Gepides.  Les  Bourguignons  avoient 
occupé  plufieurs  païs  fur  les  Allemans  qui 
faifpient  de  grands  efforts  pour  les  recou- 
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Vrer.  Du  côté  du  midi  les  Blemmies  com- 
battoient  contre  les  Ethiopien?,  & les  Mau- 
res Te  déchiroient  par  de  cruelles  guerres. 
Les  Perfes  escient  aufli  en  divifion.  Le  fre- 
re  de  Vararanc  foule  va  contre  lui  plusieurs 
peuples , neanmoins  Vararane  demeura  en 
pofièfiion  de  fes  états  , & eut  pour  fuccef-^ 
feur  en  29 3 fon  fils  Vararane  III.  au- 
quel fucceda  quasre  mois  après  le  célébré  * 
Narfés. 

Les  divifions  desBarbares  ne  durèrent  pas 
long- terris,  & l’Empire  fut  bien- tôt  menacé1 
d’une  prochaine  invafion.  Caraufe  tenoir 
toujours  l’Angleterre  * & l’Afrique  étoit 
occupée  par  des  peuples  que  l’on  nomme  * 
Quinquegentiens,  peut-  être  parce  que  leur 
armée  étoit  composée  de  cinq  nations  dif- 
ferentes. L’Egypte  étoit  en  trouble  à caufe 
d’Achillée  qui  avoit  pris  les  marques  de  la 
dignité  fouveraine  à Alexandrie.  Tant  de 
guerres  que  les  Empereurs  alloient  avoir 
fur  les  bras,  obligèrent  Dioclétien  à don- 
ner la  dignité  de  Céfar  à Confiance  Chlo- 
re, & à Maximien  Gatere,  arec  les  titres* 
d’Empereurs,  de  peres  de  ta  patrie,  de  fou- 
verains  pontifes , & la  puifl'ancc  du  Tribu- 
nat  : cela  fut  déclaré  à Nicomedie  le  pre- 
mier de  Mars  de  l’an  292.  Il  paroît  que 
Confiance  fut  nommé  par  Dioclétien,  Ôc 
Galere  par  Maximien-  Confiance  époufa 
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Théodore  fille  de  Maximien  Hercule,  & 
Dioclétien  donna  fa  fille  Valérie  en  maria- 
ge à Galere  : ainfi  l’Empire  Romain  fie  vit 
gouverné  par  quatre  Empereurs  bien  unis, 
qui  refpecloient  Dioclétien.  Jufqu’alors  , 
quoi- qu’il  y eut  eu  pluficurs  Empereurs, 
l’Empire  n’avoit  point  été  partagé  } ces 
quatre  Empereurs  jugèrent  à propos  de  le  * 
di'vifer  entr’eux.  Diocldtien  retint  pour  lui 
tout  ce  qui  elt  au-delà  de  la  mer  Egée  , 
donna  à Galere  la  Thrace  & l’illyrie  j l’I- 
talie, l’Afrique  & les  lfles  qui  font  entre- 
deux , à Maximien  Hercule,  & à Confian- 
ce tout  le  pais  d’au-  delà  des  Alpes,  c’efi- 
' à- dire  les  Gaules  , I’Efpagne  & l’Angleter- 
re, avec  la  Mauritanie  Tingitane.  Chaque 
Prince  aiant  fon  département , il  leur  fut  ^ 
plus  facile  de  réfifter  aux  Barbares.  Maxi- 
mien Hercule  vainquit  les  rebelles  en  A- 
frique.  Confiance  prit  la  ville  de  Boulogne 
fur  Caraufe , & fe  préparoit  à l’aller  at- 
taquer en  Angleterre , quand  un  des  offi- 
ciers de  Caraufe  nommé  Alecfe  tua  ce  ty- 
ran, &c  fe  fit  proclamer  Empereur  l’an  205 
de  J.  C.  pendant  qu’on  préparoit  la  Hotte 
pour  paflèr  en  Angleterre.  Confiance  fe 
rendit  maître  abfolu  du  païs  que  nous  ap- 
pelions la  Hollande  A:  la  Flandres , & en 
chafià  les  François , les  Cauques  Sc  les  Fri- 
fons  , rétablit  la  ville  d’Autun  , 6c  fou- 
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mit  toutes  les  Gaules.  Dioclétien  reçut  les 
"Carpes  à compofition,  & les  tranfporta 
dans  la  Pannonie. 

Les  Romains  victorieux  de  tous  co- 
tez , aVoient  recouvré  tout  ce  qu’ils  a- 
voient  polfedé , & chaffé  les  Barbares  des 
terres  de  l’Empire.  Il  n’y  avoit  plus  que 
l’Angleterre  qui  étoit  poffedée  par  AleCte. 
Confiance  y paffa  avec  une  flotte  confide- 
rable.:  il  donna  bataille  à AleCte  qui  fut 
vaincu  & tué  dans  le  combat.  La  flotte 
d’Aleéte  revint  à Londres , & y aiant  dé- 
barqué j voulut  piller  la  ville  ; mais  les 
foldats  de  Confiance  étant  arrivez  à pro- 
pos la  fauverent  du  pillage , & toute  l’An- 
gleterre fut  rélinie  à l’Empire. 

L’Egypte  étoit  encore  poffedée  par  A- 
chillée  , Dioclétien  pour  l’en  dépofleder 
vint  lui-même  en  ce  païs,  il  mit  le  fîege  de- 
vant' Alexandrie  , l’emporta  au  bout  de 
8 mois  & l’abandonna  au  pillage  des  fol- 
dats. Par  cette  conquête  Dioclétien  devint 
maître  de  toute  l’Egypte  & fit  trembler  l’E- 
thiopie ; mais  bien  loin  de  profiter  de  cet 
avantage,  il  céda  aux  Nubiens  tout  le  pais 
jufqu’à  la  ville  d’Elephantine , à la  charge 
d’empêcher  les  Blemmies  & les  autres  Bar- 
bares de  ce  côté  là  de  faire  des  courfes  en 
Egypte.  Maximin  vint  auffi  d’un  autre  côté 
en  Afrique , ravagea  le  païs  des  Maures , 
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les  força  dans  leurs  montagnes  &c  en  tran£ 
porta  une  grande  partie  dans  d’autres  pais. 

Pendant  que  toutes  ces  ehofes  fc  pafloient 
en  Afrique , Galere  envoie  par  Dioclétien 
contre  les  Perfes,  fut  vaincu  par  Narfés 
dans  une  bataille  donnée  entre  Callinique 
& Carres.  Dioclétien  reçut  Galere  avec 
mépris  au  retour  de  cette  expédition.  Ga- 
lere piqué  de  cette  réception  ramalïà  les 
troupes  de  l’Illyrie  & de  la  Méfié,  tk  fit  une 
nouvelle  armée  } il  entra  dans  la  grande  Ar- 
ménie pendant  que  Dioclétien  demeuroit 
dans  la  Syrie  avec  toutes  les  forces  de  l’Em- 
pire pour  le  foutenir.  Galere  attaqua  à l’im- 
provifte  le  camp  des  Perfes  , le  força  & fit 
un  carnage  horrible.  Narfés  qui  y étoit  fe 
faUva  avec  peine  étant  bleflé.  Ses  femmes , 
fes  foeurs  & fes  enfans  furent  pris  avec  un 
grand  nombre  d’officiers  & de  butin  confi- 
dérable.  Narfés  s’étant  retiré  dans  les  pro- 
vinces les  plus  reculées  de  fon  roiaume  , 
demanda  la  paix  ; elle  lui  fut  accordée , a 
condition  qu’il  cederoitcinq  provincesaux 
Romains}  que  le  Tigre  ferviroit  de  limite 
aux  deux  Empires } que  Nifibe  feroit  la 
ville  de  commerce  entre  les  deux  nations; 
. que  l’Armenie  jufqu’aux  confins  appar- 
tiendroit  aux  Romains  ; que  le  roi  dePer- 
fe  renonceroit  à la  Mefopotamie , & que 
le  roi  d’iberie  recevroit  la  couronne  de 
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l’Empereur.  Ainfi  finit  la  guerre  des  Ro- 
mains avec  les  Perfes  qui  demeurèrent  en 
paix  jufqu’au  règne  de  Conftantin. 

Les  Barbares  d’Occident  défaits  en  plu»- 
fieurs  rencontres  fe  tinrent  auffi  en  repos. 
Conftantin  fut  attaqué  par  les  Alains  près 
de  Langrcs , & contraint  de  fe  retirer  dans 
cette  ville , mais  il  en  fortit  aufli-tôt , donna 
un  fécond  combat  , défit  les  ennemis  , & 
en  tua  fix  mille  félon  les  uns , & foixantc 
mille  félon  les  autres  ; de  là  Confiance 
s’avança  vers  le  Rhin  & défit  encore  les 
Àllemans. 

Dioclétien  & Galerectantà  Nicomedie-, 
& aiant  donné  un  Edit  contre  les  Chré- 
tiens , le  feu  prit  à leur  Palais,  cè  qui  fit 
une  grande  impreflion  fur  l’efprirde  Dio- 
clétien, & le  mit  encore  plus  en  fureur  corn- 
tre  les  Chrétiens,  qu’on  lui  faifoit  croire 
avoir  été  caufe  de  cette  incendie  , quoique 
Conftantin  rapporte  que  ce  fût  le  tonnerre 
qui  mit  le  feu  au  Palais. 

En  ce  tems  là  il  y eut  quelques  mouve- 
mens  en  Orient  canfez  par  des  perfonnes 
qui  furent  déclarées  Empereurs , entr’au- 
tres  Eugène  qui  commandoit  cinq  cent  fol- 
dats  à Seleucie , obligez  à travailler  durant 
le  jour  à creufer  l’entrée  du  Port , & la  nuit 
à faire  du  pain  j fut  malgré  lui  proclamé 
Empereur  par  cette  petite  troupe.  Il  fe  rç^ 
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têtit  de  la  pourpre , mena  à Antioche  Tes  v 
foidats,qui  commencèrent  à piller  la  ville  j 
mais  le  peuple  aiant  pris  les  armes  ils  fu- 
rent tuez , & le  régné  d’Eugene  commen- 
ça & finit  en  un  même  jour. 

Dioclétien  &c  Maximien  revinrent  à 
Rome  l’an  303,  & y receurent  les  hon- 
neurs du  triomphe.  Dioclétien  en  fortit 
bien  tôt , ne  pouvant  fouffrir  la  liberté  que 
fe  donnoient  les  citoïens  Romains  de  trou- 
ver à redire  à fes  aCtions  : il  s’en  retourna 
à Nicomedie  où  il  tomba  malades  Sa  ma- 
ladie fut  fuivie  d’une  foibleffe  d’efprit,  qui  -* 
l’obligea  de  fe  cacher  pendant  une  année 
entière.  Galere  profitant  de  cette  con- 
joncture , le  fit  réfoudre  à quitter  l’Em- 
pire. On  convint  que  lui  &c  Maximien 
abdiqueroient  , que  Confiance  & Gale- 
re feroient  déclarez  Auguftes  , & que  l’on 
feroit  deux  nouveaux  Céfars.  Dioclétien 
propofa  pour  Céfar  Maxence  fils  de  Maxi- 
mien & gendre  de  Galere , avec  Conftantin  J 
fils  de  Confiance  > mais  Galere  fit  nommer 
Severe  & Daia  fils  de  fa  fœur , qui  prit  le 
nom  de  Maximin.  Confiance  fut  déclaré 
Augufte  avec  Galere.  Dioclétien  s’en  alla  à. 
Salone  où  il  pafià  le  refie  4e  fa  vie>qui  fut  de 
près  de  neuf  ans,  & s’emploia  à cultiver  des 
jardins,  fans  avoir  jamais  voulu,  comme  fit 
Maximien,  reprendre  la  pourpre.  Celui  ci 
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fe  retira  dans  la  Lucanie  , & n’eut  pas  la 
meme  confiance  que  Dioclétien. 

Hnfuite  les  Empereurs  & les  Céfars  par- 
tagèrent l’Empire.  Confiance  fe  contenta 
des  Gaules , de  l’Efpagne  & de  l’Angleter- 
re. Galere  prend  l’illyrre,  la  Thrace  & l’A- 
fîe,  il  donne  l’Italie  & l’Afrique  à Severe, 
la  Syrie  &c  l’Egypte  à Maximin.  Conflan- 
tinfilsde  Confiance  étoit  comme  en  otage 
auprès  de  Galere,  fâché  de  n’avoir  point  été 
fait  Céfar , il  demanda  permiflion  à Galere 
de  partir  pour  venir  trouver  fon.pere;  Ga- 
lere la  lui  accorda,  mais  dans  le  defTein 
de  le  faire  arrêter  en  chemin  ; Conflantin 
le  prévint , & aiant  pris  k polie  fur  le 
champ,  il  arriva  heureufement  à Eoulogne 
fur  mer  lorfque  fon  pere  levoit  l’ancre  pour 
paflêr  en  Angleterre,  afin  de  faire  la  guerre 
aux  Calédoniens  & aux  Piétés.  Conflantin 
l’accompagna  dans  ce  voiage.  Confiance  , 
après  avoir  défait  les  Piétés , mourut  de 
maladie  à York  en  Angleterre  , le  vingt-  * 
cinquième  de  Juillet  de  l’an  50 6 , aiant  été 
quinze  ans  Céfar, & un  an  & quelques  mois 
Augufte.  Aufli-tôt  après  fa  mort  toute 
l’armée  proclama  Empereur  Conflantin , 
qui  prit  feulement  la  qualité  de  Céfar  que  - 
Galere  lui  accorda , quoiqu’en  effet  il  gou-  - 
vernât  avec  une  fouveraine  autorité}  Severe: 
fut  déclaré  Augufte  par  Galere. 
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Hifloire  de  ce  qui  s'efl  pajje  fous  les  régnés 
de  Galere 3 de  Severe , de  Adaximin , de 
Afaxcnce  & de  Licinius  , jufqua  ce  que 
C on  fan  tin  foit  demeuré  feul  Empereur. 

Onftantin  étoit  fils  de  Confiance  fur* 
V^-/ nommé  Chlore,  qui  portoic  aufli  les 
noms  de  Flavius  Valerius  Confiance,  par  fa 
mere  Claudia , fille  de  Crifpe , frere  de 
l'Empereur  Claude , &c  étoit  petit  neveu  de 
ce  prince.  Son  pere  nommé  Eutrope , étoit 
un  des  plus  cortfiderables  de  laDardanieen 
Méfie.  Confiance  après  avoir  pafiè  par  tour- 
tes les  charges  militaires  dans  lelquelles 
il  fe  fignala , fut  nommé  Céfar  par  Dio* 
clétien  , ôc  eut  pour-  partage  les  Gaules  , 
l’Angleterre  & l’Êfpagne.  Son  fils  dont  nous 
parlons  étoit  né  le  27.  de  Février  de  l’an 
274.  de  J.  C à Naïflè  ville  de  la  Dardanie  , 
& d’Helene  femme  d’une  baffe  condition  , 
que  quelques  Hiftoriens  ont  dit  n’avoir  été 
que  concubine  de  Confiance  > & à laquelle 
d’autres  donnent  la  qualité  de  femme.  Dés 
qu’il  fut  proclamé  Augufte,  Maxence  fils 
de  Maximin  fe  fit  auffi  déclarer  Augufte  à 
Rome  pat  les  Prétoriens,  & fut  reconnu 
pn  cette  qualité  parle  peuple.  Afin  de  fe 


\ 


Digitized  by  Google 


Prof  a h i.  205Î 

maintenir,  il  perfuada  à fon  pere  de  re- 
prendre la  pourpre.,  & fe  rendit  avec  lui 
maître  de  l’Italie.  Severe  qui  avoit  cette 
^province  en  partage,  vint  auffi- tôt  atta- 
quer Maxence,  mais  abandonné  par  fes  Col- 
dats  il  prit  la  fuite  & fe  retira  dans  Raven- 
ne  : il  y fut  aflîegé,  Maximien  lui  perfua- 
da de  fe  remettre  entre  fes  mains,  le  re- 
tint prîfçnnier , & le  fit  mourir  quelques 
tems  après.  Pendant  ce  tems-là  Conftantin 
faifoit  la  guerre  dans  les  Gaules  , il  y vain- 
quit les  François,&:  prit  deux  de  leurs  Rois, 
* A Ce aric  & Raugaife , qu’il  fit  expo  fer  aux 
bêtes:  ilpafià  enfuite  le  Rhin,  entra  dans 
Je  pais  des  Bru&cres,  en  tu?  un  grand  nom- 
bre , & fit  expofer  aux  bêtes  ceux  qu’il  prit 
pri/ônniers.  Maximien  voulant  fe  précau- 
tionner  contre  Galere , alla  trouver  Con- 
ftantin dans  les  Gaules,  lui  fit  épouferfa 
fille  Faufte , & lui  donna  k titre  d’Augufte. 

Galefe  vint  en  Italie  avec  une  forte  ar- 
mée , s’avança  vers  Rome  peur  l’afîîe- 
ger,  mais  une  partie  de  fes  foldats  l’aban- 
donnerent , & payèrent  du  côté  de  Maxen- 
ce , en  forte  qu’il  fut  obligé  de  fe  retirer. 
Maximicn  revint  à Rome,  & voulut  ôter 
l’Empire  i.  fon  fils , mais  les  foldats  & le 
peuple  le  chaflerent.  U retourna  dans  les 
Gaules  pour,  folliciter  Conftantin  de  faire 
Ja  guerre  à Maxence,  & n’aiant  pû  l’y  rc- 
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foudre,  il  eut  recours  à Galere.  Ils  conViriK 
rent  enfemble  d’élever  Licinius  à l’Empire 
à la  place  de  Severe;  Ce  Licinius  étoic  ori- 
ginaire de  Dace  : il  prit  le  nom  de  Caïus 
Valerius  Licinanus.  il  étoit  d’une  famille 
allez  balle  ôc  ruftique , & avoir  retenu  des 
maximes  groflieres  & conformes  à fon  édu-  * 
cation , mais  il  croit  habile  general , & 
avoit  fait  des  merveilles  dans  la  guerre 
contre  Narfés.  Galere  le  connoilïoit  & fai* 
hioit  depuis  long-tems  : ce  fut  lui  qui  le  fit 
A u gu  lie  en  la  place  de  Severe,  & lui  donna 
pour  département  la  Çannonie  & la  Rhetie  * 
dans  l’efperance  d’avoir  aufïï  Tltalie  que 
Maxence  occupait.  > ■'  ^ 

Maximin  jaloux  de  ce  que  les  autres  a*  ^ 
voient  le  titre  d’ Augulie  pendant  qu’il  n’a- 
voit  que  celui  de  Céfar,  fe  lit  proclamer 
Empereur  par  fon  armée , ôc  Galere  fut 
obligé  de  le  reconnaître  en  cette  qualité* 
Maximicn  fut  bien- tôt  brouillé  avec  Galere 
& Licinius  î il  retourna  en  Italie  , & palîk 
dans  les  Gaules  où  il  renonça  une  fécondé 
fois  à la  pourpre,  & fut  reçu  parConftan- 
tin;  il  la  reprit  bien* tôt  après,  quand  il 
eut  engagé  Conftantin  dans  une  guerre  en 
Allemagne,  vint  à la  ville  d’Arles  où  il  fe 

rendit  maître  du  Palais  & des  tréfors.  Con- 
ftantin en  étant  averti  revint  promptement, 
furprit  Maximien,  qui  fe  fauva  àMarfeille. 
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Conftantin  le  fuivit,  prit  cette  ville,  &fc 
failît  de  Maximien  à qui  il  ôta  la  pourpre  j 
mais  il  le  lailla  vivre  avec  honneur  dans  Ton 
Palais.  Maximien nepouvant  foufFrir  d’être 
réduit  à une  vie  privée,  voulut  attenter  à la 
perfonne  de  Conftantin , &c  confia  Ton  fe- 
cret  à Faufte  fa  fille,  femme  de  Conftantin  : 
elle  le  découvrit  à fon  mari.  Conftantin 
pour  s’aiïurer  de  cette  eonfpiration,fit  met- 
tre un  Eunuque  dans  fon  lit  en  fa  place,  Ma- 
ximien le  tuaj  & Conftantin  aiant  a in  fi.  con- 
vaincu Maximien  du  crime  de  trahi  Ion,  l’o- 
bligea de  fe  pendre  lui-même.  Telle  fut  la 
fin  de  ce  Prince  , qui  auroit  été  heureufe , 
fi  à l’exemple  de  Dioclétien  , après  avoir 
renoncé  à l’Empire  , il  n’eût  pas  eu  l’ambi- 
tion de  le  reprendre. 

L’Afrique  avoit  reconnu  pour  Empereur 
Galere  depuis  la  mort  de  Severe.  Maxence 
Voulut  s’emparer  de  cette  province , ôc  en- 
voia  des  gens  pour  afiaffiner  Alexandre  Vi- 
caire du  Préfet  du  Prétoire  en  cette  pro-' 
vince.  Les  troupes  qui  étoient  en  ce  païs 
élurent  Empereur  cet  Alexandre  , & le  re- 
vêtirent de  la  pourpre  à Carthage.  Ma- 
xence envoiades  troupes  en  Afrique.  Ale- 
xandre fut  vaincu , pris  & étranglé  l’an 
31 1 de  J.  C. 

Galere  fe  préparant  à faire  la  guerre  a 
Maxence,  fut  attaqué  d’une  horrible  ma- 
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ladie  dont  il  mourut  au  mois  de  Mai  de  îà 
même  année.  Après  fa  mort  Maximin  SC 
Licinius  furent  prêts  à fe  faire  la  guerre  au 
fujet  des  Etats  que  Galere  laifïoit,  mais  ils 
s’accordèrent  enfemble  j Maximin  demeura 
maître  de  tout  ce  qui  étoit  au  deçà  du  dé- 
troit de  Calcédoine , Byzance  & tout  qui 
étoit  au  - delà  fut  cédé  à Licinius. 

En  Occident  Mayence  & Contlantin  dont 
l’un  étoit  maître  de  l’Italie,  & l’autre  des 
Gaules , firent  des  préparatifs  pour  fe  faire 
la  guerre.  Conftantin  marche  en  Italie* 
force  le  pas  de  Suze  Sc  défait  les  armées  de 
Maxence  à Turin*  à Breflfe  * & à Verone  y 
toutes  les  autres  villes  fe  rendirent  à lui. 
Après  cela  il  marcha  droit  à Rome , & vint 
camper  devant  cette  ville.Maxence  fortit  de 
Rome  avec  une  armée  nombreufe,&  fe  pof- 
ta  entre  le  Tibre  &le  camp  de  Conftantiriy 
la  bataille  fe  dortna  furie  champ,  les  foldacs 
Romains  & Italiens  de  Maxence  plièrent 
bien- tôt  y les  autres,  & furvtout  les  Prcté- 
tiens  fe  défendirent  vigoureùfement.  Le 
fuccès  de  la  bataille  fut  douteux  pendant 
quelque  teins,  mais  enfin  la  cavalerie  de 
Maxehce  aiaftt  été  rompue , fes  troüpes  fu- 
rent mifes  en  fuite,  plufieurs  périrent  en 
repafiànt  le  pont  qui  étoit  fur  le  Tibre. 
Maxence  fut  du  nombre,  ôc  précipité  avec 
fon  cheval  dans  les  eaux,  fe  trouva  noie- 
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Cette  vidoire  de  Conllantin  arriva  le  28, 
d’Odobre  de  l’an  312  de  J.  C.  Conftanrin 
vidorieux  entra  dans  Rome  *ufa  avec  clé- 
mence de  fa  vidoire,  & abolit  les  foldatç 
Prétoriens. 

Maximin  reçoit  feul  Empereur  en  Orient 
avec  Licinius..  Conllantin  s’allia  avec  ce 
dernier , en  lui  donnant  en  mariage  fa  fœuj: 
Conllantip.  Maximin  déclara  bien-ton  Ig 
guerre  à Licinius  *,  mais  peu  de  tems  après  il 
fut  vaincu  & obligé  de  s’enfuir  jufqu ’àTarfe 
dans  le  delTèin  depaflèrenEgypte.Se  voianç 
prelTé  par  mer  & par  terre , il  prit  du  poi? 
fan  qui  ne  fit  fon  effet  que  quelques  jours 
après.  Il  mourut  à Tarfe  vers  le  mois 
d’Août , neuf  ans  depuis  qu’il  avoir  été  fait 
Çéfar  j & environ  cinq  ans  après  qu’il  avoit 
été  nommé  Augufte.  Par  la  mort  de  Ma- 
?imin  tout  l’Empire  fe  trouva  partagé 
entre  Conllantin  ôc  Licinius.  Quoiqu’ils 
fulient  liez  étroitement  par  les  liens  du 
làng,  puifque  Licinius  étoit  beau  frere  de 
Conllantin,  ils  ne  lailîcrentpas  de  fe  brouil- 
ler & d’en  venir  à une  guerre  ouverte.  Con- 
llantin défit  Licinius  dans  la  bataille  de  Ci* 
baies  en  Pannonie.  Licinius  vaincu  ralïèm* 
bla  une  armée  à Andrinople , & revint  dans 
la  Thrace  où  il  fe  donna  une  fécondé  ba- 
taille avec  égal  avantage  de  part  & d’au- 
tr£.  Ce  qui  obligea  Conllantin  d’écoviter 
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les  proportions  de  paix  ; elle  fe  fit  Tan  5^ 
de  J.  C.  à condition  que  Valens  qui  avoir 
été  fait  Céfar  par  Licinius  feroit  dépofé, 
.que  tout  l’Occident,  l’illyrie,  la  Dardanie , 
la  Macedoine , la  Grece , Ôc  la  Méfié  Oc- 
cidentale appartiendroient  à Conftantin; 
,6c  que  la  Syrie , l’Egypte  , la  Libye , J’A- 
fie,  la  Thrace , la  Méfie  Orientale  & la  pe- 
tite Scythie  demeureroient  à Licinius. 

Conftantin  3c  Licinius  entretinrent  quel- 
ques années  cette  paix.  Crifpe  & Conftan- 
tin fils  de  l’Empereur  Conftantin  furent  dé- 
clarez Céfars  avec  Licinien  fils  de  Lici- 
nius. Les  deux  Empereurs  jouirent  en  paix 
de  leurs  états.  Crifpe  vainquit  les  Fran- 
çois, & Conftantin  les  Sarmates;  il  re- 
pouftà  aufli  les  Goths  de  Flllyrie.  Mais  la 
bonne  intelligence  qui  avoit  duré  quel- 
que tems  entre  les  deux  Princes  fut'  rom- 
pue , la  religion  y fervit  de  prétexte  ; 
6c  la  véritable  raifon  fut  que  Conftantin 
vouloir  être  feul  Empereur.  Il  aflémbla 
une  armée  & une  flote  formidable , & il 
livra  bataille  aux  troupes  de  Licinius  à An- 
drinople  , le  3.  de  Juillet  313,  de  J.  C.  il  la 
gagna.  La  flotte  de  Licinius  fut  encore  dé- 
faite par  Crifpe  à Gallipoli.  Licinius  s'étant 
fauvé  en  Afie  demanda  la  paix  à.  Conftantin, 
on  convint  des  conditions , mais  cette  paix 
ne  dura  pas  long- tems. Licinius  aiant  raflèm- 
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blé  une  année  vint  à la  rencontre  de  celle 
de  Conftantin  proche  de  Çhryfople,  port 
de  Calçedoine.  La  bataille  fe  donna,  8c 
larmée  de  Licinius  fut  défaite i cette  fé- 
cond e bataille  fut  donnée  le  1$.  Septembre 
de  la  même  année  3*3  de  J.  C.  Licinius  fe 
retira  à Niçomédie  avec  le  peu  de  foldats 
qu’il  put  ramalïèr.  Conftantin  l’y  pourfui- 
vit  & afliegea  Niçomédie  où  Licinius  s’é- 
toit  retiré.  Conftantie  femme  de  Licinius 
8c  foeur  de  Conftantin  demanda  grâce  pour 
fon  mari , en  renonçant  pour  lui  à la  pour* 
pre.  Conftantin  le  traita  avec  humanité  8c 
l’envoia  à Thelfalonique  > mais  peu  de  tems 
après  fur  des  foupçons  qu’il  eut  que  Lici- 
nius faifoit  quelques  mouvemens , il  le  fit 
étrangler,  & Marrinienque  Licinius  avoir 
fait  Céfar,  fut  tué  en  Cappadoce.  Ainfî 
Conftantin  devint  feul  maître  de  tout  l’Em- 
pire , après  être  venu  à bout  de  tous  fes 
concurrens.  Nous  finirons  ici  la  fuite  de 
l’Hiftoire  des  régnés  des  Empereifrs,  pour 
la  reprendre  apres  que  nous  aurons  touché 
ce  qui  regarde  les  autres  points  de  l’Hi- 
ftoire  Profane, 
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flijloire  des  Hommes  illuflres  qui  ont  fleuri 
depuis  le  régné  eC Àiigu fl e jufqua  celui 
de  Conftantin . 

LEs  fciences , les  arts-  & les  .belles  let- 
tres qui  avoient  été  portées  à leur  plus 
haut  point  fous  le  régné  d’Augulte , le  fou- 
rnirent encore  pendant  quelque  tems  tant 
chez  les  Grecs  que  chez  les  Latins  > mais 
peu- à- peu  leur  fort  fuiyit  celui  de  l’Empi- 
re, & elles  tombèrent  infenlïblement  en 
décadence  jufqu’au  régné  de  Conftan- 
tin  : voici  ceux  qui  ont  excellé  en  chaque 
genre. 

§.  i.  Des  Philofophes. 

La  feéte  qui  fut  le  plus  en  crédit  depuis 
lp  chute  de  l’Académique  & de  la  Stoï- 
cienne , fut  celle  qui  prit  le  nom  d ’Eleflive, 
parce  que  fans  s’arrêter  à aucun  maître  par- 
ticulier , ni  faire  pjofdHon  d’aucune  feéte, 
elle  choilîllbit  ce  qu’elle  trouvoit  de  plus 
probable  dans  les  autres.  Potdmon  d’Ale- 
xandrie, qui  vivoit  fous  les  régnés  de  Cé- 
far  Augufte  & de  Tibere , pallè  pour  Au- 
teur de  cette  feéle':  ds  avoient  particulier 
rement  tiré  leur  doctrine  des  Platoniciens 
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& des  Stoïciens , dont  ils  lui  voient  la  plu- 
part des  maximes.  Socion  y maître  de  Sene- 
que, embrafla  cette  maniéré  de  philofo- 
pher  , & Seneque  le  fuivit quoique  plus 
attaché  aux  fentimens  des  Stoïciens  qu  à 
ceux  des  autres  philofophes.  Seneque  ( L. 
Annæus  Seneca  ) étoit  fils  d’un  pere  qui 
portoit  le  meme  nom , originaire  de  Cor- 
douë.  Le  phnbfophe  étoit  né  dans  cette 
ville,  & fut  tranfporté  tout  jeune  à Rome, 
environ  quinze  ans  avant  la  mort  d’Au- 
gufte.  Il  commença  de  bonne-heure  une 
vie  philofophique  : il  s’adonna  au/fi  à l’é- 
loquence i mais  fon  ftile  lui  étoit  tout  par- 
ticulier \ ce  ftile  étoit  ferré,  coupé  & fenten- 
tieux,  plein  de  pointes  & de  figures.  L’Em-  j 
perear  Claude  bannit  Seneque  dans  l’ifle  de 
Corfc,&Agrippinelcrappella  pour  le  faire 
gouverneur  de  Néron.  Seneque  s’appliqua 
particulièrement  à la  philofophie  morale , 
& fit  plufieurs  ouvrages  fur  ce  fujet.  Il  fut, 
comme  nous  avons  dit , une  des  viâimes 
de  la  cruauté  de  Néron , qui  le  condamna 
à mourir,  lui  la iflant  feulement  la  liberté 
de  choifir  le  genre  de  mort.  Ce  fut  au  mois 
d’Avril  de  l’an  6 5 de  J.  C.  qu’il  fe  fit  ou- 
vrir les  veines  pour  obéïr  à l’ordre  de  Ne» 
ron.  ' 

Depuis  Seneque  nous  n’avons  point  de 
philofophes  célèbres  jufqu  a Epittcte , qui 
’ Tome  I IL  K 
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a fleuri  depuis  le  régné  de  Vefpafien  juf- 
qu’à  la  fin  de  celui  d'Adrien.  11  croit  natif 
d’Hierapleen  Phrygie,  8c  fut  efclave  dans 
fa  jeunellè.  Etant  mis  en  liberté , il  embraflà 
la  profeflion  de  Phiiofophe,  8c  luivit  les 
principes  des  Stoïciens.  Il  fut  obligé  de 
iortir  de  Rome  lorfque  les  Philolophes  en 
furent  chalfez  par  Domitien  vers  l’an  94  de 
J.  C.  8c  fc  retira  à Nicopole^dans  l’Epire  : il 
revint  depuis  à Rome,  &c  parut  à la  Cour 
d’Adrien  : il  a vécu  jufqu’à  la  fin  du  régné 
de  cet  Empereur,  8c  il  avoit  écrit  plusieurs 
ouvrages  dont  il  ne  nous  relie  que  fon  En- 
chiridion,  ou  Manuel.  Il  eut  pour  difciple 
Arien  de  Nicomedie,  dont  la  (cience  8c  l’é- 
loquence  lui  firent  donner  le  titre  de  nou- 
veau Xenophon,  8c  l’éleverent  à Rome 
aux  premières  dignitez.  Il  avoit  commen- 
cé à.  Philofopher  fous  le  régné  de  Trajan, 
qui  le  tira  de  fes  livres  pour  lui  donner 
part  aux  affaires  de  l’état.  Nous  avons  de 
lui  quatre  livres,  ou  il  rapporte  les  entre- 
tiens d’Epiélete , 8c  fcpt  livres  des  expé- 
ditions d’Alexandre.  Il  avoit  compofé  plu- 
fieurs  autres  ouvrages  de  philofophie  8c 
d’hiftoire  qui  ont  été  perdus.  Le  célébré 
Plutarque  a été  contemporain  d’Epiélete.Il 
étoit  de  Cheronée  dans  la  Béotie  : il  eut 
pour  maître  Aramonc  Phiiofophe  Egyptien, 
lous  lequel  il  étudioit  quand  Néron  voia- 
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gea  en  Grece.  Il  enfcignoit  à Rome  du  tems 
de  Domitien,  ôc  fut  en  grand  crédit  fous  le 
régné  de  Trajan:  il  s etoit  particulièrement 
appliqué  à la  philofophie,  Ôc  a fuivi  la  mé- 
thode des  Ecleéliciens.  Il  étoit  aulli  tres- 
habile  dans  l’hiftoire , dans  les  belles  let- 
tres, & a rendu  fa  réputation  immortelle, 
tant  par  fes  écrits  philofcphiques , que  par 
les  vies  des  hommes  illuftres. 

Sous  les  régnés  d’ Antonin , ôc  de  Marc- 
Aurele,  Princes  qui  airaoienrles  fçavans* 
la  philofophie  des  Stoïciens  continua  de 
fleurir , ôc  celle  des  Platoniciens  fe  renou- 
vella.  Sous  le  régné  d’ Antonin,  fleurit  Cal- 
viJiusTaurw , Philofophe  Platonicien,  qui 
enfeignoit  à Athènes , il  fit  un  livre  pour 
découvrir  les  fentimens  contraires  des  Pla- 
toniciens ôc  des  Stoïciens , ôc  des  Stoïciens 
mêmes  entr’eux.  Claudlm  Afaximus  qui 
fleurit  fous  le  même  Empereur,  fuivit  aufli 
la  philofophie  de  Platon,  jfpollone  Philo- 
fophe Stoïcien  de  Chalcide,  fut  appelle 
d’Orient  par  Antonin  pour  inftruire  Marc- 
Aurele.  Ptolomèe , le  prince  des  Aftrono- 
mes , fleuriflôit  fous  Adrien  ôc  fous  Anto- 
nio. Sous  le  régné  de  Marc-Aurele  nDU5 
avons  une  fouie  de  gens  de  lettres , animez 
par  les  bien  faits  de  ce  Prince.  Les  Philo- 
fo'phès  y tinrent  le  premier  rang.  La  feéfce 
des  Cyniques  dont  on  avoit  etc  long- tems 
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fans  en  entendre  parler  fut  renouvellée  par 
Crcfcent  grand  ennemi  des  Chrétiens,  com- 
me il  eft  marqué  dans  faint  Jultin  ôc  dans 
Tatien  : il  eût  même  une  conférence  avec 
le  premier  fous  l’Empire  de  Marc-Aurele, 
dans  laquelle  il  fur  confondu. . Les  deux 
Celfes  renouvellerent  la  philofophie  d’Epi- 
cure , l’un  fous  Néron,  l’autre  fous  Adrien, 
ôc  fous  les  Empereurs  fuivans  : le  der- 
nier vécut  jufqu’au  régné  de  Commo- 
de : l’un  des  deux  ( car  l’on  n’eft  pas  alluré 
duquel  ) avoit  compofé  un  livre  contre  le 
Chriftianifme  , qui  a été  réfuté  par  Orige- 
ne.  Le  dernier  avoit  écrit  contre  les  Magi- 
ciens : feéte  qui  commençoit  à fe  répandre 
en  Europe.  Lucien  faifoit  profeflion  de  la 
philofophie  d’Epicure  i mais  dans  le  fond 
c’étoit  un  Scepticien  qui  fe  railloit  de  tou- 
tes les  feétes  des  Philolophes.  Il  étoit  de 
Samofate  en  Syrie,  d’une  condition  fort 
médiocre.  Il  a fleuri  fous  Marc-Aurele  ôç 
fous  Commode , & a écrit  quantité  d’ou- 
vrages d’un  ftile  pur  & enjoué  s il  fait  men- 
tion dans  fes  livres  de  plufiturs  Philo/b- 
phe§  , comme  d’un  Soflrate  de  Boftre , dont 
la  vie  étoit  extrêmement  dure  ôc  auftere  , 


Ôc  d’un  Demonax  , Philofophe  Cynique  j 
mais  plus  poli  que  les  autres  dont  il  a écrit 
la  vie. 

Il  s’éleva  en  ce  tems  la  une  feéfce  parti- 
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Culiere  de  Philofophes  qui  croioient  à Ja 
magie.  Apollonc  de  Tyanes  avoit  commen- 
cé à donner  cours  à cette  feéte.  Sa  vie  a cté 
écrite  par  Philoftrate.  Il  eft  mort  l’an  y6  de 
J.  C.  âgé  de  prés  de  cent  ans.  Il  parcourut  le 
monde  , & voulut  fe  rendre  merveilleux 
par  plufîeurs  aétions  extraordinaires,  en 
trompant  les  hommes  par  de  faux  miracles 
que  l’on  attribuoit  à la  magie.  Un  certain 
Alexandre  Ton  difciple',dont  Lucien  décou- 
, vre  les impoftures , fuivit  Ton  exemple,  & 
féduifit  pendant  quelque  te  ms  le  monde 
par  Ces  prédictions.  sJpul'ée  de  Madaure  en 
Afrique,  Philofophe  Platonicien,  fut  aufli 
accufé  de  magie  : fon  ouvrage  des  Méta- 
morphofes  , qui  neanmoins  n’eft  qu’une  fic- 
tion , peut  y avoir  donné  lieu  ; quoiqu’il  en 
foit , il  s’eft  défendu  de  cette  accufation. 

Revenons  aux  véritables  Philofophes , 
Sextus  Stoïcien, que  l’on  croit  neveu  de  Plu- 
tarque,fleuritfouslc  régné  d’Àntonin,ileut 
pour  difciples  A4œrc-Aurele , & Lt  Férus. 
11  étoit  de  Cheronée  dans  la  Béotie,  8c  fut 
engrande  effime  auprès  de  Marc-Aurele.  Il 
y a eu  vers  ce  même  tems  un  autre  Philofo- 
phe  demême  nom  , originaire  de  Libye  8c 
de  la  feéte  des  Pyrrhonicns  : on  croit  que 
c’eft  celui  que  Diogène  Laërce  & Galien  r 
furnomment  Empyncfue  , 8c  il  fe  peut  faire 
qu’il  foit  Auteur  des  Sentences  Philofophi- 
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ques  attribuées  au  Pape  Sixte  par  Rufin , & 
que  faint  Jerome  dit  être  d’un  Sixte  Philo- 
sophe Pythagoricien.  Sous  Marc-Aurele 
fleurit  Namenius , natif  d’Apamée  en  Syrie» 
que  quelques-uns  font  Pythagoricien,  &C 
d’autres  Platonicien  : peut-  être  parce  qu’il 
joignoit  les  dogmes  de  Pythagore  avec  ceux 
de  Platon.  Ce  Philofophe  eft  fouvent  cité 
par  les  Apologilles  de  la  religion  Chrétien- 
ne , comme  aiant  écrit  que  Platon  avoit  ti- 
ré de  Moïfe  ce  qu’il  avoit  dit  de  Dieu,  & de 
. ‘ ’ la  formation  de  l’univers , & comme  aiant 
avancé  plufieurs  chofes  favorables  à la  re- 
ligion Chrétienne.  Il  avoit  un  ami  nommé 
, Crone  aufli  Philofophe  Platonicien.  Arifto- 
cle , natif  de  Pergame,  étudia  quelques  tems 
la  philofophie  Péripatéticienne:  il  quitta  la 
philofophie  pour  s’appliquer  à l’éloquence  > 
&c  après  avoir  étudié  fous  Herode  Atticus 
a Rome,  il  alla  faire  laprofeflîon  de  Décla- 
mateur  en  fon  païs. 

Il  faut  mettre  au  rang  des  Philofophes  le 
célébré  Dïogene  Ldèrce , Auteur  de  dix  li- 
vres, contenans  la  vie  des  Philofophes;  qui 
a écrit  depuis  le  régné  d’Antonin  & avant 
celui  de  Conftantin.  Après  avoir  étudié 
l’Hiftoire  & les  Dogmes  des  Philofophes  , 
il  avoit  embraflé  la  feéte  des  Epicuriens. 
Je  ne  fçai  fi  l’on  doit  frire  à Pbiloftrtte , qui 
„ . a écrit  la  vie  d’Appolone  de  Tyanes,  Thon- 
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iieur  de  le  mettre  au  rang  des  Philo fophes, 
fon  hiftoire  étant  un  roman  plûtôt  qu’une 
hiftoire  véritable , Sc  la  vie  d’un  impofteur 
&non  pas  celle  d’un  vrai  Philofophe. 

Sous  le  régné  de  l’Empereur  Aurelien  il 
y eut  pluficurs  Phiiofophes  célébrés  de  la 
feüe  de  Platon.  P latin  en  fut  le  reftaura- 
teur , & en  fit  profeflion  à Rome  depuis  Ifc 
règne  de  Philippe  jufqu’i  celui  de  Clau- 
de , & mourut  en  170.  Il  eut  pour  difciplfc 
le  célébré  d’Apamée,  qui  expliqua 

& étendit  la  doctrine  de  Plotin  par  de  longs 
ouvrages.  Longm , furnommé  Caflïus,  cé- 
lébré parmi  les  Sophiftes,s’étoit  aüffi  adon- 
né à la  Philofophie , & avoit  eu  pour  mai-  .* 
très  Plotin,  Amelius,  Ammone  PhilofoL 
phe  Chrétien  d’Alexandrie,  de  un  Ori- 
gejie  different  du  nôtre.  Quelque  eftime 
qu’il  eût  de  Plotin  & d’Amelius  , il  écrivit 
contr’eux.  Il  étoit  attaché  aux  intérêts  de 
la  reine  Zenobie.  Et  Aurelien  pour  fe  ven- 
ger des  lettres  qui  lui  avoient  été  adrefïëes 
au  nom  de  cette  Prrnceffe,  écrites  pat  Lon-  v 
gin , le  fit  mourir  après  la  prife  de  Palmyré 
en  17$.  Porphyre  étoit  difciple  de  Plotin  BC 
deLongin,  il  fut  en  réputation  d’un  grand 
Philofophe  fous  le  régné  de  Dioclétien.  Il 
étoit  Tyrien,  fils  de  Male  Syrien  : il  na- 
quit en  233  , vint  demeurer  à Rome  en  263, 
y écouta  les  leçons  de  Plotin  pendant  fix 
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ans  v il  pafla  enfuite  en  Sicile  » & vécut  ju£ 
qu’au  régné  de  Probe  : il  fît  profefïion  de 
iuivre  la  pure  doétrine  des  Platoniciens  de 
la  maniéré  qu’elle  avoir  été  enfeignée  par 
Plotin  j & compofa  un  très  grand  nombre 
d’ouvrages  phüofophiques  , particulière- 
ment fur  la  Phyfique  : c’eft  lui  qui  eft  Au- 
teur du  traité  des  Univerfaux  > pour  fcrvir 
«Tint réduction  aux  Categories  d’Ariftote.ll 
étoit  fort  ennemi  des  Chrétiens,,  & fit  un 
ouvrage  contre  notre  Religion,  qui  a rendu 
depuis  fon  nom  odieux  aux  Chrétiens. 

< ■ §.2.  Des  Hiftoriens  Grecs, 

Si  nous  n’avons  pas  parmi  les  Hiftoriens 
Grecs,  qui  ont  vécu  depuis  Augufte,  d’aufc 
fi  excellens  Auteurs  qu’Herodote  & Thu- 
cydide , il  y en  a eu  un  plus  grand  nombre 
que  dans  l’ancienne  Grece , & leurs  hiftoi- 
res  font  plus  étendues.  Ces  Hiftoriens  s’é- 
tant particulièrement  appliquez  à recueillir 
les  hiftoires-jdes  differentes  nations  rap- 
portées par  les  Anciens. 

Dès  le  commencement  du  régné  d’ Au- 
gufte Parthenins , qui  eft  aufti  au  rang  des 
Poëtes , recueillit  dans  un  petit  livre  que 
nous  avons  encore , divers  exemples  des 
pallions  amoureufes  tirez  de  plufieurs  Au- 
teurs anciens,  & pour  la  plupart  perdus. 
Dans  le  même  tems  fleurit  Chèrement  Egy- 
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jptien  j qui  a écrit  l’hiftoire  d’Egypte  : il 
fur  maître  de  Denys  d’Alexandrie  j ion  hif? 
roire  étoit  pleine  de  fables , 8c  entr  autres 
de  celle  du  Phénix  dont  il  a alongé  la  vie 
jufqu’à  fept  mille  ans , que  les  autres  Au- 
teurs ne  faifoicnt  que  de  quelques  centai- 
nes d’années  .DiodoredeSicile  eft  un  hiftorien 
beaucoup  plus  confîdérable  ; il  avoir  com- 
mencé à écrire  fous  le  régné  de  Jules  Céfar, 
& a vécu  jufque  vers  le  milieu  du  régné 
d’Augufte.  Son  ouvrage  comprenoit  une 
hiftoire  univerfelle  des  Egyptiens,des  Afly- 
riens  , des  Medes , des  Perfes , des  Grecs , 
des  Romains,  des  Carthaginois  & des  au- 
tres nations , à commencer  au  tems  fabu- 
leux avant  la  guerre  de  Troie  , jufqu’à  la 
fin  de  la  guerre  de  Jules  Céfar  dans  les  Gau- 
les. Il  étoit  partagé  en  quarante  livres,  & 
Diodore  avoir  été  trente  ans  a le  com- 


pofer,  il  ne  nous  en  refte  que  quinze  livres, 
8c  quelques  fragmcns.  Denys  £ Halicar- 
najfe  eft  encore  un  des  hiftorieris  fameux 
du  tems  d’Augufte  , il  vint  à Rome  immé- 


diatement après  la  bataille  d’Aétium , &c 
acheva  fon  hiftoire  vingt  ans  après  : c’é- 
toit  une  fimple  hiftoire  de  la  République 
Romaine , qu’il  commençoit  dès  Ion  ori- 
gine , & qu’il  continuoit  jufqu’à  la  premiè- 
re guerre  Punique  fous  le  titre  dUAntiefuir 
tez.  Romaines,  Elle  étoit  partagée  en  vingt 
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livres , dont  il  ne  nous  en  refte  que  quinze^ 

_ qui  Aniflént  à l’an  511  de  la  fondation  de 
Rorçî&.  Son  hiftoire  eft  exadfce  ôcparticu- 
làrifée  il  ne  faut  pas  le  confondre  avec 
un  autre  Denys  de  Pergame , aulli  hiftorien» 
furnommé  Atticus,  difciple  d’Apollodore 
Rhéteur  , qui  vivoit  du  rems  d’Augufte  * 
ni  avec  Denys  (P Alexandrie  auteur  d'une 
Defcription  de  la  terre  en  vers , que  Ton 
croit  avoir  aufli  fleuri  fous  Augufte.  Nico-, 
las  de  Damas  compofa  fous  le  régné  d’Au- 
gulte  une  hiftoire  d’ Aflyrie  en  cent  quarante 
li  vres , dont  nous  n’avons  que  des  fragment» 
particulièrement  dans  les  ouvrages  de  Jo- 
fephe.  Ptolomèe  Mendefïen,  prêtre  d’Egy- 
pte, avoit  compofé  fous  le  régné  d’A»- 
gufte  une  hiftoire  des  anciens  Rois  d’Egy- 
pte en  trois  livres  : Mcmnon  une  hiftoire 
d’Beraelée  en  feize  livres  , dont  Phodus 
nous  a donné  un  extrait  : Socrate  de  Rhodes 
«ne  hiftoire  de  la  guerre  civile  entre  Au- 
gufte & Antoine.  Nous  mettrons  encore 
au  rang  des  Hiftoriens  qui  ont  commencé 
a fleurir  lous  le  régné  d’Augufte  le  fameux 
géographe  Strabon , natif  d’Amafée , dont 
nous  avons  dix  - fept  livres  de  géogra- 
phie univerfelle  : il  avoit  aufli  donné  des 
mémoires  fur  l’Hiftoire , utiles  pour  la  mo- 
rale <5c  pour  la  vie  civile,  & continué  * 
l’hiftoire  de  Polybe. 


' * F K O F A N I.  - ixÿ 

Sons  le  régné  de  Tibere  fleurit  Potamv» 
de  Ltfbos  ou  de  Mitylene , different  du 
philofophe  de  même  nom  > il  avoit  écrit 
î’hiftoire  d’Alexandre  le  Grand , & quel- 
ques autres  ouvrages.  Une  femme  Grec- 
que nommée  Pamphile  , fe  rendit  célébré 
fous  le  régné  de  Nerompar  trente- trois 
livres  de  differentes  liiftoires.  jlppion  d’A- 
lexandrie a compofé  vers  le  même  tems 
unehiftoire  d’Egypte,  & un  traité  contre 
les  Juifs  ; il  a encore  fleuri  fous  le  règne 
de  Caïus  vers  lequel  il  fut  député  par  lés- 
Grecs  d’Alexandrie  : fa  principale  profef- 
£on  étoit  la  grammaire.  Philonle  Juif,  qui: 
lui  étoit  contemporain,  peut  être  auflimis 
au  rang  des  Hiftoriens , quoique  fa  princi- 
pale profeflïon  fût  la  philofophie.  Pour 
Jofephe  fes  ouvrages  font  tous  hiftoriques  , 
& tout  le  monde  eonnoît  fes  antiquitez  le 
fon  hiftoire  de  la  guerre  des  Juifs:  il  eft  par- 
lé de  fa  vie  autre  part  ; il  a fleuri  depuis  le 
régné  de  Carns  jufqti’au  régné  de  Tite* 
Nous  avons  parlé  de  Plutarque  parmi  les 
philofophes , quoique  fes  vies  des  hommes 
iiluftres  foient  un  des  plus  beaux  ouvrages 
hiftoriques  de  l’antiquité.  Philon  de  Bibios 
a fleuri  fous  les  régnés  de  Vefpafïen,  de 
Tire  , de  Domitien  & de  Nerva  : en  croit 
même  qu’il  a vécu  jufqu’au  régné  d’Adrien; 
on  lui  attribue  une  traduction  en  Grec  de 

K vj 


2lS  L’Histoiu 

l’hiftoire  de  Sanchoniaton  écrite  en  Phé- 
nicien citée  par  Porphyre,  & un  traité  des 
vies  & des  hommes  iiiuftres.  Nous  avons 
déjà  fait  mention  entre  les  Philofophes 
d’Arien  de  Nicomedie  , & nous  avons  re- 
marqué qu’il  avoir  écrit  l’hiftoire  d’ Ale- 
xandrie* Les  anciens  font  encore  mention 
de  plufîeurs  autres  ouvrages  hiftoriques  de 
cet  Auteur.  Elien  fleurifl'oit  particulière- 
ment fous  le  régné  de  l’Empereur  Adrien 
à qui  il adrefla  fes  Tactiques , c’eft. à-dire, 
un  livre  de  l’arrangement  des  armées  dans 
les  batailles  : il  avoit  auffi  compofé  un  livre 
des  Animaux  > mais  ce  qui  le  met  à bon 
droit  au  rang  des  Hiftoriens  , ce  font  fes 
quatorze  livres  d’hiftoires  diverfes.  Phlegon 
■ de  Tralle , affranchi  d’Adrien , avoit  écrit 
la  vie  de  fon  maître , & compofé  une  chro- 
nique par  olympiades  jufqu’à  l’an  Zip.  il 
en  avoit  fait  depuis  une  hiftoire  en  huit 
livres , & compofé  un  traité  des  évenemens 
merveilleux.  L’Empereur  Adrien  avoit  lui- 
même  compofé  fà  vie.  Un  nommé  Zenobius 
ou  Z;nodotus  avoit  compofé  le  genethliaque 
de  ce  prince  : ce  Zc  nobius  avoit  traduit  en 
Grecl’hiftoire  de  Salutte , ce  qui  peut  lui 
donner  quelque  droit  entre  les  Hiftoriens. 

Il  y avoit  encore  d’autres  Hiftoriens  fous 
le  régné  d’Adrien  dont  les  ouvrages  font 
entièrement  perdus,  comme  Cepholeon  qui 
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avoir  compofé  un  abrégé  d’hiftoire  depuis 
Ninus  & Semiramis  jufqu’à  Alexandre  le 
Grand,  divifée  en  neuf  livres  aufquels  il 
avoit  donné  le  nom  des  neuf  Mufes.  A l’imi- 
tation d’Herodote  Dcnys  d.'  HaUcarnaJfe  le 
jeune  l’un  des  defcendans  de  l’ancien  De- 
nys  d’Halicarnaflé  compofa  une  hiftoire 
de  la  Mufique  « 8c  Hcrmippe  de  Bery  te,  dis- 
ciple de  Philon  de  Biblos , une  hiftoire  des 
fonges  8c  des  vies  des  legiflateurs.  ]*fon 
d’Argos , avoit  écrit  une  hiftoire  de  la  Grè- 
ce , 8c  en  particulier  celle  d’Alexandre  con- 
tre les  Perfes. 

Sous  Adrien  8c  fous  Antonin  fleurit  Ap- 

f'en  dont  nous  avons  déjà  parlé , il  écrivit 
hiftoire  Romaine  en  vingt-quatre  livres, 
en  la  commençant  depuis  la  prife  de  Troie 
jufqu’à  Romulus  , 8c  la  continua  jufqu’à 
Augufte  avec  des  additions  jufqu’à  Tra- 
j an  : fon  hiftoire  n’étoit  pas  écrite  de  fuite 
comme  celle  de  Tite-Live , mais  étoit  com- 
pofée  de  plufieurs  ouvrages  fur  chaque  Na- 
tion, danslefquelsilmettoit  fuivant  l’ordre 
des  tems  ce  qui  les  regardoit  jufqu’à  Augu- 
fte , 8c  quelquefois  jufqu’à  Trajan.  Elle 
ctoit  partagée  en  vingt  - quatre  Livres , 
dont  nous  avons  encore  ce  qui  regarde 
l’hiftoire  des  Carthaginois,  celle  de  Sy- 
rie, celle  des  Parthes,  celle  de  Mithrida- 
te , celle  d’iberie  j les  guerres  d’Annibal  > 
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celle  d’Illyrie,  cinq  Livres  des  guerre* 
civiles  & quelques  fragmens  des  autres. 
On  met  encore  fous  Antonin  > Callitncus 
Sutorius,  Arabe,  & Sophifte  d’Athenes  qui 
avoit  écrit  une  hiftoire  d’Alexandrie , il  eft 
incertain  s’il  n’a  pas  plutôt  vécu  fous  le  ré- 
gné de  Gallien. 

Sous  le  régné  de  Marc- Atirele,  fleurirent 
Pollen  j natif  de  Macedoine , qui  addreflà 
a Marc-Aurele  & à Lucius  Yerus,  fes  huit 
Livres  des  ftratagêmes , pratiqués  par  des 
grands  capitaines  dans  les  actions  de  guer- 
re, qui  nous  ont  été  donnés  par  Cafaubon> 
& Paufznias , dont  nous  avons  dix  Livres 
de  l’hiftoire  de  la  Grece , où  il  décrit  avec 
beaucoup  dexa&itude  la  fituation  & les 
antiquitez  de  chaque  ville,  & ce  qu’ify  a 
de  plus  mémorable  dans  l’hiftoire  des  peu- 
ples. Il  faut  lui  joindre  Atloenie  Naucra- 
tique , grammairien , qui  a fait  un  livre  des 
Rois  de  Syrie.  Mais  le  plus  excellent  de 
tous  les  hiftoriens  de  ce  teins- la , & qui 
égale  les  anciens , eft  Herodien , fils  d’A- 
pollone  d’Alexandrie,  qui  peut  attfli  erre 
mis  au  rang  des  hiftoriens , a caufe  du  li- 
vre qu’il  avoir  fait  des  hiftoires  admira- 
bles. Herodien , dis- je  , qui  a donné  huk 
livres  d’hiftoire  depuis  la  mortdeMare- 
Aurelej  jufqu’â  la  mort  de  Gordien  j ce 
qui  fait  voir  qu’il  a vécu  jufqu’après  ce 
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tems-là,.  Si  Herodien  eft  recommandable 
par  la  politeflè  de  Ton  Hile  ôc  par  la  beauté 
de  fa  narration,  Dion  Cajfius , natif  de  Ni- 
cée,  fils  d’Apronien,  gouverneur  de  Cili- 
cie,  Sénateur  & Conful  Romain  ne  l’efë 
pas  moins  par  Ion  étendue.  Son  hiftoire  Ro- 
maine eft  partagée  en  huit  décades , c’eft- 
à- dire , quatre  vingt-un  livres  depuis  la 
venue  d’Enée  en  Italie  » jufqu’au  régné  de 
l’Empereur  Alexandre , fous  lequel  appa- 
remment il  mourut  ; nous  n’avons  de  fes 
livres  que  ceux  qui  font  depuis  le  35  juf- 
qu’au 60.  quelques  fragmens  des  autres  ÔC 
un  abrégé  de  tout  l’ouvrage  donné  par  Xi- 
philin.  Sous  les  régnés  des  Empereurs  fui-  * 
vans  jufqu’a  Conftantin , il  n’y  a prefque 
point  d’hiftoriens  de  marque.  Âfinim  Qu/t- 
drAtus , avoit  écrit  l’hiftoire  Romaine  en 
quinze  livres , depuis  la  fondation  de  Ro- 
me jufqu  a la  millième  année , d’où  il  avoit 
donné  i cet  ouvrage  le  nom  dé  Miliade  , 
il  avoit  encore  écrit  l’hiftoire  des  Parthes; 
& des  Germains.  Du  tems  de  Gallien,  £- 
phore  de  Ciimes , écrivit  l’hiftoire  de  cet 
Empereur  en  vingt- fept  livres.  On  parle’ 
d’autres  hiftoires  de  Gallien,  compofées 
par  Palfurius  Sur*.  L’Empereur  Aurelien 
avoit  fait  écrire  un  Journal  de  fes  guerres 
& de  fes  allions , quelques  autres  auteurs 
avoient  entrepris  d’en  écrire  l’hiftoire  e» 
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grec.  Ces  monumens  ne  font  point  venus 
juCqu1  à nous , mais  f^opifcus  qui  a compo- 
fé  en  latin  la  vie  de  cet  Empereur  en  a tiré 
pluficurs  chofes.  Sous  ce  régné,  Dexippe 
Athénien  de  nailTance , & orateur  de  pro- 
feiïïon , écrivit  avec  beaucoup  d’éloquence 
l’hiftoire  depuis  l’empire  d’Alexandre  juf- 
qu  a Claude  II.  & fit  une  hiftoire  particu- 
lière de  la  guerre  des  Romains  contre  les 
Scythes , avec  un  ouvrage  qui  contenoit 
l’hiftoire  des  fuccefleurs  d’Alexandre  le 
Grand.  Les  hiftoires  des  régnés  fuivans 
ont  etc  auflî  écrites  par  différens  auteurs 
grecs,  mais  leurs  ouvrages  font  perdus , & 
nous  n’avons  que  les  hiftoriens  Latins  qui 
ont  écrit  fur  leurs  mémoires  dont  nous  par- 
lerons dans  l’article  fuivant. 

§.  y Des  Hifioriens  Latins . 

Les  Latins  fe  perfe&ionnerent  beaucoup 
dans  l’art  d’écrire  l’hiftoire  fous  les  régnés 
des  premiersEmpereurs:  ils  ne  s’arrêtèrent 
pas  Amplement  aux  hiftoires  particulières  > 
mais  ils  s’appliquèrent  principalement  à des 
corps  d’hiftoires  generales,  à les  écrire  d’un 
itile  pur  & avec  ornement.  L un  despremiertf 
de  ces  hiftoricnseilCome/iusNeposqui  a com- 
mencé à fleurir  des  le  tems  de  Jules  Céfar. 
Il  étoitné  dans  la  Gaule  d’au- deçà  du  Pô, 
par  rapport  à Rome  : fon  ouvrage  ctoit  une 
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Chronique  generale  des  tcms  inconnus,  fa- 
buleux 6c  hiftoriques,  fuivant  la  divifion  de 
Varron.  Il  avoit  encore  fait  plufieuus  livres 
des  vies  des  Hommes  Illuftres  dans  les  ar- 
mes. Nous  avons  vingt-deux  vies  des  gene- 
raux d’armée  étrangers  fous  le  nom  d’eÆ- 
mlitts  Promus,  qui  avoit  écrit  de  fa  main  & 
préfenté  cet  ouvrage  à l’EmpereurTheodo- 
fe  : ce  qui  a été  caufe  que  l’on  a mis  cet  ou- 
vrage fous  ce  nom , quoiqu’il  paroilfe  par 
l’ouvrage  même  qu’il  eft  d’un  tems  plus  an- 
cien. Quant  à l’ouvrage  entier  de  Corné- 
lius Nepos  , il  ne  contenoitpas  feulement 
les  vies  des  hommes  illuftres  dans  les  ar- 
mes,mais  aulîî  celles  des  écrivains  célébrés, 
comme  deTerence  6c  de  Cicéron  , 6c  de 
pltifïeurs  autres  Auteurs.  Entre  les  hifto- 
riens  Latins  il  n’y  en  a gueres  dont  l’hiftoi- 
re  foit  plus  généralement  eftimée  que  celle 
de  Sallujîe  ( Caius  SalLujlius  Crifpus  ) né  la 
troifiéme  année  de  la  lxxiii.  Olympiade, 
& de  la  fondation  de  Rome  668  , à Mi  ter- 
ne dans  le  païs  des  Sabins  j il  étoit  Tribun 
du  peuple  l’année  que  Cicéron  revint  d ’é- 
xil  j 6c  que  Claudius  fut  tué  par  Milon.  Sa 
vie  fut  affez  déréglée  , mais  fes  hiftoires 
l’ont  rendu  illuftre  ; il  en  avoit  compofé 
plufîeurs  dont  il  ne  refte  que  celle  de  Ju- 
gurtha  & de  Catilina,  qui  eurent  une  fï 
grande  réputation , que  Martial  n’a  pas  f air 
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difficulté  de  dire  qu’il  étoit  le  premier  eii- 
tre  les  hifteriens  Romains. 

Primus  Romana  CrifpHS  in  bijîoria^ 

Les  Grecs  ont  fait  tant  de  cas  de  Ton  hif- 
_ toire  que  le  Sophifte  Zcnobius  qui  vivok 
fous  le  régné  d’Adrien , en  a compofé  une 
traduction  en  Grec.  Dans  le  même  tems 
fleuritTerentius  V arrorti  fur  nommé  A tac  inus 
a caufe  du  fleuve  Ataxe  de  la  province  de 
Narbonne  fur  les  bords  duquel  il  y a un 
village  de  même  nom  dont  Varron  étoit 
natif  : il  ne  faut  pas  le  confondre  avec  le 
fameux  Terentius  Varron  dont  nous  avons 
,parlé  : celui  dont  nous  parlons  avoir  écrit 
des  livres  de  la  guerre  Sequanique  & des 
Argonautlques  en  vers  aflez  barbares,dont 
nous  n’avons  plus  que  des  fragmens.  A 'fi i. 
nias  Pollion  dont  Virgile  avoit  fait  l’éloge 
dans  fa  quatrième  Eglogue  , compofa  une 
hiftoire  des  Guerres  Civiles.  Horace  lui 
fait  compliment  fur  ce  deflein  dans  la  pre- 
mière Ode  du  fécond  livre.  Ill’éxecuta> 
& Ion  hiftoire  eft  citée  par  les  Anciens -, 
quoi  - quelle  ne  foit  pas  venue  jufqu’à 
nous.  Pollion  étoit  un  homme  de  qualité , 
grand  Capitaine,  Orateur  & Hiftorieft.  Il 
triompha  des  peuples  de  la  Dalmatie , ôt 
mourut  âgé  de  Si  ans,  l’an  47  du  régné 
d’Augulte.  Amntius , ou  plûtot  Arruntius, 
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écrivit  fous  le  même  Empereur  l’hiftoire 
de  la  guerre  Punique  , d’un  ftile  femblable 
à celui  de  Salufte  qu’il  avoir  imité , mais 
avec  trop  d’affectation.  Gains  Julius  Hygi- 
nus.  Affranchi  d’Augufte  , Efpagnol  de  na- 
tion, ou  félon  d’autres  d’Alexandrie,  coni- 
pofa  des  vies  des  hommes  illuftres , & un 
traité  Géographique  des  villes  d’Italie. 
Cremutius  Cordas  a écrit  du  tems  d’Augufte 
l’hiftoire  des  Guerres  Civiles,^  celle  d’Au- 
gufte même,  à qui  il  les  montra , fans  que 
cet  Empereur  y trouvât  a redire  : mais  fous 
le  régné  deTibere  il  fut  accufé  pour  avoir 
dit  que  Cajfius  & Brut  as  et  oient  les  derniers 
des  Romains,  & Tibere  ne  lui  aiant  pas  par- 
donné cette  expreftion,Cordus  voiant  bien 
que  la  mort  étoit  inévitable,  fe  la  donnai 
lui- même  en  refufant  de  manger. 

Nous  paflerons  plufieurs  Auteurs  de  peu 
de  réputation  qui  ont  vécu  du  tems  d’Au- 
gufte, pour  venir  au  fameux  Auteur  de 
l’hiftoire  Romaine  : on  entend  allez  que 
c’eft  de  Tite-Live  dont  nous  voulons  par- 
ler : il  étoit  de  Padouë , & il  mourut  la  qua- 
trième année  de  l’Empire  de  Tibere.  Son 
hiftoire  eft  un  ouvrage  achevé  en  ce  genre, 
& un  modèle  parfait  pour  tous  les  hifto- 
riens  : elle  comprenoit  une  narration  exacte 
& fidelle  de  toute  l’hiftoire  Romaine  de- 
puis fon  commencement  jufqu’à  la  mort  de 
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DrufuS , en  cent  quarante-  deux  livres,  noüs 
n’en  avons  plus  que  trente-cinq,  & il  n’y 
a perfonne  qui  ne  regrette  la  perte  des  au- 
tres. Nous  avons  aufli  perdu  l’hiftoire  'de 
Trogne  Pompée , qui  traitoit  particulière- 
ment de  l’Empire  des  Macédoniens,  en  qua- 
rante-quatre livres , intitulez  Philippiques, 
à l’exemple  de  Theopompe* 

Il  ne  nous  en  refte  qu’un  abrégé  compofé 
par  Juftin,  mais  plus  ample  que  celui  que 
nous  avons  des  livres  de  Tite-Live  j attri- 
bué à Florus.  Lucius  FenejielU  , mort  la 
Exiéme  année  de  Tibere,  avoit  com  pofé 
une  hiftoire  dont  les  Anciens  ont  fait  grand 
cas , mais  nous  n’avons  plus  rien  de  lui  : car 
le  traité  des  Magiftrats  Romains,  qui  porte 
aujourd’hui  fon  nom , eft  d’un  Auteur  tout- 
à-fait  récent.  B*Jfns  Aufiiius , qui  a vécu 
/ous  les  régnés  d’Augufte  & de  Tibere  , 
avoit  laifle  plufieurs  livres  de  l’hiftoire  de 
la  guerre  Germanique , loiiez  par  Quinti- 
lien  ; il  avoit  aulli  écrit  une  hiftoire  des 
guerres  civiles,  continuée  par  Pline  le  Jeur 
ne.  Titus  Labiems  écrivit  l’hiftoire  des 
guerres  civiles  fous  le  règne  d’Augufte, 
mais  avec  tant  de  liberté,  & d’une  maniéré  « 
fi  fatirique  que  fes  ouvrages  furent  brûlez 
de  fon  vivant  meme.  Labienus  ne  put  fup- 
porter  cet  affront  ni  furvivre  à fes  ouvra- 
ges. Cajfius  Severus  fon  ami, qui  eft  auifi  du 
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nombre  delfiiUtori.ens , voiant  brûler  les 
livres  de  Labienus , s’cçria  : Il  faudroit 
anffi  me  brûler  tout  y if , parce  que  je  les 
%ai  par  cœur  : il  ne  laiflà  pas  d’en  refter 
des  exemplaires.  Suetope  remarque  que 
Çgligula  les  fit  rechercher,  & depuis  Quin? 
tilien  & Charifius  ont  cité  l’hiftoire  de  Lgr, 
tienus , dont  il  ne  nous  refte  plus  rien. 

Vellcius  Paterculus  eit  un  des  hiftoriens 
qui  ait  le  plus  compris  de  çhofes  en  peu  dç 
livres,  il  n’a  fait  que  deux  livres  d’hiftoirp 
dédiés  a Mar/cus  Vinicius  Conful  ; cet  ou? 
yrage  dans  fa  brièveté  contenoit  une  hif- 
toire  univerfelle  qui  finit  au  régné  de  Tibè- 
re, on  a perdu  la  plus  grande  partie  du  pre-r 
plier  livre.  Aprçs  Velleius,viept  V alere  Ma- 
xime qui  a écrit  auflî  fous  le  régné  de  Ti* 
bere  j mais  après  la  mort  de  Sejan  qui  yi- 
voit  encore  dans  le  tems  que  Velleius  écrir 
voit,  puifque  le  premier  en  fait  des  louan- 
ges & que  l’autre  parle  de  fa  rçiort  ; Valere 
Maxime  a recueilli  en  neuf  livres  les  faits 
8c  les  a&ions  mémorables  des  anciens  : Ion 
ftile  a fait  douter  qu’il  fût  du  tems  de  Ti- 
bère, mais  il  y a tant  d' Auteurs  qui  lui  ren- 
dent témoignage , qu’on  ne  peut  pas  dis- 
convenir que  l’ouvrage  que  nous  avons  fous 
fi?n  nom  ne  foit  effectivement  de  Valere 
Maxime  qui  vivoit  du  tems  de  Tibere.  Il 
faut  mettre  dans  le  meme  tems  Bmid'm 
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Niger , qui  avoit  écrit  une  hiifôire  dans  la- 
quelle il  avoir  fait  l’éloge  de  Cicerqn,  il 
croit  ami  de  Sejan  Ôc  pouvoir  par  là  alpi- 
;rer  aux  premières  charges j mais  la  mort  de 
ce  miniftre  le  réduilit  à craindre  (on  fort.  % 
Nous  ne  parlerons  point  de  quelques  hi- 
ftoires  particulières , comme  de  celle  de  Ti- 
bère compofée  par  lui* meme , de  celle  de 
Caligula  , compofée  par  Getulicus,  des  mé- 
moires à' Agrippine  8c  de  l'hiftoire  que 
l'Empereur  Claude  avoir  fait , non  feule- 
ment de  la  vie > mais  aufli  de  celle  des  Cé- 
fars  fes  prédecefleurs  : tous  ces  ouvrages, 

& particulièrement  les  derniers, ont  été  mé-  ' 
priles  comme  inutiles  8c  pleins  de  chofes 
impertinentes.  Seneque , dont  nous  avons 
parlé  parmi  les  Philofophes  , avoir  compo- 
fé  une  hiftoire  des  Indes.  Son  ami  Fabiut 
Rujlicus  qui  fleurit  comme  lui  fous  les  ré- 
gnés de  Claude  8c  de  Néron , avoir  com- 
pofé  une  hifl*>ire  de  fon  tems  citée  par  Ta- 
cite, qui  le  regarde  comme  un  des  plus 
cxcellens  hiftoriens  de  fon  flecle.  Sous  les 
memes  Empereurs  fleurit  Cn.  Domitius 
Corbulon , Confulaire  & grand  Capitaine  , 
dont  Tacite  & Pline  font  une  honorable  J 
mention  j il  avoir  cqpnmandé  contre  les 
Parthes  en  Arménie , & avoir  fait  la  des- 
cription de  ce  pais  avec  l’hiftoire  de  ce  qui 
s’y  étoit  palfé  de  Ion  tems»  ^ Gains  Balbi - 
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lins  fut  gouverneur  d’Egypte  du  tems  de 
Néron , il  avoit  fait  des  mémoires  de  fon 
voiage  8c  de  ce  qui  regarde  l’Egypte.  Caius 
S hc tanins  Paulinus , Conful  l’an  794.  de  U 
fondation  de  Rome , enfuïte  Commandait 
en  Afrique  qui  repouflâ  les  Maures  juf- 
qu  au  delà  du  Mont  Atlas , avoit  auffi  fait 
des  mémoires  de  fes  a&ions  en  Afrique, 
Lucius  Tbrafea  Parus , Sénateur  Romain  , 
que  Néron  fit  mourir , avoit  écrit  la  vie 
de  Caton  d’Eutiqtie. 

On  peut  mettre  à bon  droit  entre  les  hi- 
ftoriens  Lucain  ( Marcus  ulnnaus , J quoi- 
qu’il ait  écrit  en  vers , parce  qu’il  eft  plu- 
tôt hiftorien  que  poète  : car  le  pocïne  qu’il 
a fait  de  la  guerre  civile  de  Jules-  Céfar  eft 
tout  entier  fuivant  la  vérité  hiftorique,  fans 
aucune  fiétion  poétique  ; le  panégyrique  de 
Calpurnius  Pifon  en  vers , eft  du  même  au- 
tour y ce  Pifon  eft  celui  qui  a confpiré  con- 
tre Néron , & Lucain  étoit  un  des  conju- 
rez qui  fut  enveloppé  dans  la  conjuration. 

Sous  le  régné  de  Vefpafien  il  y eut  plu- 
fieurs  perfonnes  illuftres  qui  écrivirent 
i’Kiftoire , Mucien  fon  general  d’armée  laif- 
fa  des  mémoires  curieux  des  guerres  qu’il 
avoit  faites  en  Orient , où  il  inféra  plufieurs 
remarques  touchant  la  géographie  ôc  les 
cho fes  merveilleufes.  M.  Clujîus  Rufus , 
Confulaire  & Proconful  de  la  Gaule  Tatv 
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ragonnoife,  écrivit  rhiftoire  de  Kêron^ 
Fauteur  du  traité  des  caufes  de  la  corrup- 
tion-de  l’éloquence  , écrit  du  tems  de  Vef- 
pafien , introduit  dans  Tes  dialogues  plu- 
ïïeurs  hommes  célébrés , entr’autres  Julius 
Secundus  , Pip fumas  Afejfala,  & quelques 
autres  qui  avoient  été  en  grande  réputation 
d’éloquence , ôc  qui  avoient  compolé  des 
ouvrages  hiftoriques.  Pline  furnommé  l’an- 
cien de  Verone,  eft  aftez  connu  par  fon  hi- 
ftoire  naturelle  qui  eft  un  des  plus  excellens 
• & des  plus  utiles  ouvrages  de  l’antiquité  j 
il  en  avoit  compofé  pluueurs  autres  que  le 
tems  nous  a envié , il  y en  avoit  d’hiftor 
riqucs  comme  Pline  le  jeune  le  témoigne, 
eritr’âutres  l’hiftoire  de  Néron. 

Il  n’eft  pas  certain  en  quel  tems  a vécu 
Qujme-Curce  auteur  de  la  vie  & des  actions 
d’Alexandre , dont  la  vie  & la  condition 
nous  font  entièrement  inconnues , quoi- 
que fon  ouvrage  foit  aftez  commun  : quel- 
ques - uns  ont  cru  qu’il  avoit  écrit  du 
tems  d’Augufte  *,  d’autres  que  c’étoit  fous 
le  régné  de  Claude,  on  la  même  rece- 
lé jufqu’au  règne  duTrajan  : & il  y en  a 
eu  qui  ont  prétendu  que  c’étoit  un  Auteur 
du  bas  âge  , qui  a imité  le  ftile  des  anciens  * 
& fait  un  roman  plutôt  qu’une  hiftoirè.  * 
L’opinion  qui  nous  paroît  la  plus  probable 
eft  qu’il  a écrit  fous  Vefpaficn , qui  eft  cet 
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aftre  qui  venoit  de  paroître,  & quiavoic 
apporté  un  tems  ferein  à la  République  , 
après  les  tempêtes  dont  elle  avoir  été  agi- 
tée. Quoiqu’il  en  foit , cet  ouvrage  eft  di- 
gne du  fîecle  d’Augufte. 

Sous  le  régné  de  Domitien  Hcrennius  Se - 
tiecion  fît  la  vie  d’Helvidius  Prifcus , fon 
ouvrage  déplut  à l’Empereur  qui  le  fît  fup- 
primer.  C’eft  ici.  où  il  faut  placer  Caius 
S ilins  Italiens  , qui  eft  du  norrçbre  de  ces 
verfîfîcateurs , qui  ont  plutôt  été,  hiftoriens 
que  Poctes , fon  Poëme  contient  l’hiftoire 
de  la  fécondé  guerre  Punique. 

Nous  voici  venu  au  modèle  des  hifto- 
riens , c’eft  le  fameux  Corneille  Tacite , qui 
a écrit  fous  le  régné  de  Trajan  ; il  avoir 
pafle  par  toutes  les  dignitez  fous  les  régnés 
de  Tite  5c  de  Domitien.  Son  hiftoire  des 
Empereurs  commençoit  à la  mort  de  Galba 
& fîniftoit  à celle  de  Domitien  : il  ne  nous 
en  refte  qu’une  petite  partie.  Après  avoir 
çompofé  cet  ouvrage  il  entreprit  de  faire’ 
des  Annales  depuis  Augufte  jufqu’à  Galba. 
Il  a encore  écrit  la  vie  d’Agricola  fon  pa- 
rent, &c  fait  un  traité  des  Mœurs  & des 
Coutumes  des  Germains.  A Tacite  il  fau- 
droit  joindre  Pline  le  Jeune  fon  ami,  natif 
de  Corne  en  Italie , neveu  par  fa  mere  de 
Pline  l’Ancien , s’il  croit  certain  qu’il  fut 
auteur  du  traité  des  Honunes  fliuftres , qui 
Tome  lll»  L 
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a été  imprime  fous  Ton  nom , mais  c’eft  un; 
fait  fort  douteux.  Il  témoigne  lui-même 
qu’il  avoit  deftéin  d’écrire  l’hiftoire  de  fon 
rems  : on  ne  voit  pas  qu’il  ait  exeeuté  ce 
deflêin  j mais  fes  lettres  écrites  avec  une 
pureté  & une  élégance  finguliçre,  contien- 
nent plusieurs  faits  hiftoriques , 5c  fon  Pa- 
négyrique deTrajanquc  l’on  regarde  corn* 
me  un  chef-d’œuvre  en  ce  genre,  peut  aufli 
appartenir  à l’hiftoire  j il  fait  mention  d’un 
T'itinïus  Capiton  qui  écrivoitde  fon  te  ms  la 
mort  de  hommes  illuftres  j il  loue  on  Clau- 
dius  Polliort  qui  avoit  écrit  la  vie  de  Mu-» 
fbnius  Baifus,  5c  parle  de  quelques  autres 
Auteurs  de  fon  tems.  Il  fait  auffi  l’éloge  de 
Pomponius  Saturnlnns  , 5c  dit  entr’autres 
eholes  de  lui , que  fon  hiftoire  fatisfera 
pleinement  * tant  par  la  brièveté  que  par  la 
netteté,  l’agrément,  la  lumière,  5c  l’élé- 
vation avec  lefquelîes  il  décrit  les  chofes. 
Il  déplore  la  mort  de  C.  Pannius , qui  quoi 
qu’occupé  à plaider  des  eau  fes  , écrivoit,' 
exactement  5c  dun  ftile  qui  pouvoir  tenir 
Je  milieu  entré  le  ftile  hiftorique  5c  le  ftile 
déclamateur,  la  fin  de  ceux  que  Néron 
failoit  mourir.  U ne  faut  pas  oublier  de  met- 
rre  au  rang  des  Hiftoriens  de  ce  tems  là  , 
l’Empereur  Trajan  lui  même,  qui  avoit 
compofé  une  hiftoire  de  la  Dace. 

* Sous  le  même  Empereur  5c  fous  fon  fue- 


codeur  Adrien , fleurit  L.Amm,  C 
gin  a fan  un  ablegé.aflez  bien  écrit, de  Phi  fl 
tore  Romaine.  On  a aufli  un  fenmairc  des 
Cecadea  de  Tite-  Live, faites  par  un  f/„ 
mais  I y a bien  de  l’apparence  que  ce  n’eft 
pas  le  même,  parce  que  celui  dont  nous 

%'on,S  !ÏL  * Pas  T,te'Live  dans  fon 
atrege  d hiftoire.  Cams  Smimim  Trm. 

rUIus  vivoit  ions  les  régnés  de  Traian  & 
d Adnen , & fut  fecretaire  de  ce  dernier. 
On  a de  lui  les  vies  des  douze  Céfars , & 
celles  de  quelques  autres  hommes  illuftres, 
comme  d’Horace,  de  Terence,  & de  hu 
cam,  &c.  Celle  de  Pline  le  Jeune,  qu’on 
lui  attribue  n-cft  point  de  lui.  Il  faut  encore 
rapporter  a ce  tems  l’Abbréviateur  de  J’hiT- 
toire  de  Trogue  Pompée  , qui  fe  nomme 
Ju/hn , dont  1 ouvrage  eli  le  plus  excellent 
abrégé  de  1 biliaire  univerfelie  qui  eût  p-ru 
jufqti  alors.  1 r . 


Apres  le  régné  des  Anronins,  Part  de 
bien  écrire  l’hiftoire  & les  belles  lettres 
tombèrent  en  décadence.  Il  y a eu  a la  ve- 
nte un  grand  nombre  d’Auteurs  qui  ont 
écrit  Phiftoire, depuis  la  mort  d’Antonin  le 
Philofophe,  jufqu’àu  régné  de  Dioclétien  , 
mais  il  ne  relie  prefentement  aucuns  de 
leurs  ouvrages,  quoique  les  hiftoriensqui 
les  ont  Oiivis  fubfiftent,  &c  nous  aient  con- 
rervé  la  mémoire  des  faits  qu’ils  ont  tiré 
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de  leurs  hiftoires.Comme  nous  n’avons  que 
leurs  noms  & quelques  fragmens  de  leurs 
ouvrages  fur  le  témoignage  des  Auteurs 
pofterieurs , nous  nous  abitenons  d’en  par- 
ler ici  pour  venir  aux  hiftoriens  , qui  fous 
le  régné  de  Dioclétien  ont  écrit  l’hiftoire 
des  Empereurs  préccdens , fur  la  rélation 
de  ces  hiftoriens  dont  les  ouvrages  font 
perdus  i le  premier  & le  plus  conftderablç 
eft  iSELius  Spartianus , qui  a écrit  les  vies 
d’Adrien  & de  Tes  fucceftèurs  > &c  même 
celles  des  Empereurs  plus  anciens.  Une 
partie  de  Ton  ouvrage  étoit  dédié  à Dioclé- 
tien. Trebelüus  Polllon  fut  encore  fous  le 
même  régné  un  des  grands  écrivains  des 
vies  des  Empereurs  : il  avoit  fait  celles  des 
deux  Philippes  ôç  de  leurs  fucçeiTeurs  jufr 
qua  Claudius.  Celles  que  nous  avons  dç 
lui  à préfcnt  font  les  vies  de  Valerien  , des 
deux  Galliens,  des  trente  Tyrans,  de  Gal- 
licn,  & de  Claude.  Julius  Çapitelinus  a auilî 
dédié  U’EmpereurUioclétien  les  vies  d’An- 
tonin  & de  fes  fuccefleurs  jufqu’à  Maxime 
& ïfcalbin  : il  s etoit  d’abord  propofé  de  fai- 
re un  livre  feparé  de  chaque  vie,  mais  il  a 
jugé  plus  à propos  de  les  renfermer  toutes 
dans  un  feul  ouvrage.  tÆlius  Lampridiw  a 
écrit, après  les  précedens,les  vies  des  Empe- 
reurs Commode,piadumene,  Eliogabale, 
& Alexandre  Seyère  ; les  deu^  dernier^ 
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font  dédiées  à Gonltantin.  Sous  le  régné  de  f 
Confiance  fleurit  Flavius  F’opifcus  deSyra-  , 
cule,  qui  a continué  les  vies  des  Empereurs 
depuis  Aurelien  julqu’à  Conftantin. 

On  peut  finir  Cette  lifte  des  hiftorienS 
Latins  qui  ont  fait  l’hiftoire  des  Empereurs 
Romains  jufqu’à  Conftantin , par  Scxtas 
Aurelius  Vittor , qui  n’a  écrit  que  fous  les 
régnés  de  Confiance  8c  de  Julien.  Il  étoit 
né  d’un  pere  qui  n’avoir  qu’une  lortune  mé- 
diocre , & qui  étoit  fans  littérature  : le  fils 
s’éleva  par  fon  mérite  à la  dignité  de  Pré- 
fet de  Rome  : on  a deux  ouvrages  de  lui, 
l’un  des  Hommes  llluftres  depuis  Procas 
jufqu’à  Jules  Céfar  , que  quelques-uns  ont 
Laidement  attribué  à Cornélius  Nepos  , ou  {K 
à Pline  le  Jeune  -,  l’autre  contient  la  vie  des 
Céfars  jufqu’aü  troifiéme  Confulat  de  Ju- 
lien. Il  y a un  autre  Aurelius  Vittor,  fur- 
nommé  Primas , qui  avoit  auflî  écrit  laviç 
de  quelques  Empereurs , 8c  un  troifiéme 
hiftorien  de  ce  meme  nom,  qui  a fait  un 
abrégé  de  la  vie  8c  des  moeurs  des  Empe- 
reurs Romains  jufqu’àTheodofe. 

§.  4.  Des  Poètes  Latins . » 

La  Poëfie  qui  avoir  été  long-tems  en 
vogue  chez  les  Grecs  , paffa  du  ten^s 
d’Augufte  aux  Latins  j qui  égalèrent  les 
■^Grecs , ou  même  les  furpafTercnt  : c’eft 
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en  ce  terris- là  que  parut  Virgile  ( P.PÏrgi- 
lius  Maro  ) que  l’an  peut  comparer  à Ho- 
mère & à Thcocrite  : il  étoit  né  à Andes  au 
territoire  de  Mantouë  le  15  Octobre  de  l’an 
6S4  de  la  .fondât ion  de  Rome*  fous  le  Con- 
fulat  de  Pompée  & de  Craflus  > il  fleurit 
particulièrement  fous  le  régné  d’Augufte , 
auprès  duquel  il  fut  en  grande  faveur.  Xl 
mourut-  la  vingt-quatrième  année  du  régné 
de  ce  Prince,  735  de  la  fondation,  19  ans 
avanüa  naifîànce  de  J.  C.  âgé  de  51  ans.  Se9 
ouvrages  font  allez  connus,  il  n’y  en  a que 
trois  reconnus  pour  être  véritablement  de 
lui;  fç avoir  fes.  Eglogues  ou  Bucoliques , 
quatre  livres  deGeorgiques,  ôc  fontÆ/teiete 
qui  eft  un  chef  d’œuvre , quoiqu’il  n’y  eût 
pas  encore  mis  la  derniere  main.  Nous 
lui  joindrons  Horace  ( Q^Jioratim  FUccus) 
fon  contemporain  & fon  ami  né  â Venufe 
dans  le  roiaume  de  Naples  &:  mort  neuf  ans 
après  Virgile , l’an  de  la  fondation  de  Ro- 
me 744 , 8c  dix  ans  avant  Jf  C.  âgé  de  59  ans 
ou  environ.  Il  a excellé  en  deux  genres  de 
Poëfie  fort  differens  , fçavoir  le  Lyrique 
& le  Satyrique  i dans  le  premier  genre  nous 
avons  cinq  livres  d’Odes , & dans  le  fécond 
deux  livres  de  Satyres,  8c  deux  d’Epitres. 
Son  art  poétique  eft'un  ouvrage  d’un  genre 
particulier.  Properce  ( Sextus  Aurelms  Pro- 
fertiHi)  natif  de  Bevagnacn  Otnbrie>âeuril 
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ûnili  fous  le  regne  d’Augude  : on  croit  qu’il 
mourut  après  Virgile  & avant  Horace  : il  a 
excellé  dans  les  Elegies.  Tibnlle  (Albiut  77- 
bxllus  J a fuivi  le  même  genre  de  poche 
n’y  a pas  moins  bien  rciitiG.  Le  fameux  Ovi- 
de (P. O vidins  Nafn) croit  né  àSulmone, ville 
del’Abruze  , l’an  71 1 de  la  fondation  de  Ro- 
me , & piort  l’an  770 , 17  de  J.  C.  la  troilïé- 
me  année  du  regne  de  Tibere  à Tomes  dans 
la  petite  Scythie,  où  il  avoit  été  exilé  par 
i’ordre  d’Augude  pour  avoir  parlé  avec 
trop  de  liberté.  Il  a cotnpofé  quinze  livres 
de  Metamorphofes  , huit  livres  de  Fades  , 
des  Elegies,des  Epitres, des  livres  d’amour, 
& de  l’art  d’aimer.  Le  dile  de  cet  Auteur  t d 
agréable  , mais  il  n’a  pas  la  force  de  ceux 
dont  nous  venons  de  parler.  Pour  la  déli-* 
catefle  & la  pureté  du  langage  aucun  Au* 
teur  n’ed  comparable  à Phedre  3 affranchi 
d’Augudc , natif  de  Thrace  , qui  a écrit  fes 
Fables  fous  le  regne  de  Tibere.  Encre  les 
Poètes  faryriques  , fleurit  quelque  tems 
après , Perfe  ( Aulus  Perfius  Flaccu's  ) mort 
âgé  de  29  ans  l’an  6z  de  J.  C.  Ses  Satyres 
font  fort  obfcures  , mais  pleines  de  feu  & 
de  Cens.  On  met  fous  le  regne  de  Tibere  le 
Poète  Af^nilius  r que  l’on  doit  plutôt  confl- 
derer  comme  un  Philofophe,  à caufe  de  fes 
AAronomiques,quoi  qu’écrites  en  vers, que 
comme  lin  véritable  Poète.  Il  en  ed  de  me- 
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me  de  Lucain , que  nous  avons  mis  au  rang 
des  hiftoriens.  La  Tragédie  eft  une  des  par- 
ties de  la  poëfie',  qui  a été  cultivée  le  plus  > 
tard  chez  les  Romains, & en  laquelle  ils  ont 
le  moins  excellé.  Le  feul  Pocte  tragique  qui 
ait  eu  quelque  nom  parmi  eux  ekSeneqne  , 
que  l’on  croit  être  le  même  que  le  Philofo- 
phe , quoique  la  p.lùfpart  des  pièces  qui 
portent  ce  nom  ne  foient  pas  du  même  Au- 
teur, & qu’elles  (oient  toutes  affez  ijregu- 
lieres  , mais  d’ailleurs  pleines  de~  nobles 
penfées  & de  grandes  maximes.  Petrone , 
furnommé  Arbitcr , étoit  du  régné  de  Né- 
ron , & fut , à ce  qu’on  croit  > un  de  fes  fa- 
voris: on  prétend  qu’il  a voulu  peindre  dans 
fçs  pièces  faty  tiques  les  mœurs  de  ce  Prin? 
ce , & on  fe  fonde  fur  unpaflUge  de  Tacite 
où  il  eft  parlé  d’un  Petrone  qui  avoir  part 
aux  débauches  de  Néron*,  d’autres  croient 
qu’il  n’a  écrit  que  fousTIlaude,  & quel- 
ques-uns ne  le  placent  que  fous  les  régnés 
des  Antonins  & de  Gallien  : il  ne  nous  refte 
que  des'fragmens  de  cet  ouvrage,  partie  en 
profe,  partie  en  vers.  Si  lins  Italiens  eft  un 
hiftorien  plutôt  qu’un  Poëte , quoi-qu  il  ait 
écrit  envers  la  fécondé  guerre  Punique  : il 
a vécu  jufqü’au  régné  de  Vefpafien  , fous 
lequel  il  fe  laifla  mourir  de  faim  à 1 âge  de 
75  ans.  V altrius  Flacons  de  Sezza  dans  le 
territoire  de  Padouë,  fleurit  fous  les  régnés 
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îâe  Vefpafien  & dé  Tes  enfans  : il  a compofé 
un  Poème  fur  l’expedit,ion  des  Argonautes, 
dont  les  critiques  ne  font  pas  grand  cas  par 
rapport  à la  poëfie,  quoiqu’il  y ait  des  faits 
curieux  & rares  dans  cet  ouvrage.  Entre 
les  Satyriques  de  l'antiquité,  nous  n’en  a- 
vons  point  après  Horace,  de  plus  excellent 
que  Juvenal  ( Dcc'ius  junius  ) il  a écrit  fes 
Satyres  fous  le  règne  de  Domitien,  elles 
-font  d’un  Itile  mordant,  aigre  & plein  de 
fuc,  & cependant  mcié  d’une  certaineur- 
banité  Romaine,  qui  y donne  beaucoup 
d’enjoiiement.  Juvenal  étoit  d’Aquin  dans 
le  roiaume  de  Naples.  Nous  devons  à Mar* 
tial(  Cains  Valent}!  ) la  perfection  des  Epi* 
grammes, il  étoit  Efpagnol,  natif  de  Eilbilis 
dansle  pais  des  Celtiberiens  : il  mourut  âgé 
de  75  ans,  fous  le  régné  deTrajân.  Il  a corn- 
pofé  quatorze  livres  d’Epigrammes,  dont, 
comme  il  le  dit  lui- même  , quelques  unes 
font  bonnes , d’autres  médiocres , & plu- 
fieurs  mauvaifes. 


Ici  finit  la  veine  de  ceux  qtfon  peut  appef- 
ler  véritablement  Poètes  *,  ceux  qui  fuivens  - 
ne  méritent  prcfqueplus  ce  nom*  EaThe- 
baïde  , PAchilleïde , 8c  les  Silves  de  Stace 
( Pub  lins  Paplmus)  ne  méritent  prefque  pas 
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le  nom  de  Poèmes , quoique  cet  Auteur  art 
voulu  imiter  Virgile  , dont  il  reconnoîr 
lui-  même  qu’il,  n’approche  pas. 

Sed  longs  fequere,&  veftigUfevtper adora. 

Terentian’.is  Mau-sus , dont  le  tems  n’eft  pas 
fort  certain , eft  plutôt  un  Grammairien 
qu’un  Poète.  SulpitU  qui  vivoit  du  tems 
de  Domitien , écrivit  une  fatyre  afïëz  élé- 
gante fur  le  bannifîèment  des  Philo fophes. 
Q^Serenus  Sammoniaa , tué  par  ordre  de 
l’Empereur  Caracalla,  avoit.  fait  quantité 
d’ouvrages  »,  plutôt  profaïques  que  poéti- 
ques , dont  il  ne  nous  rcfte  qu’un  efpece  de 
pocme  fur  la.  Medecine.  La  Grece  nous 
fournit  Qppîen  de  Cilicie  qui  s’eft  avifé  de 
traiter  en  vers,  de  la  pefclie  & de  la  chaffé. 
Oti  parle  d’un  B sérias  ou  Gabriœs  > Poète 
Grec.,  qui  avoit  mis  les  Fables  d’Efope  en 
Vers  choriambiques  , & d’un  Calpurnius 
de  Sicile,  Poète  Bucolique,  affez  renommé, 
qui  vivoit  fous  les  régnés,  de  Catus,  de  Cap- 
rin, & de  Numerien , dont  nous  avons  fept 
Eglogues , mais  bien  differentes  de  celles 
de  Virgile.  Sous  les  memes  Empereurs, Ne- 
mefien  de  Carthage  compofa  auffi  des  Eglo- 
gues  & un  Poème  dé  la  cbafîê,  mais  ces  Au- 
teurs font  peu  dignes  d’eltime  en  comparai- 
fbn  des  premiers. 
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Profane. 

§,  5.  Des  Orateurs. 


Depuis  que  la  République  Romaine  fut 
changée  en  monarchie»  les  Orateurs  ne  fu-. 
feat  plus  à Rome  dans  le  crédit  où  ils  a* 
voient  été  auparavant,  & au. lieu  que  l’é- 
loquence brilloit  dans  lé  Bareau  8c  dans  des 
aétions  publiques, elle  fe  trouva  renfermée 
dans  les  écoles  des  Rhéteurs  & des  Gram- 
ruai  riens.  Quintilien  ( M.  T ohms  ) com- 
mença à etifeigner  la  Rhétorique  à Rome: 
fous  Vefpafien , & y eut  une  école  publi- 
que pendant  vingt  ans.  Il  a cotwpofé  /bus  le 
régné  de  Dômitien  un  excellent  ouvrage 
fur  la  Rhétorique,  & on  lui  a donné  un  liè- 
vre de  la  corruption  de  i’éloqttence  » qui 
cft  prefentement  fous  le  nom  de  Tacite. 
Les  Déclamations  qui  portent  fort  nom  ne 
font  pas  de  lui.  En  Grèce  les  Rhéteurs  y 
établirent  auffi  des  écoles  fous  le  nom  de  . 


Sophiftes.  Ifèe  d’Àflÿrie  après  avoir  en  fei- 
gne ldng-tems  en  Grece  vint  à Rome  fous 
le  régne  de  Trajan , 8c  y fit  des  leçons.  F *- 
vérin , î)cnys  de  Aiilet , Hcliodore  & Pale* 
mon  Sophiftes  , fleurirent  fous  l’Empire 
d’Adrien.  Fronton  Confaiarrc  eut  à Rome 
ibus  les  régnés  d’Adrien  & de  fes  fuccef- 
feurs,  la  réputation  d’un  très  habile  Ora- 
teur, & ilia  /butint  en plufleurs  oceafions: 
il  avbic  compofé  plufleurs  pièces,  dans  Iek. 
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quelles  il  s’étoit  étudié  à éviter  les  défauts 
de  l'éloquence  de  ce  fie  cl  e.  Sous  l’Empire 
de  Scvere  il  eft  parlé  du  Sophifte  Hermo • 
crate  natif  de  Phocée  & de  Jules  TmVw, dont 
nous  n’avons  plus  les  ouvrages.  Sous  celui 
d’Alexandre  il  y eut  plulieurs  Sophiftes , 
dont  parle  Philoftrate  , &c  entr’aimes  Af- 
pafe  t qui  enfeigna  long-tems  à Rome.  Ni - 
cagore  & Abjirte  Athéniens  Sophiftes  , 
& Mimùen  Rhéteur  , fleuriftbient  fous 
l’Empire  de  Philippe.  Nous  avons  déjà 
parlé  de  Longin  Philo fo plie  & Sophifte  qui 
vivoit  du  tems  d’Abrelien  & de  Zenobie. 
Son  livre  du  Sublime  eft.  un  des  plus  excel- 
lens  ouvrages  qu’il  y ait  dans  le  genre  de 
l’art  oratoire. 

§.  6.  Des  Jurifconfultes. 

Jufqu’à  ce  tems  les  Jurifconfultes  r/a-* 
voient  point  été  diftinguez  des  Orateurs, 
& le  même  homme  faifoit  la  profefliorj 
.d’Avocat  & de  Jurifconfulte  > mais  de- 
puis que  les  Empereurs  firent  des  loix  en 
grand  nombre  , il  s’éleva  des  hommes 
. , * qui  s’appliquèrent  à l’étude  des  loix.  Sous 
le  régné  d’Augufte  il  y eut  plufieurs  Ju- 
rifconfultes fameux  ; & Antiftius  La - 
beon  difcip'e  de  Trebatius  établit  comme 
une  efpece  de  feéle  de  Juriftes,  en  quoi  il 
|u.t  imité  par  C.  Atteins  Capiton*  Cette 
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fcience  fut  enfuite  comme  renouvcllée,  & 
mife  en  forme  d’art  fous  Je  régné  d’Ale~ 
xandre  Severe  &c  de  fes  fuccelïëurs.  Papi - 
nien  fut  un  des  premiers  qui  y travailla» 
Il  prit  pour  fes  Confeillers  Paul  &c  VI- 
pien,  qui  furent  élevez  aulïi  bien  que  lui 
à la  dignité  de  Préfet  du  Prétoire,  ils  joui- 
rent d’une  grande  réputation  fous  les  ré- 
gnés de  Severe  & de  fes  fuccelïëurs. 
L’Empereur  Antonin  Caracalla  fit  mourir 
Papinien:  Ulpien  fut  tué  par  les  loldats  fotis 
le  régné  d’Alexandre.  Florentin,  ( zÆtius 
Martianus  ) Hermogenien , Calliftrate  &C 
Q.  Claudius  Vcmdeins , avec  Modejlin  & 
plulîeurs  autres , fleurirent  lous  l’Empire 
d’Alexandre,  & c’eil  des  réfolutions  de  ces 
célébrés  Jurilconfultes  que  font  tirez  les  li- 
vres des  Digeftes.  Enfin  le  régné  d’Alexan- 
dre Severe  elt  une  célébré  époque  pour  le 
commencement  de  la  Juriîprudence  rai-, 
fonnée.  , . , 

$.  7.  Des  Médecins. 

1 • , , > 

La  Medecine  avoit  été  pratiquée  long- 

tems  depuis  le  régné  d’Augufte,  fans  qu’air- 
cun  des  Médecins  Ce  fulfent  beaucoup  ap«r 
pliquez.  à écrire  des  l^res  de  Medecine, 
Sous  le  régné  de  Marc-Aurele , Galien  re- 
leva cette  fcience  par  fes  doétes  écrits  v il 
croit  natif  de  Pergame,  fils  de  Nicon  célçj 
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bre  Géomètre  & Archite&e  -,  il  vint  à Ro* 
mefous  le  régné  d’Amonin , en  forcit  trois 
ans  après  pour  retourner  en  fon  pais  : il  y 
revint  fous  le  régné  de  Marc- Aurele,  & vé- 
cut julqu’à  celui  de  Severe  fous  lequel  il 
mourut  âgé  de  70  ans. 


XL  I V. 


Du  gouvernement  de  F Empire  Romain , & 
des  mœurs  des  peuples  fous  les  Empereurs 
Payens. 

DEpurs  que  la  République  Romairté[jC 
fut  nffujettie  à la  domination  d’ürf 
feul  homme  , elle  changea  encierçment  dé 
face.  Augufle  lui  comerva  une  ombre  dé 
liberté,  & au  Sénat  une  efpece  d’autorité  i 
mais  peu  à- peu  fes  fueceftèursfe  rendirent 
maîtres  abfofns  Ôc  disposèrent  des  armées  > 
des  revenus  publics  , de  la  guerre  8e  dé 
la  paix , de  la  vie  & de  la  mort  des  parti- 
- , culiers , avec  une  autorité  fouveraine  : ils 
réunirent  eh  leur  perfcnne  les  dignitez  de 
Pontifes  , de  Confiais , de  Cenfeurs  , oii 
les  donnèrent  à leurs  créatures.  Les  Pro- 
confu-Iats  , Ies^gcfti^rnemens  , les  charges 
dvifes  8c  militaires  furent  entièrement  a 
leur  difpofitien.  Pendant  que  la  famille 
# Augufte  fubfifta,  i’Empire  fut  comme  hé- 
* ' * * 
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réditaire  dans  la  perfonnc  de  ceux  qui  en 
écoient  ; mais  depuis  qu’elle  fut  éteinte,  il 
fut  en  proie  au  plus  fort  : c’étoit  les  foldars 
qui  proclamoient  les  Empereurs  & qui  les 
mettoient  par  la  force  des  armes  en  pofléf- 
fton  de  l’Empire.  Les  foldats  Prétoriens  fu- 
rent les  premiers  qui  firent  cette  entrepri- 
fe  : enfuite  les  autres  armées  crurent  avoir 
le  même  droit.  La  viéfoire  décidoit  à qui 
l’Empire  appartiendroit,  le  Sénat  & lepeu- 
ple  Romain  fe  déclaroient  toujours  pour 
celui  qui  étoit  le  maître  de  l’Italie , & les 
autres  provinces  fe  rendoient  ou  étoierrt 
fourni fes  par  la  force.  Dans  les  derniers 
tems  les  Empereurs  fe  font  arrogés  le  droit 
d’alfocier  qui  bon  leur  fembloit  à l’Empire, 
& même  de  le  partager  avec  eux.  C’étort 
le  dernier  état  quand  Conftantin  parvint  a 
la  couronne , & réunit  en  fa  perfonne  la 
iouveraineté  de  tout  l’Empire. 

Sous  un  gouvernement  aufli  arbitraire 
que  l'étoit  celui-là  dans  lequel  les  plus  forts 
Lemportoient,  qui  dépendoit  de  la  volonté 
du  loldat , tant  pour  l’éleétion  que  pour'Ia 
continuation  des  Souverains,  qui  l’achet- 
toient  d’eux  par  les  largelfes  qu’ils  leur 
faifoitnt,  ou  qu’ils  leur  promettoient,  le 
peuple  étoit  expofé  à des  guerres  conti- 
nuelles & à une  tyrannie  infupportable;  les 
provinces  étoient  ravagées  & pillées , les 
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Liens  des  particuliers  enlevez  ou  mis  1 
l’encan.  Les  peuples  étoient  foulez  par  des 
tributs  8c  par  des  impôts  qu’à  peine  pou- 
rvoient - ils  porter  i les  Sénateurs  & les 
grands,  réduits  à un  ifclavage  honteux,  ôc 
toute  la  terre  dans  une  étrange  fervitude* 
Les  Rois  voifins  étoient  obligez  de  plier  Sc 
de  tenir  leur  couronne  de  l’Empereur  Ro- 
main, qui  difpofoit  de  leurs  roiaumes  à la 
volonté  : ceux  qui  étoient  en  état  de  leur 
rélifter  , comme  les  Parthes  8c  les  Perfes  » 
croient  continuellement  en  guerre  avec 
eux.  Augufte  avoir  étendu  les  limites  de 
l’Empire  jufqu’à  certaines  bornes  qu’il 
croioit  qu’on  ne  devoi,t  pas  pafl'er.  Ses  fuc-; 
cefleurs  plus  ambitieux  les  voulurent  pouf- 
fer plus  loin , ce  qui  caufa  de  grandes  per- 
tes aux  Romains  , fouvent  vaincus  par  les 
Barbares.  Dans  la  fuite  des  tems  les  Ro- 
mains qui  avoient  porté  la  guerre  dans  les 
païs  les  plus  éloignez , fe  trouvèrent  eux- 
mêmes  attaquez  dans  leurs  provinces , 8c 
les  nations  ennemies  pénétrèrent  bien  a- 
vant  dans  l’Empire , tant  du  côté  de  l’O- 
rient que  de  l’Occident.  Elles  furent  re- 

Î)ôii{fées,  mais  avec  beaucoup  de  perte  do  • 
a part  des  Romains,  & prefque  tou  ours 
âpres  une  défolntion  entière  des  provinces 
par  où  les  armées  de  ces  Barbares  avoient 
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Tel  a été  l’état  general  de  1’Ëmpire  Ro- 
main depuis  l’Empire  d’Augufte  jufqu’à  ce- 
lui de  Conftantin.  Quant  au  gouverne- 
ment civil , les  Empereurs  ont  Elit  de  très- 
belles  loix , 5e  les  Jurilconfultes  ont  don- 
né de  fages  décidons  qui  font  encore  le 
fond  de  nôtre  Jurifprudence.  La  religion 
dominante  dans  l’Empire  a été  jufqu’au  rè- 
gne de  Conftantin,  l’ancienne  religion  des 
Romains.  Ils  ont  honoré  les  mêmes  dieux 
avec  les  mêmes  fuperftitions , & confervé 
leurs  temples  & leur  culte,  quoiqu’il  y eût 
dé;a  un  grand  nombre  de  Chrétiens  : ceux- 
ci  étoientperfecurez,  & n’a  voient  pas  la  li- 
berté de  faire  publiquement  l’exercice  de 
leur  Religion.  Le  nombre  de  dieux  des 
Païens  a ugmentoit  tous  les  jours,  foit  par 
les  dieux  étrangers  qu’ils  adoptoient , foit 
par  les  apbtheofes  de  leurs  Princes  qu’ils 
divinifbienr.  Sous  les  Empereurs  cruels  & 
corrompus,  les  officiers,  les  gouverneurs 
des  provinces  ôe  les  autres  magiftrats  fe 
donnoient  toute  forte  de  licence  , fai- 
foient  des  exactions,  5e  ruinoient  le  peu- 
ple. Jamais  le  luxe , la  débauche  , 8e  les 
autres  excès  n’ont  été  portez  plus  loin, 
chacun  imitoit  les  mœurs  des  Empereurs. 

C’eft  à ce  rems, comme  nous  avons  remar-  _* 
que,  qu’on  doit  1 apporter  l’origine  du  peu- 
ple François , dont  il  ell  fouvent  parlé  dans  * 
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l’hiftoire  depuis  le  régné  d’Aurélien.  Otte 
nation  étoic  compofée  de  d.vers  peuple» 
d’Allemagne  qui  avoient  confier  vé  leur  li- 
berté , d’où  ils  s’appellerent  Francs  ou  Fran- 
çois; elle  avoir  fes  Rois , Tes  mœurs , & fes 
coutumes  différentes  des  autres  Barbares  ; 
elle  occupoit  le  pars  qui  étoit  entre  la  Saxe 
& l’Allemagne  proprement  dite;  c’eiè-i- 
dire  les  lieux  où  font  à préfent  la  Hollande 
& les  païs  adjacents,  entre  le  Rhin  & l’El- 
be , & fur  les  côtes  de  la  mer.  Les  Fran- 
çois fe  rendirent  en  peu  de  tems  formida- 
bles , firent  des  courfes  par  mer  & par 
terre  dans  l’Empire  Romain , & fe  confer- 
verent  independans  des  Romains.  Dans  le 
meme  tems  les  Goths , nation  des  Sarma- 
tes , qu’on  prétend  être  les  anciens  Gè~ 
tes,  fe  répandirent  aufîi  dans  l’Empire  Ro- 
main ; il  s’établirent  d’abord  fur  le  Pont- 
Euxin,  & enfuite  le  long  du  Borifthene 
& du  Danube  ; ce  qui  fit  la  divifion  entre 
les  Oftrogorhs  ou  Goths  d’Orient , &'  les 
Vifigoths  ou  Goths  d'Occidenr-,  ceux-ci 
penétroient  dans  la  Thrace,dans  l’Illyrie,&: 
même  jufqu’en  Italie.  Nous  n’avons  rien  k 
dire  de  l’hiftoire.  des  autres  nations , qui 
nous  eft  entièrement  inconnue  ou  fabuleur 
fe,  ce  qu’on  a pu  fçavoir  de  l’hiltoire  des 
Parthes  ôc  des  Perfes  étant  compris  dans 
l’hiftoire  Romaine.  Nous  n’ajouterons  pas 
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hon  plus  rien  ici  de  ce  qui  regarde  les  jeux 
& les  fc tes  des  Romains , leur  religion  , 
leurs  magiftrats  & 'leur  maniéré  de  faire 
la  guecrç } parce  qu’il  n’y  a eu  que  peu  , de 
changement  à ces  chofes  depuis  le  rem9 
d’Atigufte  : nous  remarquerons  feulement 
que  les  Empereurs  firent  un  corps  d’armée 
pour  leur  fur.eté  qui  campoit  près  de  Ro- 
«ne»  dont  les  feldats  furent  nommez  Prétor 
riens,  & dont  les  Generaux  s'appelaient 
Préfets  du  Prétoire  : (Prafeftl  PratorioJ  qui 
dans  la  fuite  devinrent  très  puilïànts.  Nous 
en  parlerons  dans  la  partie  qui  fuivra , auifi- 
nien  que  de  la  diftribution  des  Diocéfes  & 
desjProvinces  de  l’Empire  commencée  par 
Augufte,  & perfectionnée  dans  la  fuite  par 
les  EmpereursChrétiens.Ainfi  nous  finirons 
Ici  cerre  quatrième  partie  de  l’hiftoire  Pro- 
fane , pour  commencer  la  fuivante  au  re«* 
gne  du  grand  Conftanrin. 
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CINQUIEME  PARTIE. 


Depuis  L'Empire  de  Confiant  in , jufi, 
qua  la  fin  du  régné  £ Arcâdius  , 

& d' Honorius . 


I. 


Hifloire  du  régné , de  Confiant!». 

, 4 

Constantin  étant  refté  feul  maî- 
tre de  tout  l’Empire , le  gouverna  avec 
beaucoup  de  modération  ôc  de  lageflêî  & 
fut  long  tems  en  paix.  Comme  il  fai  (oit 
profeflion  d’être  chrétien , quoiqu’il  ne  lût 
pas  encore  baptifé  \ il  établit  la  religion 
chrétienne  dans  toutes  les  parties  de  l’hra- 
pire , fit  démolir  plusieurs  temples , bâtit 
quantité  d’Eglifes,  & donna  plufieurs  loix  en 
faveur  des  chrétiens  \ néanmoins  la  religion 
païenne  quoique  bien  affoiblie  fous  fon  ré- 
gné ne  fut  pas  entièrement  détruite.  Nous 
renvoions  â l’Hiftoire  jEcdefiaftique  tout 
ce  qu’il  fit  en  faveur  des  Chrétiens  > pour 
ne  parler  ici  que  de  ce  qui  regarde  le  gou- 
vernement politique  & les  affaires  de  l’Em- 
pire. Après  que  Conftantin  eut  réglé  l’O- 
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rient  il  revint  en  Italie  & paÆà  quelque 
tems  à Rome/,  où  il  fut  chargé  par  le  peu- 
ple de  malédictions  & d’injures , ce  qui  lui 
fît  prendre  deflèin  de  transférer  ailleurs  le 
fiege  de  l'Empire,  Il  choifit  pour  cela  la 
ville  de  Byzance  dans  la  Thrace,  qu’il*  ap- 
pella  de  fon  nom  Corffiantinofle  ; il  rétablie 
çette  ville , en  augmenta  l’enceinte  d’une 
étendue  très  confidérabte,  & y fit  bâtir  de$ 
édifices  magnifiques  & un  palais  fuperbe, 
il  y attira  un  grand  nombre  d’habitans  non 
feulement  parce  qu’il  y faifoit  fa  demeure , 
mais  encore  par  les  largelïès  qu’il  y faifpit 
au  peuple , en  terres , en  argent , en  bled  , 
en  autres  denrées  , par  les  ijnmuni- 
tez  , les  privilèges  Ôc  les  honneurs  qu’il  lui 
accordoit}  il  lui  donna  le  titre  de  nouvelle 
Rome  , & l’égala  à l’ancienne  en  lui  accor- 
dant les  mêmes  droits  ôc  les  mêmes  préro- 
gatives. Il  y établit  un  Sénat,  y mit  le  fie- 
ged’  un  Préfet  du  Prétoire  qui  fpt  appelle 
Préfet  du  Prétoire  d’Orient,  divifa  le  peu- 
ple en  Curies,  en  T ribus,  ôc  en  quatorze  ré* 
gions  à lünftar  de  celle  de  Rome , il  y éta- 
blit les  mêmes  Magiftrats.  Néanmoinsil  ne 
put  venir  à bout  de  fon  vivant  de  rendre 
cette  ville  aufll  illnftre,  aulfi  puifiànte,  & 
aufli  riche  que  celle  de  Rome,  ce. que  le 
terfis  & l’application  de  fes  fuccefleurs  fi- 
rent dans  I3  fuite.  Conftantinople  fut  dç- 
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diée  le  onze  mai  330  de  Jefus-Chrift. 

Conftantin  avoit  fait  Pan  317.  trois  Ce- 
fars  j fçavoir  Crifpe  fon  fils  aîné,  Conftaft- 
tin  fon  fécond  fils , ôc  Licinius  ou  Lieinien 
fils  de  l'Empereur  Licinius  & de  fa  fœur. 
Le  premier  fe  fignala  dans  les  guerres  con- 
tre les  François , & dans  la  derniere  guerre 
contre  Licinius.  Il  étoitfiis  de  Miner vine,' 
& non  de  Faufte  fille  de  Maximien  Her-1 
cnle,que  Confiance  avoit  époufé  après  Mi- 
ner vine,  & dont  il  avoit  plufîeurs  enfans. 
Faufte  qui  apparemment  vouloir  le  perdre 
parce  qu’il  étoir  au  deftits  de  fes  enfans  par 
fon  âge  & par  fes  grandes  qualitez,  le  mît 
mal  dans  lefprit  de  Conftantin ; il  fut  ac- 
eufé  félon  les  uns,  de  commettre  un  incefte 
avec  là  belle-mere  ; felon  les  autres,  de 
crime  d’état,  caron  ne  fçaic  pas  bien  quelle 
fut  la’caufe  qui  irritaConftantincontre  lui 
quoi  qu’il  en  foie  il  le  fit  mourir , fi  l’on 
en  croit  quelques-uns , par  le  poifon , Pan 
3 16.  de  J.  C.  La  mort  du  jeune  Licinius-  - 
fuivit  bien- tôt  celle  de  Crilpe.  Enfin  foie 
que  Conftantin  fe  repentît  de  ce  qu’il  avoit 
fait  â la  follicitation  de  Faufte  ; foit  qu’il 
fut  convaincu  qu’elle  avoit  profti tué  fon 
honneur  , il  la  fit  enfermer  dans  un  bain 
fi  chaud  qu’elle  y expira.  On  ajoute  que 
Conftantin  fit  aufti  mourir  plufieurs  de  fes 
amis.  Quelque  modération  qui  ait  pa- 
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ru  dans  les  autres  a&ions  de  Conftantin  y 
celles-ci  ne  paroiflent  pas  cxcufables  : aufli 
quelques  éloges  que  les  Auteurs  chrétien» 
aient  donné  à cet  Empereur , ils  nont  pas 
oie  en  entreprendre  i’apologie. 

Sous  le  règne 'de  Conftantin  l’Empire 
droit  en  paix  au  dedans , &c  les  Barbares 
n’ofant  l’attaquer  Te  faifoient  la  guerre  en- 
tr’eux.  Les  Sarmates  preflez  par  les<k»ths 
implorèrent  Taififtance  des  Romains.  Con- 
ftantin leur  envoia  des  troupes  comman* 
dées  par  Ton  fils  Conftantin  Céfar.Les  Goths 
furent  défaits  le  10  Avril  de  l’an  332.  il  en 
périt  près  de  cent  raille  de  faim  & de  froid. 
Toute  la  nation  fe  fournit,  8c  leur  roi  Aria- 
rie  fut  contraint  de  donner  fon  propre  fils 
en  otage , & de  fournir  quarante  mille  hom- 
mes de  troupes  aux  Romains.  Les  Sarmates 
délivrez  des  Goths  n’enrent  pas  pour  les 
Romains  la  reconnoiflânce  qu’ils  dévoient  î 
ils  firent  même  des  courfes  fur  leurs  terres, 
Conftantin  tourna  les  armes contr’eux,  les 
défit  comme  il  avoir  fait  les  Goths , 8c  les 
obligea  de  fe  foumettre.  La  guerre  conti- 
nua entre  les  Goths  & les  Sarmates  -,  les 
Goths  défirent  encore  les  derniers, qui  pour 
fe  défendre , firent  prendre  les  armes  £ 
leurs  efclaves.  Ces  efclaves  vi&orieux  des 
Goths  tournèrent  les  armes  contre  leurs 
maîtres,  & les  çhaflèrent  de  leur  pais. 
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Conftantin  reçut  une  partie  de  ceux-ci , ôc 
en  diftribua  trois  cens  mille  dans  les  terres 
de  l’Empire,  une  autre  partie  fe retira  chez 
les  Barbares  d’Allemagne.  Les  Limigantes 
( c’étoit  le  nom  que  l’on  donnoit  aux  efcla- 
ves  révoltez  ) demeurèrent  en  pofl'eflion  du 
païsv  ancien  des  Sarmates  jufqu’à  ce  qu’ils 
en  fufïènt  chaftèz  en  358  par  les  Romains. 
Conftantin  fit  Tes  trois  fils  Céfars  , fçavoir 
Conftantin  l’aîné  en  317.  Confiance  le  fe- 
conden  323,  & Confiant  le  dernier  en  333.  Il 
donna  en  335  le  même  titre  à Dalmace  Ton 
neveu  , fils  de  Dalmace  le  Cenfeur  Ton  fre- 
re , & celui  de  Roi  à Annibalien  frere  de 
Dalmace  Céfar  : il  partagea  la  meme  année 
l’empire  entre  Tes  trois  fils  & Tes  deux  ne- 
veux ; il  donna  à Conftantin  toutee  qu’avoiç 
eu  Ton  pere  Confiance , c’efl- à-dire  les  Gau-, 
les, l’Efpagne  & l’Angleterre. Confiance  eut 
tout  l’Orient , c’eft  à-  dire  l’Afie , la  Syrie  & 
l’Afrique.  Dalmace  eut  pour  fa  part  la 
Thrace,  la  Macedoine  & l’Achaïe;  & le 
roi  Annibalien  eut  pour  fes  états  l’Armenic 
mineure  & les  provinces  yoifines  , fçavoir 
celles  du  Pont  & de  la  Cappadoce  avec  la 
ville  de  Céfarée  pour  capitale  de  fon  roiau- 
me. 

Les  Perfes  jufqu’alors  étoient  demeurez 
en  paix  avec  les  Romains  : leur  roi  Sapor 
avoir  envolqdes  ambafïâdeurs  à Conftantin 
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àc  renouvvellé  l’alliance  avec  lui , mais  lue 
la  fin  du  régné  de  Conftantin  ils  recom- 
mencèrent une  guerre  qui  dura  fort  iong- 
tems.  Sapor  tnvoia  des  ambalLdeurs  à 
Conftantin  lui  demander  les  cinq  provin- 
ces du  Tigre.  Conftantin  vît  bien  que  cet- 
te demande  étoit  une  déclaration  de  guer- 
re , & fit  reponfe  qu’il  iroit  lui- même  in- 
former Sapor  de  Tes  lentimens.  Sapor  com- 
mença aufii-tbt  la  guerre  & fit  plulieurs 
cour  les  dans  la  Melopotamie  & dans  d’au- 
tres provinces  de  l’Orient  où  Confiance 
commandoit  alors.  Conftantin  fit  de  grands 
préparatifs  de  guerre  , 8c  allèmbla  des 
armées  confiderables  , réfolu  d’aller  en 
perfonne  combattre  les  Perfes.  Ces  peu- 
ples cftraiez  de  ce  puiftant  armement  de 
Conftantin,  lui  envoierent  des  ambalïa- 
deurs  pour  demander  la  paix.  Il  n’y  a pas 
d’apparence  qu’ils  l’aient  obtenue,  quoi- 
qu’Eufebe  femble  le  dire  : car  tous  les  au- 
tres hiftoriens  afturent  le  contraire.  La 
mort  feule  fut  ce  qui  empêcha  Conftantin 
de  faire  la  guerre  aux  Perfes  , 8c  fon  fuc- 
ceftèur  Confiance  fe  trouva  engagé  à la 
foûtenir  dès  le  commencement  de  fon  ré- 
gné. 

Conftantin  tomba  malade  à la  fête  de 
Pâques  de  l’an  337  : fa  mrdadie  étant  aug- 
mentée , il  fe  fit  porter  à Helenopole  pour 
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prendre  les  bains  d’eau  chaude  qui  Soient 
près  de  cette  ville  : fa  maladie  ne  lui  per- 
mit pas  de  s’en  fervir  , il  fut  tranfporté  de 
là  dans  un  château  impérial  nommé  Aqui- 
ron  près  de  Nicomedie,  où  il  fut  baptifé  par 
Eufebe  Evêque  de  cette  ville  : il  confir- 
ma par  fon  teftament  le  partage  qu’il  avoir  - 
fait  entre  fes  enfans  & fes  neveux,  mais  il 
remit  à Confiance,  le  fécond  de  fes  enfans  , 
le  foin  de  toutes  chofes  après  fa  mort , Sc 
même  celui  de  fes  freres.  Ce  teftament  fut 
mis  entre  les  mains  d’un  Prêtre  Arien, 
avec  ordre  de  ne  le  remettre  qu’entre  les 
mains  de  Confiance  qui  étoit  mandé,  mais 
qui  n’arriva  qu’après  la  mort  de  fonpere. 

Conftantin  après  avoir  fait  ces  difpo- 
fitions,  mourut  le  11  de  Mai  jour  de  la 
Pentecôte,  de  l’an 337,  au  commencement 
de  la  64e  année  de  fa  vie  , & fur  la  fin  de 
la  trentième  de  fon  rcgne.  Son  corps  fut 
porté  à Conftantinople  , & gardé  avec  les 
cérémonies  ordinaires  jufqu’à  l’arrivée  de 
Confiance , qui  le  fit  enterrer  dans  le  veftir 
bule  de  l’Eglife  des  Apôtres. 
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Hifioire  du  régné  de  Confiance,  de  Confiant 
tin,  & de  Confiant  fils  de  Confiantin. 

AUili'tôt  après  la  mort  de  Confiantin, 
les  armées  en  aiant  appris  la  nouvel- 
le conlpirerent  ejifemjble  pour  ne  ppint  re- 
connoitre  d’autres  Empereurs  que  les  fils  de 
ce  Prince  , &les  déclarèrent  tous  trois  Au- 
guftes.Le  Sénat  de  Rome  les  proclama  auflï 
feuls  Empereurs  ,5c  Anguftes , fans  avoir 
égard  à Dalmace  5c  à Annibalien,  aufquels 
Confiantin  avoit,  comme  nous  avons  dit, 
donné  des  parts  dans  l'Empire.  Ils  ne  pri- 
rent néanmoins  la  qualité  d’Augufies  que 
quatre  mois  après  la  mort  de  leur  pere. 
On  ne  fçairpar  quel  motif  les  foldats,quel- 
ques  tems  après , prirent  les  armes  pour  fe 
défaire  non  feulement  de  Dalmace  & d’ An- 
nibalien, mais  encore  de  tous  ceux  qui  pon- 
voient  avoir  quelques  prétentions  à l’Em- 
pire. Jules  Confiance  oncle  paternel  des 
trois  Empereurs , fut  leur  première  victi- 
me. Dalmace  le  fuivit  bien-tôt:  ils  fe  dé- 
firent d’Ablabius  Préfer  du  Prétoire  , qui 
fut  tué  par  ordre  de  Confiance  & du  Parri- 
e Optât.  Le  roi  Annibalien  ne  fut  pas  plus 
pa  rgnd  que  fon  fjrcre  Dalmace  5c  cinq  ne- 
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veux  de  Conftantin  turent  maflâcrez.  Il  y 
a bien  de  l’appartnce  que  tout  cela  te  fit  par 
les  ordres  de  Confiance  , ou  du  moins  qu’il 
y donna  Ton  confentement.  Enfin  de  toute 
la  famille  roiale  de  Conltantin  il  ne  refta  , 
outre  les  trois  Empereurs,  que  Gallus  & Ju- 
lien fils  de  Confiance , frere  de  Conltantin. 
La  maladie  du  premier  dont  on  croioit  qu’il 
mourroit,  le  fauva  à la  fureur  des  foldats  y le 
dernier  fut  enlevé  Sc  dérobé  à leur  rage.A- 
près  ces  executions  les  trois  fils  de  Conftan- 
tin partagèrent  l’Empire  entr’eux  , fuivant 
la  deftination  portée  dans  le  teftament  de 
Conftantin, & comprirent  dans  leur  partage 
les  états  attribuez  à Dalmace  & à Anniba- 
lien.  Conftantin  eut  la  Thracc  & la  ville  de 
Conftantinople,  Sc  Confiance  retint  la  Grè- 
ce avec  l’ Arménie  Mineure  , qui  étoit  à fa 
bieivféance  Ce  partage  fut  arrêté  à Con- 
ftantinople , Sc  confirmé  à Sirmich  dans  la 
Pannonie  où  les  trois  freres  fe  trouvèrent , 
Sc  fe  témoignèrent  une  mutuelle  amitié. 

Les  Perfes  que  la  crainte  des  armes  de 
Conftantin  avoit  retenus , n’eurent  pas  plû-» 
tôt  appris  la  nouvelle  de  fa  mort,  qu’ils  en. 
tinrent  dans  les  terres  des  Romains  Sc  ré- 
pandirent la  terreur  dans  tout  l’Orient.  Lr  s 
Arméniens  fe  révoltèrent , chafterent  leur 
Roi  Sc  prirent  le  parti  des  Perfes.  Sapor 
, après  avpir  ravagé  la  Mefopocamie  vint 
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mettre  le  fiege  devant  Nifibe  » mais  il  fut 
obligé  de  le  lev  r au  bout  de  foixante-trois 
^ jouiSi  Confiance  de  retour  tn  Orient  mar- 
cha contre  les  Perfes , qui  s’étoient  déjà  re- 
• tirez,  rétablit  le  roi  d’Armcnie  , attira  à 
Ton  parti  les  Arabes  : neanmoins  la  guerre 
avec  les  Per  Tes  continua  pendant  tout  le  ré- 
gné de  Confiance  avec  un  avantage  pref- 
qu’cgal.  Les  Per fes  fai foient  de  frequentes 
courfes  fur  les  terres  des  Romains.  Conf- 
tance  leur  oppofoit  une  armée  & évitoit  le 
combat.  Sur  la  fin  des  campagnes  les  Per  fes 
Ce  retiroient  chargez  de  butin.  Les  troupes 
Romaines  avoient  quelquefois  l’avantage 
fur  celles  des  Perles  ; mais  elles  craignoient 
leur  attaque  , & louvent  étoient  battues. 
Les  villes  delà  Mefopotamie  étoient  prifes 
& reprifes  tour  à tour  par  les  Per  fes  & par 
les  Romains.  Celle  de  Nifibe  fut  afliegée 
trois  fois  par  les  Perfes,  qui  furent  toujours 
repoufïbz.  C 

Tel  fut  le  fort  de  Confiance  dans  la  guer- 
re contre  les  Perfes  qui  ne  lui  fit  pas  beau- 
coup d’honneur.  Il  fut  plus  heureiix  dans 
les  guerres  civiles  & dans  la  fucceflion  de 
tout  l’Empire,  qui  lui  arriva  par  la  ruort  de 
fes  freres.  Conftantin  & Confiant  n’avoient 
jamais  été  bien  d’accord  entr’eux  fur  le  par- 
tage des  provinces  & fur  la  pofiefiîon  de 
l’Italie  & de  l’Afrique.  Conftantin  voiant 
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que  Confiant  ne  vouloit  tien  relâcher , prit 
les  armes  contre  lui , & quittant  WGaules 
il  entra  fur  les  terres  de  Confiant , qui  en- 
voia  une  partie  de  Tes  troupes  pour  l’arrê- 
ter. Comme  Conftantin  marchoit  fans  pré- 
caution , les  generaux  de  Confiant  l’attirè- 
rent dans  une  embufeade  proche  d’Aqui- 
lée,taillerent  Tes  troupes  en  pièces  ; & dans 
la  mêlée  le  cheval  de  Conftantin  bleffé 
le  jetta  par  terre  : en  cet  état  il  fut  tué , 
percé  de  plufîeurs  coups  •>  d’autres  difent 
qu’il  mourut  de  la  pelle  à Aquilée.  Conf- 
iant demeura  par  là  maître  de  tout  l’Occi- 
dent. Cet  événement  arriva  l’an  j^odeje- 
fus-  Chrift. 

Aufîî-  tôt  après  la  mort  de  Conftantin , 
les  François  aiant  pafTé  le  Rhin  faifoi^nt 
des  courfes  dans  les  Gaules  & ravageoient 
le  pais.  Confiant  vint  les  attaquer,  leur 
donna  un  bataille  dont  i’évenement  fut 
douteux , & n’aiant  pu  les  chafter  des  Gau- 
les par  la  force  des  armes  , il  traira  avec 
eux  & acheta. la  paix:  il  pafïà  enfuite  en 
Angleterre  pour  repouflër  les  Ecofïois  qui 
faifoient  des  courfes  fur  les  terres  des  Ro- 
mains. On  ne  fçait  point  quel  fut  le  fuccès 
de  cette  expédition , il  y a apparence  que 
les  Barbares  fe  retirèrent  fans  coup  ferir. 

En  Orient , Sapor  aflîegea  une  fécondé 
fois  Nifïbe  & fut  encore  obligé  de  lever 
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lie  ftege  : il  lie  enfuite  une  trêve  avec  les 

Romains  , mais  il  la  rompit  bien-tôt , &c 
ramaflà  une  nombreufe  armée.  Confiance 
arma  aufli  de  fon  côté  & s’avança  avec  fes 
troupes  pour  difputer  aux  Perfes  le  pafîage 
du  Tigre;  mais  Ion  armée  recula,  les  Per- 
fes palïerent  ce  fleuve,  entrèrent  bien  avant 
dans  le  pais,  & fe  campèrent  à Hillée  près 
de  Singare  dans  laMefopotamie.  Conltan- 
ce  vint  fe  camper  a fept  ou  huit  lieues  près, 
d’eux.  Les  deux  armées  furent  long- rems 
en  préfenee  j mais  Sapor  efFraié  de  la  con- 
tenance des  Romains  , fe  retira  <&  fon 
armée  le  fuivit.  Les  Romains  pourluivi- 
rent  les  Perfes  jufque  dans  leur  camp , le 
forcèrent , y tuerent  le  fils  de  Sapor  <Sc 
quantité  de  foldats;  mais  après  cet  avanta- 
ge , les  gens  de  trait  des  Perfes  étant  venus 
fondre  fur  eux  pendant  la  nuit , en  tuerentr 
quelques-uns  & les  repouflerenr.  L’année 
des  Perfes  repafla  enfuit#promptement  le 
Tigre,  rompit  les  ponts,  & fe  retira  dans 
l’interieur  de  la  Perfe. 

Deux  ans  après  ( l’an  350  ) Sapor  revint 
aflieger  la  ville  de  Nifibe , il  fit  tous  fes  ef- 
forts pour  la  prendre  , tant  par  la  faim  5c 
par  la  foif,  que  par  la  forcer  il  arrêta  le 
fleuve,  fit  une  brèche  confiderable  aux  mu- 
railles de  la  ville,  & y donna  l’aflàut  ; mais 
les  afliegez  animez  par  faint  Jacques  leur 
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Evêque , firent  une  fi  vigoureufe  féfiftance 
que  les  Pcrfes  furent  repou  fiez  , & perdî-. 
rent  en  cette  occafion  près  de  dix-  mille 
hommes.  Malgré  cette  perte , Sapor  conr-  , 
tinua  à faire  battre  la  place  , les  ailiegez  fi- 
rent un  nouveau  mur  pour  couvrir  la  brè- 
che : nonobftant  cela  Sapor  s’obftina  à con- 
• tinuer  le  fiege  > te  fit  fommer  les  habitans 
de-  fè  rendre  » ils  refuferent  de  le  faire  fans 
avoir  reçu  l’ordre  de  l’Empereur.  L’armée 
de  Sapor  qui  continuoit  le  ficge  fut  fort  in- 
commodée par  une  nuée  de  petits  mouche- 
rons qui  firent  périr  plufieurs  foldats  écra- 
fez  par  les  chevaux  te  les  élephans,  que  les 
picqueures  de  ces  animaux  mettoienten  fu- 
reur. La  famine  te  la  contagion  emportè- 
rent encore  une  autre  partie  de  fon  armée, 
en  forte  que  Sapor  fut  enfin  obligé  de  le- 
ver le  fiege  qui  avoir  duré  près  de  quatre 
mois,  & de  fe  retirer  avec  perte  de  plus 
de  vingt  mille  h#nmes.  Depuis  ce  tems-là 
ce  Prince  fi  fier  demeura  en  repos  te  ceflà 
de  faire  la  guerre  aux  Romains  pendant 
plufieurs  années , étant  occupé  à fe  défen-  ' 
dre  contre  les  Mafiàgetes  te  contre  les  au- 
tres peuples  barbares  qui  étoient  entrez 
dans  fes  ééàts.*  ’ •«*.  >;‘A  . . <:i  ij&î 

Pendant  que  les  Pertes  atraquoient  l’em- 
pire d’Orient  il  fe  forma  dans  l’Occident 
une  fa&ion  qui  emporta  le  jeune  Confiant. 
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Magnence  fils  d’un  nommé  Magnus , ori- 
ginaire des  pais  d’au-delà  du  Rhin,  com- 
mandant de  quelques  troupes  deftinées  à 
Ja  garde  des  Empereurs,  confpira  avec  Mar- 
cellin Intendant  des  finances , & quelques 
autres  officiers  des  troupes , pour  le  défai- 
re de  Confiant.  Le  jour  pris  pour  l’éxecu- 
tion, Marcellin  ions  prétexte  de  le  réjouir 
de  la  naiflance  de  fon  fils  , donna  un  grand 
feftin  à Magnence  & aux  principaux  offi- 
ciers de  l’armée.  Le  feftin  aiant  duré  bien 
avant  dans  la  nuit  , Magnence  fiortit  & 
rentra  bien- tôt  revêtu  de  la  pourpre  &: 
des  autres  marques  de  la  dignité  fouverai- 
ne  , il  fut  falue  Augufte  par  tous  les  affif- 
tans.  Cela  arriva  à Autun  le  18  Janvier  de 
1 an  550.  La  ville  d’Autun  & tout  le  pais 
fe  déclara  pour  lui , la  cavalerie  qui  venoit 
de  l’Illyrie  en  fit  autant , tous  les  officiers 
de  1’  armée  fuivirent  l’exemple  de  leurs  ge- 
neraux , ôc  proclamèrent  Magnence  Au- 
gufte. Confiant  prit  le  parti  de  s’enfuir  en 
Efpagne,  mais  Gaifon  envoie  après  lui  par 
Magnence  avec  des  troupes  d’élite  , l’attei- 
gnit à Elue  dans  les  Pyrénées  , & le  tua.  Ce 
Prince  n’avoit  que  30  ans , &:  étoit  dans 
la  treiziéme  année  de  fon  régné.  Magnence 
fc  défit  des  principaux  officiers  qu’il  fçavoit 
avoir  cté  attachez  à Confiant,  & demeura 
maître  de  tout  le  pais  d’au- deçà  des  Alpes, 
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& bien- tôt  après  de  l’Italie,  de  la  Sicile  » 
& de  l’Afrique.  D’un  autre  côté  Vetranion 
qui  étoit  depuis  long- tems  general  d’infan- 
terie dans  la  Pannonie , aiant  fçû  la  mort 
de  Confiant , fe  fit  déclarer  Empereur  par 
les  légions  qu’il  commandoit , & Nepotien 
fils  d’Eutropie,fœur  de  Conftantin  le  Grand 
fe  rendit  maître  de  Rome  avec  une  troupe 
de  gens  ramafl’ez,  & y exerça  de  grandes 
cruautez.  Magnence  envoia  aufli  tôt  des 
troupes  contre  celui-ci  fous  la  conduite  de 
Marcellin  : il  y eut  un  grand  combat  en- 
tre les  Romains  & les  foldats  de  Magnen- 
ce ; mais  les  Romains  aiant  été  trahis  par 
un  Sénateur  nommé  Heraclite  Napolitain, 
fut  tué , & Rome  tomba  entre  les  mains  de 
Magnence , qui  y fit  mourir  Eutropie,  plu- 
sieurs Sénateurs,  & tous  ceux  de  la  famille 
de  Conftantin. 

Magnence  vint  enfuite  à Rome  & leva 
de  grands  fubfides  fur  le  peuple  & fur  les 
provinces,  afin  de  raflèmbler  une  puifîànte 
armée.  Confiance1  de  fon  côté  fe  prépara 
à marcher  contre  Magnence,  il  prépara  une 
Aorte  confiderable , & raftembla  une  gran- 
de armée  , réfolu  de  mener  en  Occident 
toutes  fes  forces  de  terre  & de  mer , après 
avoir  pourvu  aux  frontières  d’Orient.  Ma- 
gnence lui  envoia  pluficurs  fois  des  dépu- 
tez pour  s’accommoder  avec  lui , mais  inu- 
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Vilement.  Vetranion  qui  d’abord  s’ctoit  ac- 
commodé avec  Confiance , tourna  du  côté 
de  Magnence,  mais  Confiance  le  furprit 
& l’obligea  de  fe  déclarer  pour  lui  en  lui 
laifTant  le  titre  d’Augufte.  Mais  les  foldats 
de  Vetranion  1’abandonnerent  & fe  décla- 
rèrent pour  Confiance,  en  forte  que  Ve- 
tranion fe  trouva  obligé  de  quitter  la  pour- 
pre & le  diadème  pour  les  mettre  aux  pieds 
de  Confiance , qui  en  ufa  bien  avec  lui.  Par 
ce  moienConflance  fe  trouva  maître  de  l’ar- 
mée & des  états  de  Vetranion,  & continua 
fa  route  vers  l’Occident  ; mais  afin  d’avoir 
quelqu’un  à oppofer  aux  Perfes  qui  mena- 
çoient  d’entrer  dans  les  terres  des  Romains, 
il  donna  le  titre  de  Céfar  à Gallus , & lui  fit 
époufer  fa  firur  Conflantine , veuve  d’An- 
nibalien,  après  quoi  il  l’envoia  en  Orient 
pour  marcher  contre  les  Perfes,  lui  laifTant 
à fa  difpofîtion  l’Orient,  la  Thrace , & la  ' 
ville  de  Conflantinople.  Magnence  donna 
le  meme  titre  de  Céfar  à Decence  fon  fre- 
re,  afin  qu’il  allât  défendre  les  Gaules  con- 
tre les  François  & les  Saxons  qui  les  rava- 
geoient.  Les  deux  Empereurs  aiant  ainfi 
pourvu  à la  défenfe  de  leurs  états, ne  fonge- 
rent  plus  qu’à  fe  faire  la  guerre.  Magnen- 
ce fe  fiant  fur  fes  forces , s’avança  avec 
fon  armée  dans  les  plaines  de  la  Panno- 
nie. Confiance  le  joignit  au  pied  des  Alpes> 
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Magnence  ;lui  donna  rendez-vous  dans  les 
plaines  de  àifcie  fur  la  Save.  Les  croupes 
de  Confiance  en  y allant  tombèrent  dans 
une  embulcade  que  Magnence  leur  avoir 
drefïée , 8c  perdirent  beaucoup  de  monde. 
Magnence  enflé  de  ce  fuccès  s avança  dans 
la  Pannonie  , Confiance  lui  fit  offrir  par 
Philippe  en  préfence  de  toute  1 armée  de 
lui  céder  les  Gaules,  & meme  tout  le  pars 
d’au-deçà  les  Alpes,  pourvû  qu’il  quittât 
l’Italie.  Magnence  refula  d’accepter  cette 
propofition,  prit  Sifcie  d’aflaut  , alliegea 
Sirmich  & Murfe  fans  les  pouvoir  prendre. 
Confiance  s’étant  approché  de  Murfe,  ran- 
gea fon  armée  en  bataille  le  long  de  la  Dra» 
ve  : Magnence  en  fit  autant.  Après  que  les 
deux  armées  eurent  été  quelques  tems  en 
préfence , le  combat  commença  fur  la  fin 
du  jour  : le  corps  d’armée  de  Magnence 
fut  bien  tôt  mis  en  defordre.  La  cavalerie 
de  Conllance  acheva  de  le  dilîiper.  Ma- 
gnence rallia  les  troupes  8c  fe  défendit 
avec  vigueur.  La  bataille  dura  jufques  bien 
avant  dans  la  nuit  ; mais  enfin  les  troupes 
de  Magnence  furent  mifes  en  déroute  & 
pourfuivies  jufques  dans  leur  camp,  qui  fut 
emporté  & pillé:  il  refia  de  part  & d’au- 
tre pjus  de  foixrnte  mille  hommes  fur  la 
place.  Tel  fut  le  fuccès  de  crttc  b; taille, 
donnée  au  mois  de  Septembre  de  l’an  $51 
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de  J*  C.  MagncncWe  fauva  & repaffa  les 
Alpes.  Confiance  laifla  palier  l’hy  ver , fans  v 
fe  mettre  en  peine  de  le  pourfuivre  ; mais 
au  commencement  de  l’année  fuivante  il 
attaqua  un  château  fur  les  Alpes  oii  Ma- 
gnence  avoit  mis  une  forte  garnifon.  Ma- 
gnence  qui  s’étoit  retiré  à Aquilée  l’aiant 
appris  quitta  cette  ville  , & laifla  à Conf- 
iance l’entrée  libre  en  Italie  : la  plufpai  t 
de  fes  foldats  l’abandonneren  t , & fe  ren- 
dirent à Confiance  qui  devint  maître  de 
Rome  & de  l’Italie.  Magnence  fe  fauva 
dans  les  Gaules, & pendant  fa  retraite  Cons- 
tance fe  rendit  maître  de  l’Afrique  , de  la 
Sicile,  & de  l’Efpagne.  L’année  Suivante 
( 3 53  de  J.  C.  ) il  envoia  des  troupes  contre 
Magnence  dans  les  GauLs;  elles  paflerent 
les  Alpes  , & gagnèrent  encore  une  ba- 
taille contre  lui  dans  les  Alpes  Cottiennes. 
Magnance  abandonné  s’enfuit  â Lyon  avec 
très- peu  de  foldats,  qui  b en  loin  de  le  vou- 
loir défendre  , étoient  prêts  de  le  livrer  â 
Confiance.  Dans  cette  extrémité  il  fe  tua 
lui-même  après  avoir  percé  famere,  fon 
frere,  tous  fes  proches,  & fes  amis  qui  fe 
trouvèrent  au  près  de  lui.  Il  mourut  au 
mois  d’Août  de  Lan  $5$  de  J.  C.  après  avoir 
régné  trois  ans  & fept  mois , & vécu  cin- 
quante ans  Decence  fon  frere  qu’il  avoit 
appelié  à fon  fccoms-,  6c  qui  s’étoit  déjà 


Digitized  by  Google 


— • ^7 

ja.78  VH  î s£  O I R E 

avancé  jufqu  a Sens , pliant  appris  fa  mort 
Ce  fe  voiant  environné  d’ennemis  fans  ef- 
perance  d’échaper,  s’étrangla  lui -meme. 

Ainfi  finit  la  guerre  contre  Magnence.  Par 
fa  mort  Confiance  fut  maître  feul  de  tout 
l’Empire. 

Depuis  ce  teins- là  Confiance  joiiit  allez 
paifiblement  de  l’Empire  *,  néanmoins  il  eut 
quelques  guerres  à foutenir  contre  les  Bar- 
bares. Les  ifauriens  firent  des  courfes  dans 
l’Afie  Ce  afliegerent  Seleucie.  Gallus  aver- 
ti de  ce  fiege  y envoia  Nebridius  Comte 
d’Orient  qui  chalïà  les  Ifauriens  & les  obli- 
gea'de  fe  renfermer  dans  leurs  montagnes. 

Les  Allemans  firent  des  entreprifes  fur  les 
Gaules  ; Confiance  s’etant  avancé  pour 
palier  le  Rhin  f les  Allemands  demandè- 
rent la  paix  , & il  fit  un  traité  avec  eux. 

Gallus  gouvernoit  l’Orient  d’une  maniéré 
rirannique,  il  devint  fufpeéfc  à Confiance 
qui  le  manda  en  Occident.  Gallus  en  y ve- 
nant à regret  perdit  fa  femme  Conftantine 
dans  une  ville  de  la  Bithynie , Ce  étant  ar- 
rivé à Pctau  en  Illyrie,  il  fut  arreté  Ce 
dépoiiillé  de  la  pourpre  par  ordre  de  Con- 
fiance, qui  le  fit  mourir  peu  de  tems  après 
( en  $54.  la  troilîéme  année  de  fon  régné  5 ) 
tous  ceux  qui  avoient  été  de  fes  amis  Ce 
qui  avoient  eu  part  à fes  cruautëz  eurent 
le  même  fort , Ce  fon  frère  Julien  penfa  y 
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ctrt  envelopc  i il  fut  fept  mois  prifonnicr  , 
& ne  fauva  fa  vie  que  par  le  crédit  de  l'Im-* 
pératrice  Eufebie , qui  obtint  fa  grâce  de 
Confiance.  Un  General  nommé  Silvain, 
de  race  Françoifc  , qui  fervoit  dans  les 
Gaules , fut  accufé  de  vouloir  fe  révolter  , 
& comme  il  vît  que  Confiance  ajoûtoit  foi 
à cette  aceufation , & quon  le  pourfuivoit, 
quoiqu’il  fe  fût  juflifié , il  fe  fit  déclarer 
Augufle.  Urficin  Préfet  du  Prétoire,  fut 
fur  le  champ  envoié  dans  les  Gaules  pour 
appaifèr  ce  foule vement , 3c  voiant  qu’il 
ne  pouvoit  le  faire  par  line  négociation , fit 
furprendre  Silvain  par  des  foldats  qui  le 
tuerent  18  jours  après  qu’il  eut  été  déclaré 
Empereur.  Après  la  mort  de  Silvain , les 
Barbares  ne  trouvant  perfonne  dans  les 
Gaules  qui  pût  leur  réfifter  y firnet  d’hor- 
ribles ravages  ; les  François , les  Allemans  , 
& les  Saxons  ruinèrent  quantité  de  villes 
le  long  du  Rhin , enlevèrent  plufieurs  pri- 
fonniers,  3c  firent  un  grand  butin.  D’un 
autre  côté  les  Quades  ôc  les  Sarmates  pil- 
loient  la  Pannonie  & la  haute  Méfié  fans 
y trouver  de  réfiflance  > 3c  les  Generaux  de 
Sapor  faifoient  des  courfes  dans  la  Mefo- 
potamie  & dans  l’ Arménie.  Confiance  ac- 
cablé de  tant  d’affaires  & voulant  fauver 
les  Gaules  , nomma  Julien  Céfar  , le  ma- 
ria à fa  fœur  Helene , 3c  lui  donna  pour 
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partage  l’Angleterre  & les  Gaules  > mai* 
avec  des  pouvoirs  limitez , & en  donnant 
le  commandement  des  troupes  au  General 
Marcel.  Il  l’envoia  dans  les  Gaules  pour  en 
repoufler  lesBarbares  qui  étoientles  maîtres 
du  plat-païs  : Julien  craverfa  toute  la  Gau- 
le , reprit  la  ville  de  Cologne , fit  une  trê- 
ve, avec  un  des  Generaux  des  François-, mais 
y demeura  toutex  cette  année  fur  la  défenlî- 
ve , & eut  fouvent  fujet  de  craindre  d’être 
furpris  par  les  Barbares.  Confiance  atta- 
qua les  Allemans  du  côté  de  la  Rhetie , 
pafià  le  Rhin  , entra  dans  leur  païs , ne 
trouva  perfonne  qui  lui  réfiftat,  & les  obli- 
gea de  demander  la  paix  qu’il  leur  accorda. 

, Julien  étant  venu  paflèr  l’hy ver  à Sens, 
fut  afiiegé  par  les  Barbares  \ mais  il  fe  dé- 
fendit fi  vigoureufement  avec  le  peu  de 
troupes  qu’il  avoit  , que  les  Barbares 
après  un  mois  de  fiege  furent  obligez  de  v 
de  fe  retirer.  Le  General  Marcel  n’étant 
point  venu  au  fecours  de  la  ville  afiîegée 
devint  fufpeét  à Confiance  qui  le  rappclla 
& laifià  le  commandement  des  troupes  a 

' Julien , & lui  donna  ordre  de  pourfuivre 
les  Allemans  , contre  lefquels  il  envoia  en- 
core Barbation  avec  de  nouvelles  troupes. 
Les  Allemans  aiant  pafle  entre  les  deux 
armées  , vinrent  attaquer  la  ville  de  Lyon , 

. qui  fe  défendit.  Julien  qui  les  fuivoit,  aiant 
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fait  garder  les  pallages , tailla  en  pièces 
tous  ceux  qui  fe  retii  oient.  Mais  Baibacion 
n’aiant  pas  pris  les  mêmes  melures,  ie  relie 
des  Barbares  le  retira  vers  le  Rhin  & s’y 
fortifia.  Julien  les  alla  attaquer  dans  leurs 
forts  (k  les  obligea  de  repaflcr  le  Rhin. 
Barbation  fit  drtfler  un  pont  de  bateaux 
fur  le  Rhin  pour  pufler  en  Allemagne  , les 
Allemans  le  rompirent , fondirent  lur  l’ar- 
mée de  ce  general  & le  pourfuivirent  juf- 
qu’à  ce  qu’il  eût  mis  fes  troupes  en  quar- 
tier d’hyver.  La  retraite  honteule  de  Bar- 
bation enfla  le  cœur  des  Allemans.  Chno 
domaire  célébré  parmi  eux  par  plufieurs 
victoires  , & fix  autres  de  leurs  Rois  raf- 
fen.ble  rent  toutes  leurs  troupes  près  de 
Strasbourg,  & firent  fommer  Julien  , qui 
n’avoit  que  treize  mille  hommes  avec  lui, 
de  fortir  du  pais.  Julien  fans  écouter  cette 
proposition  vint  audevant  d’eux,  & leur 
donna  bataille  : la  viéfoire  fut  long-tems 
difputée  , la  cavalerie  Romaine  plflÉ,  mais 
cnfit^la  réfiftance  vigoureufe  de  l’infante- 
rie fit  gagner  la  bataille  aux  Romains.  Les 
Barbares  entièrement  défaits  s’enfuirent, 
ôc  plufieurs  fe  précipitèrent  dans  le  Rhin  j 
Chnodomaire  fur  pris  dans  un  bois,  ame- 
né à Julien  qui  l’envoiaà  Confiance.  Ilrefta 
lîx mille  Allemans  fur  la  place,  fans  com- 
pter ceux  qui  furent  noïez.  Julien  ne  per- 
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die  que  quatre  Tribuns  & environ  dèu£ 
cens  cinquante  foldats.  Cette  victoire  aflù* 
ra  les  Gaules , & obligea  les  Barbares  de 
ks  quitter. 

Julien  fit  faire  un  pont  fur  le  Rhin  & 

- entra  en  Allemagne , les  Allemans  étonne* 
lui  envoierent  demander  la  paix  : il  leur 
accorda  une  trêve  de  dix  mois , & fit  bâtit 
un  fort  près  de  la  ville  dê  Francfort.  En 
revenant  dans  les  Gaules  il  prit  deux  châ- 
teaux où  les  François  s croient  retranche* 
fur  la  Meufe , & vint  enfuite  palier  i’hy- 
ver  â Paris. 

Sapor  roi  des  Perfes  aiant  terminé  les 
guerres  qu*il  aVoit  avec  les  peuples  qui  at» 
taquoient  fes  frontières,  fongea  à faire  une 
paix  avantageufe  avec  les  Romains , 8c  en* 
Voia  Narcés  demander  qu’on  lui  reftituât 
l’Armenie  & la  Jdefopotamie , & qu'on  Fut 
accordât  une  partie  de  la  Macedoine.Conl* 
tance  lui  fit  réponfe , qu’aidnt  maintenu  les 
bornePde  l’Empire  Romain  dans  leur  en- 
tier durant  qu’il  nepoffédoît  que  1 Orient; 
il  ne  prétendoit  pas  en  rien  céder  après  être 
devenu  maître  ae  tout  l’Empire,  & ne  lai {- 
fa  pas  d’envoier  des  ambaffadeurs  en  Perfè 
pour  parvenir  â une  paix  raifonnable.  Sa- 
por ne  voulut  rien  rélâcher  de  fes  deman- 
des, ainlî  la  guerre  continua,  fans  nean- 
moins qu’il  le  fit  pendant  quelque  rems 
d’entreprifes  de  part  ni  d’autre. 
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les  Quades  & les  Sarmates  joints  en- 

femble  firent  des  ravages  dans  la  Panno- 
nie & dans  la  Méfié  •,  ôc  d’autre  part  les 
Juthunges  Allemans , fans  avoir  égard  à la 
paix  qu’ils  avoient  obtenue,  pillertnt  la 
Rhetie.  Barbation  envoie  contre  ceux-ci 
les  défit  & les  chafla.  Confiance  marcha 
en  personne  contre  les  autres  , fit  un  pont 
de  bateaux  fur  le  Danube , & ravagea  le 
pais  des  Sarmates.  Ils  vinrent  en  grand 
nombre  avec  les  Quades  comme  pour  de- 
mander la  paix  -,  mais  en  effet  pour  fur- 
prendre  les  Romains , ils  furent  reçus  en 
ennemis,  taillez  en  pièces  & réduits  à fc 
foumettre  aufii-bien  que  les  Quades.  Les 
Sarmates  profitèrent  de  ce  traité,  car  Cons- 
tance les  délivra  de  la  domination  des  Qua- 
des, ôc  aiant  fait  mafTacrer  les  Limigantes 
( ces  efclaves  des  Sarmates  qui  s’étoient 
emparez  de  leur  pa'is  ) il  le  rendit  à leurs 
anciens  maîtres. 

Julien  après  avoir  réglé  à Paris  les  affai- 
res des  Gaules  alla  attaquer  les  François  , 
appeliez  Saliens,  qui  habitoient  le  long  de 
la  Meufe  : il  entra  dans  leur  pais  & les 
obligea  de  fe  rendre  j il  leur  donna  des  ter- 
res dans  les  Gaules , & en  forma  un  corps 
de  milice  pour  fervir  dans  la  cavalerie.  Le9 
Camaves  qui  étoient  aufii  une  nation  de 
François  s’étant  emparez  comme  les  Sa- 
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liens  de  quelques  cerres  des  Gaules , il  les 
alla  attaquer , les  çj^fic , en  lit  beaucoup  de 
prilonniers,  ite  contraignit  les  autres  de 
s’enfuir  au-delà  du  Rhin.  Il  fit  rebâtir  trois 
forts  fur  la  Meule,  paflâ  enluite  le  Rhin, 

& fit  la  paix  avec  Miomaire  & Hortairc 
rois  de  quelques  peuples  Allemans.  L’année 
fui  vante  ( ) il  palIa  encore  le  Rhin , 8c 

obligea  Macrien  , Hariob  tud  , & Vado- 
maire  rois  des  Allemans  & des  Bourgui- 
gnons , & les  autres  princes  Allemans  à de- 
mander la  paix. 

Conltance  étoit  toujours  en  Occident* 
il  fit  mourir  Barbation  foupçonné  d’avoir 
eudeflèin  de  fe  faire  Empereur.  Les  Limi- 
gantes  qu’il  avoir  tranfportés  dans  un  pais 
éloigné  le  quittèrent.  Confiance  pour  s op* 
pofer  à ce  qu’ils  pourroient  entreprendre, 
alla  camper  le  long  du  Danube  : ils  vinrent 
le  trouver  fous  prétexte  de  lui  demander 
un  autre  pais , parce  qu’ils  avoient  beau- 
coup à foufFrir  dans  celui  où  ils  les  avoir 
placez.  Confiance  les  reçut  dans  le  pais  de  * 
Sirmich,  mais  comme  il  étoit  prêt  d’en- 
.trer  en  conférence  avec  eux , ils  l’attaque- 
rent  fi  vivement  l’épée  â la  main  qu’il  eut 
peine,  à fe  fauver  : quelques-  uns  de  fes  gar- 
des furent  tuez , & fon  trône  pillé  : ftean-  , 
moins  fes  troupes  fe  jetterent  fur  les  Bar- 
bares & les  taillèrent  tous  en  pièces , fans 
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donner  quartier  à qui  que  ce  fût.  Quel- 
ques teins  apiès  Confiance  partit  de  !iir- 
mich  pour  s en  aller  à Conltantinople , afin 
de  fe  mettre  en  état  de  laire  la  guerre  aux 
Perfes. 

' Sapor  aidé  des  confeils  d’Antonin,  offi- 
cier de  Confiance,  qui  s’étoit  miiéchcz 
les  Perfes , aiant  paflé  le  ï'igie  & 1 Euphra^- 
te  avec  une  puiflànte  armée,  vint affitger 
la  ville  d’Amide,  qu’il  prit  d’aflàut  au  bouc 
de  deux  mois  ; mais  il  perdit  à ce  fiege  plus 
de  trente  mille  hommes , ainfi  fon  armée 
étant  affoiblie  & la  faifon  fort  avancée,  il 
fut  obligé  de  fe  retirer.  L’année  lui  vante 
Sapor  entra  tncore  dans  la  Mtfopotamie, 
prit  la  ville  de  S ingare  & celle  de  Bézabde. 
Confiance  s’avança  jufqu’à  Cefatée  en 
Cappadpce , engagea  Arface  roi  d’Armenie 
à demeurer  fidelle  à l’Empire,  s’avança 
pour  reprendre  Bézabde  que  Sapor  avoic 
fortifiée;  mais  quelque  effort  qu’il  pût  faire 
il  ne  put  l'emporter  de  force  : les  mauvais- 
* tems  l’obligerent  de  lever  le  fiege  & de 
s’en  revenir  en  Syrie  où  il  pafîà  l’hy ver  i 
Antioche. 

En  Occident  les  Ecofiois  & les  Pietés 
faifoient  des  courfes  en  Angleterre.  Julien 
y 'envoia  Lupicin  avec  des  troupes  pou» 
les  repouflèr  ; dans  le  même  tems  Confiant 
ee  qui  ayoit  fut  les  bras  la  guerre  des  Per« 
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fes , envoia  Décence  dans  les  Gaules  ayeç 
ordre  de  lui  amener  les  troupes  auxiliaires 
.qui  y étojent  ayee  un  détachement  de  trois 
«cens  hommes  de  .chaque  corps  de  milice, 
Julien  ht  femblant  de  confentir  à fes  or - 
dres  j mais  les  officiers  ,&  les  üpldats  ne 
pouvant  fe  réfoudre  à quitter  leurs  pais 
s’arrêtèrent  à Paris , & y proclamèrent  Jtt* 
lien  Empereur.  Il  refiifa  d’abord  cette  di- 
gnité, & fit  enforte  qu’on  le  forçât  de  l’ao 
cep  ter.  Toutes  les  troupes  qui  étoient  dans 
les  Gaules  le  réunirent  prés  de  lui , & il 
(e  trouva  en  état  de  Contenir  cette  dignité 
.malgré  Confiance  j il  lui  écrivit  qu’il  lç 
prioit  de  confentir  qu’il  jouît  du  titre  d’Au- 
gufte , & lui  promit  qu’il  lui  envoieroir 
quelques  troupes  , ôc  qu’il  reccvroir  ujj 
Préfet  du  Prétoire  de  fa  main , fe  réfer-  ' 
vant  néanmoins  de  nommer  les  autres  offi- 
ciers. Confiance  ne  voulut  point  aequief- 
cer  â ces  conditions , & demanda  à Julien 
qu’il  quittât  fë  titre  d’Augufte  : les  foldats 
ne  voulurent  pas  le  fouffrir , & proclame-  • 
rent  une  fécondé  fois  Julien  Empereur, 
Confiance  étant  occupé  en  Orient  par  Ig 
guerre  des  Perfes , Julien  eut  le  rems  d’af- 
fermir fon  autorité.  Pour  tenir  fes  foldars 
en  haleine  il  pafia  le  Rhin  prés  de  Cleves 
êc  défit  les  François  furnomtnés  Atticiens 
qui  habitoiçnt  dans  ce  pars , & qui  de  4 
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faifoient  des  courfes  jufqu’aux  extrémités 
des  Gaules.  Cette  expédition  aianc  été  ar 
ehevée  en  trois  mois  * il  vint  paflèr  l’hyver 
g Vienne  en  Provence,  où  il  prit  la  réfo* 
lution  de  faire  la  guerre  à Confiance , elle 
fut  retardée  par  fincurfion  des  Allemands 
Sujets  de  Vadomaire  dans  les  Gaules.  Ju- 
lien enyoja  le  Comte  Libinon  pour  arrêter 
les  courfes  des  Allemans , mais  ce  Comte 
fut  tué  & Ces  troupes  défaites  : Julien  y alla 
donc  en  perfpnne , paflâ  le  Rhin , furprit  les 
AHemans,fit  prifonnier  Je  roi  Vadomaire  & 
obligea  tous  les  peuples  de  ce  pais  à lui  de- 
mander la  paix.  Hnfuite  il  déclara  ouverte- 
ment la  guerre  i Confiance , & fe  rendit 
maître  en  peu  de  tems  de  l'illyric  & de  l’I- 
talie*, quelques  troupes  de  Confiance  s’e- 
tant  CaiGes  d’Aquilée , Julien  fut  obligé  de 
faire  le  fiegede  cette  ville,  ce  qui  l’arrêta 
en  Occident.  Pendant  ce  tems- là  Confian- 
ce marchoit  contre  les  Perfcs  ; la  nouvelle 
qu’il  eut  que  Julien  était  déjà  dans  l’Illy- 
rie  le  fit  revenir  à Antioche , d’où  il  partie 
pour  aller  au  devant  de  Julien.  Il  tomba 
malade  a Ciliçie  : n’aiant  pas  laifle  de  con* 
tinuer  fa  marche , fa  maladie  s’étant  aug- 
mentée , il  fut  obligé  de  s’arrêter  à Mop- 
fucréne  à l’extrémiré  de  la  Cilicie , au  pied 
du  mont  Taurus , ou  il  mourut  le  troifiéme 
de  Novembre  de  l’an  56}.  de  J.  C.  âgé  4$ 
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45  ans , la  zj.  année  de  Ton  régné  depuis 
la  more  de  fon  pere. 

Audi  tôr  que  Julien  eut  appris  fa  mort , 
il  partit  d’illyrie  en  diligence  & arriva 
l’onze  de  Décembre  à Conftantinople  où  il 
fut  reconnu  Empereur  y il  y fit  apporter  le 
corps  de  Confiance , & le  fit  enterrer  avec 
tous  les  honneurs  que  l’on  avoir  coûtume 
de  rendre  aux  Empereurs. 


III. 


H'Jloire  du  régné  de  Julien. 

IUlien  étoit  fils  de  Jules  Confiance , frere 
de  C'onftantin  le  grand  & de  Bafiline 
fille  de  Julien  Préfet  de  Rome  : il  naquic 
Fan  361.  & porta  le  nom  de  Julien , à caufe 
de  fon  ayeule  maternelle  i il  fut  élevé  à 
Conftantinople , & il  n’avoit  que  fept  ans 
quand  Conftantin  mourut , il  fut  fauvé  dans 
le  tems  du  maflacre  de  la  famille  de  Con* 
ftantin.  Il  cultiva  les  fciences  dés  fa  plus 
rendre  jeuneflè  , fut  élevé  dans  la  religion 
chrétienne  : mais  il  eut  toujours  une  fe- 
crcte  inclination  pour  le  paganifme.  Après 
la  mort  de  fon  frere  il  courut  rifque  de  fa 
vie.  L’Impératrice  le  fauva:  il  fut  créé  Cé- 
far  & envoié  dans  les  Gaules  où  il  ne  difli- 
tauia  plus  l’inclination  qu’il  avoir  pour  la 
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religion  despayens , quoiqu’il  n’ait  renoncé 
publiquement  à la  religion  Chrétienne  que 
depuis  la  mort  de  Confiance.  Il  gouverna 
les  Gaules  avec  équité,  foulagea  le  peuple 
& le  délivra  de  la  tyrannie  des  barbares 
par  Ces  grands  & heureux  exploits.  Aulfi- 
tôt  après  qu’il  fut  paifible  poflèfïèur  de 
l’Empire  par  la  mort  de  Confiance,  il  fit 
ouvrir  les  temples  des  faux  Dieux,  réta- 
blit le  Paganifmé , & attaqua  la  religion 
Chrétienne  non  par  une  perfécution  fan- 
glanre:  mais  par  d’autres  voies,  comme 
en  privant  les  Chrétiens  de  leurs  privilè- 
ges, leur  ôtant  les  charges  qu’ils  avoienc 
à la  cour,  & les  empêchant  d’avoir  des 
écoles. 

Auffi-tôt  qu’il  eut  appris  la  mort  de  Con- 
fiance il  fe  rendit  à Confiant inople  où  il  fut 
reçu  avec  joie  & de  nouveau  déclaré  Em- 
pereur. Il  fit  une  chambre  4de  juflicepour 
rechercher  les  miniflres  qui  avoient  gou- 
verné du  tems  de  Confiance , il  y en  eut 
plufieurs  de  condamnez  à mort,  & les  au- 
tres bannis.  En  partant  des  Gaules  il  avoit 
lailïe  la  ville  d’ Aquilée  alliegée , ell,e  fe  ren- 
dit quand  la  nouvelle  de  la  mort  de  Con-» 
fiance  fut  venue  en  Italie.  Julien  après  a- 
voir  demeuré  quelque  tems  à Conflanti- 
nople  s’en  alla  à Antioche  où  il  fut  raillé 
par  le  peuple  à caufe'  de  la  longue  barbe 
Tirnc  I IL  N 
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quil  portoit  j il  ne  fe  vengea  de  ces  rail- 
leries que  par  une  fatire  qu’il  fir. 

Isa  guerre  contre  les  Perles  fur  le  pre- 
mier & le  principal  objet  que  fe  propofu 
Julien  quand  il  fut  parvenu  à l’ Empire 4 
iis  avoient  eu  de  grands  avantages  fur  l’Èid- 
p pire  Romain , & il  étoit  à craindre  qu’il  ne 
pouflâfl'ent  leurs  conquêtes  plus  loin.  Ju- 
lien aiant  donné  fes  ordres  pour  alfçmbler 
fon  armée,  & s’étant  afltiré  du  roi  d’*Ai> 
menie  , partit  d’Antioche  & fe  rendit  à 
Hieraple  où  il  avoir  donné  le  rendezrvous 
aies  troupes*,  de  là  il  pafla  l’Euphrate,' 
entra  dans  la  ville  d’Edeflè  &c  fe  rendit  â ~L' 
celle  deChares,fon  armée  étoit  de  foixantp 
mille  hommes , & il  avoit  une  flotte 
pofée  de  quatre  cens  vailïèaux  & de 
cens  galeres  : il  entra  avec  elle  dans  le  pâ$ 
des  Per  fes , traverfa  de  grands  deferts  & 
arriva  en  Aflÿrie  j il  pafla  un  bras  de  l’Eu- 
phrate & pourfuivit  les  Per  fes  jufqu’à  Cte* 
flphon.  Le  camp  des  Perfes  fut  pillé  par' 
l’armée  des  Romains  qui  palfa  le  Tigre. 
Julien  n’ofa  aflieger  la  ville  de  Ctefiphon  , 

& s’étant  contenté  de  ravager  le  pais  d’a^>  . 
lentour , & après  avoir  fuivi  quelque  temsi 
les  bords  du  Tigre,  trompé  par  des  transftï- 
ges,il  fit  defeendre  fes  troupes  qui  étoient” 
fur  fa  flotte  , ôc  s’engagea  bien  avant  dans  * 
le  pais.  Les  Perles  le  vinrent  attaquer  dans/ 
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fa  marche , il  les  pouflà  en  perfonne , mais 
comme  il  les  pour  fui  voit  il  reçut  un  coup 
de  fléché  qui  lui  perça  le  côté,  & l’obli- 
gea de  fe  retirer»  Ses  foldats  irritez  de  fa 
bleflûre  en  combattirent  avec  plus  de  cœur 
& tuerent  un  grand  nombre  de  Perfes , jufc 
qu  a ce  que  la  nuit  les  féparât;  La  bleflùrc 
de  Julien  fe  trouva  mortelle  & l’emporta 
quelques  heures  apres,  le  vingt- fix  de  Juin 
de  l’an  3 63  de  J.  C.  ion  corps  fut  porté  à 
Tarie  ôc  enterré  dans  le  fauxbourg  avec 
peu  de  folemnité. 

I v. 

H'floïrc  du  régné  de  L* Empereur  Jovîen , 

T O vi  en  étoit  fils  ducomte  Varronien,  ori- 
I ginaire  de  Singedun , dans  la  Pannonie  ; 
Jorfque  Julien  mourut  il'  étoit  le  premier 
des  officiers  du  Palais  que  l’on  appelloit 
domeftiques  i il  ayoit  fiiivi  cet  Empereur 
en  Perfe»  Le  lendemain  de  la  mort  de  Ju- 
lien les  officiers  de  l’armée  s’étant  aflem- 
blez , élurent  d’un  commun  confentément 
Jovien  pour  fon  fucceflèur,  il  étoit  Chré- 
tien Sc  de  la  communion  des  Catholiques, 
& obligea  fes  foldats  de  fe  déclarer  Chré- 
tiens. >lf  fe  trouvoit  avec  fon  armée  dans 
un  païs  ennemi  ou  il  ayoit  non-  feulement 
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à combattre  les  Perles , mais  encore  um 
mine  qui  ruinoit  Ton  armée.  Jovien  fe  bat- 
tit en  di  ver  fes  rencontres  avec  avantage 
contre  les  Perles  , mais  il  n’y  avoir  point  de  > 
reflôurce  dans  un  païs  éloigné  &c  defert 
contre  la  famine  il  craignoit  d’ailleurs  que 
Procope  parent  de  Julien  ne  fe  révoltâc , 8c 
voioit  la  perte  inévitable  de  fon  armée,  n 
C’eft  ce  qui  lui  fit  écouter  les  propofitions 
de  paix  que  les  Perfes  lui  firent  les  pre- 
miers : il  la  conclud  avec  eux  pour  trente 
ans  à des  conditions  honteufes  à l’Empire , 
m^is  que  l’extrémité  oiYil  éroitrendoit  né- 
cefifaires*,  il  abandonna  aux  Perfes  ce  qu’ils 
avoient  cédé  aux  Romains  fous  Dioclé- 
tien, c’eft-à-dire  cinq  provinces  fur  le  Ti- 
gre, avec  divers  châteaux~&  les  villes  dq 
Nifibe  8c  de  Singare.  Après  ce  traité  il  ra-' 
mena  fon  armée  dans  la  Melopotamie , 8c 
envoia  de  là  en  Italie,  en  Illyrie,  8c  dans 
les  Gaules  porter  la  nouvelle  de  la  mort 
de  juliqn  8c  de  fon  élévation  a l’Empire  : 
fon  armée  joignit  celle  quejulien  avoir  laifle 
dans  la  Mefopotamié,  commandée  par  Pro- 
cope. Les  habitans  de  Nifibe  quittèrent 
avec  regret  leur  ville  plutôt  que  d’obéir 
aux  Perfes.  Jovien  revint  à Antioche»,  mais 
il  y demeura  fort  peu  de  tems  , 8c  fe  prçiïà 
d’eii  for  tir,  quoi  qu’on  fût  déjà  dans  l’hy  ver, 
pour  fe  refidre  a Çpnftantinopfe , afin  dç 
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s’approcher  des  provinces  de  l’Occident 
qui  étoient  en  trouble.  C ar  Lucilien  gen- 
dre de  Jovien  qui  l’avoit  fait  general  de 
l’Illyrie  de  des  Gaules,'  fut  tué  à Reims 
par  les  foldats  : cependant  l’armée  des  Gau- 
les reconnut  Jovien. 

La  rigueur  de  l’hy  ver  n’empêcha  pas  Jo- 
vien de  continuer  fon  voiage  , il  pafl’a  à 
Tarfe  de  fe  rendit  à Ancyre,  d’où  il  par- 
tir pour  aller  à Conftantinople  } étant  arri- 
vé à Dadaftâne  fur  les  confins  de  la  Galâ- 
tie  de  de  la  Bithynie , il  fut  trouvé  moit 
dans  fon  lit,  foit  par  la  vapeur  du  charbon 
que  l’on  avoit  allumé  dans  fa  chambre  nou- 
vellementenduite  de  chaux j foit  par  quel- 
qu’autre  maladie  foudaine.  Quelques  Au- 
teurs rapportent  qu’il  fut  empoifonné,  oti 
étranglé  dans  fon  lit  j fon  corps  fut  porté  à 
Conftantinople,  où  il  fut  enterré  dans  l’E- 
glife  des  Apôtres.  Il  mourut  le  dix-fepe 
Février  de  l’an  364  de  J.  C.  âgé  de  33  ans 
n’aiant  régné  que  fept  mois  & vingt  jours. 

V. 

* 

jHiftoire  du  régné  de  V eltntlnlen  /, 

& de  y tiens. 

APrés  la  mort  de  Jovien  les  officiers  de 
l’armée  furent  quelques  tems  à déli- 
bérer fur  le  choix  d’un  Empereur..  Toutes 
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les  voix  fe  réunirent  enfin  en  faveur  de 
Valentinien  , qui  fut  proclamé  Empereur 
& revêtu  de  la  pourpre  à Nicée  , le  vingt- 
fixiéme  de  Février  de  l’an  364  de  J. C. Valen- 
tinien étoit  fils  de  Gratien  né  à Cibales  dans 
laPannonie,  d’une  famille  médiocre  -.Gratien 
s’étoit  avancé  par  divers  degrez  à la  dignité 
de  comte  d’Afrique,  dont  il  fut  privé  à 
caule  de  quelques  malverfations , il  ne  laif- 
fa  pas  d’obtenir  long-tems  après  le  com- 
mandement des  troupes  d’Angleterre , Sc 
s’étant  bien  acquité  de  cette  charge , il  fe 
retira  dans  fes  terres.  Confiance  confifqua 
fes  biens  parce  qu’il  avoir  reçu  M^gnence 
chez  lui  ; il  avoir  deux  enfans , Valentinien 
& Valens  nez  comme  lui  à Cibales  > il  y 
avoit  long-tems  que  le  premier  portoit  les 
armes  en  qualité  de  Tribun,  il  fut  caffé 
fous  Confiance , £<  rétabli  du  tems  de  Ju- 
lien: la  proftrfiion  publique  du  Chriftianif- 
me  Se  le  refus  qu’il  fit  de  facrifier  aux  dieux 
accompagnant  Julien  dans  un  temple,  fut 
caufe  qu’il  fut  difgracié.  Après  la  mort  de 
Julien , Lucilienbeau-pere  de  Jovien  mena 
Valentinien  dans  les  Gaules  en  qualité  de 
Tribun. Lucilienaiant  été  tué  Valentinien  fe 
fauva  , & étant  revenu  en  Orient  il  fut  ré- 
compenfé  parjovien  de  la  charge  de  capitai- 
ne de  la  fécondé  compagnie  des  gardes.  Va- 
lentinien étoit  à Ancyre  quand  on  lui  porta 
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lahouvelle  qu’il  avoit  été  élu  Empereur  à 
Nicée  ; quand  il  y fut  arrivé , les  foldats  lui 
demandèrent  qu’il  prît  un  collègue,  mais  il 
refufa  d’abord  de  le  faire , 6c  quelques  tems  . 
après  il  alîocia  à l’Empire  Ion  frere  Valens 
qui  étoit  un  des  officiers  domeftiques  & le 
déclara  Augufte  le  zS.  de  Mars  à Conftin- 
tinople.  Ces  deux  Empereurs  partagèrent 
bien- tôt  entr’eux  l’Empire,  les  armées  & 
les  principaux  officiers.  Valentinien  laifià  à 
Valens  l’Empire  d’Orient,  c’eft  à- dire  toute 
I’Afie  avec  l’Egypte  6c  la  Thrace,  &prie 
pour  lui  rillyrie,  l’Italie  , les  Gaules,  l’An- 
gleterre , l’EIpagne  6c  l’Afrique , c’eft  à- 
dire  tout  l’Occident.  Valentinien  vint  faire 
fa  demeure  ordinaire  à Milan , 6c  Valens 
fit  fa  réhdence  à Conftantinople. 

Il  fembloit  que  les  nations  voifines  de 
l’Empire  confpirafTent  pour  en  ravager  les 
provinces.  En  Occident  la  Gaule  6c  la  Rhe- 
tie  étoient  pillées  par  les  Allemans , 6c  la 
Pannonie  par  les  Sarmates  , & les  Quades. 
Les  Piétés,  les  Saxons,  les  Ecoftois  faifoient 
des  courfes  en  Angleterre,  les  Maures  ra- 
vageoient l’Afrique,  6c  cette  derniere  pro- 
vince étoit  pillée  par  Romain  qui  en  étoit 
comte,  en  forte  que  l’Afrique  étoit  defolée 
par  les  courfes  des  Barbares,  6c  par  les  ve- 
xations des  Romains.  Du  côté  de  l’Orient, 
les  Goths  firent  des  courfes  dans  la  Thra- 
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ce , & les  Pérfes  déclarèrent  la  guerre  aux 
Arméniens.  v ^ 

. Valentinien  vint  dans  les  Gai}les~pour 
s’oppofer  aux  courfes  des  Allemans.  Ces 
peuples  s’etoient  retirez,  mais  il  repallè- 
rent  le  Rhin  fur  les  glaces >,  ( en  366^  défi- 
rent les  troupes  Romaines , & celles  des 
Hollandois  tk  desHcrules  leurs  alliez. Jovin 
general  de  la  cavalerie  envoie  contre  eux 
les  défit  trois  fois.  Dans  ce  dernier  combat 
donné  près  de  Çliâlons , il  penfa  être  dé- 
fait par  la  faute  d’un  de  fes  officiers  ; mais 
aiant  rallié  fes  troupes  il  remporta  la  vic- 
toire fignalée,  n’aiant  eu  de  fon  côté  que 
deux  cens  hommes  de  tuez  & autant  de 
bleflez  , & laifiànt  fur  le  champ  de  ba- 
taille fix  mille  ennemis  , outre  quatre  mil- 
le bleftèz.  Pendant  tout  ce  tems- là  ? Va- 
lentinien demeura  dans  les  Gaules  pour 
donner  fes  ordres. 

Valens  dans  la  crainte  de  la  guerre  des 
Perfes , forrit  de  Conftantinoplc  pour  le 
rendre  en  Syrie  ; il  s’arrêta  en  Cappadoce 
d’où  il  envoia  des  troupes  contre  les  Goths 
pour  s’oppofer  à leur  irruption  dans  laThra- 
ce.  Pendant  qu’il  étoit  abfent , Procope 
parent  de  Julien  qui  s’étoit  caché  depuis  la 
mort  de  cet  Empereur , parut  tout  d’un 
coup  à Conftantinoplc,  y prit  la  pourpre, 
& gagna  le  peuple  ôc  les  foldats  qui  fe  dé- 
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datèrent  pour  lui.  Les  troupes  que  Con- 
(tance  envoia  d’abord  contre  lui , après  une 
legere  efcarmouche  paflerent  du  Côté  de 
Procope.  Rumitalque  l’un  des  generaux  de 
Procope > fe  faifit  de  Nicée  : Valens  Ht  aflie- 
ger  cette  ville  par  Vadomaire , amrelois  roi 
des  Allemans , 8c  vint  lui-  même  mettre  le 
fïege  devant  Calcédoine  ; mais  il  fut  obligé 
de  le  lever , 8c  Rumitalque  étant  forti  de 
Nicée  penfa  le  défaite  dans  fa  retraite  : 
ainli  il  fut  obligé  d’abandonner  la  Bithy- 
nie  , 8c  de  le  retirer  à Ancyre;  il  perdit  la 
ville  de  Cyzique  8c  les  tréfors  que  Sere- 
nien  y gardoir.  Serenien  futpris  prifonnier 
8c  conduit  à Nicée  où  il  fut  tué.  Procope 
maître  de  tout  l’Hellefpont , follicita  les 
provinces  d’Afie,  mais  elles  ne  voulurent 
point  écouter  fes  propofitions,  8c  Valens 
fortifié  des  troupes  d’Orient,  marcha  con- 
tre Procope.  Les  principaux  chefs  de  celui- 
ci  l’aiant  abandonné , il  fut  vaincu  dans 
. deux  combats,  le  dernier  fe  donna  près  de 
Nacolie  ville  de  Phrygie.  Procope  fut  ar- 
rêté 8c  conduit  à Valens , qui  lui  fit  auiîî- 
tôt  trancher  la  tête.  Cette  défaite  qui  ,alîu- 
roit  à Valens  l’Empire  d’Orient,  arriva  le 
zy.  Mai  de  l’an  3 66 . 

Un  détachement  de  trois  mille  Goths 
que  Procope  avoit  appellés , fe  mirent  à ra- 
vager le  pais.  Valens  aiant  coupé  les  che- 
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chemins , les  fit  tous  prifonniers , &"ne  les 
voulut  point  rendre  à leur  roi  Atanaric  qui 
les  demandoit , cçla  fut  caufe  d’une  guer- 
re entre  les  Goths  & les  Romains.  Valens 
marcha  contre  eux  , & ils  fe  préparèrent  de 
leur  côté  à entrer  dans  l’Empire.  L’armée 
Romaine  prit  fes  quartiers  d'hyver  le  long 
du  Danube  & pallà  le  fleuve  au  commence- 
ment de  la  campagne  > elle  ne  trouva  aucun 
ennemi  qui  lui  réfiftât , & elle  emploia  le 
relie  de  l’été  à ravager  leurs  pais , après 
quoi  elle  repalfa  le  Danube.  L’année  fui- 
vante  Valens  ne  put  faire  pafler  à fes  trou- 
pes le  Danube  dont  les  eaux  étoient  en- 
flées j mais  l’an  365»  de  J.  C.  il  entra  bien 
avant  dans  le  pais  des  Goths , qui  s’érant 
retirez  dans  les  bois  & dans  les  marais , 
venoient  attaquer  les  troupes  des  Romains. 
Valens  fit  armer  des  valets  pour  les  atta- 
quer dans  leur  fort.  Atanaric  étant  venu 
attaquer  Valens  avec  une  armée  nombreu- 
fe  , fut  défait  & enfuire  les  Goths  furent 
obligez  de  recevoir  la  loi  du  vainqueur , & 
la  paix  fut  conclue  entre  Valens  & Atana- 
ric, à condition  que  les  Goths  ne  patfè- 
roient  point  le  Danube , & qu’il  ne  trafi- 
queraient que  dans  deux  villes  qui  étoient 
lur  ce  fleuve. 

Valentinien  qui  étoit  toujours  dans  les 

Gaules  y tomba  malade  & fut  en  danger  de 
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fa  vie  *,  en  étant  revenu  fl  déclara  Àugufte 
fon  fils  Gratien  , qui  n’avoit  encore  que 
huit  ans  , le  vingt  quatre  Août  567.  dans  la 
ville  d’Amiens.  Pendant  ce  tems-là  Mayen- 
ce fut  furprife  par  les  Allemans , mais  les 
Romains  s’en  vangerent  bien- tôt  en  fai  - 
fant  afTalîiner  Vithibale  leur  roi,  dont  la 
mort  arrêta  pendant  quelque  temslescour- 
fes  des  Allemans  f ur  les  terres  des  Romains. 
L’Angleterre  étoit  alors  ravagée  par  les 
Piâ:es,les  Ecoflbis  & divers  autres  peuples 
qui  avoient  tué  le  comte  Nectaride,  Va- 
lentinien y envoia  Theodole  qui  repouflà 
les  Barbares  par  mer  & par  terre,  & re- 
conquit fur  eux  une  province  qui  fut  ap- 
pellée  Valence.  Thcodofe  y étouffa  aulîi  la 
révolte  de  Valentin  qui  étant  banni  en  An- 
gleterre , avoir  voulu  s’y  faire  déclarer  Em- 
pereur. Les  François  3c  les  Saxons  faifoient  • 
aufîï  des  courfes  par  mer  3c  par  terre  en 
divers  endroits  des  Gaules.  Theodofeleur 
donna  la  chafïè,  battit  les  Saxons  fur  mer 
& dans  les  Orcades , &c  remporta  divers  <■ 
avantages  fur  les  François  dans  la  Hollan- 
de.  Valentinien  pafïâ  lui- même  le  Rhin  , 
donna  un  combat  aux  Allemans  3c  les  cliafia 
d’une  montagne  où  ils  s’étoient  retirez  : les 
Allemans  vaincus  firent  un  traité  de  paix 
& Valentinien  étant  de  retour  dans  les  Gau- 
les, fit  bâtir  quantité  de  forts  le  long  des  • 
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bords  du  Rhin  pour  empêcher  les  courfeS 
des  Barbares.  En  aiant  voulu  faire  cons- 
truire Sur  une  montagne  appeilée  Piri,  les 
Allemans  vinrent  attaquer  les  Soldats  qui  y 
travailloient  & les  tucrent  tous.  Les  Gau-, 
les  étoient  infeftées  par  des  voleurs  qui 
tuerent  Conlfcantien  beau-frere  de  Valen- 
tinien. Cette  action  demeura  impunie  , & 
les  voleurs  continuèrent  leurs  pilleries  dans 
les  Gaules  5c  dans  la  Syrie.  Les  Saxons  qui 
habitoient  Sur  les  bords  de  l’Occean  vin- 
rent fondre  Sur  les  côtes  des  Gaules  & y 
firent  une  deScente.  Le  general  Severe  mar- 
cha contr’eux  ; ils  demandèrent  la  paix , on 
la  leur  accorda  : mais  comme  ils  s’en  retour- 
noient dafis  leurs  pais , ils  furent  attaquez 
par  des  troupes  Romaines  qui  étoient  en 
embufcade  ils  Se  défendirent  vaillamment  ; 
& neanmoins  furent  prelque  tous  taillez 
en  pièces.  Valentinien  aiant  appelle  les 
Bourguignons  pour  faire  la  guerre  aux  Al- 
Jemans , ils  vinrent  en  grand  nombre  ( que 
l’on  fait  monter  à celui  de  quatre  vingt  mille 
hommes)  camper  Sur  les  bords  du  Rhin; 
mais  Valentinien  n’étant  pas  venu  les  join- 
dre,ils  Se  retirèrent  Sans  rien  faire.  L’annce 
fuivante  ( 371  ) Valentinien  pafïa  le  Rhin 
dans  le  defïeinde  Surprendre  les  Allemans , 
Sa  marche  fut  découverte  , le  roi  Macrin  Se 
fauva  5c  l’armée  des  Romains  aiant  fait 
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quelque  dégât  en  Allemagne  revint  à Trê- 
ves. 

En  Orient  les  PeiTes  qui  s’étoient  tenus 
en  repos  depuis  la  paix  de  Jovien , recom- 
mencèrent la  guerre.  Jovien  s'étoit  enga- 
gé de  ne  point  fecourir  le  roi  d’Armenie 
contr’eux  : Sapor  roi  de  Perfe  n’aiant  pu 
venir  à bout  de  dépolïcder  Arface , ( c’eft 
ainfi  que  s’appelloit  le  roi  d’Armenie , ) 
l’invita  â un  feftin  i l’aiant  fait  arrêter,  il 
lui  fit  crever  les  yeux  , l’envoia  chargé  de 
chaînes  dans  un  château  où  il  lui  fit  bien- 
tôt ôter  la  vie,  s’empara  enfuite  de  tou- 
l’Armenie , 8c  étendit  les  conquêtes  en  Ibe- 
rie,  d’où  il  chafla  Sauromace  que  les  Ro*- 
mains  en  avoient  fait  roi , 8c  mit  en  fa  pla- 
ce Aifpacure  fon  coufin  germain.  Olympia- 
de fille  d’Ablabius  8c  femme  d’ Arface  roi 
d’Armenie  fe  retira  avec  fon  fils  Para  dan3 
un  château  d’Armenie,  nommé  Artogeralîè 
où  on  gardoit  les  tréfors. 

Cylax  8c  Artabane  établis  gouverneurs, 
d’Armenie  par  Sapor  , eurent  ordre  de  leS 
y alfieger  , mais  foit  par  compalfion  pour  la 
Reine,  foit  par  quelqu’aijtre  raifon,  ils  s’en- 
tendirent avec  les  affiegez  , & leur  livrè- 
rent les  troupes  de  Perfe  qui  furent  taillées 
en  pièces  dans  une  fortie.  Para  alla  enfuite 
implorer  le  fecours  de  Valens,  qui  com- 
manda au  comte  Tercnce  de  le  remettre  en 
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pofleflion  de  l’Armenie  j mais  Sapor  y ért- 
voia  des  troupes  considérables  qui  obligfc^J&f 
rent  Para  de  Te  retirer  dans  les  montagnes^  P1' 
prirent  enfin  le  château  d’Artogerafle , SC 
en  emmenerent  la  femme  d’Arface  avec 
fes  tréfors.  Valens  qui  julqu’alors  n’avoic 
point  voulu  envoicr  de  troupes  en  Armé- 
nie de  peur  qu’on  ne  l’acculât  de  rompte 
la  paix , y envoia  une  armée  conduite  par 
Arinthée.  Cette  armée  empêcha  la  perte 
entière  de  l’ Arménie,  9c  fit  que  lesPerfes 
n’oferent  y envoier  de  nouvelles  troupes  s 
ils  députèrent  feulement  â Valens  pour  fe 
plaindre  de  ce  qu’il  violoit  le  traité  de 
paix.  Valens  ne  les  écouta  point  , & envoia 
encore  Terence  en  Iberie  pour  rétablir 
Sauromace  fur  le  trône.  Il  n’eut  pas  de 
peine  à le  faire  : car  Afpacure  céda  â fon 
coufin  la  partie  de  ce  roiaume  qui  eft  au 
midi  delà  riviere  deCyr,  & Valens  agréa  - 
ce  partage.  Valens  s’avança  enfuiteen  per- 
fonne  jnfqu’aux  fleuves  de  l’Euphrate  & du 
Tigre , 9c  s’attira  l’affe&ion  des  peuples  du 
pais  & des  voifins.  Sapor  qui  n’étoit  point 
préparé  â le  venir  attaquer  le  laiffa  en  re- 
pos pendant  cette  campagne , mais  dès  que 
l’hy ver  fut  pafle , il  envoia  des  troupes  con- 
, tre  les  Romains.  Valens  fit  marcher  auflî 
les  fiennes  fous  la  conduite  du  comte  Tra- 
jan  9c  de  Yadomaire.  Les  Pcrfes  les  aiant 
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attaquez  furent  taillez  en  pièces.  L’été  finis 
par  une  trcve , après  la  conclufion  de  la* 
quelle  Sapor  s’en  retourna  à Ctefiphon,  & 
Valons  à Antioche. 

Valentinien  après  avoir  demeuré  Iong- 
tems  dans  les  Gaules  revint  à Milan.  Pen- 
dant qu’il  y étoit,  Firmus  prince  de  la  na- 
tion des  Maures  fe  révolta  en  Afrique,  & 
fouleva  les  nations  des  Maures  qui  ne  pou- 
voient  plus  foûtenir  l’avarice  de  Romain 
comte  d’Afrique.  Firmus  fe  revêtit  de  la 
pourpre  & prit  le  titre  de  Roi  : il  ravagea 
]’ Afrique  & la  Mauritanie , & le  faifit  de 
la  ville  de  Cefarée  , à prelênt  Alger  : il  prit 
encore  quelques  autres  villes , & fe  rendit 
puilTant  en  Afrique.  Valentinien  envoia  en 
diligence  contre  lui  quelques  troupes  de 
Pannonie  & de  Méfié  fous  la  conduite  de 
Thcodofe  : ce  general  s’embarqua  à Arles 
& aborda  à Igilgis  (aujourd’hui  Gigeri) 
dans  la  Mauritanie  Sitifienne  ; la  première 
chofe  qu’il  fit  fur  de  faire  arrêter  Romain, 
il  marcha  cnfuite  contre  Firmus  qui  le 
trompa  quelque  tems  , fous  l’apparence  de 
demander  la  paix,  mais  Thcodofe  aiant 
découvert  fa  fourberie  le  pourfuivit  , & 
après  plufieurs  combats  il  le  réduifit  à une 
telle  extrémité  qu’il  s’étrangla  lui- même*' 
de  crainte  detre  livré  àTheodofe. 

. En  Orient , Valens  pcnfa  périr  par  la 
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conspiration  de  pluiîeurs  païens , qui  aiant 
conSulté  les  Magiciens  fur  le  fucceifeur  de 
.Valens,  s’imaginoient  que  S'e  devoit  être 
Théodore  l’un  des  principaux  officiers  de 
l’Empereur.  Ce  Théodore  étoit  iffii  d’une 
ancienne  famille  des  Gaules  : il  étoit  païen 
& crut  légèrement  à la  prédidtion  qui  lui 
fut  faite,  mais  fon  deflein  fut  bien  tôt  dé- 
couvert , Valens  lui  fit  trancher  la  tête  -,  & 
plufieurs  perfonwes  foupçonnées  d’avoir  eu 
part  à cette  conjuration , innocentes  & cou- 
pable s,  furent  enveloppées  dans  fadifgràce, 
avec  quantité  de  Philofophes  & de  Magi- 
ciens. Para  roi  d’ Arménie , rétabli  dans  Ses 
états,  devint  auSfi  fufpedt  à Valens  qui  le 
manda  à la  cour , & le  fit  refter  à Tai  fe  où 
il  avoit  donné  ordre  qu’on  l’arrêtat.  Para 
en  aiant  eu  avis'fe  retira  en  Arménie,  où 
Valens  le  fit  tuer  en  trahifon  par  le  comte 
Trajan,  qui. feignant  être  de  Tes  amis , l’at^ 
jrira  à un  feStin  dans  lequel  il  le  fit  aSîaSfiner. 

Valentinien  apres  avoir  paSlë  l’hyVer  à 
Milan  retourna  dans  les  Gaules  & entra  en 
Allemagne,  il  y reçut  la  nouvelle  de  l’ir- 
ruption des  Quades  dans  l’IIlyrie.  Ces  peu- 
ples s’étoient  révoltez , parce  que  Marcel- 
lien  duc  de  Valérie  avoit  fait  tuer  par  tra- 
hifon  le  roi  Gabinius.  Les  Quades  irritez 
de  cette  adtion  payèrent  le  Danube  & ra- 
vagèrent toute  la  Pannonie , les  Sarmates 
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attaquèrent  de  leur  côté  la  haute  Méfié  a 
mais  ils  furent  repouflez  par  Theodofe  le 
Jeune  , qui  fut  depuis  Empereur.  Valenti- 
nien aiant  conclu  un  traité  avec  Macrien 
roi  desAllemans,  paflâ  en  Illyrie  laifiant 
Cfatien  à Trêves,  il  le  rendit  àCarnonte 
ville  de  rillyrie , 8c  apres  y avoir  relié  trois 
mois  il  pafla  le  Danube, & ravagea  les  terres 
des  Quades  qui  lui  envoierent  des  an<baf- 
fadeurs  pour  demander  la  paix  i mais  pen- 
dant qu’il  leur  parloit  avec  chaleur  8c  qu’il 
les  rnenaçôit  d’exterminer  leur  nation,  il 
tomba-  dans  une  apoplexie  dont  il  mourut 
à Brégetion  dans  l’Illyrie  le  17  de  Novem- 
bre de  l’an  375  de  J.  G.  la  55  année  de  fon 
âge , après  avoir  régné  deux  ans  & neuf 
mois  ou  environ  : fon  corps  fut  porté  a 
Conftantinople , où  il  fut  enterré  le  28  de 
£>ecembre  de  l’année  fuivante.  Son  fils 
Gratien  qui  étoit  déjà  Augufte  lui  fucccda 
avec  fon  frere  Valentinien  1 1. 

Valcns'  demeura  toujours  en  pofleffion 
de  l’Orient,  il  repoulTa  les  Ifauriens  qui 
faifoient  alors  des  courles  dans  la  Çamphi- 
lie  & dans  la  Ly.de , & il  fc  préparoit  a 
faire  la  guerre  à.  Sapor»  qui  avoir  fait  de 
nouvelles  conquêtes  en  Arménie  & en  Ibe- 
rie,  quand  les  Goths  cauferent  une  grande 
révolution  dans  l’empire  d’Orient.  Leur  ir- 
ruption fut  caufe  que  Valens  conclut  la  paix 
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avec  les  Perles  à.des  conditions  peu  aval!*' 
tageufes.  Voici  ce  qui  caufa  l’innciidation 
des  Goths  dans  l’Empire.  Les  Huns , peu- 
ples inconnus  jufqu’alors,  qui  demeuroient 
à l’Orient  de  la  Palumeotide , après  avoir 
vaincu  plufieurs  peuples  Barbares,  attaquè- 
rent, les  Alains  qui  habitoient  le  long  dü 
fleuve  Tanais,  & après  les  avoir  en  partie 
joints  à eux,,  ils  attaquèrent  les  Goths  ap- 
peliez Greutlionges  ou  Oftrogots,  & répan- 
dirent une  telle  terreur  parmi  eux,  qu’Er- 
menric  leur  roi  Le  tua  lui-même.  Vithimir 
crée  roi  après  la  mort  d’Ermenric  fe  défen- 
dit quelques  tems  , & perdit  enfin  la  vie 
dans  une  bataille.  Les  tuteurs  de  fon  fils  Vi* 
theric  fe  retirèrent  dans  les  plaines  qui  font 
entre  le  Borifthene  & le  Danube.  Atanaric 
roi  des  Thervinges  fe  mit  en  état  de  réfifter 
aux  Huns  fur  le  bord  du  Niefter , mais  les 
Huns  l’en  chaflèrcnt.  Les  Goths  dans  cette 
extrémité  abandonnèrent  leur  pais  pour  fe 
• retirer  fur  les  terres  des  Romains,  & de- 
mandèrent permiflion  à Valens  de  venir 
s’établir  dans  la  Thracc.  Valens  la  leur  ac- 
corda , perfuadé  que  c’étoit  un  avantage 
pour  les  Romains,  à condition  neanmoins 
qu’ils  donneroient  des  otages",  & qu’ils 
n’entreroient  fur  les  terres  de  l’Empire 
qu’après  avoir  quitte  les  armes.  Une  autre 
partie  des  Goths  que  Valens  n’avoit  pas 
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Voulu  recevoir  , pafla  aufli  de  force  fur 
les  terres  des  Romains  > &c  ceux  qui  y a* 
voient  etc  reçus  ne  furent  pas  .long*  teins 
fans  fe  révolter  & piller  le  païs.  Fritiger- 
ne  & Alavit  qui  les  conduiraient  fe  mirent 
à leur  tête , & défolerent  toute  la  Thrace* 
Les  Goths  qui  étoient  à Andrinople  fe  joi- 
gnirentavec  eux.  Valens  aiant  appris  cette 
trifte  nouvelle  rafièmbla  toutes  les  troupes 
& les  envoia  fous  la  conduite  de  Trajan  & 
«le  Profuturus  pour  combattre  ces  Barba- 
res. La  bataille  fe  donna  dans  la  petite  Scy- 
thie , & dura  depuis  le  matin  jufqu’au  foir 
avec  un  égal  avantage  : neanmoins  la  per- 
te fut  plus  grande  du  coté  des  Romains. 
Valens  envoia  Saturnin  Lieutenant  de  la  ca- 
valerie pour  fortifier  fon  armée.  Les  ge- 
neraux Romains  voulurent  enfermer  les 
Goths  dans  des  détroits  pour  leur  couper 
les  vivres  \ mais  les  Goths  aiant  appellé  à 
leur  fecours  les  Huns  & les  Alains , les  Ro- 
mains furent  contraints  de  fe  retirer  & d’a- 
bandonner la  Thrace  au  pillage.  Les  Goth* 
défirent  un  Tribun  Romain  nommé  Barzi- 
mer  près  de  Dibake , mais  ils  reçurent  une 
perte  confiderable  vers  Berée , où  Farnobe 
l’un  des  chefs  des  Greuthonges  fut  tué , 8c 
tous  les  Goths  8c  les  Taifales  qu’il  condui- 
ioit  taillez  en  pièces  où  pris  prifonnier9 
par  Fridegide  general  de  Gratien.  Neaw- 
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moins  les  Goths  ne  trouvant  point  d’armctf 
qui  s’oppojàt  à leurs  progrès,  continuèrent 
à ravagea  non  feulement  la'Thrace,  mais 
encore  la  Macédoine  8c  laTheflalie.  Ils  cou- 
rurent même  jufqu  a Conftantinople , dont 
ils  pillèrent  les  fauxbourgs,  8c  tinrent  quel-  , 
qpes-temsla  ville  bloquée.  Valens  y envoia 
éh  diligence  la  cavalerie  des  Sarrazins  , 
qui  obligea  les  Goths  de  fe  retirer.  Il  vint 
lui  même  à Conftantinople  où  il  trouva  le 
peuple  fort  abbatu  8c  indifpofc  contre  luf: 
il  en  partit  le  ii  Juin,  8c  fe  rendit  à fon 
camp  qui  n’étoit  qu’à  fix  ou  fept  lieues  de 
Conftantinople.  Il  envoia  d’abord  Sebaftien 
avec  quelques  troupes  choifles  contre  Fri- 
tigerne  vers  Andrinoplc»  Ce  general  etit 
quelques  avantages  contre  les  Goths,  8c  ar- 
rêta leurs  courfes.  Valens  s’avança  lui  mc^ 
me  avec  Ion  armée , & fans  attendre  le  fe- 
cours  que  Gratien  lui  ametioit,  il  donna  la 
bataille  près  d’Andrinople.  L’aîle  gauche 
des  Romains  fut  envelopce  par  les  Goths , 
qui  enfoncèrent  le  refte  de  l’aimée  8c  en 
tuërent  plus  des  deux  tiers.  Valens  fut  bief- 
fé  d’un  coup  de  flèche  , dont  il  mourut  fur 
le  champ,  félon  les  uns , ou  dont  il  ne  fut 
quebleftc,  félonies  autres, & potté  enfuite 
dans  une  maifon  d’un  païfan  à laquelle  les 
Barbares  aiant  mis  le  feu , il  fut  brûlé  avec 
tous  ceux  qui  s’y  étoient  retirez.  Quoiqu’il 
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en  Toit > on  convient  que  fon  corps  ne  fuc 
point  trouvé  parmi  les  morts.  Cette  batail- 
le fut  donnée  le  9 d’ Août  de  l’an  37$  de  J.C, 
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Uijloire  des  régnés  de  Gratien , de  Va le&* 
tinien  II,  & deTheodofe  J jufqnd 
la  mort  du  premier , 

’ Ratien  n’avoit  que  feize  ans  & demi 
quand  fon  pere  Valentinien  mourut  Ig 
dix-  fept  de  Novembre  de  l’an  575  de  J. 
C.  il  étoit  alors  à Trêves  : l’armée  qui  étoit 
en  Illyrie  qù  Valentinien  étoit  mort,  re- 
connut Gràticn  qui  avoit  déjà  été  déclaré 
Augufte  en  364.  & lui  afïoci  a Valentinien  II* 
fon  frere,  qui  n’avoit  alors  que  quatre  01* 
cinq  ans.  Ce  que  Gratien  confirma.* 
.L’Empire  d’Qccident  fut  partàgé  entrer 
lés  deux  freresj  on  donna  au  jeune  Valen- 
nien  l’Italie , l’Illyrie  , & l’Afrique  i Sc 
Gratien  eut  pour  fon  partage  les  Gaules  » 
l’Efpagne  ôc  l’Angleterre,  cependant  Gra- 
tien retint  toute  l’autorité  & fit  moîlrir  Ma- 
ximirii  Préfet  du  Prétoire,  Simplice  gou- 
verneur de  Rome,  le  comte  Theodoie  & 
plufieurs  autres  grands  Seigneurs.  Gratien' 
& Valentinien  demeureront  paifibles  pof-s 

fdlëurs  de  l’Empire  d’Occident , & même; 
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quelque  tems  en  paix  j mais  la  famine  8>C 
la  pelle  ravagèrent  l’Empire,  &c  peu  de 
tems  après  ils  eurent  à combattre  les  Bar- 
bares. Les  Allemans , qui  habitoient  vers  la 
Rhetie,  appeliez  Lentiens,  aiant  appris  que 
^Piratien  marchoit  enlllyric  contre  les  Goths 
7e  jetterent  fur  les  terres  des  P^omains  , 
Graticn  en  aiant  reçu  la  nouvelle  fit  reve- 
nir fes  troupes  qui  étoient  en  marche,  y 
joignit  celles  qu’il  avoit  réfervées  pour  les 
Gaules,  8c  les  envoia  contre  les  Allemans; 
il  alla  lui- même  à fon  armée  8c  donna  la 
bataille  aux  Allemans  dans  les  Gaules  près 
de  la  ville  appellée  u4rgcntttlia  , que  l’on 
croit  être  celle  que  l’on  appelle  prefente- 
ment  Colmar  en  Alface.  Les  Romains  re- 
V allèrent  d’abord  , étonnez  par  le  grand 
nombre  d’ennemis  ; mais  aiant  repris  cou- 
rage , ils  firent  un  fi  grand  effort  que  les 
Allemans  furent  mis  en  déroute , il  demeu- 
ra trente  mille  foldats  fur  la  place , outre  les 
prifonniers  8c  ceux  qui  furent  tuez  dans  la 
fuite  j leur  Roi  fe  trouva  du  nombre  des 
morts.  Gratien  après  cette  viétoire  pafià  le 
Rhin  avec  fes  troupes  , entra  dans  le  païs 
des  Lentiens  8c  les  poufTa  fi  vivement  fur  les 
montagnes  où  ils  s’étoient  retirez,  qu’ils 
furent  obligez  de  fe  rendre , 8c  de  fournir 
r des  foldats  aux  Romains.  Gratien  alla  en- 
fuite  en  Orient  pour  s’oppofer  aux  Goths, 
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lesquels  après  la  more  de  Valens  avoient 
alfiegé  Andrinople  , ravage  la  Thrace,  la 
Scythie  Se  la  Méfie , & fait  des  courfes 
jufqu’à  Conftantinople  : ils  étoienc  même 
entrez  dans  l’illyrie , & à leur  exemple  les 
Quades  & les  Sarmates  ravageoienc  cette 
province  de  leur  côté  > fans  parler  des 
Huns , des  Vandales  ôc  des  Mar  comannes 
qui  couroient  aufli  fur  les  terres  de  l’Em- 
pire Romain  : tons  ces  peuples  y faifoi'enç 
des  dégâts  effroiables , Gratien  s’étant  ren- 
du à Conftantinople , fit  general  de  fon  ar- 
mée Theodofe  le  jeune  qu’il  avoit  rappelle 
d’Efpagne:  celui-ci  marcha  d’abord  contre 
les  Barbares  , & remporta  fur  eux  une  vi- 
ctoire complété. 

Gratien  à qui  l’Orient  étoit  échu  par  la 
mort  de  fon  oncle  Valens,  ne  pouvant  pas 
porter  le  poids  d’une  fi  grande  Monarchie 
ôc  fi  fortement  attaquée  , ne  crut  pouvoir 
mieux  faire  que  d’aftôcicr  Theodofe  à l’Env  , y * 
pire,  il  le  déclara  Augufte  à Sirmich  le  15. 
de  Janvier  de  l’an  379  de  J.  C.  & lui  don- 
na tout  l’Orient  & l’Illyrie  Orientale.  Il  ' 
revint  enfuite  en  Italie  , remporta  quelques 
avantages  contre  les  Barbares  en  lllyrie  SC 
dans  les  Gaules , & fit  diverfes  loix. 

Theodofe  étoit  d’une  famille  d’Efpagne  ^ 
il  étoit  fils  du  comte  Theodofe  qui  avoit 
fervi  utilement  l’Empire,  ôc  qpe  Gratien 
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tic  mourir  par  jaloufîe  en  37 6.  Apres  la  mort 
de  ion  pere  il  fut  relégué  en  Efpagne  , 
Gratien  après  la  mort  de  Valens  le  rappella 
comme  nous  avons  dit,  & enfuite  le  décla- 
ra Empereur  d’Orient.  Il  marcha  auili- tôt 
contre  les  Goths , les  vainquit  dans  plu- 
tieurs  rencontres,  en  challâ  une  partie  de  la 
Thrace,  fournit  les  autres,  & enpritplu- 
tleurs  à fon  l'ervice.  Ceci  fe  paflà  en  379. 
En  380  Theodofe  fut  baptilé  à Theflalo- 
nique  par  Afcole  Evêque  de  cette  ville. 
Les  Goths  entrèrent  cette  année  dans  la 
Thrace  , & pillèrent  la  Pannonie , la  Thef- 
falie , l’Epire  & l’Achaïe , fous  la  conduite 
de  Fritigerne.  Ceux  qui  étoient  reliez  dans 
la  Thrace  fe  diviferent , les  uns  demeu- 
rèrent fidelles  aux  Romains , & les  autres 
prirent  le  parti  des  ennemis.  Fravite  éroic 
le  chef  des  premiers  , il  rua  Eriulphe  qui 
avoit  pris  le  parti  contraire.  Les  Goths  en- 
nemis s’étant  avancez  jufqu’cn  Macedoine , 
Theodofe  marcha  contre  eux  avec  toutes 
les  troupes.  Ils  attaquèrent  fon  camp  pen- 
dant lanuit  & allèrent  droit  à fon  quartier 
pour  l’enlever.  Theodofe  eut  bien  de  la  pei- 
ne à fe  fauver:fes  troupesqui  s’étoient  mifes 
en  défenfe  furent  taillées  en  pièces.  Après 
cet  accident  les  Goths  coururent  la  Mace- 
doine & la  Theifalie  fans  pouvoir  prendre 
les  villes.  Theodofe  les  arrêta,  & après 
\<  avoir 
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avoir  pille  le  plat  pais  ils  fe  retirèrent^ 

* Athanaric  le  principal  roi  des  Goths  qtMfc. 
regnoic  depuis  long-ccms  aiant  été  challe 
par  Fritigerne , vint  dConftantinople  trou- 
ver Theodofe  & implorer  fa  protection  i 
& fut  bien  reçu  de  l’Empereur  ; mais  il 
mourut  au  bout  de  quinze  jours.  Les  Goths 
qui  l’avoient  accompagné  demeurèrent  fi- 
dèles aux  Romains  , & toute  la  nation  tou- 
chée des  honneurs  que  Theodofe  avoir  fait 

-à,  Athanaric  demeura  quelques- tems  en  re- 
pos. Les  Huns  & les  autres  Barbares  qui 
continuoient  la  guerre  furent  défaits  par 
Theodofe  ; & enfin  les  Goths  pouflez  par 
Bauton  & Arbogafte  generaux  de  Gratien, 
jfc  fournirent  de  bonne  foi  à Theodofe  qui 
in  ufa  très-bien  avec  eux , & leur  permit 
de  demeurer  fur  les  terres  de  l’Empire. 

Pendant  ces  troubles  d’Orient  Gratien 
joüifiôit  tranquillement  de  l’empire  d’Oc- 
cident , & y faifoit  plufieurs  loix  pour  la 
'police  de  l’Empire  Jk  pour  l’entiere  aboli- 
tion du  Paganifme  i il  fit  détruire  à Rome 
l’autel  de  la  victoire , & révoqua  les  pri- 
vilèges des  Veftales  & des  Pontifes.  Cette 
ville  fut  affligée  de  famine  en  385,  mais  les 
fiches  aiant  contribué  pour  le  foulagemmt 
des  pauvres  &:  des  étrangers , on  y fit  venir 
des  bleds  de  dehors  qui  rétablirent  l’abon- 
dance. En  même  tems  Maxime  ( Magnus 
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Clemens  Maximus  ) fut  déclaré  Empereur 
par  les  foldats.  Il  eut  bien  tôt  une  armée 
nombreufe  avec  laquelle  il  paffa  dans  les 
Gaules , Sc  fit  foulever  les  provinces  qui 
croient  le  long  du  Rhin.  Gratien  qui  étoit 
alors  occupé  à faire  la  guerre  aux  Allcmans 
fut  abandonné  par  quelques- unes  de  fes 
troupes  qui  fe  joignirent  à Maxime.  Il  mar- 
cha neanmoins  avec  le  refte  de  fon  armée 
contre  Maxime  &c  lui  prefenta  la  bataille, 
mais  fes  troupes  l’abandonnèrent  encore 
*k  palferent  du  côté  de  Maxime.  Gratien 
s’enfuit  vers  l’Italie  avec  trois  cens  che- 
vaux , & étant  arrivé  à Lyon  y fut  pris  Sc 
tué  par  fes  ennemis.  Les  generaux  Mero- 
baude  & Ballion  qui  lui  étoient  demeurez 
fidelles  furent  aufli  mis  à mort  par  les  or- 
dres de  Maxime.  Après  la  mort  de  Gratien, 
Valentinien  II.  étoit  en  droit  de  lui  fucce- 
der  dans  l’Empire  d’Occident , & Throdo- 
fe  déclara  Augufte  fon  fils  Arcadius.  Maxi- 
me demeura  maître  des  Gaules  , de  l’An- 
gleterre & de  l’Efpagne , & par  un  traite 
qu’il  fit  avec  Theodofe , il  tailla  à Valen- 
tinien II.  l’Italie,  l’Illyrie  Occidentale  & 
l’Afrique.  Valentinien  II.  n’avoit  alors  que 
12  à j.)  ans , il  étoit  fous  la  conduite  de  Juf- 
tine  fa  merej  mais  il  ne  fai  foi  t rien  dans 
les  affaires  d’importance  qu’il  ne  confultât 
Theodofe, 
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VII. 

«w 

Hiftoirc  des  régnés  de  Valentinien  II.  & de 
Theodofe , jufsj  un  la  mort  du  premier. 

L’Orient  croie  en  paix  depuis  les  traitez 
faits  avec  les  Goths.  Il  y avoit  long- 
tems  que  les  Perfes  n’avoient  remué.  Le 
Roi  Sapor  étoit  mort  en  375  après  avoir 
régné  foixante  ans.  Artaxe  qui  lui  avoit 
fuccedé  n avoit  rien  entrepris , & Sapor  # 
III.  fon  fucceflèur,  ht  en  384  un  traité 
d’alliance  avec  les  Romains  qui  dura  fort 
long-tems  : mais  les  Huns  qui  s etoient  éta- 
blis en  Orient  près  des  Perfes  , firent  des 
courfes  en  Mefopotamie  jufqu  a Edeflc 
qu’ils  afliegerent.  RepoulTez  par  les  trou- 
pes Romaines  iis  revinrent  une  fécondé 
fois , & furent  encore  ehaflez.  Theodofe 
étant  eh  paix  travailla  à la  deftru&ion  de 
l’idolâtrie , en  faifant  abattre  & fermer  les 
temples  dans  tout  l’Empire.  Il  fit  aulfi  des 
loix  contre  les  hérétiques. 

Les  Barbares  d’au-delà  du  Danube  é- 
toient  toujours  prêts  à le  palier  pour  entrer, 
dans  les  terres  des  Romains.  Les  Greuthon- 
ges  & plufieurs  autres  Barbares  payèrent 
ce  fleuve  en  386  fous  la  conduite  de  leur 
roi  Odothée.  Promotus  general  de  l’infan- 
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terie  de  laThrace  alla  ifùdevant  d'eux,  léi 
de  rît  près  du  Danube  , & entra  meme  dans 
l^pr  païs.  D’un  autre  côté  Geronce  tailla 
en  pièces  des  Barbares  qui  s’étoient  révol- 
tez en  Scythie.  Il  y eut  des  feditions  à Ale- 
xandrie Ôc  à Antioche  à l’occafion  d’un  nou- 
vel impoft  que  Theodofe  mit  fur  le  peuple. 
Celle  d’Antioche  arrivée  en  3S7  fut  la  plus 
conrîderable  , les  féditieux.  y abattirent  les 
ftatuës  des  Empereurs , mirent  le  feu  a 
^quelques  màifons,  mais  ils  furent  bien-tôt 
dilfipez,  le  gouverneur  de  la  ville  fit  punir 
féverement  les  coupables , les  ftatuës  fu- 
rent rétablies  , «5c  une  grande  partie  du 
peuple,  craignant  la  vengeance  de  l’Empe- 
reur irrité , fe  retira  de  la  ville.  Flavien  qui 
en  étoit  Evêque  vint  à Conftantinople  de- 
mander grâce  pour  fon  peuple.  Theodofe 
envoia  Héllebique  & Cefaire  pour  infor- 
mer contre  les  coupables  , le  jugement  en 
fut  renvoie  à Theodofe.  Céfaire  porta  lui- 
même  à Theodofe  les  informations.  Enfin 
Theodofe  fléchi  par  les  prières  de  Flavien 
& par  le  rapport  de  Céfaire  leur  accorda 
le  pardon- 

Maxime  ne  fe  contentant  pas  des  érats 
qu’on  lui  avoit  làiflés  , entreprit  en  3S7  de 
depofleder  Valentinien  1 1.  il  paflà  les  Al- 
pes , & n’y  trouvant  point  de  réfiftance  il 
^ lia  droit  è-Milan  où  Valentinien  II.  fai- 
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jfbit  ordinairemenOon  féjour»  Ce  Prinçc 
n’étant  pas  en  état  de  rélifter  à Maxime  prjt 
la  fuite  > fe  retira  avec  fa  mere  Juftine  à 
Thtlïàlonique  & implora  le  ftcours  de 
Théo  do  le  qui  le  vint  trouver  à Theflàlorîî- 
que , réfolu  de  le  rétablir  dans  fes  états» 
La  fuite  de  Valentinien  rendit  Maxime 
maître  de  tous  les  états  qu’il  pofledoit,  mais 
il  ne  joiiit  pas  long-  te  ms 'de  fonufurpation. 
Theodofe  entra  en  Occident  parla  Panno- 
nie, donna  un  combat  contre  les  troupes  de 
Maxime  lur  les  bords  de  là  Save  & les  défit» 
Il  y eut  une  fécondé  rencontre  à Petawqui 
fut  aufll  avantageufe  à Theodofe , qiii  pafta 
enfuite  les  Alpes  fans  réfîftance.Maxime  s’é- 
tant enfermé  dans  Aquilée,  Theodofe  y 
vint  promptement,  & furprit  la  ville.  Les 
Foldats  de  Maxime  le  prirent  & le  livrèrent 
à Theodofe.  Il  eut  la  tête  tranchée  le  27. 
Août  ou  le  iS  de  Juillet  de  l’an  388  de  J,  C. 

Pendant  cette  guerre  les  Saxons  & les 
François  firent  des  courfes  dans  les  Gaules 
8c  défirent  les  generaux  de  Maxime  , qui 
aiant  pafle  le  Rhin  s’étoient  engagez  dans 
des  bois  &dans  des  marais.  Victor,  fils  de 
Maxime®  que  fem  pere  avoit  déclaré  Au- 
gufte , fut  pris  par  Arbogafte  8c  tué  peu  de 
jours  après  fon  pere.  Andragate  qui  com- 
mandoit  laflotteque  Maxime avoitmis  fur 
mer  y fut  battu  fur  les  côtes  de  la  Sicile.  8c 
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fe  noïa.  Theodofe  caïïa  tout  ce  qu’a  voit 
ordonné  Maxime  , pardonna  à ceux  de  Ton 
parti , & laiflâ  Valentinien  en  polïèflion  de 
tout  l’empire  d’Occident , mais  confervant 
toujours  1 autorité  à caufe  du  bas  âge  de  ce 
Prince.  Il  fit  même  quelque  féjour  en  Ita- 
lie «Se  acheva  d’y  détruire  l'idolâtrie  : il  y 
ordonna  la  démolition  des  temples  d’Ale- 
xandrie. Enfin  tous  les  temples  de  l’Empi- 
re fe  trouvèrent  ruinez  en  peu  d’années  , 
ou  par  les  ordres  du  Prince , ou  par  le  zele 
des  Chrétiens. 

Theodofe  ne  retourna  en  Orient  que  fur 
la  fin  de  l’ap  391  de  J.  C.  Avant  que  d’aller 
â Conftantinople  il  s’arrêta  dans  la  Macé- 
doine & donna  la  chafle  à des  Barbares  qui 
s’étoient  retirés  dans  les  bois  , d’où  ils  ve- 


noient  piller  le  pais  ; ils  lespourfuivit  juf- 
ques  dans  leur  retraite , & en  tua  un  grand 
nombre.  Quelques  tems  après , Promotus 
general  de  Theodofe , étant  tombé  dans 
une  embufeade  fut  tué  par  les  Baftarnes. 
Stilicon  vengea  fa  mort , & après  avoir  dé- 
fait les  Baftarnes  il  enferma  les  Goths  , les 
Huns  , & d’autres  Barbares,dans  une  vallée 
fort  étroite  où  il  les  eûr^ps  taili#r  en  piè- 
ces fi  Theodofe  n’eût  mieux  aimé  faire  la 
paix  avec  eux. 

( Valentinien  II.  étant  refté  feul  paifible 
poflèfl’cur  de  l’Occident,  fe  trouva  obligé 
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de  marcher  contre  les  Barbares  qui  rava- 
goient  les  frontières  de  l’Empire.  Comme 
il  fe  préparait  à partir  des  Gaules , Arbo- 
gafte  qui  s’étoit  fait  gênerai  des  armées  de 
Valentinien,  & qui  avoit  une  grande  au- 
torité i mécontent  de  Valentinien  qui  lui 
avoit  vouln  ôter  fa  charge , & craignant 
que  Valentinien  ne  fe  défit  de  lui,  le  pré- 
vint & fit  étrangler  ce  Prince  dans  le  tems 
qu’il  fe  promenoit  fur  le  bord  du  Rhône , 
ou  dans  Ion  propre  Palais  ; & .fit  courir  le 
bruit  qu’il  s’étoit  étranglé  lui- même.  Va- 
lentinien mourut  âgé  de  vingt  ans , le  15  de 
L Mai  de  l’an  591  de  J.  C.  Son  corps  fut  por- 
té à Milan  où  il  fut  enterré. 

VIII. 

Suite  de  P hifioire  du  régné  de  Theodofe. 

APrès  la  mort  de  Valentinien,  Arbo- 
gafte  fit  proclamer  Empereur  Eugè- 
ne qui  de  Rheteur  s’étoit  élevé  aux  pre- 
mières charges.  Ce  complot  avoit  déjà  été 
tramé  dès  le  vivant  de  Valentinien,  tout 
l’Occident  le  reconnut  à l’exception  de  l’Af- 
frique  dont  Gildon  étoit  le  maître,  quoi-* 
qu’en  apparence  il  reconnût  Theodofe  pour 
Empereur.  Eugene  propofa  à Theodofe  un 
traité  de  paix , à condition  qu’il  dcmeure- 
: O iiij 
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roic  Ton  collègue;  mais  Thtodofe  rejetra 
cette  propofitiofi , & le  prépara  .à  faire  la 
guerre  à Eugene  : avant  que  de  paLtir  il  dé- 
clara Augufte  Honoriùs  fon  fécond  fils.  Les 
François  étoient  irritez  contre  Arbogalte 
qui  aiant  pàflé  le  Rhin  les  avoir  attaqués 
au  milieu  de  i’hyver,  avoit  pillé  ôc  ravage 
le  pars'  de  Bruéteres  & des  Camaves , tué 
plufiturs  François  & contraint  Marcomir 
à tenir  ferme  fur  les  montagnes  avec  quel- 
ques Angri'variens  & quelques  Cattes.  Gjfi*: 
pendant  Eugene  traita  avec  eux , & groffîc 
Ion  armée  de  troupes  Françoifes.  Aprçs  cela 
Eugene  vint  en  Italie.  S.  Ambroife  Evê- 
que de  Milan  ne  voulut  point  le  recevoir  & 
(e  retira  de  la  ville  de  Milan.  Eugene  pour 
le  concilier  les  paiens  , ordonna  quoiqu’il 
fut  chrétien,  le  rétablilïèmcnt  de  l’aùtel 
de  la  victoire,  & donna  les  revenus  des 
temples  a des  Seigneurs  paiens.  Theodolc 
de  fon  côté  ramafl’a  quantité  de  troupes  au- 
xiliaires tirées  de  toutes  les  provinces  d’O- 
rient  ôc  de  celles  des  Barbares;  il  donna  le 
gouvernement  des  troupes  Romaines  à Ti- 
ma  fcôc  àStilicon,  ôc  celui  des  troupes  au- 
xiliaires des  Barbares  à Gainas  , à Saul 
'Goths  de  nation,  ôc  à Bacure  Arménien  ou 
Ibtrien.  Ælfîl,  dont  le  nom  vint  depuis  Û 
fameux  par  la  prife  dé  Rcmie , eut  auffi  le 

commandement  de  quelques  Barbares  , 
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Theodofe  partit  de  Confiant  nople  fur  la 
fin  du  mois  de  Mai  de  l’an  394  de  J.  C.  Il 
prit  Ion  chemin  parla  Dace,  & marcha 
avec  une  telle  diligence  qu’il  furprit  Euge-  * 
ne  & força  d’abord  le  partage  des  Alpes.  A' 
la  defeente  des  montagnes  ii  rencontra  l’ar- 
mée d’Eugene  dans  une  plaine  toute  cou- 
verte de  Ion  infanterie  & de  fa  cavalerie. 
Theodofe  fit  donner  d’abord  les  Barbares 
contre  les  troupes  ennemies.  Atbogafte  fou-  ' 
tint  leur  choc  de  les  mit  en  fuite  3 mais  ils 
rerournerent  au  combat  fe courus  par  dcv; 
nouvelles  troupes  , enfoncèrent  les  efea- 
drons  des  ennemis,  de  en  firent  un  grand 
carnage  3 Bacure  fut  tué  dans  cette  action. 
Après  le  combat  Eugène  & Arbogafte  qui 
ne  fe  croioientpas  vaincus, parce  queTheo- 
dofe  avoit  perdu  bien  des  gens,  portèrent 
des  troupesfur  les  montagnes  pour  entfçlop- 
per  fon  année  & pour  empêcher  qu’elle  ne  - 
pût  ni  avancer,  ni  fe  retirer  -,  ainfi  le  combat 
recommença  le  lendemain,  & ilauroit  peut 
être  été  funefte  à Theodofe , fi  Arbitrion 
& quelques  autres  officiers  de  l’armée  d’Eu- 
gene qui  étoient  en  embufeade  ne  fu fient 
partez  avec  leurs  troupes  du  côté  de  Theo- 
dofe : étant  délivré  il  marcha  droit  à Eu<» 
gene  quoiqu’il  eut  beaucoup  moins  de  trou- 
pes  que  lui  3 mais  il  s’éleva  tout  d’un  coup 
un  vent  fi  violent  qui  fourtoit  directement 
. * O Y 
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contre  les  troupes  d’Eugene , que  la  pouflîe* 
re  qu’il  éleva,  les  mit  hors  d’état  de  fe  dé- 
fendre , fk  donna  la  viétoire  à TKeodofe. 

♦ Arbogafte  fit  tout  ce  qu’il  put  pour  rallier 
fes  foldats , il  n’en  put  venir  à bout , les 
uns  prirent  la  fuite,  les  autres  quittèrent  les 
armes  & demandèrent  grâce  à Theodofe, 
qui  la  leur  accorda  à condition  qu’ils  lui  re- 
mettroient  le  tyran  Eugene  entre  les  mains* 
ils  cour urenfrauffl- tôt  vers  une  hauteur  où 
il  étoit  demeuré  durant  la  bataille  en  atten- 
dant l’évenement,  iis  le  lièrent  &c  l’ame- 
nerent  à Theodofe  * quand  il  fut  en  fa  pré- 
fènce  les  foldats  lui  tranchèrent  là  tète  : 
Arbogafte  qui  s’étoit  fauvé  dans  les  monta- 
gnes n’efperant  pas  d’écha per,  parce  qu’on 
couroit  après  lui,  fe  tua  lui- même  deux 
jours  après  cette  bataille,  donnée  à Wiéfcat 
le  6.  de  Septembre  de  l’an  394.  de  J.  C. 

Theodofe  après  cette  viétoire  qui  lui  af- 
furoit  tout  l’Occident  fe  rendit  à Milan,  & 
accorda  une  amniftie  generale  à tous  ceux 
qui  avoient  pris  le  parti  d'Eugene,  il  ache- 
va d’abolir  le  paganifme  à Rome , fous  pré- 
texte que  l’Efpagne  ne  pouvoir  pas  four- 
nir à la  dépenfe  neceftaire  pour  en  entre- 
tenir les  ceremonies.  En  cette  année  diver- 
fes  provinces  de  l’Europe  furent  affligées 
de  trembiemens  de  terre  & d’orages  ef- 
froiabies. 
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Theodofe  ne  furvccut  pas  iong-tems  à 
Ton  triomphe.  Les  grandes  fatigues  qu’il 
avoir  iounertes  dans  la  guerre  contre  Eu- 
gène lui  cauferent  une  hydropifie , il  mou- 
rut à Milan  le  17.  du  mois  de  Janvier  de 
l’.an  595.  de  J.  C.  deux  jours  avant  la  fei- 
ziéme  année  de  fon  règne. 

I X. 


Hijloire  du  régné  d' Arcadius  & d'Honerius. 

APrès  la  mort  de  Theodofe,  Arcadius 
& Honorius  fes  deux  enfans  lui  fuc- 
cederent , le  premier  dans  l'Empire  d’O- 
rient,  & l’autre  dans  celui  d’Occident. 
Avant  fa  mort  il  les  recommanda  tous  deux 
à Stilicon  mari  de  Screna  fa  mere , mais 
Rufin  Préfet  du  Prétoire  s’empara  de  tou- 
te l’autorité  en  Orient , & Stilicon  en  Oc- 
cident. Rufin  voulut  faire  époufer  fa  fille  a 
Arcadius  , mais  ce  Prince  lui  préféra  Eu- 
doxic  fille  du  çqmreBauton,  par  leconfeil 
de  l’eunuque Eutrope.  Rulin  mécontent  fit 
venir  les  Huns  qui  ravagèrent  tout  l’Orient 
jufqu’à  Antioche,  & laiflà  l’Europe  en  proie 
aux  Goths  commandez  par  Alaric , ceux-ci 
ravagèrent  la  Thrace  & la  Pannonie,  & de- 
là pafl’erent  dans  la  Macedoine  ôc  dans  la 
Theflalie  & ravagèrent  tout  le  pais  qui  eft 

O vj 
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entre  la  Daltriàtie,  la  mer  Adriatique  &le 
Pont-Euxin.  La  ville  même  de  Conftanti- 
noplefe  trouva  comme  afiiegéepar  ces  Bar- 
bares qui  faifoient  des  eourfes  julqu’a  fes 
portes.  Stiiicon  après  avoir  fait  un  traité 
d’alliance  avec  les  Français  & les  autres 
peuples  d’au  delà  du  Rhin,  vint  avec  les 
troupes  de  l’empire  d’Occident  pour  fecou- 
rir  l’Orient , & en  même  tems  pour  ruiner 
Rufin  fon  rival  ôc  fon  ennemi..  Les  Barba- 
res avertis  deda  venue  fe  ra(L  mblerent 
tous  en  un  corps  dans  laTheflalie*  & Sti« 
licon  étoit  prêt  de  les  attaquer  lorfque  Ru- 
fin lui  fit  donner  ordre  par  Arcadius  de  lui 
envoier  les  troupes  que  Theodofe  avoit 
menées  d’Orient  contre  Eugene.  Stiiicon^ 
obéît,  & envoia  à Arcadius  les  troupes 
qu’il  lui  demandoit , avec  la  moitié  du  tré- 
sor de  î'heodofe.  Le  commandement  de 
ces  troupes  fut  donné  pat  Stiiicon  à Gainas 
qui  reçût  un  ordre  fecret  de  faire  tuer  Ru- 
fin. L’armée  étant  arrivée  à Conftântino- 
p!e,  Arcadius  vint  audevant  accompagné 
de  Rufin  j dès  que  les  troupes  eurent  falu’é 
Arcadius , elles  environnèrent  Rufin  qui 
prétendoit  fe  faire  aflbcier  à l’Empire  ; ôc 
au  fignal  donné  par  Gainas,  elles  fe  jette- 
rent  fur  Runn  ôc  le  tuerent.  Après  fa  mort 
l’Eunuque  Eutfope  devint  maître  de  la 
cour  d’ Arcadius , c’écoit  un  homme  cruel  > 


P R O F A K I.  *■  $2$ 

avaricieux,&qui  entretenoit  aufîî  bien  que 
Rufin  des  intelligences  avec  les  Barbares. 

L’armée  d’Alaric  délivrée  de  la  crainte 
de  l’armée  de  Stilieon,  paflc  les  Thermo- 
pyles,  ravage  l’Achaïe,  & prend  la  ville 
d’Athenes.  Stilieon  aiant  appris  l’état  ou 
les  Gochs  réduiioient  la  Grece  , transporta 
Ton  armée  dans  le  Peloponefe  , tua  un 
grand  nombre  d’ennemis  en  diverfes  es- 
carmouches , contraignit  ceux  qui  reftoient 
de  Ce  retirer  fur  la  montagne  de  Pholoé  en 
1 Arcadie,  où  il  eut  pu  les.  faire  périr  tous 
aifément  en  leur  coupant  les  vivres  > mais 
faute  de  conduite  il  les  laifïà  échapper  : ils 
Sortirent  du  PeloponeSe  & pillèrent  l’Epire 
en  le  retirant.  Stilieon  ramena  Son  armée 
qui  ne  Servit  qu’à  ruiner  encore  davanta- 
ge la  Grece.  On  croit  qu’il  avoir  reçu  un 
ordre  lêcret  d’Arcadius , qui  fit  bien-tôt 
après  un  traité  avec  les  Goths,  & donna 
à Alaric  le  commandement  des  troupes 
d’Illyrie.  . j 

Nonobftant  le  traité  que  les  François 
avoient  Sait  avec  Stilieon  ,%larcomir  que 
l’on  croit  pere  de  Faramond,  &c  Sunnon 
Son  Srere  rois  des  François  , voulurent  faire 
quelques  mouvemens.  Marcomir  fut  arrête 
prifonnier  & envoié  en  exil  en  Tofcane. 
Sunnon  voulant  venger  l’injure  faite  à Son 
Srere  fut  tué  par  Ses  propres  Soldats.  Ho- 
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norius  donna  d’autres  Rois  aux  François. 
Fritigilde  reine  des  Marcomans  aiant  em- 
braflé  la  foi  Chrétienne,  fit  alliance  avec 
les  Romains,  ôc  fournit  fa  nation  à leur  _ 
Empire. 

Nous  avons  déjà  parlé  de  Gildon comte 
d’Afrique , qui  étoit  demeuré  neutre  dans 
les  guerres  civiles  entre  Theodofe,  Maxi- 
me & Eugène , & qui  affeétoit  l’Empire. 
Sous  le  régné  d’Arcadius  & d’Honorius  il 
feignit  de  foumettre  l’Afrique  à Arcadius 
empereur  d’Orient , quoi  qu’elle  fut  de 
l’empire  d’Occident.  Honorius  lui  fit  dé- 
clarer la  guerre  par  le  Sénat  de  Rome,  & 
donna  ordre  à Stilicon  de  fe  préparer  à paf- 
fer  en  Afrique.  Gildon  qui  étoit  païen  avoit 
encore  un  frere  nommé  Mafcezel  chrétien* 
il  voulut  sien  défaire.  Mafcezel  fe  retira  en 
Italie  près  de  Stilicon , laifTant  en  Afrique 
deux  fils  qu’il  avoit.  Gildon  les  fit  mourir 
tous  deux.  Ce  cruel  traitement  irrita  Maf- 
cezel , qui  fe  mit  à la  tète  des  troupes  com- 
mandées pour  faire  la  guerre  à fon  frere 
•Gildon.  Mafcezel  étant  abordé  en  Afrique 
marcha  droit  au  lieu  où  étoit  Gildon , ôc 
l’aiant  furpris  avant  qu’il  eût  loifir  de  fe 
préparer , il  lui  donna  bataille  , ôc  après  un 
.rude  combat  il  remporta  la  viétoire.  Gil- 
don s’enfuit , gagna  la  mer  ôc  monta  fur  un 
vaifTeau  > mais  le  vent  contraire  lerepoufTa 
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fur  les  côtes  d’Afrique  au  port  de  Tabraca, 
il  fut  pris  & enferme  dans  une  prifon  où  il 
s’étrangla  quelques  jours  après.  Plufieurs 
Auteurs  ont  écrit  que  cette  victoire  fut  mi- 
raculeufe  , l’armée  de  Mafcezel  n’étant  que 
de  cinq  mille  hommes  , & celle  de  Gildon 
de  foixante  & dix  mille.  Il  faut  la  rappor- 
ter au  commencement  de  la  campagne  de 
Pan  39S.  Les  biens  de  Gildon  furent  con- 
fifquez  , fes  principaux  partifans  furent 
amenez  à Rome  ôc  y furent  condamnez 
à mort  ; on  continua  même  d’en  faire  une 
recherche  très-rigoureufe  en  Afrique.  Maf- 
cezel étant  revenu  victorieux  en  Italie  don- 
na de  la  jaloufîeà  Stilicon , qui  le  fît  noïer 
comme  il  pafToit  fur  un  pont  de  la  ville  de 
Milan.  La  mort  de  Gildon  rétablit  la  paix 
entre  Arcadius  2c  Honorius  3 mais  les  deux 
miniftres,Eutrope  & Stilicon, demeurèrent 
toujours  ennemis , 2c  ne  s’accordèrent  qu’a 
piller  avec  une  égale  ardeur  , l’un  l’Orient 
& l’autre  l’Occident. 

Après  cela  l’Empire  fembloit  devoir  être 
allez  paifîble  du  côté  de  l’Occident.  Les 
Allemans  , les  Suêves,  les  Sicambres  & les 
autres  peuples  Barbares  d’au- delà  du  Rhin 
croient  alliez  avec  les  Romains.  Les  Sa- 
xons avoient  été  repoufïèz  d’Angleterre  > 
qui  croit  défendue  par  un  corps  d’armée 
contre  les  PiCtes  & les  Ecoflois,  divers 
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peuples  Barbares  de  l’Afrique , qui  étoient 
entrez  fur  les  terres  des  Romains  furent 
fepouflez.  En  Orient  les  Goths^  étoient  fou- 
rnis,  ôc  Vararane  roi  de  Perfe  entretenpic 
la  paix  avec  les  Romains.  Ce  Prince  aiant 
été  tué  en  398  par  fes  fujets  , Ifdegerde  fon 
frere  lui  fucceda , ôc  pendant  fon  régné  ne 
fît  aucune  aétion  d’hoftilité  contre  les  Ro- 
mains. Enfin  Arcadius  ôc  Honorius  con- 
coururent enfemble  à détruire  entièrement 
les  reftes  de  l’idolâtrie.  Ce  calme  fut  bien- 
tôt troublé  par  de  fanglantes  guerres^qui 
cauferent  d'affreux  defaftres  à l’Empire.  En 
Orient  les  generaux  Tribigilde  ôc  Gainas» 
Goths  de  nation , mécontens  d’Eutrope,  ôc 
Chefs  d’un  peuple  naturellement  inquiet , 
réfôlurent  de  venger  leurs  injures  perfon- 
nelles  > ôc  de  délivrer  leurnatiorrde  la  fer- 
vitude.  Tribigilde  qui  commandoif  en  Na- 
tolie  ôc  en  Phrygie  un  corps  nombreux 
d’Qftrogoths  ôc  de  Greuthonges  , fut  le 
premier  qui  fe  révolta  en  399  , il  prit  les 
armes  , pilla  & ravagea  les  provinces  , & 
mit  tout  à feu  Ôc  à îang.  Eurrope  envoia 
contre  ltti  quelques  troupes  fous  la  con- 
duite de  Leon,  qui  h’ofa  l’attaquer.  Gai- 
nas, qui  fous  main  étoit'd’intelligence  avec 
lui,  ôc  feignoit  cependant  d’être  attache 
aux  interets  d’Arcadius,  eut  ordre  en  mê- 
me tems  de  garder  laThrace  ôc  la  mer,  en 


■ . * 

P R O F À N K«  :$*. 

cas  queTribigilde  voulue  s’embarquer  pour 
yenii  à Conltantinople.  C e general  n'ofanc 
' hazarder  de  paflèr*  alla  piller  la  Pifidie 
qu’il  ravagea  * mais  il  penià  périr  près  de 
la  ville  de  Selge  par  Padrefle  & le  coura- 
ge d'un  nommé  Valentin,  qui  avec  des 
païlans  & des  efclaves  trouva  moien  de 
le  faire  tomber  dans  une  embufeade.  Tri- 
bigilde  s’en  fauva  à peine  avec  trois  cens 
hommes , en  donnant  de  l’argent  à Florent 
qui  étoit  chargé  de  garder  un  défilé.  Gai- 
nas envoia  Leon  pour  fe  joindre  avec  Va- 
lentin contre  Trib  gilde.  Celui-ci  fit  fem- 
blant  de  s’enfuir,  & revint  tout  d’un  coup 
fondre  fur  les  troupes  de  Leon  & les  mit 
en  dérouce.  Leon  en  fuiant  étant  tombé  k 
dans  un  marais  y perdit  la  vie.  Gainas  au 
lieu  de  s’oppofer  à Tribigilde  lui  fournif- 
fok  des  troupes , & allarmoit  la  cour  par 
les  lettres  qu’il  lui  écri voit.  Ces  malheurs  , 
que  l’on  attribuoit  à Eutrope  le  rendirent 
odieux  ; & l’Imperatrice  Eudoxie  qu’il  a- 
voit  makraitéede  fit  difgracier  : il  fe  réfu- 
gia dans  l’Êglife  de  Conltantinople  , Ces 
biens  furent  confifquez  , 2c  il  fut  relégué 
en  Chypre  ; mais  Gainas  ne  pouvant  fouf- 
frir  qu’on  lui  eût  laifle  la  vie  , obtint  par 
Ces  follicitations  qu’on  lui  feroit  fon  pro- 
cès : il  fut  condamné  à avoir,  la  tete  tran- 
chée & exécuté.  -Par  fa  mort  Eudoxie  de- 
■ % . * 
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vint  maîtrefte  du  gouvernement , ôc  Gaï-ï 
nas  fut  déclaré  general  des  armées  Romai- 
nes. Ce  dernier  n’eut  pas  de  peine  à faire 
un  traité  avec  Tribigilde  , & revint  avec 
fon  armée  à Calcédoine,  où  il  demanda 
encore  la  mort  & l’exil  de  plufieurs  per- 
fonnes  de  la  cour , que  l’on  facrifia  au  be- 
foin  que  l’on  avoit  de  lui.  Il  eut  une  con- 
férence avec  Arcadius  à Calcédoine  dans 
l’Eglife  de  fainte  Euphemie , où  ils  fe  jurè- 
rent amitié  l’un  à l’autre.  On  convint  que 
Gainas  quitterait  les  armes , Ôc  que  lui  ÔC 
Tribigilde  viendroient  à Conftantinople. 
Tribigilde  étant  paflë  dans  laThracey  pé- 
rit peu  de  tems  après.  Gainas  étant  entré 
dans  Conftantinople , remplit  la  ville  de 
Goths , ôc  en  éloigna  les  foldats  Romains. 
Ces  Goths  accoutumez  au  pillage , tentè- 
rent de  brûler  le  Palais  ôc  de  piller  la  vil- 
• le  : ce  delî’ein  étant  découvert , Gainas  en 
fortit  au  mois  de  Juillet,  iaiftant  une  par- 
tie de  iès  troupes  dans  la  ville  , avec  ordre 
d’attaquer  les  habitans  dèsîqu’il  feroit  for- 
ti , & de  lui  donner  le  fignalv  afin  qu’il  re- 
vint promptement  -,  mais  s’étant  trop  hâté 
de  venir  attaquer  une  des  portes , les  ha- 
bitans ôc  les  troupes  reftées  fideles  l’em- 
pêcherent  d’entrer , ôc  taillèrent  en  pièces 
la  plus  grande  partie  des  Goths  quiétoient 
dans  la  ville.  Gainas  apres  cette  perte  fe 
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déclara  ouvertement  pour  ennemi , & s’en 
alla  ravager  la  Thrace. 

Il  pafla  dans  la  Cher fonefe  aiant  le  défi* 
fein  de  traverfer  le  détroit  del’Hellcfpont, 
& d aller  piller  l’Afie  ; mais  Fravite  gene- 
ral de  l’armée  de  la  flotte  Impériale  l’en 
empêcha.  Gaïnas  aiant  voulu  tenter  le  paf- 
fage,  Fravite  le  défit  & tua  ou  noia  plu* 
fieurs  milliers  de  Goths.  Gaïnas  retourna 
dans  la  Cherfonefe  de  la  Thrace,  & après 
avoir  maflàcré  plufieurs  Romains  , il  pafla 
le  Danube  pour  retourner  dans  l’ancien  pals 
des  Goths  -,  mais  Ulde , çoi  des  Huns , qui 
étoit  alors  maître  de  ce  pais,  lui  livra  plu- 
fieurs combats  , le  tua,  & envoia  fa  tête  à 
Arcadius.  Cette  guerre  finit  fur  la  fin  de 
l’an  400. 

Eudoxie  défaite  de  tous  fes  ennemis* 
gouverna  l’état  en  fouveraine  ; elle  eut  l’an 
401  de  J.  C.  un  fils  nommé  Theodofe  , né 
le  10  Avril,  qui  fut  fuccefleur  d’Arcadius, 
& déclaré  Augufte  Tannée  fuivante.  De- 
puis ce  tems  l’empire  d’Orient  fut  afl'ez  en 
repos  jufqu’à  la  mort  d’ Arcadius , qui  ar- 
riva Tan  407  de  J.  C.  le  14  Septembre,  âgé 
de  31  an  : il  en  avoit  régné  douze  avec  fon 
pere  & quatorze  depuis  la  mortdeThèo- 
dofe.  Il  laifla  fon  fils  Theodofe  heritier  de 
fes  états,  Sc  trois  filles , Pulcherie,  Arca- 
die^ Marine,  Flaccille  l’aînée  étoit  morte 
avant  Arcadius. 
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Les  malheurs  de  l’Orient  ne  furent  pas 
comparables  à ceux  de  l’Occident.  Alarie 
prince  des  Goths,  dont  nous  avons  déjà 
parlé , & Radagaile  roi  des  Huns  entrèrent 
l’an  400  en  Italie,  Sc  ravagèrent  toute  la 
campagne.  Cette  première  deicente  d’AIa- 
ricen  Italie  ne  paroît  pas  avoir  eu  de  fuite, 
mais  il  en  ht  une  fécondé  en  401,  après 
s’être  rendu  maître  de  la  Theflalie  & de 
l’Epire , palfa  les  Alpes , & après  avoir  ra- 
vagé la  Venetie  & la  Ligurie  , marcha  droit 
à Rome,  réfolu  de  l’affieger.  Stilicon  vint* 
audevant  de  lui  , & le  joignit  au  palfagedu 
Pô,  en  un  lieu  nommé  Pollençe  dans  le 
Piémont  : la  bataille  fe  donna  en  cet  en- 
droit , les  Goths  furent  d’abord  ébranlez  ; 
mais  aiant  repris  courage  , ils  mirent  l’ar- 
mée Romaine  en  fuite.  La  perte  fut  gran- 
de de  part  Ôc  d’autre  : cependant  les  Ro- 
mains fe  vantèrent  d’avoir  eu  l’avantage  i 
parce  qu’ils,  avoient  pris  une  partie  du  ba- 
gage des  Goths,  & fait  quantité  de prifon* 
niers.  Après  la  bataille,  Alarie  fe  retira  fur 
l’Apennin , où  il  eût  été  bien  difficile  de  le 
forcer  ; mais  le  dehr  de  retirer  fes  enfans 
qui  étoient  pris  prifonniers , lui  ht  accep- 
ter la  paix  aux  conditions  que  Stilicon  lui 
offrit , qui  étoient  de  for  tir  de  l’Italie.  Il 
reprit  le  chemin  de  la  Pannonie  ; mais  non- 
obftant  fon  traité , étant  arrivé  à Verone  il 
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Voulut  y demeurer.  Il  fut  encore  défait  par 
un  détachement  de  l’armée  de  Stilicon.  il 
voulut  palier  les  Alpes  pour  fe  jetter  dans 
les  Gaules  ou  dans  la  Rhetie  , mais  n’aiant 
pu  réiilfir,  il  fe  cantonna  dans  les  Alpes. 

Après  trois  ans  de  tranquillité  , l’empire 
d’Occideqt  fut  attaqué  par  de  nouveaux 
ennemis  encore  plus  formidables  en  appa- 
rence , mais  dont  les  forces  furent  bien- tôt 
abbatucs.  Radagaife  roi  des  Huqs  & des 
Goths , alïèmbla  une  armée  beaucoup  plus 
nombreufe  qu’Alaric  n’en  avoit  jamais  eu, 
îellp  étoit  de  quatre  cens  mille  hommes,  fi 
l’on  en  croit  l’hiftorien  Zolîme , compolcc 
de  toutes  fortes  de  nations  d’au  delà  du 
Danube.  Avec  cette  armée  il  entra  en  Ita- 
lie , aiant  voiié  à fes  dieux  de  leur  faire  un 

, . -à-. 

facrifice  de  tout  le  fang  des  Romains  qu’il 
pourroit  répandre.  La  ville  de  Rome  & 
toute  l’Italie  furent  effraiez  de  ce  grand 
débordement  de  Barbares..  Stilicon  pour 
s’y  oppofer  raflembla  à Pavie  tout  ce  qu’il 
avoit  de  trtfupes  Romaines  au  nombre  de 
trente  légions  avec  ce  qu’il  avoit  pu  tirer 
de  fe  cours  des  Huns  & des  Alains.  Il  par- 
tit de  cette  ville  pour  marcher  contre  Ra- 
dagaife qui  afliegeoit  Florence.  Il  lurprit 
les  Goths  qui  ne  l’attendoient  pas , leur 
armée  étant  divifée  en  trois  corps,  il  les 
fit  attaquer  féparement , & environner  par 
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les  Huns  qui  en  firent  un  grand  carnage.  Il 
rsfta  cent  mille  Goths  fur  la  place  : la  ter- 
reur s étant  mife  dans  le  camp  de  Rada- 
gaife.  Les  Goths  fe  retirèrent  au  nombre 
de  deux  cens  mille  fur  les  montagnes  de 
Fiefbli , où  ils  n’avoient  point  de  vivres , 
Radagaife  s étant  voulu  fau  ver  fut  pris}avec 
fes  enfans,  chargé  de  chaînes  & mis  à mort. 
La  plûpart  des  Barbares  furent  pris  prifon- 
niers  &c  moururent  peu  de  tems  après.  Ce 
grand  événement  arriva  fur  la  fin  de  l’an 
405  de  J.  C. 

L’empire  d’Occident  ne  demeura  pas 
- pour  cela  long-  tems  en  repos  : car  dès  l’an- 
née fuivante  les  Alains , les  Vandales  & les 
Sucves  entrèrent  dans  les  Gaules  & les  ra- 
vageront: on  croit  que  Stilicon  les  y ap- 
pella  fecrettement  pour  avoir  lieu  d’élever 
fon  fiis  Eucher  à l’Empire.  Les  François 
voulurent  les  arrêter  au  palfage  du  Rhin , 
& en  tuerent  un  grand  nombre , mais  les 
Barbares  malgré  la  réfiftance  des  François 
pafièrent  le  Rhin  entrèrent  dans  les  Gau- 
les & s’avancèrent  jufqu’aux  Pirences. 
En  même  tems  les  Bourguignons  & quan- 
tité d’autres  Barbares  fe  joignirent  aux 
Vandales  5c  aux  Alains , & fe  rendirent 
maîtres  de  toutes  les  Gaules  : la  Pannonie 
fe  révolta.  Enfin  le  pais  de  deçà  les  Alpes 
fut  en  proie  aux  Barbares.  L’armée  d’An- 
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gleterre  craignant  pour  elle-même  , & ne 
voiant  point  de  fecours  , élut  Empereur 
un  limple  foidat  nommé  Conftantin  : il  paf- 
fa  dans  les  Gaules  l’an  407 , Te  fit  reconnoî- 
tre  par  les  troupes  Romaines  qui  y étoient. 
Stilicon  lui  oppofa  le  general  Sarus , qui 
allaailîeger  Conftantin  dans  Valence,  mais 
il  fut  obligé  de  lever  le  fiege.  Conftantin 
délivré  , alla  faire  fa  demeure  à Arles } il 
donna  plusieurs  combats  contre  les  Barba- 
res , fit  des  traitez  avec  eux  , &c  pacifia  les 
Gaules,  il  envoia enfuitc  en  Efpagne  pour 
s’y  faire  reconnoître,  mais  deux  jeunes 
freres  païens  d’Honorius , nommez  Didi- 
me  & Verien  s’y  oppoferent.  Conftantin 
donna  le  commandement  des  troupes  qu’il 
envoioit  en  Efpagne  à Ion  fils  Confiance. 
Didime  & Verien  fe  défendirent  quelques 
rems  s mais  enfin  furent  livrez  àConftant, 
qui  fe  rendit  maître  de  toute  l’Efpagnc. 
Après  cette  viétoire  Conftantin  déclara 
Augufte  fon  fils  Confiant , & fit  la  paix 
avec  Honorius,  qui  l'afTocia  à l’Empire. 

Le  crédit  de  Stilicon  augmentoit  tou- 
jours , Honorius  étant  veuf  de  fa  premiè- 
re fille  nommée  Marie,  epoufa  en  fécondés 
noces  fa  fœur  Thermantie.  Nonobftant 
cette  alliance,  Stilicon  entretenoit  toûjours 
un  commerce  fecret  avec  Alaric  roi  des 
Goths , & fit  un  traité  avec  lui  pour  s’eiu- 
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parer  de  l’Ülyrie  Orientale , prétendant 
quelle  devoit  appartenir  à l’empire  d’Oc- 
cidcnt.  Alaric  s’avança  jufques  dans  l’Epi- 
re  , ôc  y attendit  Stilicon  , mais  comme  ce 
general  ne  le  joignit  point , il  prit  le  che- 
min d’Italie,  entra  dans  la  Norique  , & fit 
demander  à Stilicon  une  fomme  pour  les 
frais  de  la  guerre.  On  lui  donna  quatre 
mille  livres  pefant  d’or.  Les  deflëins  de  Sti- 
licon alloient  beaucoup  plus  loin,  non  con- 
tent d’être  tout-puilîant  dans  l’Empire  , il 
vouloir  avoir  le  titre  d’Empereur,  où  le 
donner  à fon  fils  Eucher.  Honorius  s’étant 
broiiillé  avec  lui , ôc  aiant  fait  découvrir 
aux  foldats  les  deffeins  de  Stilicon,  ils  fe 
mutinèrent  à Pavie  ôc  tuerentles  generaux 
qu’ils  croient  être  de  complot  avec  Stili- 
con : celui-ci  en  aiant  appris  la  nouvelle 
à Boulogne  fe  retira  à Ravennc.  Hono- 
rius y envoia  deux  ordres  , l’un  de  l’arrê- 
ter, ôc  l’autre  d&  le  faire  mourir.  L’offi- 
cier qui  les  portoit  aiant  donné  le  premier, 
Stilicon  fe  réfugia  dans  l’Eglife , il  en  for- 
tit  le  lendemain  & fe  mit  entre  les  mains  ' 
des  foldats , fur  le  ferment  qu’ils  lui  firent 
enprefence  de  l’Evêque, qu’ils  n’avoientor-  \ 
dre  que  de  l’arrêter,  mais  l’officier  aiant 
montré  le  fécond  ordre , on  lui  trancha  la 
îêre  le  15  du  mois  d’Août  de  l’an  408  de 
J.C.  Eucher  qui  s’étoit  retiré  à Rome  fut 
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âuflï  condamné  à mort  <5 c exécuté.  Les 
biens  de  Stilicon  & de  Ton  fils  furent  con- 
filquez.  Olympe  fucceda  à Stilicon  dans  le 
miniftere.  ' 

Alaric  étoit  toujours  en  armes  : il  fie 
propofer  àHonorius  de  fe  retirer  dans  la 
Pannonie,  pourvu  qu’onlui  fournît  une  cer- 
taine fomme  d’argent.  Honoriuslalui  aiant 
refufée,  Alaric  traverfa toute  l’Italie,  vint 
camper  devant  Rome  & l’afiîegea.  Comme 
la  ville  étoit  preflëe  par  la  famine  &par  la 
pelle,  on  fut  obligé  de  traiter  avec  Alaric, 
& de  lui  donner  une  grande  fomme  d’ar- 
gent afin  qu’il  levât  le  fiege.  Ceci  arriva 
fur  la  fin  de  l’an  40S  de  J.  C.  Alaric  fe  re- 
tira en  Tofcane,aiant  reçu  des  c^jgespour 
la  fureté  de  la  fonyne  qui  lui  avoir  été  pro- 
mife  ; mais  voiant  qu’on  ne  la  lui  paioit 
point  il  revint  bloquer  la  ville  de  Rome. 
Honorius  envoia  fix  mille  hommes  pour  la 
lècourir;ces  troupes  étant  tombées  dans  une 
embufcade,ils  furent  taillées  en  pièces  : il  y 
eut  quelque  négociation  de  paix  avec  Ala- 
*ric,  mais  elles  furent  rompues.  Alaric  aflîe- 
gea  de[nouveau  la  ville  de  Rome,  &c  la  con- 
traignit par  la  famine  à reconnoître  Attalus 
pour  Empereur.  Cet  Attalus  donna  le  com- 
mandement des  armées  à Alaric , & nom- 
ma de  nouveaux  officiers  j il  envoia  des 
troupes  en  Afrique  contre  Hcraclien,  &c 
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vint  attaquer  Honorius  qui  étoit  à Raven* 
ne.  Des  troupes  venues  d’Orient  recouru- 
rent fort  à propos  Honorius , & Heraclien 
défit  celles  qu’Attalus  avoit  envoiées  en  A - 
frique.  Alaric  fournit  une  grande  partie  de 
l’Italie  à Attalus , mais  il  ne  put  prendre 
Ravenne. 

Pendant  ce  tems  là  Conftantin  joiiiftoit 
paifiblement  des  Gaules , mais  Geroncc  ge- 
neral de  l’armée  d’Efpagne  fe  révolta  contre 
lui  j & donna  la  pourpre  à Maxime.  Ce 
Geronce  fit  révolter  plufieurs  provinces 
des  Gaules  contre  Conftantin , & y attira 
les  Vandales , les  Suéves  > & les  Alains,  qui 
fe  rendirent  maîtres  de  plufieurs  villes, 
L’Angletaure  , la  Normandie  , & la  Breta- 
gne fecorcrent  le  joug  dçs  Romains  , & 
chaftèrent  les  Barbares  de  leurs  provinces  : 
mais  les  Alains,  les  Vandales  & les  Suéves 
fe  répandirent  dans  l’Efpagne,  défirent  les 
armées  Romaines , & fe  rendirent  maîtres 
de  la  plupart  des  villes.  Geronce  s’accom- 
moda avec  eux  , ils  ravagèrent  toute 
l’Efpagne,  &.  la  réduisirent  en  un  état  pi- 
toiable , jufqu’à  ce  qu’ils  s’y  établirent  en 
411,  & qu’ils  la  partagèrent  entr’eux.  Les 
Vandales  qui  avoient  Gonderic  pour  roi , 
& les  Suéves  occupèrent  la  Galice,  les 
Alains  la  Lufitanie  & la  province  de  Car- 
thagene , & d’autres  Vandales  furnommez 
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Silinges , s’emparèrent  de  la  Bétique  , à la- 
quelle ils  donnèrent  le  nom  de  Vandalou- 
fie,  changé  depuis  en  celui  d’Andaloufie. 
Les  Efpagnols  fe  fournirent  aux  Barbares 
& vécurent  en  paix  fous  leur  domination. 
Neanmoins  les  peuples  de  Galice  formè- 
rent un  état  libre  dans  une  partie  de  la  pro- 
vince. 

L’autorité  d’Attalus  n’étoit  (butenuë  que 
par  les  forces  d’Alaric.  Celui-ci  l’abandon- 
na &c  le  dépouilla  publiquement  des  orne- 
mens  impériaux  au  commencement  de  l’an 
410  de  J.  C.  Alaric  voulut  fe  racommoder 
-avec  Honorius  , mais  les  affaires  s’étant 
brouillées  plus  que  jamais , il  rétablit  At- 
talus  j le  dépofa  peu  de  tems  après,  Sc  mar- 
cha contre  la  ville  de  Rome,  accablée  déjà 
par  la  famine  : il  la  prit  fans  peine  le  24. 
Août  de  l’an  410  de  J.  C.  Les  Goths  la 
faccagerent , payèrent  la  plupart  des  habi- 
tans  au  fils  de  l’épée,  & réduifirent  une  par- 
tie des  bâtimens  en  cendres.  Plufieurs  des 
habitans  fe  retirèrent  en  divers  endroits. 
Alaric  ne  demeura  que  petf  de  jours  dans 
Rome,  en  emporta  des  richeffès  immenfes, 
êc  emmena  quantité  de  captifs.  Il  alla  rava- 
ger la  Campanie,  & il  vouloit  pafler  en  Sici- 
le pour  fe  rendre  maître  de  l’Afrique , mais 
fà  flotte  fut  repoufïee  : il  s’en  ^enoit  à 
Rome  quand  il  fut  furpris  près  de  Cofenze 
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d’une  maladie  qui  l’emporta.  Ataulphe  ou 
Adaulfe  Ion  beau-frere  lui  fucceda , & em- 
mena Placidie  fille  de  l’empereur  Theo- 
dofe. 

Pendant  tous  ces  mouvemens , Conftan- 
tin  voulant  profiter  de  Poecafion , entra  en 
Italie  fous  prétexte  de  feco.urir  Honorius  > 
mais  dans  le  deft’ein  de  le  dépouiller  de  les 
états  , étant  d’intelligence  avec  Allobicl’un 
des  generaux  d’Honorius  j mais  ce  Prince 
aiant  découvert  cette  intrigue  > fit  mourir 
Allobic,  & Conftantin  fe  retira  prompte- 
ment à Arles.  Son  fils  Confiant  fut  repouf- 
fé d’Efpagne  dans  les  Gaules  par  Geronce, 
pris  prifonnier  & mis  à mort,  ôc  Conftantin 
fut  alfiegé  dans  la  ville  d’Arles.  Confian- 
ce l’un  des  generaux  des  armées  d’Hono- 
rius étant  arrivé  en  Gaule  dans  le  tems 
que  Geronce  afliegeoit  la  ville  d’Arles , s’a- 
vança vers  cette  ville.  Geronce  fut  aban- 
donné par  la  plûpart  de  fes  foldats  & obli- 
gé de  s’enfuir  en  Efpagne , où  il  fe  don- 
na lui-même  la  mort.  Maxime  à qui  Gé- 
rance avoir  donné  le  nom  d’Empereur  , a- 
, bandonné  des  foldats  Gaulois  qui  le  fui- 
voient , fut  dépoiiillé  de  la  pourpre.  Conf- 
iance après  avoir  défait  Geronce  , tourna 
fes  armes  contre  Conftantin,  I’aflîegea  dans 
la  ville  caries  , défit  Edobicqui  venoitati 
(ccours  de  Conftantin,  prit  la  ville  après/ 
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Quatre  mois  de  fiege,  & fit  trancher  la  tête 
à Gonftantin.  Après  la  prife  de  cette  ville 
les  provinces  voifines  fe  fournirent  à Ho- 
norius , mais  en  même  tcms  Jovin  fe  fit  dé- 
clarer Empereur  dans  les  Gaules  ultérieu- 
res ; & les  Goths  conduits  par  Ataulphe  en- 
trèrent dans  les  Gaules  citerieüres.  Ataul- 
phè  défit  Sarus  qui  venoit  audevant  de  Jo- 
vin, aiant  quitté  le  parti  d’Honorius.  Jovin 
alTôcia  à l’Empire  fon  frere  Sebaftien  i mais 
celui  ci  ne  joiiit  pas  long-tems  de  cette  di- 
gnité. Ataulphe  î’aianc  pris  lui  fit  trancher 
la  tête  & renvois  à Honorius  : il  aflîegea 
enfuite  Jovin  dans  Valence,  prit  cette  vil- 
le , fit  Jovin  prifonnier  & l’envoia  encore 
à Honorius  qui  le  fit  mourir. 

Heraclien  qui  commandoit  en  Afrique 
fe  révolta  en  411,  & palfaavec  des  forces 
confiderables  en  Italie  ; mais  le  comte  Ma- 
rin l’aiant  rencontré,  il  fut  faifi  d’une  telle 
épouvante  , qu’il  monta  fur  tin  vaifieau  8c 
s’enfuit  à Carthage  où  il  fut  pris  8c  exécu- 
té à mort.  n 

. Ataulphe  avoit  traité  avec  Honorius  & 
promis  de  lui  rendre  Placidie,mais  comme 
on  ne  fatisfi t point  aux  conditions  du  traité, 
il  entra  dans  Narbonne,  prit  Touloufe,  8c 
ç’avança  jufqu ’àMarfeille.  Le  comte  Boni- 
face  qui  étoit  dans  cette  ville  le  combatif. 
Ataulphe  fut  blefie  8c  obligé  de  fe  retirer. 
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Pendant  que  les  Gaules  étoient  ainfi  pat* 
tagées  entre  les  Goths  & les  Romains , les 
François  prirent  la  ville  de Trcves,  & les 
Bourguignons  occupèrent  les  provinces 
voifines  du  Rhin , & y établirent  un  Empi- 
re fous  leur  roi  Gondicaire. 

Ataulphe  ne  pouvant  obtenir  desRomains 
les  conditions  qu’il  demandoit,  époufa  Plar- 
cidie  au  mois  de  Janvier  de  l’an  4i4de  J.C. 
il  en  eut  un  fils  nommé  Theodofe  , qui 
mourut  l’année  fuivante  à Barcelone.  At- 
talus  avoit  toûjours  le  nom  d’Empeseur  , 
mais  Ataulphe  ne  fongeoit  qu’à  faire  un 
traité  d’alliance  avec  Honoriusj  maisConf- 
tance , qui  çommandoit  dans  les  Gaules  les 
troupes  d’Honorius  , l’obligea  d’en  fortir  Sc 
de  fe  retirer  enElpagne  : ils  abandonnèrent 
Narbonne  & pillèrent  Bordeaux,  aiant  levé 
le  fiege  de  devant  Bafas.  Ataulphe  ne  fut 
pas  plutôt  arrivé  à Barcelonne  qu’il  y fut 
tué  par  un  de  fes  domeftiques.  Les  Goths 
élurent  en  fa  pla.ee  Sigeric  frefe  de  Sarus 
qui  fut  tué  peu  de  tems  après.  Vallia  s’em- 
para du  .roiaume  des  Goths  & fit  la  paix 
avec  Honorius  en  lui  rendant  Placidie.  At- 
talus  fut  pris  & banni  dans  l’ifle  de  I .ipare. 
Confiance  continua  de  faire  la  guerre  aux 
Barbares  : il  prit  Fredibalroi  des  Vandales, 
& époufa  Placidie.  Vallia  qui  regnoit  fur 
les  Goths  en  Efpagne  fe  rendit  maître  des» 
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Vandales,  des  Alains  & des  Suéves  qui 
étoient  en  ce  pais.’  Confiance  fit  la  paît 
avec  eux  & leur  céda  l’Aquitaine.  La  ville 
de  Touloufe  fut  depuis  ce  tcms-là  la  capi- 
tale du  roiaumedes  Goths , qui  joiiirent  de 
ce  qu’on  appelle  à prefent  la  Gafcogne  ÔC 
le  Languedoc  pendant  près  de  cent  ans.Val- 
lia  mourut  en  418  après  avoir  établi  les 
Goths  dans  les  Gaules  : il  eut  pour  fuccef- 
Leur  Theodoric.  Par  cette  paix  l’empire 
d’Occident  demeura  en  repos,&  l’Efpagne 
que  les  Goths  avoient  envahie  , retourna 
aux  Romains  , à l’exception  de  quelques 
provinces  qui  ctoient  encore  occupées  par 
les  Alains  & par  les  Suéves.  * * 

Confiance  après  avoir  rendu  de  fî  grands 
fervices  à l’Empire  fut  déclaré  Augufte  pat* 
Honorius  l’an  411 , le  8 de  Février  à Ra- 
venne.  Theodofe  ne  voulut  pas  le  recon- 
noître,  & il  fe  préparait  à lui  faire  la  guer- 
re quand  Confiance  mourut  le  ie  jour  de 
Septembre  de  la  même  année. 

L’Erpagneétoit  toujours  en  trouble.  Caf- 
tin  qu’Honorius  y avoit  envoié  avec  une 
puifïante  armée  pour  combattre  les  Van- 
dales dans  ta  Bétique  , leur  aiant  donné 
mal  à propos  une  bataille , fut  défait  ÔC 
contraint  de  s’enfuir  à Tarragone. 

Ptacidie , veuve  de  Confiance  > âvoit  un 
grand  crédit  à eau fe  de  la  mémoire  de  jfon  - 
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mari.  Honorius  en  devint  jaloux  5c  l'obli- 
gea de  fe  retirer  à Conftantinople  av.ec  fe3 
deux  enfans,  Honorius  & Valentinien-,mais 
peu  de  tems  après  Honorius  mourut  d’hy- 
dropilie  à Ravenne  l’an  425  de  J.C.au  mois, 
d’Août. 


X. 

De  F origine  de  U AFonarcbie  Franfoifè  & 
de  Fararnond  , que  Von  dit  être  leur 
, premier  Roi.  ‘ 

NOus  avons  déjà  parlé  plusieurs  fois 
des  Francs  ou  François , ôc  ce  que 
nous  en  avons  dit  nous  fait  connoître  que 
leur  nation  étoit  compofée  des  reftes  de 
plufieurs  anciens  peuples  de  la  Germanie 
qui  s’étoient  unis  enfemble  , qui  avoient 
occupé  le  païs  qui  eft  le  long  du  Rhin  de- 
puis Cologne  jufqu’à  la  mer,  5c  lui  avoient 
donné  le  nom  de  France  ; de  là  ils  ont  fou- 
vent  paflè  le  Rhin  & fait  des  courfes  dans 
les  Gaules  depuis  l’an  253 , tantôt  ennemis, 
tantôt  alliez  des  Romains;  tantôt  victo- 
rieux, ôc  tantôt  défaits.  Nous  ne  répéte- 
rons point  ici  ce  que  nous  avons  dit  de 
leurs  exploits  fous  les  régnés  des  Empe- 
reurs Romains  depuis  celui  de  Gallien  j,u£ 
qu’à  celui  d’Arcadius  5c  d’Honorius.  L’an 


Digitized  by  Google 


Profane..  ' ^ 

fous  le  régné  d’Arcadius,  Gcnob.uid, 
Marcomir , & àunnon,  qualifiez  Ducs  des 
François , entrèrent  dans  les  terres  des  Ro- 
mains 8c  ravagèrent  tout  le  païs  jufqu» 
Cologne  : ils  repayèrent  auffi-tot  le  Rhin 
avec  le  butin  qu  ils  avoient  fait.  Nannenus 
& Qiiintinus  officiers  de  Maxime  aiant  ra- 
made  des  troupes  a Cologne  les  pourfui- 
virent  , firent  périr  ceux  qui  étoient  rcftez 
en-deça  du  Rhin,  &c  en  tucrent  un  grand  • 
nombre  qui  s etoient  retirez  dans  la  forée 
de  Charboniere  entre  FEfcaut  8c  le  Rhin. 
Nannenus  ne  voulut  pas  entrer  dans  leurs 
pais  & revint  a Mayence,  mais  Quintinus 
pallâ  le  Rhin  à Nuits  8c  trouva  tout  le  pars 
defert,  parce  que  les  François  s’étoient  re- 
tirez dans  les  forets  : il  brûla  leurs  villa-' 
ges  , 8c  aiant  voulu  forcer  leurs  retraites, 
il  fut  vigoureufement repoulïé.  Son  armé* 
qui  s étoit  engagée  dans  des  marais  fut  en- 
tourée par  celle  des  François  qui  la  taillè- 
rent en  pièces  , en  forte  que  prefque  tous; 
les  officiers  furent  tuez , 8c  qu’il  ne  refù 
de  foldats  que  ceux  qui  à la  faveur  de  la; 
nuit  fe  fauverent  dans  les  bois.  Charicttus* 
& Sirus  qui  furent  mis  en  la  place  de  Nare- 
nenus  2c  de  Quintinus  , continuèrent  IaJ 
guerre.  Arbogaftc  general  de  l’armée  dW 
Valentinien  , qui  etoit  lui- meme  François 
de  nation,  ne  laifia  pas  de  £è  déclarer  con> 
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trecux,  ne  fe  trouvant  pas  alfez  fort  ? 
pour  en  tirer  vengeance , il  fit  une  trêve 
avec  Marcomir  & Sunnon , & leur  permit 
«le  prendre  des  quartiers  d’hy  ver  à Trêves  j 
mais  peu  de  tems  après  Valentinien  étant 
mort  il  leur  déclara  la  guerre  , pafi'a  le 
Rhin , ravagea  les  termes  des  Bruéteres  & 
des  Ghamaves  fans  trouver  de  réfiltance  , 
fi  ce  n’eft  que  des  Ampfivariens  & des 
Cartes  conduits  par  Marcomir  parurent  lur 
des  hauteurs. 

Le  tyran  Eugene  renouvella  l’alliance 
avec  les  François , & mena  leurs  troupes 
contre  Theodofe,  Sur  la  fin  du  régné  d’Ar- 
cadius,  Stilicon  fit  la  paix  avec  les  Fran- 
çois. Marcomir  & Sunnon  ne  l’aient  pas 
gardée  , périrent,  l’un  fut  relégué  en  Tof- 
cane  , & l’autre  fut  tué  par  fes  fujets.  Les 
Vandales  voulant  faire  une  irruption  dans 
les  Gaules,  fe  firent  un  palïage  à travers  du 
pais  des  François',  & continuèrent  de  leur 
Faire  la  guerre.  Refpendial  roi  des  Alle- 
mans  vint  au  fecours  des  François  contre 
les  Vandales.  Il  gagna  contre  ceux-ci  une 
bataille  dans  laquelle  leur  Roi  Godegifile 
fut  tué  avec  vingt  mille  hommes  , & tout 
ïe  refic  des  Vandales  feroit  péri  fi  les  Alains 
netoicnr  venus  à propos  à leur  fecours. 
Les  François  fecoururent  le  tyran  Cenf- 
tantin  , & enfui  te  prirent  le  parti  de  Jo- 
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vin  , & pillèrent  la  ville  de  Trêves.  Caf- 
tin  officier  de  l’Empereur  fut  envoie  con- 
rr’eux  & les  défit,  mais  cela  n’empêcha 
pas  qu’ils  ne  s’établiftènt  dans  la  partie  des 
Gaules  qui  eft  le  long  du  Rhin. 

Ces  premiers  François  avoient  des  ge- 
neraux qui  les  commandoient  appeliez  par 
les  hiftoriens , Dhccs  , Regales , Reguli  i 
mais  on  ne  voit  pas  qu’il  y eût  un  Roi  de 
toute  la  nation  : on  ne  fçait  pas  même , 
comme  le  remarque  Grégoire  de  Tours, 
quel  a été  le  nom  de  leur  premier  Roi , 
de  Francorum  vero  regibus  ejais  fucrit  pri - 
mus  ignoratur.  Grégoire  de  Tours  ajoûte 
neanmoins  que  l’hiftorien  Sulpice- Alexan- 
dre , dit,  qu’outre  leurs  Ducs  ils  avoient 
un  Roi , mais  dont  il  ne  rapporte  point  le 
nom.  Et  en  effet  Grégoire  de  Tours  n’en 
avoit  aucune  connoiftànce.  Il  parle  feule- 
ment d’un  Jheodemer  fils  de  Richimer  , 
qui  eut  la  tête  tranchée  avec  fa  mere  Af- 
chila  (peut  être  après  la  défaite  des  Fran- 
çois par  Caftin  , comme  le  dit  Frédegaire  ) 
& de  Clogion  ou  de  Clodion,  qui  fut  en- 
fuite  Roi  des  François. 

Cependant  l’opinion  commune  eft  que 
Faramond  fut  le  premier  roi  des  François, 
elle  n’eft  fondée  que  fur  la  chronique  de 
Tiro*Profper,  qui  fur  l’année  418  ou  420 
de  J.  C.  marque  que  Faramond  regnôit 
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alors  en  France:  faramundus  régnât  inFrdft* 
cia.  Par  ce  nom  de  France  il  ne  faut  pas 
feulement  entendre  le  païs  que  les  Fran- 
çois pofîèdoient  au-delà  du  Rhin,  mais 
auffi  celui  qu’ils  avoient  conquis  fur  l’Em- 
pire Romain  : on  ne  fçait  pas  fi  Faramond 
eft  un  nom  propre, ou  fi  c’eft  feulement  une 
épithete  qui  marque  qu’il  a été  comme  le 
pere  & la  tige  de  la  nation  Françoife  : car 
Faramond  en  langue  germanique , lignifie 
bouche  de  générations.  Les  Auteurs  moder- 
nes prétendent  qu’il  étoitfils  de  Marcomir 
& petit- fils  de  Priam,  que  Tiro-Profper  dit 
avoir  régné  en  France  vers  l’an  381  de  J.C* 
mais  les  anciens  ne  nous  apprennent  rien 
de  particulier  de  ce  Roi , & tout  ce  qu’en 
difent  les  modernes  paroît  fabuleux  1 on 
met  fa  mort  en  l’année  418  de  J.  C.  en  la- 
quelle on  lui  donne  pour  fucceffeur  Clo- 
dicn , dont  le  nom  & l’hiftoire  font  plus 
certaines- 
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Jiiftoires  des  hommes  illuftres  qui  ont  fleuri 
depuis  le  régné  de  Conflantin  jufqua  la  fia 
du  régné  <£ Arcadius  & eC Honoritu. 

$.  i.  Des  Philo fophes. 

DEpuis  que  les  Empereurs  furent  Chré- 
tiens » les  vrais  Philofophcs  furent 
ceux  qui  enfeignoient  la  religion  & la  mo- 
rale Chrétienne  : cependant  il  y en  a eu  en- 
core fous  les  premiers  Empereurs  Chré- 
tiens qui  ne  faifoient  point  profdîîon  du: 
Chriftianifme.  Un  des  plus  célébrés  dm 
tems  de  Conflantin  eft  Jamblique  , difciple 
de  Porphyre , il  étoit  de  Chai  eide  ville  do 
la  bafle  Syrie  : il  eut  un  grand  nombre  de 
difciples.  Si  l’ouvrage  que  nous  avons  fous: 
Je  nom  d’Iamblique , de  la  vie  & de  ta 
feéte  de  Pythagore  , & l’exhortation  à em- 
braser cette  philofophie  eft  de  cetjambli- 
que  dont  nous  parlons  , il  falloit  qu’il  fut 
Pythagoricien*,  mais  il  y a eu  uneautrej*?»- 
blique  d’Apamée  en  Syrie , qui  a vécu  après- 
celui  ci  fous  le  régné  de  Julien,  à qui  cet 
Empereur  a adrefle  une  lettre  , & il  y en 
avoir  eu  encore  un  aurre  qui  avoir  écrit 
du  tems  de  Marc-Aurele.  Celui  dont  nous 
.parlons  nous  eft  connu  par  Eünapius  quie» 
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a écrit  la  vie  : il  dit  qu’il  n’étoit  pas  moins 
fçavant  que  Porphyre , mais  que  Ion  ftile 
étoit  obfcur  & embarafle  : il  rapporte  plu- 
fieurs  avions  de  ce  Philofophe  qui  font 
connoître  qu’il  Te  vouloir  donner  pour  un 
homme  extraordinaire.  C’elt  à celui-ci  que 
Porphyre  a écrit  une  lettre  fous  l’adrefle 
d’ Anebon  ou  d’Abammon , prêtre  Egyp- 
tien , dans  laquelle  il  l’interroge  fur  plu- 
jfîeurs  points  de  la  philofophie  Egyptienne 
à laquelle  Jamblique  fit  réponfe  par  un  trafa~ 
té  fort  ample  , intitulé  : Des  myfleres  des 
Egyptiens  : traité  que  nous  avons  encore 
& qui  eit  plein  de  fables  fur  les  dieux, 
fur  les  démons  , 5e  fur  plufieurs  autres 
points  > mais  qui  contient  tous  les  princi- 
pes de  la  philofophie  myfterieufe  des  Egy- 
ptiens. Les  principaux  difciples  de  ce  Jam- 
blique furent  Sopater  Syrien  ,^*Ædefcy 
Euflathe  de  Cappadoce  , Théodore  & Eit~ 
phraCe  de  Grece  : il  y avoir  de  fon  tems  un 
Philofophe  Egyptien  nommé  Alype  , natif 
d’Alexandrie , avec  lequel  Jamblique  con- 
Verfa,  & dont  il  avoit  écrit  la  vie  > il  avoir 
encore  compofé  beaucoup  d’autres  écrits 
de  philofophie.  Cet  Alype  mourut  fort 
âgé  dans  fa  patrie,  aiant  laiffé  plufieurs  dif- 
ciples. Le  tems  de  la  mort  de  Jamblique  eft 
incertain , il  y a de  l’apparence  qu’il  mou- 
rut à Alexandrie  avant  que  Sopater  fon  dif- 
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fciple  allât  à la  cour  de  Conftantin , où  U le 
..rendit  peu  de  tems  après  la  mort  de  Crif. 
pe , puilque  Zohme  rapporte  que  Sopater 
dit  à cet  Empereur  qu’il  n’y  avoit  point 
d’expiation  pour  le  crime  qu’il  avoit  com- 
mis en  faifant  mourir  Criipe.  Ce  Sopa- 
ter  étoit  Sophifte  & Philofophe,&  il  fut  en 
grand  crédit  auprès  de  Conftantin  j mais 
par  malheur  pour  lui  le  peuple  de  Conftan- 
tinoplc  l’aiant  accufé  d’être  caufe  par  fa 
magie  de  la  famine  qui  étoit  dans  cette  vil- 
le, Conftantin  l’abandonna  à la  fureur 
delà  populace  qui  le  déchira.  Il  avoit  laif- 
fé  quelques  écrits  fur  la  providence  , & fur 
ceux  qui  ont  été  heureux  ou  malheureux 
fans  le  mériter.  Il  y a eu. un  autre  Sopa- 
ter, difciple  du  fécond  Jamblique,  qui  étoit 
de  la  ville  d’Alexandrie  & qui  avoit  fait 
des  extraits  de  plufieurs  Auteurs  que  Pho- 
tius  loue. 

Sous  le  régné  de  Julien  les  Philofophes 
païens  furent  en  honneur.  Maxime 
martre  de  ce  Prince , lui  en  avoit  donné 
une  grande  idée , l’avoit  porté  à embraf- 
fer  le  Paganifme  , & lui  avoit  infpiré  de 
1 'inclination  pour  la  Magic.  Maxime  étoic 
d’une  famille  confiderable  & riche  de  la 
ville  de  Smyrne , félon  Eunapius,  ou  d’E-" 
phefe  félon  Ammien,  frere  du  Philofophe 
Cl  Audi  en , qui  enfeigna  à Alexandrie  dif- 
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ciplc  d’Ædefe  de  Cappadoce  , fuccelïèur 
de  la  Chaire  de  Jamblique.  II  faut  joindre 
à Maxime  Chryfanté  & Eufebt , fcs  princi- 
paux disciples  que  Julien  fit  venir  i là  cuui? 
avec  leur  maître.  Maxime  accompagna  ccc 
Empereur  dans  la  guerre  de  Perle , &c  fut 
un  de  ceux  qui  l’engagea  par  fes  fauflbs 
prédidions  dans  i’enneprife  où  il  périt. 
L’Empereur  Jovien  continua  d’eftimer  Ma- 
xime & les  autres  Philofophes  qui  étoient 
à la  fuite  de  Julien  j mais  Valens  & Valen-  . 
tinien  les  chafierent  de  la  cour  & leur  fi- 
rent faire  leur  procès  : ils  furent  aeeufez 
d’avoir  eaufé  par  leur  art  magiquejes  ma- 
ladies de  ces  deux  Princes.  Les  foldats  ii> 
lirez  voulaient  mettre  Maxime  en  pièces. 
Salufte  Préfet  du  Prétoire  appaifa  les  fol- 
dats &c  Ce  contenta  de  faire  condamner  Mar 
xime  à une  groflb  amende,  dont  on  lui  rabar 
tit  une  partie  : Maxime  n’aiant  pû  trouver 
le  refte  demeura  prisonnier  jufqu’à  la  fin 
de  l’année  365 , en  laquelle  le  Philofophe 
Themiftius  aiant  parlé  pour  lui  dans  un 
difeours  qu’il,  fit  à Valens  , & Clearque 
aiant  fortement  follicité  fa  grâce  , il  fut 
rétabli  dans  fes  biens,  & eut  permiflion 
de  venir  à Çonftantinople  ; mais  en  371 
Maxime  & plufieurs  autres  Philofophes 
furent  accu  fez  comme  Magiciens  & pu- 
ftis  du  dernier  fupplice.  Maxime  eut  \x 
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tête  tranchée  à Ephefe.  Libanius  dit  que 
la  philofôphie  mourut  avec  lui.  Il  faut  difi« 
tingucr  de  ce  Maxime  un  autre  Maxime  dé 
Byzance,  pere  d’Euçlide,  Il  èft  incertain 
auquel  des  deux  on  doit  attribuer  divers 
ouvrages  de  Rhétorique  & de  Philofophie 
dont  parle  Suidas.  Il  y a de  l’apparence 
que  c’eft  au  premier  , parce  qu’ils  font 
adrelTez  à Julien.  Chryftnthe  difciple  de 
Maxime  étoit  de  Sardes  en  Lydie,d’une  fa- 
mille de  Sénateurs  de  la  ville  : il  ne  voulut 
point  entrer  à la  cour  de  Julien , & fe  re- 
tira dans  fa  patrie.  Julien  l’avoit  fait  Pon- 
tife de  la  Libye.  Comme  il  ne  fit  aucune 
peine  aux  Chrétiens , les  Empereurs  Chré- 
tiens le  laiflèrent  vivre  en  repos  : il  mou- 
rut âgé  de  8©  ans. 

Il  y eut  dans  le  même  tems  un  autre 
Philofophe  nommé  Crifpe  , aufli  difciple 
d’Ædefe  : il  étoit  né  dans  le  pais  des  Mo- 
lofiês  ou  des  Thefprotes  en  Epire.  Julien 
le  fit  venir  â fa  cour  à la  perfuafion  de  Ma- 
xime. Il  accompagna  cet  Empereur  en  Perfe 
suflî-bien  que  Maxime  ; mais  il  ne  fe  ren- 
dit pas  fi  odieux  que  celui-ci.  Il  fut  nean- 
moins enveloppé  dans  l’accufation  de  la 
Magie  en  364  & en  371 , mais  il  fut  ren- 
voie abfous  , & on  le  laifia  vivre  en  repos 
dans  la  Grece  : il  ne  mourut  qu’à  l’âge  de 
?o  ans.  Julien  loue  encore  cçunmç  de  grands 
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Philofophes  Geerge , receveur  de  quelqüë 
province,  & Eugène , que  quelques  - uns 
croient  être  pere  de  Themiftius. 

Les  Philofophes  dont  nous  avons  parlé  fc 
difoient  Platoniciens , mais  ils  avoient  joint 
à la  Philofophie  de  Platon , celle  des  Égy- 
ptiens & s’adonnoient  tous,fuivant  les  prin- 
cipes de  cette  Philofophie, au  culte  des  dé- 
mons & à la  Magie , dont  ils  donnoient  des 
leçons  & prétendoient  en  faire  voir  des 
effets  merveilleux.  Celui  dont  nous  allons 
parler  ne  tomba  pas  dans  cet  égarement, 
c’eft  le  fameux  Themiftius , il  étoit  origi- 
naire de  Paphlagonie, d’une  race  très  confi- 
dérable,  fon  pere  Eugène  qui  étoit  Philo- 
fophe  Ariftotelicien  , eut  grand  foin  des 
études  de  fon  fils,  réuffit  particulièrement 
dans  l’éloquence  &c  dans  la  Philofophie  dont 
il  faifoit  profeffion.  Sans  s’arrêter  aux  fu- 
perftitions  & aux  rêveries  des  Egyptiens;  il 
cultiva  la  Philofophie  d’Ariftote  , fit  des 
commentaires  cours  fur  les  ouvrages  de  ce 
Philofophe,  & compofa  divers  écrits  de 
Philofophie,  entr'autres  un  traité  de  tlm - 
mortalité  de  Came  ; il  ne  fe  borna  pas  néan- 
moins;! la  feule  Philofophie  d’Ariftote, il  en- 
feignoit  auflî,  comme  il  le  témoigne  lui  mê- 
me, celle  de  Pythagore  8c  de  Platon , mais 
ildonnoitla  prcfcrence  à celle  d’Ariftote;  il 
fit  fon  fejour  ordinaire  à Conftantinople  ou 
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il  avoir  un  grand  nombre  d’écoliers.Un  Phi- 
lofophe  de  la  ville  de  Sicyone  dans  le  Peio- 
ponefe,difciple  dejamblique  lui  envoia  cous 
ceux  qu’il  avoit.  Themiftius  s’avança  à la 
cour  lous  le  régné  de  Confiance  qui  le  fit 
Sénateur  de  Conftantinople  avec  beaucoup 
d’éloges.  Julien  lui  a donné  de  grandes 
louanges;  il  fut  député  à Jovien  par  le  Sénat 
de  Conltantinople , & loua  cet  Empereur 
de  ce  qu’il  lailîoit  à tout  le  monde  la  liberté 
de  la  religion, il  continua  d’être  bien  auprès 
de  l’Empereur  Valens,&  Theodofe  lui  fit 
des  honneurs  finguliers  ; il  fut  emploié  dans 
des  négociations  importantes  dont  il  s’ac- 
quitta avec  beaucoup  de  fageftê,il  fut  député 
quantité  de  fois  vers  les  Empereurs  & leur 
fit  de  beaux  difcours  que  nous  avons  encore 
à préfent  au  nombre  de  trente-trois.  The- 
miftius mourut  après  l’an  385.  deJ.C.Nous 
mettrons  encore  au  nombre  desPhilofophes 
Eunapiw  de  Sarde , Métropole  de  la  Ly- 
die : il  quitta  l’Afie  8c  vint  à Athènes  âgé 
de  16  ans  ou  environ  : aulïi-tôt  après  la 
mort  de  Julien  il  étudia  l’Eloquence  fous 
Proerefe , la  Medecine  8c  la  Magie  fous 
Chryfante.  Il  enfeigna  la  Rhétorique  en 
Lydie , 8c  entreprit  fon  ouvrage  de  la  vie 
des  Sophiftes  par  le  confcil  de  Chryfante  : 
il  le  commence  par  la  vie  de  Plotin , & le 
continue  jufqu’aux  difciplcs  4e  Jamblique^ 
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il  fait  mention  des  ravages  qu’Alaric  fie 
dans  là  Greceen  355  & 3 96  de  J.  C.  ce  qui 
fait  connoîrre  qu’il  n’a  fait  cet-ouvrage  que 
dans  les  dernieres  années  du  quatrième  lie— 
cle.  Il  peut  ctre  encore  mis  au  rang  des 
hiftoriens  à caufe  de  fa  Chronique  qu’il 
avoit  compofée  , pour  continuer  celle  de 
Dexippe,commençant  au  régné  de  Claude- 
Céfar  où  Dexippe  avoit  fini , & finifi'ant  au 
tems  d’Honorius  & d’Àrcadius  jufqu’à  la 
mort  d’Eudoxie  femme  d’Arcadius,  arrivée 
l’an  404.  Photius  remarque  qu’il  parloic 
malignement  de  Conftantin  & des  autres 
Empereurs  Chrétiens  , & qu’il  donnoit  de 
grands  éloges  à Julien.  Le  même  Auteur 
loue  beaucoup  fon  ftile,  dans  lequel  il  fait 
neanmoins  remarquer  quelques  défauts. 

Les  Philofophes  Pappiu  de  Thson  fleuri- 
rent à Alexandrie  fous  Theodofe.  Pappus 
avoit  compofé  une  géographie  univerfelle 
& un  traité  fur  les  rivières  de  la  Libye. 
Theon  étoit  de  l’Academie  d’Alexandrie  : 
il  avoit  compofé  un  traité  fur  le  déborde- 
ment du  Nil  > de  plufieurs  autres  ouvrages 
de  Mathématique,  entr’autres  un  fur  le  ca- 
non de  Ptolomée. 

$.  1.  Des  Hijl  orient  Grecs. 

L’Hiltoire  Profane  commence  à être  join- 
te à Phifioire  Ecclefiaftique  depuis  que  les, 
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Empereurs  furent  Chrétiens  ; & les  mêmes 
Auteurs  qui  ont  écrit  l’une  ont  aufîî  écrit 
l’autre  ; mais  comme  il  eft  parlé  dans  Phif- 
roire  Ecclefîaftique  des  Auteurs  Chrétiens 
qui  ont  écrit  l’hiftoire  de  rEglife,&:  cosnpo- 
ié  en  même  tems  celle  de  l’Empire,  nous  ne 
ferons  ici  mention  que  des  Auteurs  païens 
qui  ont  écrit  l’hifloirc  Profane  ; ils  iont  en 
petit  nombre  & peu  confiderables  depuis  le 
régné  de  Conflantin  jufqu’à  celui  d’Hono- 
rius.  Il  y en  a peu  parmi  les  Grecs  , & les 
Latins  ne  font  pas  fort  confîderables.  Sui- 
vant ce  projet  nous  ne  parlerons  point  ici 
d'Eufehe  de  Ccfarée  en  Palefline , quoiqu’il 
loir  un  des  Auteurs  les  plus  confîderables 
de  l’ancienne  hifloire  à caufc  de  fa  Chro- 
nique univerfelle , & même  de  celle  de  fon 
tems  par  rapport  aux  livres  de  la  vie  de 
Conflantin;  mais*  nous  n’oublierons  pas  Be- 
marebius  de  Cefarée  en  Cappadoce  , qui 
avoir  écrit  dix  livres  des  allions  de  Conf- 
tantin,  ni  plufieurs autres  Auteurs  de  l’hif- 
toire  de  cet  Empereur , dont  nous  n’avons 
plus  que  les  noms  ; fçavoir  Enthycbicn  fc- 
creraire  d’Etat,  Elitrope  Sophifle,  Conflan- 
tin, Troïlc,  He/ychiu,  qui  avoient  écrit  des 
hifloires  particulières  de  leur  tems  , ni 
Euflocbius  de  Cappadoce,  Auteur  del’hif- 
toire  de  l’antiquité  de  ce  païs , & de  quel- 
ques autres. 
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Je  ne  fçai  fi  l’on  doit  mettre  au  rang  des 
hiftoriens  i’hmpereur  Julien,  dont  le  livrq 
de  la  vie  des  Céfars  n’eft  pas  tant  une  hîf-; 
toire  qu’une  fatyre.  Eunapius  dont  nous 
avons  parlé  parmi  les  Philofophes  mérite 
aufE  fon  rang  entre  les  hiftoriens  , ainïï 
que  nous  l’avons  remarqué  : on  doit  enco- 
re rapporter  à ce  tems  un  Marcellin  qui 
avoir  écrit  diverfes  chofes  fur  l’hiftoire 
Grecque , & dont  nous  avons  une  difterta- 
tion  lur  la  vie  de  Thucydide.  Depuis  ce 
tems-là  nous  ne  trouvons  plus  d’hiftoriens 
Grecs  païens  que  Zofirne  : il  a vécu  du  tems 
de  Theodofe  le  jeune,  & a été  élevé  à la 
dignité  de  Comte  & d’ Avocat  general  du 
File } il  nous  a laifle  fix  livres  d’hiftoire  , 
dont  le  premier  comprend  celle  des  Céfars 
depuis  Augufte  jufqu  aDiocletien,&  les  cinq 
autres  l’hiftoire  Romaine  Jufqu’au  fécond 
fîege  de  Rome  par  Alaric  : il  avoir  beaucoup 
pris  dans  l’hiftoire  d’Eunapius,&  étoitdans 
'dafriêàie  difpofition  que  cet  auteur  d l’égard 
des  Empereurs  Chrétiens  & de  Julien. 

§.  3.  Des  Hifloriens  Latins, 

Les  hiftoriens  Latins  de  ce  tems-  là  ne  font 
ni  en  plus  grand  nombre  ni  plus  confidéra- 
bles  que  les  Grecs , nous  avons  déjà  parle 
des  Aurelius  Viébor , qui  ont  écrit  fous  les 
régnés  de  Conftantin  & de  fes  fuccelfeurs. 
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Hutropc  Sophifte  Italien  , qui  avoit  porté 
Jes  armes  ious  l’Empereur.  Julien , écrivit 
jous  Valentinien  un  abrégé  de  i’hiftoire  Ro- 
maine fort  peu  confidérable.  Il  n’y  a pas 
d’apparence  que  ce  foit  le  Prêtre  Eutrope 
difciplc  de  Saint  Auguftin,  dont  Gennadc 
parle  dans  fon  livre  des  hommes  illuftres  » 
ce  dernier  vivoit  encore  après  le  régné 
d’Honorius,  & le  premier  n’a  pas  pâlie  ce-î 
lui  de  Valens  , outre  que  celui  dont  nous 
parions  n’écrit  pas  en  Chrétien,  mais  en 
païen  & ne  fait  aucune  mention  des  perfé- 
cutions  contre  les  Chrétiens,  ce  qu’aucun 
hiftorien  Chrétien  n’a  obmis  en  écrivant 
l’Hiftoire  de  l’Empire.  Scxrns  Rufiis  a auffi 
écrit  un  abrégé  de  l’Hiftoire  Romaine  tant 
du  rems  des  Confuls  que  des  Empereurs» 
ce  livre  eft  dédié  à Valentinien.  Le  plus  con- 
Jïderable  hiftorien  Latin  que  nous  aions  de 
ce  tems  la,  eft  Ammien  Aîarxcllin , Grec  de 
nation,  qui  avoit  fervi  fous  Urficin  & qui 
ctoit  compagnon  de  fa  fortune.  Il  a écrit 
l’hiftoire  de  l’Empire  en  trente- un  livres 
depuis  le  régné  de  Nerva  jufqu  a la  mort 
de  Valens.  L’Empereur  Julien  eft  le  héros 
de  fon  hiftoire.  S’il  n’a  pas  la  politeife  du 
ftyle  des  hiftoriens  de  l’âge  d’Augufte , il 
ne  leur  cede  point  dans  l’éxactitude  de  la 
narration  & dans  les  réflexions.  Nous  met- 
trons encor*  au  rang  des  hiftoriens  profa- 
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n cSyPaul Orofe  Eipagnol, quoique  Chrétien  » 
parce  que  Ton  ouvrage  qui  commence  à la 
création  du  monde,  & finit  à la  prife  de  Ro- 
me paFAlaricjContient  l’hiftoire  profane.  Ce 
fut  S.Auguftin  qui  l’exhorta  à entreprendre 
cette  hiftoire  pour  détromper  les  païens  qui 
attribuoient  aux  Chrétiens  les  malheurs  de 
l’Empire,  en  faifant  voir  qu’en  tout  teins 
8c  mêmes  avant  qu’il  y eut  des  Chrétiens 
il  y avoit  eu  de  grandes  révolutions  dans 
l’Empire.  Il  l’a  partagée  en  fept  livres , 8c 
y décrit  les  faits  avec  plus  d’étendue  que 
l’on  n’a  coutume  de  faire  dans  les  Chroni- 
ques & dans  les  abrégez.  On  peut  joindre 
a Orofe  S.  Jerome  qui  a continué  la  Chro- 
nique d’Eufebe,  & faint  Profper  après  lui, 
aufquels  ont  fuccedé  les  Chroniques  de  Fÿ» 
Borde  Tumne  évêque  d’Afrique.  La  Chro- 
nique & les  Faites  d’ Idatius , fui  vies  par  les 
Chroniques  d €Tiro  Projper , de  Jean  abbé  de 
Biciaro  , du  Comte  Adarcellin , & de  Cajfio - 
dore , dont  nous  parlerons  dans  la  fuite. 

§.  4.  Dtsi  Poètes  Grecs, 

La  Pocfie  a beaucoup  dégénéré  de  fon 
ancienne  fplendeur  dans  le  tems  donc  nous 
faifons  l’hiftoire.  Les  Grecs  ont  neanmoins 
mieux  réufli  que  les  Latins.' 

Julien  aiant  entrepris  d’interdire  aux 
Chrétiens  les  études , 8ç  leur  aiant  défendu 
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de  lire  & d’expliquer  les  Auteurs  profa- 
nes, & particulièrement  des  Poètes  païens, 
afin  de  les  faire  tomber  dans  l’ignorance. 
Les  Apollinaires  fe  mirent  en  tête  de  fup- 
pléer  au  défaut  des  Auteurs  anciens  par  des 
ouvrages  de  Poèfie  & d’éloquence  qu’ils 
compolerent.  Il  nous  relie  encore  un  Poè- 
me attribué  à Apollinaire , fur  la  Paflïon  de 
J.  C.  une  Paraphrafe  fur  les  Pfeaumes 
du  même  Auteur.  Si  l’on  juge  par  ces  deux 
ouvrages  de  ceux  que  cet  Auteur  avoic 
compofez  pour  réparer  la  perte  des  Poëres 
profanes , on  fera  convaincu  que  c’étoit  une 
foible  relïource.  Quelques  éloges  que  les 
anciens  aient  donne  a ces  ouvrages  en  les 
comparant  à ceux  d’Homere,  d’Euripide, 
&c  de  Menandre , il  faut  avoiier  qu’ils  en 
font  tout-  à-  fait  éloignez. 

Les  po elles  de  S.  Grégoire  de  Nadanzc 
font  beaucoup  plus  eftimables , & appro- 
chent bien  davantage  du  goût  de  1 antiqui- 
té. Les  pièces  poétiques  de  Synefiw  font 
encore  écrites  avec  beaucoup  d éloquence  , 
quoi-  quelle  foient  pleines  de  penfées  Pla- 
toniciennes. 

Mufèe  eft  un  des  derniers  Poètes  païens. 
Nous  avons  encore  les  vers  qu’il  a corn* 
pofez  fur  les  amours  d’Hero  & de  Lean- 
dre.  Quoique  Jules  Scaliger  l’ait  préféré 
A Homere , il  n y a aucune  comparaifon  a 
Tome  I II,  q 
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faire  de  l’un  à l’autre;  &c  s’il  y a de  l’arti- 
fice dans  le  Poème  de  Mu  fée  , comme  il 
paroît , il  n’y  a ni  beauté  véritable,  ni  élé- 
vation. C’eft  tout  ce  que  nous  avons  de 

Poètes  Grecs  , venons  aux  Latins. 

\ • * 

$.  5.  Des  Poètes  Latins. 

Les  Poètes  Latins  font  en  plus  grand 
nombre,  mais  ils  font  pitoiables  ou  médio- 
cres. Sous  le  régné  de  Conftantin  il  eft  par- 
lé d’un  Poère  nommé  Publias  Optatianus 
Porphyrius  : il  adrefia  un  Ppëme  à cet  £m- 
peceur , qui  fut  bien  reçu.  Ce  Poète  lui  en 
fit  Ion  remerciement 5c  y joignit  un  fé- 
cond Poème.  Quelque  eftime  que  Conf-, 
jrantin  parût  avoir  pour  Optatianus,  ce  Poè- 
te encourut  la  difgrace  de  ce  Prince,  & fut 
relégué.  Il  fit  un  troifiéme  Poème  pour  ob- 
tenir fon  rappel.  Ce  Poème  que  nous  avons 
encore  eft  un  éloge  de  Conftantin  plein  d’a*- 
crcftichcs  & d’autres  pointes  de  cette  na- 
ture , qui  font  aflèz  connoître  le  mauvais 
goût  de  l’auteur.  Il  lui  mérita  neanmoins 
fon  rappel.  f uvencus  le  premier  Poète  Chré- 
tien fleurit  fous  Conftantin  ; il  étoit  Efpa- 
.gnol  &c  d’une  famille  très  illuftre.  Il  mit 
en  vers  l’hiftoire  de  J.  C.  comprife  dans 
les  quatre  Evangeliftes.  Il  avoir  auftï  fait 
un  Poème  far  les  Sacremens , qui  Ce  trouve 

perdu.  Il  y a du  bon  dans  fon  ouvrage  j 
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i mais  comme  il  s’attachoit  àfuivre  la  lettre 
de  l’Evangile,  & fe  contentoit  de  faire  une 
fimple  narration  , on  ne  trouve  point  dans 
Ton  ouvrage  ce  feu  , Ôc  cette  élévation  que 
les  Poctes  doivent  avoir,:  il  y a des  expref- 
fions  pures  & Latines,  mais  mêlées  de  bar- 
barifmes.  D’ailleurs  fa  verfification  eft  fort 
mauvaife  & pleine  de  fautes  contre  la  pro- 
Ibdie } enfin  il  y a plus  de  pieté  que  delc- 
gance  dans  tout  cet  ouvrage. 

siufone  ( natif  de  Bourdeaux  ) eft  un  des 
Poctes  qui  aie  plus  délicatement  écrit  dans 
k tems  dont  nous  parlons  : il  avoit  été  Pré- 
cepteur de  l’Empereur  Gratien,  qui  l’éle- 
va lui  & ceux  de  fa  famille  aux  premières 
dignitez  : car  il  fut  Préfet  d’Italie  & des 
Gaules,  &Confui  en  379.  On  convient  que 
c’étoit  un  bel  efprit , & qu’il  avoit  un  ge* 
nie  aifé  & agreablej  mais  fôn  ftile  eft  lâche 
Sc  tient  beaucoup  de  la  licence  & de  la  mol- 
léftê  de  fon  tems.  Ses  ouvrages  nous  font 
connoître  qu’il  n’étoit  pas  Chrétien , & fon 
Centon  de  Virgile  eft  une  des  pièces  les 
plus  infâmes  qui  aient  jamais  été  compo- 
fées.  Son  Poëme  fur  la  Mofelle , mérite 
quelque  louange , mais  il  n’approche  pas 
de  celui  de  Virgile  , & fe  fent  auflï-bien 
que  tous  les  ouvrages  du  même  Auteur  de 
la  décadence  de  fon  fieclc.  Les  Centoris 
de  Virgile^  attribuées  à Proba  F M cornu  > 
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Dame  Romaine,  fille  d’ Anicius  Probus,  .qui 
vivoic  fous  le  régné  de  Gratien,  recueil- 
lit pour  rapporter  à divers  endroits  de  l'an- 
cien & du  nouveau  Teftament»  fontauffi 
chartes  que  ceux  d’Aufone  font  impudi- 
ques , mais  iis  n en  valent  pas  mieux  pour 
la  poëfie.  Un  des  Poëtes  les  plus  laborieux 
de  ce  terris- là  eft  Rufus  Fefttu  Avientu , il 
avoir  traduit  en  vers  les  Phenomenes  d’A- 
ratus , & la  defcription  de  la  terre  de  De- 
nis, & mis  toute  l’hittoire  deTite-Live 
en  vers  Iambiques  : il  ne  nous  reftc  de  lui 
que  des  fables  qui  font  bien  au-deflous  de 
celles  de  Phedre.  Prudence  Poëte  Chrétien 
Elpagnol , fleurit  à la  cour  de  l’Empereur 
Honorius , il  étoit  né  l’an  54S  , & mourut 
vers  l’an  411  de  J.  C.  Il  tient  un  rang  con- 
fiderable  parmi  les  Poëtes  lyriques  des 
Chrétiens,  & fes  hymnes  font  encore  ce 
que  nous  avons  en  ce  genre  de  plus  bean 
dans  l’office  divin.  Erafme  le  compare  £ 
Pindare , Sc  Sidonius  Apollinaris  à Hora-  . 
ce  j quoique  ces  comparaifons  foient  ou- 
trées , il  faut  avouer  qu’il  y a beaucoup 
d’élévation  & de  genie  dans  les  poëfies  de 
Prudence  > toutes  écrites  fur  des  fujets  de 
pieté.  «r 

Clmdien  ( Claudius  ) eft  entre  les  Poètes 
Latins  un  des  derniers  qui  ait  été  païen  de 

religion  : il  étoit  d’Alexandrie , il  fit  d'a- 

■ ” 


4 


Digitized  by  Google 


’ «►  P R G F A N I. 

bord  des  vers  en  Grec,  & en  fuite  s’exerça 
à compoler  des  poëiïes  Latines.  De  tous  les 
Peëtes  qui  ont  tâché  d’imiter  Virgile,  il  eft 
celui  qui  en  a approché  de  plus  prés  ; mais  il 
s’en  faut  bien  qu’il  ait  attrapé  le  lublime  ôc 
le  naturel  de  ce  prince  desPoëtes.  Le  ftiie 
de  Claudien  eft  ampoulé  , & ne  fc  foûtient 
que  par  l’emphafe  de  fes  mots  qui  plaît  aux 
ignorans , mais  dont  les  fçavans  connoif- 
fent  le  foible.  Il  faut  joindre  à Claudien 
Claudiu*  Rut:  Uns  Nurnatianus  , aulfi  Poëte 
païen , Gaulois  de  nation  > qui  fleurit  fous 
le  régné  d’Honorius , qui  a écut  en  vers 
Elegiaques  fon  Itinéraire,  ou  fon  voiage  de 
Rome  jufqu’àPife.Cetouvrage  a plusd’cle- 
gance  & de  beauté  que  fon  flecle  ne  femble 
en  avoir  pû  porter  ; & on  y voit  encore 
unreftedu  feu  qui  animoit  les  anciens  Poë- 
res.  Il  y a eu  dans  le  même  tems  un  autre 
RutUius  (furnommé  PalladipuTaHriu  ?s£mi- 
lianus)  qui  a écrit  un  Poërne  très  fleuri  fur- 
la  maniéré  de  greffer  les  arbres.  Nous  ne 
parlerons  point  ici  des  Peres  qui  ont  fait 
des  hymnes , comme  faim  Hilaire , faine 
Ambrolfe , le  pape  Damafe , Latronien , Ef- 
pagnol  de  la  feéte  des  Prifciilianiftes  , Li- 
centlus  Africain  d’Hippone , ami  de  S.  Au- 
guftin,  dont  nous  avons  encore  un  Poërne 
de  galanterie  fur  les  amours  de  Pyrame  & 
de  Thifbé  , 6c  Paulin  éveque  de  Noie, 
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dont  les  poëfies  furpaflènt  en  agrément 
tout  ce  que  nous  avons  de  ce  tems-ià. 

§.  6.  Des  Orateurs  , Rhçteurs , Sofhifles 
& Grammairiens . 

Entre  les  Orateurs  du  quatrième  fiecle, 
faint  Jerome  a marqué  Gcnnade  Avocat  à 
Rome.  Pierre  qui  le  rendit  illuftre  dans  la 
même  profeffion  à Saragoce  en  Çlpagne. 
yi  florins  qui  profelîoit  l’éloquence  à Ro- 
me. T.  yiflor  Minervius  qui  enfeignoit  la 
Rhétorique  àConftantinoplej&àRome  vers 
l’an  353  , & enfin  à Bordeaux  fa  patrie.  Son 
fils  Menervius  ( A lethius  ) qui  mourut  jeu- 
ne , exerça  la  même  profeflion  dans  cette 
ville.  Alcimus  f Latinus  AUthius  ) étoit 
Agenois  i il  eft  mis  au  rang  des  Rhéteurs 
de  Bordeaux.  Il  étoit  aufli  Avocat  & ha- 
bile dans  les  belles  lettres  : il  compofa  quel- 
ques opvrages  où  il  loüoit  Julien  l’Apoftat 
& Salufte  Préfet  des  Gaules.  Delphidius 
( Atticns  Tiro  ) étoit  fils  de  l’Orateur  Pa - 
tervis  ou  Patera , qui  a fleuri  fous  Conftan- 
tin  : il  accufa  Donat  en  358,devant  Nume- 
nius  gouverneur  de  Narbonne.  Apres  la 
mort  de  Julien  il  entra  dans  le  parti  d'un 
tyran  , c’eft  apparemment  Procope  qui  s é- 
tok  révolté  contre  Valens.  Son  pere  obtint 
fa  grâce.  Delphide  profeflâ  enfuite  la  Rhé- 
torique à Bordeaux  avec  beaucoup  de  ré- 
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pütation.  Sidonius  Apollinaris  parlant  des 
qualitez  des  principaux  Orateurs  , attri- 
bue la  force  à Alcime  , & l’abondance  à. 
Deiphtde.  Donat  dont  faim  Jerome  a été 
ccolier , enfeignoir  la  Grammaire  à Rome 
avec  réputation  en  354.  Il  écrivit  des  Com- 
mentaires fur  T erence  & fur  Virgile.  Caf- 
fîodore  fait  mention  de  quelques  autres 
Grammairiens  plus  anciens  que  Dohat  i 
fçavoir  Palœrnon  , Phoeos , Promus  , & Con- 
formas , aufqnels  il  préféré  Donat,  dont  il 
trouve  Voiturage  plus  propre  pour  l’inftru- 
éfcion  de  la  jeune  fie.  Saint  Jerome  l’appelle 
le  plus  habile  des  Grammairiens.  ^11  n’eft 
pas  certain  que  les  Commentaires  que  nous 
avons  fous  le 'nom  de  Donat , fur  Terence , 
Sc  fur  Virgile,  fôient  ceux  que  faint  Jerome 
àVoit  vus , du  moins  dans  leur  pureté.  No- 
riws  Marcellus  étoït  aufli  un  Grammairien 
célébré,  qui  a fleuri  fous  le  régné  de  Conf- 
tance.  Il  nous  a confervé  divers  pàflàges 
des  anciens  dont  nous  n’avons  plus  les  ou- 
vrages. S‘xius  Pompetus  Fc  fins  a abrégé 
vers  le  même  terris  V" errius  Flacons  , célé- 
bré du  rems  d’Àugufte.  En  An  l’on  peut  rap- 
porter à ce  flecle  la  perfeâiion  de  la  Gram- 
maire, qui  jufques-là  avoit  été  peu  culti- 
vée. Revenons  aux  Orateurs. 

'Sous  le  régné  de  Julien  l’éloquence  re-*- 
fleurit , il  en  donna  lui-même  le  modelé 
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par  fes  écrits , où  les  fleurs  de  la  Rhétori- 
que iont  emploiées  fort  à propos.  Il  parle 
dans  fes  lettres  de  plufieurs  bons  Orateurs 
de  fon  teras.  Proërefe  quoique  Chrétien  fut 
çflimé  de  lui  , comme  nous  l’apprenons 
d’une  des  lettres  de  cet  Empereur  » où  il 
le  comble  de  louanges.  Il  étoit  de  la  gran- 
de Arménie  » & après  avoir  étudié  à An- 
tioche fous  Ulpien,  il  vint  profeflèr  à'Athê- 
nes  , où  il  fucceda  à.  Julien  célébré  profef- 
feur  de  Rhétorique.  Sa  réputation  excita 
la  jaloufle  des  autres  Profefl’eurs , qui  le  fi- 
rent bannir  d’Athènes  ; mais  il  y fut  rap- 
pellé  par  ordre  de  l'Empereur , & continua 
à enfeigner  la  Rhétorique.  Il  avoit  un  grand 
nombîe  d’écoliers.  Il  fit  un  voiage  dans  les 
Gaules  fous  le  régné  de  Confiant , où  il 
fit  admirer  fon  éloquence.  Il  vint  à Rome 
& y fut  fi  confideré  , que  le  Sénat  lui  fit 
drefïèr  une  ftatuë  avec  cette  infcription  : 
j Rome  U Re’<ne  des  villes  au  Rai  de  l'Elo- 
quence. Lorfqu’il  voulur  retourner  à Athè- 
nes vers  l’an  349 , il  laiiTa  un  de  fes  difci,- 
pies,  nommé  Eitfcbe>  qui  étoit  d’Alexan- 
drie, pour  tenir  fa  place.  Quand  Julien  eut 
fait  défenfe  aux  Chrétiens  d’enfeigner  les 
belles  lettres , Proërefe  quitta  fa  profefi- 
fiorn.  Il  y a apparence  qu’il  rentra  dans  fa 
chaire  après  la  mort  de  Julien.  Il  profeflà 
encore  quelques  années,  & mourut  fort  âgé 
vers  l’an  368. 
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' Sous  le  régné  de  cet  Empereur  fleurit 
encore  le  Sophifte  Hlmcre  qui  étoit  de  Bi- 
thynie,  fils  d'Aminins , profe  fleur  de.  Rhé- 
torique à Prufe.  Il  enfeigna  à Athènes  dans 
le  meme  tems  que  Proërefe  , & ils  étoient 
tous  deux  comme  émules.  Julien  l’appella 
à Conftantinople.  Il  revint  à Athènes  après 
la  mort  de  cet  Empereur , & vécut  jufqu’à 
une  extrême  vieilleflë.  Il  avoit  laiflë  plu- 
jfieurs  déclamations  dont  le  ftile  eft  loué 
par  Eunape  & par  Photius.  Mais  de  tous 
les  Rhéteurs  ou  Sophiftes  de  ce  tems* là  il 
n’y  en  a point  de  plus  célébré  & qui  mérite 
plus  de  loiiange  que  Libanim , qui  fe  fie 
écouter  avec  applaudiflèment  à la  cour  8c 
- du  peuple.  Il  étoit  né  a Antioche  l’an  314 
d’une  bonne  famille.  Il  vint  faire  Ces  étu- 
des à Athènes.  Après  y avoir  paffé  environ 
quatre  ans  il  alla  à Conftantinople  où  il 
s’acquit  beaucoup  de  réputation  par  fes  dé- 
clamations , 8c  s’y  fit  une  école  célébré. 
Etant  chaflë  de  cette  ville  il  fe  retira  à Nu 
comedie  où  il  demeura  cinq  ans.  Rappelle 
à Conftantinople  par  ordre  de  l’empereür 
Gallns,  il  prononça  à Nicomedie  le  pané- 
gyrique de  Confiance  8c  de  Confiant.  Les 
écoliers  qu’il  avoit  s’étant  débauchez  il  re- 
tourna à Nicomedie,d’où  il  revint  bientôt  a* 
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lui  étant  déiagreable  il  s’établit  à Antioche: 
il  y vécut  tranquillement  jufqu’au  régné  de 
Theodofe,Jous  lequel  il  mourut  vers  l’an  393 
âgé  de  près  de  S'o  ans.  Il  a compofé  quanti- 
té de  panégyriques, de  déclamations, & écrit 
plulîeurs  lettres.  Quelque  réputation  qu’il 
ait  eue  de  fon  tems , 011  ne  peut  pas  Je 
comparer  aux  anciens  Orateurs.  Son  ftile 
eft  fouvent  froid  & puéril  j Tes  penfées 
font  plus  brillantes  que  folides  : enfin  il  eft 
plus  déclamateur  qu’Orateur.  Ses  lettres 
lont  plus  châtiées,  mais  il  y affrète  un  ton 
railleur.  Il  étoi*  fort  animé  contre  les  Chré- 
tiens, & le  grand  ami  de  l’empereur  Julien. 

Nous  avons  fous  le  régné  deTheodofe 
un  Orateur  plus  foiide  & plus  comparable 
aux  anciens,,  c’eft  le  fameux  SyynmAejue , fils 
fi’Aurclius  Symmachus  qui  fut  Préfet  de 
Rome  en  364.  Le  fils  avoit  la  qualité  de 
grand  Pontife , il  fut  Quefteur , Préteur  , 
gouverneur  de  la  Lucanie , Proconful  en 
Afrique-,  Préfet  de  Rome , & Conful  ordi- 
naire l’an  391.  Il  étoit  fort  attaché  au  Pa- 
ganifme  , & fit  tous  fes  efforts  pour  ccn- 
ferver  les  temples  & les  autels  des  Païens 
à Rome.  Il  eut  un  fils  de  meme  nom  , hé- 
ritier de  fon  éloquence  & de  fes  vertus 
morales  : il  paffà  pour  un  Orateur  fort  élo- 
quent j cependant  les  harangues , qu’il  pu- 
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fcfîa  n’eurent  pas  de  fuccès.  Ses  lettres  que 
4on  fils  fit  paroître  après  fa  mort , &c  dont 
nous  avons  dix  livres, lurent  mieux  reçûcs; 
elles /ont  élégantes  & fleuries. 

Adacrobe  ( A ur  clins  Theodofius ) qui  fut 
apparemment  celui  qui  fut  Proconfui  d’A- 
frique fous  lé  règne  de  Theodole  I.  eft  un 
des  derniers  Auteurs  Païens.  Son  ouvrage 
des  Saturnales , compofé  en  forme  de  dialo- 
gue, eft  une  critique  très  - judicieufe  fur 
plusieurs  points  de  grammaire  , 5c  fur  di- 
vers paflages  difficiles  des  Auteurs.  Com- 
me il  étoit  Grec  2c  qu’il  écrivoit  en  Latin, 
/on  ftile  n’eft  pas  des  plus  purs.  Servius  eft 
un  des  Interlocuteurs  qu’il  fait  paroître 
dans  fon  Dialogue.  C’étoit  un  grammai- 
rien célébré  qui  vivoit  en  ce  tems-  là  : il 
avoir  fait  des  Commentaires  fur  Virgile 
que  nous  avons  encore.  On  peut  auflî  met- 
tre en  ce  fiecle  le  grammairien  Adartiamts 
Afin  eus  F dix  Capella , qui  a fait  fept  livres 
fur  les  lettres  humaines.  Son  ftile  fait  afïëz 
connoître  qu’il  étoit  Africain.  Dismtde  , 
Flavius , Sojïpatcr,  Cbarijtns,  & Fabius  Fui - 
gentius  Planciade , font  encore  des  gram- 
mairiens du  bas  étage,  qui  v'ivoient  fous 
le  régné  d’Honorius.  Cet  art  de  grammai- 
re nous  fait  connoître  que  la  langue  Ro- 
maine étoit  dans  fa  décadence  , & qu’il 
falloir  fefervir  de  réglés  pour  la  rétablir 
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mais  malgré  ces  réglés  la  barbarie  n’a  fart 
que  croître,  & les  lettres  qu’il  femble  qu’q^- 
le  devoir  foûtenir,  font  enfin  entièrement 
tombées  aulîi-bien  que  l’Empire,  par  l’iiv- 
nondation  des  Barbares. 

§.  7.  Des  Afedeeins. 

Quoiqu’il  y.  ait  eu  en  tout  rems  des  Mé- 
decins ,ils  ne  fe  font  pas  tous  fignalez  éga- 
lement par  leurs  écrits.  La  plupart  fe  font 
plus  appliquez  à la  pratique  qu’à  la  Théo- 
rie. G’eft  ce  qui  fait  qu’entre  les  Auteurs 
de  diverfes  profeflîons  , il  n’y  en  a point 
qui  foient  moins  nombreux,  au  moins  dans 
l’antiquité  que  les  Médecins.  Il  y en  eut 
neanmoins  un  fort  célébré  fous  le  régné  de 
Julien  & fous  fes  fucceflèurs.  Il  s’appelloit 
Oriàafe , & étoit  de  Pergame  en  Afie , fé- 
lon Eunapius  , quoique  Philoftorge  & Sui- 
das lui  donnent  Sardes  pour  patrie.  Il  étu- 
dia la  medecine  fous  Zenon  originaire  de 
Chypre.  Julien  le  prit  pour  fon  Médecin 
lorfqu’il  étoit  dans  les  Gaules,  & eut  une 
très- grande  confiance  en  lui.  Il  lui  deman- 
da un  abrégé  des  ouvrages  de  Galien.  Ori- 
bafe  le  fit.  Il  compofa  un  autre  ouvrage 
dans  lequel  il  avoir  recueilli  en  foixante 
& deux  livres  tout  ce  qu’il  y avoir  de  meil- 
leur dans  les  habiles  Médecins , & fur  tout 
dans  Galien.  Photius  regarde  cet  ouvrage 
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fcomme  un  chef- d’œüvre  dans  la  fcience  de 
la  Medecine.  Nous  en  avons  encore  au- 
jourd’hui en  Latin  les  quinze  premiers  li- 
vres , avec  le  24  & le  25.  Oribafe  en  fit  lui- 
mcme  un  abrégé  en  neuf  livres , adreflêz 
à Ton  fils  Euftathe  dont^Photius  nous  a don- 
né un  extrait.  Nous  avons  encore  un  autre 
abrégé  de  Medecine  en  quatre  livres  com- 
pofé  par  Oribafe  > & Photius  parle  de  fept 
autres  ouvrages  de  Medecine  du  même  Au- 
teur. Oribafe  fuivit  Julien  en  Perfe  & tra- 
vailla inutilement  à le  vouloir  guérir  de  là 
blefihre.  Après  la  mort  de  ce  Prince  , fes 
biens  furent  confifquez , &c  il  fut  relégué 
chez  les  Barbares  > dont  il  fut  très  confide- 
ré.  Enfin  les  Empereurs  Romains  le  firent 
revenir,  &c  lui  firent  rendre  fes  biens.  Il 
vivoir  encore  l’an  400.  lors  qu’Eunapius 
ccrivoit  les  vies  des  Sophiftes. 

. ' XII. 

Du  gouvernement  de  l'Empire  depuis  le  régné 
de  Conftantin. 

LA  forme  de  gouvernement  de  l’Empire 
Romain  changea  beaucoup  fous  le  régné 
de  l’Empereur  Conftantin.  Au  lieu  que  les 
Empereurs  précedens  avoient  eonferve  une 
ombre  de  l’ancien  gouvernement  des  Ro- 
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mains , Conftantin  en  changea  entièrement 
la  face.  Les  Empereurs  précedensavoient 
créé  deux  Préfets  du  Prétoire,l’un  d’Orient 
& l’autre  d'Occident:  ces  officiers  n’avoienc 
été  d’abord  établis  que  pour  commander 
les  gardes  Prétoriennes,  c’eft-à  dire  , cel- 
les qui  étoient  deftinées  particulièrement 
pour  la  garde  de  l’Empereur:  peu-à-peu 
ilss’acquirentune  autorité  fouveraine  après 
celle  de  l’Empereur  , non  feulement  fur  les 
armées,  mais  aulli  fur  tous  les  fujetsde 
l’Empire  , tant  pour  la  guerre  que  pour  la 
juftice.  Conftantin  en  créa  quatre , & leur 
donna  à chacun  un  département  féparé. 
Le  Préfet  d’Orient  avoit  fous  lui  toutes 
les  provinces  d’Orient  & l’Egypte  , celui 
d’Illyrie  gouvernoit  la  Macedoine,  la  Grè- 
ce , l’Epire  , la  Dace , la  Méfié  & la  Pan-' 
nonie;  celui  d’Italie  avoit  non  feulement 
l’Italie  entière,  mais  aufti  l’Afrique.  Le 
Préfet  des  Gaules  avoit  le  gouvernement 
de  tout  le  pais  qui  eft  un  deçà  des  Alpes  , 
c’eft-  à-dire  des  Gaules , de  l’Angleterre , & 
de  l’Efpagne  à laquelle  on  avoit  joint  la 
Mauritanie  Tingitane  en  Afrique.  Outre 
cela  Conftantin  inftitua  des  Patrices  qui 
avoient  le  premier  rang  d’honneur  dans 
l’Empire,  mais  peu  d’autorité.  11  y avoir 
des  Ducs  ou  generaux  de  la  milice  dans 
chaque  province.  Conftantin  y établit 
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encore  des  maîtres  de  la  milice  qui  fu- 
çent  depuis  appeliez  Comtes , & qui  a- 
voient  une  infpe&ion  generale  fur  la  ca- 
valerie & fur  l’infanterie,  & droit  decom- 
tnander  dans  les  armées.  Conltantin  n’en 
créa  que  deux , mais  le  nombre  en  fut  aug- 
menté jufqu’à  cinq  du  tems  de  Theodolè. 

Le  Sénat  établi  à Conftantinople  diminua 
beaucoup  de  l’autorité  de  celui  de  Rome.» 
ou  plutôt  l’un  & l’autre  ne  retint  plus  qu’un 
ombre  d’autorité.  On  créoit  un  Conful 
pour  l’Orient  & l'autre  pour  l'Occident  * _ 
mais  l’un  & l’autre  n’en  avoient  que  le  nom. 
Les  Empereurs  avoient  acquis  une  puilïàm* 
ce  fouveraine  & indépendante:  ils  faifoient 
la  paix , la  guerre  & les  loix  fans  confulter 
perfonne  : ils  étoient  maîtres  des  armées  , 
éçablillbient  & recevoient  les  impôts  &c 
les  tributs  tant  de  l’Émpire  que  des  pro* 
vinces  voifines , & gouVernoient  abfoiu-f* 
ment.  Ce  degré  de  puiflance  où  ils  étoient 
parvenus  fut  bien  tôt  affoibli,  non  feule- 
ment par  les  révoltes  de  pltifieurs  de  leurs 
generaux  qui  prirent  la  pourpre,  mais  en- 
core beaucoup^  plus  par  les  innonda-* 
tions  des  Barbares  tant  en  Occident  qu’en 
Orient  : c’eft  ce  qu’on  peut  voir  dans 
l’hiftoire  que  nous  en  avons  faite. 
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Divijîon  de  f Empire , tant  d' Orient  que  ef  Oc* 
rident,  fous  le  régné  de  C enfantin  & de 
fes  ftccejf :urs. 


fT  'Empire  Romain  qui  d’abord  n’étoit 
JL/  compofé  que  des  provinces  d’Italie  * 
après  les  conquêtes  des  Romains,fut  divifé 
en  plufieurs  provinces  qui  faifoient  partie 
de  la  Republique, & ctoient  gouvernées  par 
des  Magiftrats  Romains.  Le  premier  païs 
hors  de  l’Italie  qui  fut  réduit  en  forme  de 
province  , eft  la  Sicile  qui  fut  d’abord 
régie  par  des  Préteurs,  & enfuite  par  des 
gouverneurs.  La  Sardaigne  & la  Corfe  fu- 
rent réduites  aulii  peu  de  tems  après  en  for- 
me de  provinces  , & gouvernées  par  des 
Préteurs.  L’Afrique  étant  entièrement  con- 
quife  fut  foumife  à un  Proconful  & divifée  - 
en  cinq  provinces  : la  Procpnfulaire , dont 
Carthage  étoit  la  capitale,  laNumidie , la 
Byzacéne,  la  Tripolitaine  & les  deux  Mau- 
ritanies.  L’Efpagne  fut  auffi  divifée  en  cinq 
provinces  j fçavoir  laTanagdnoifeJaCar- 
thaginoife,  la  Lufitanie,  la  Galice,  & la 
B eti que , aufquelles  on  joignit  depuis  la 
Mauritanie  Tingitàne  en  Afrique.  Pour  les 
gaules  & l’Angleterre  quoique  conquifes 
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èlles  ne  furent  réduites  en  provinces  que 
du  tems  4’ Augufte  , & elles  furent  parta- 
gées  en  dix- huit  provinces  5 fçavoir  les  Al- 
pes Maritimes  , la  province  Viennoifc , la 
Narbonnoife , la  Novempopulanie,les  deux 
Aquitaines  , les  Alpes  Grecques , la  provin- 
ce des  Sequanois,  les  deux  Germanies,  les 
deux  Belgiques,  & les  deux  Lyonnoifes, 
& dans  l’Angleterre  la  Cefarienne,furnom- 
mée  Maxime,  la  Ccfariennc  furnommée 
Flavia  ; la  première  & la  fécondé  Bretagne. 
Les  provinces  de  Grece  jouirent  long*  tems 
de  leur  liberté  j mais  enfin  elles  furent  ré- 
duites en  forme  de  provinces  Romaines- 
L’Illyrie,  la  Thrace  & la  Dace  y furent 
jointes  long  tems  après.  L’Afie  Mineure, 
l’Armenie , la  Mefopotamie  , la  Macédoi- 
ne , & la  Syrie  avec  les  lfles  & les  pais  voi- 
fins  furent  auffi  peu  à peu  mifes  en  forme 
de  provinces  après  que  les  Roisdeces  pais 
curent  été  vaincus.  Enfin  l’Egypte  fut  join- 
te à l’Empire  par  Augufte  après  la  mort  de 
Cleopâtre. 

L’empereur  Augufte.  fut  le  premier  qui 
régla  le  partage  des  provinces  de  l’Empire 
en  differentes  clafïes  : après  lui  Adrien 
y fit  quelques  innovations  : il  y en  eut 
encore  fous  Dioclétien.  Enfin  Conftantifl 
étant  devenu  maître  de  l’Empire , en  fît 
une  plus  exa&e  divifion , à laquelle  on 
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apporta  neanmoins  quelques  changement 
depuis  (bus  les  régnés  des  Empereurs  fui— 
vans  jufqu’au  régné  d’tienorius,  où  la  face 
de  l’Empire  changea  par  l’inondation  des 
Barbares  ; mais  comme  cette  ancienne  di* 
vifïon  a fubfîfté  long  tems  dans  l’Empire  » 
& qu’elle  a été  le  fondement  de  kdivilïon 
des  provinces  eccleliaftiques,  il  faut  ici  en 
Taire  une  fuccin&e  deicription,  telle  qu’on 
la  peut  icirer  de  Sextus  Rufus  & de  la  No- 
tice de  i’Empire,  compofée  fous  le  régné  dé 
Theodofe. 

Tout  l’Empire  Romain  dès  le  tems  de 
Conftantin  étoit  divifé  en' quatre  parties 
foumifes  aux  quatre  Préfets  du  Prétoire  i 
fçavoir  l’Orient  -,  l’Ilfyrie,  Tltalie  & les 
Gaules  : à l’égard  de  l’Orient  il  étoit  divifé 
en  cinq  diocefçs  î par  le  nom  de  diocefe 
on  entendoit  alors  placeurs  provinces  unies 
enfemble. 

Le  premier  diocefe  fournis  au  Préfet  du 
Prétoire  d’Orient  étoit  celui  qui  étoit  nom- 
mé fpecialement  le  diocefe  d’Orient,  dont  la 
capitale  étoitlaviUe  d’Antioche.  Il  étoit  - 
d’abord  compofé  de  dix  provinces  ; fçavoir 
la  Paleftine,  la  Phenicie,  la  Syrie,  la  Cili* 
cic , l’ifle  de  Chypre , l’Arabie  , l’Ifaurie , 
l’Ofroène , l’Euphratenfe  * & la  Mefopo- 
tamiei  mais  depuis  ce  nombre  de  provin- 
ces s’augmenta.;  car  la  Paleftine  fût  parta- 
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:gée  en  trois  : la  Syrie , la  Cilicie , & la  Pao- 
nicie,  chacune  en  deux>  en  forte  qu’il  y 
eut  quinze  provinces  dans  le  diocefe  d’O- 
rient  : chaque  province  avoir  une  ville  prin- 
cipale appellée  Métropole.  Voici  le  rang 
de  ces  quinze  provinces  , & les  noms  de 
leurs  Métropoles.  . - - 


Provinces. 

La  première  Syrie. 
La  Syrie  Salutaire. 
Xa  première  Palefti- 
. ne. 

La  fecondePaleftine. 
La  troiliémePalefti- 
ne  ou  Salutaire. 

La  première  Pheni- 

CIC*  r . i 

La  fecondePhenicie. 

L’Euphratenle. 

L’Olrocne. 

La  Mefopotamie. 
L’Arabie. 

La  Cilicie  dans  les 
terres. 

La  CilicieThraehée. 
L’Ifaurië. 

L’Ifle  de  Chypre.  , 
Le  fécond  diocefe 


Métropoles. 

è • 

Antioche. 

Apamée. 

Cefarée. 

Schytople. 

Jerufalem. 

Tyr. 

Damas. 

Hieraple. 

Edeliè. 

- Amide.  ; 

Boftres. 

Anazarbe, 

Tarfe.  7 

Seleucie. 

Salamine. 

fournis  au  Préfet  de 
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l'Orient  croit  le  diocefe  d'Egypte  , dont  la 
capitale  croit  Alexandrie  , il  n'y  avoir  d'a- 
bord dans  ce  diocefe  que  trois  provinces; 
fçavoir  l’Egypte  proprement  dite  la  Pen- 
tapole  & la  Lybie , aufquelles  S.  Athanafc 
ajoute  la  Thebaïde*  & Ammien  l’Auguf- 
tamnique  dans  la  notice  de  l’Empire  : on  y 
'joint  l’Arcadie,  mais  du  rems  de  Theo- 
dofe  & de  Valentinien  il  y avoir  dix  pro- 
vinces d'Egypte , parce  que  la  plupart  des 
provinces  dont  nous  venons  de  faire  men- 
tion furent  partagées  en  deux.  Voici  les 
noms  de  ces  provinces  & de  leurs  Metro- 

METROPOIlSi 
La  première  Egypte.  Alexandrie*  ' 

Le  féconde  Egypte.  Cabafe. 

La  première  Auguf-  Pelufe. 

tamnique. 

La  fécondé  Augufta-  Leontopole* 

namnique. 

La  premier cThebaï-  Antinoé*  * 

de.  • 

La  fécondé  Thebaï-  Ptolemaïde  Her- 
de.  miane. 

La  Lybie  fuperieure  Ptolemaïde. 

ou  la  Pentapolitai- 
ne. 

La  Lybie  inferieure.  Darnis. 

' L’Arcadie.  I Oxyrinque.  J. 


pôles.  ' 

Prov in  ci  s 
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Le  troifiéme  diocefe  fournis  au  Préfet 
d’Orienr  eft  celui  d ’Afie , où  il  y avoic  une 
province  Proconfulaire  nommée  Afie,  pro* 
prement  dite , dont  la  Métropole  & la  ca- 
pitale de  tout  le  diocefe  d’Afie  étoit  la  ville 
d’Ephefe.  Le  Proconful  de  cette  province 
avoit  aulîi  le  gouvernement  de  l’Hellef- 
pont  & des  Ifles  , les  autres  provinces  é- 
toient  gouvernées  par  des  Vicaires.  Ces 
provinces  étoient  la  Pamphylie,la  Lydie» 
la  Carie , la  Lyfie  , la  Lycaonie,  la  Pifidie, 
&c  la  Phrygie,qui  fut  divifée  en  deux  auiE- 
bien  que  la  Pamphylie.  Ainfi  il  y eut  douze 
provinces  dans  le  diocefe  d’Alîe,  dont  voici 
les  noms  & les  Métropoles. 

Provinces. 

L’Afie. 

L’Hellefpont. 

La  Phrygie  Pacatie- 
ne. 

La  Phrygie  Salutai- 
re. 

La  Lydie. 

La  Carie. 

' La  Lycie. 

La  première  Pam- 
phylie. 

La  fecondePamphy- 
lie. 


Métro  p o l 5 s, 

Ephefe. 

Cyzique. 

Laodicce, 

Synnade, 

Sardes, 

Aphrodifiade. 

Myre. 

Perge. 

Side. 

,•  ' - -TJ  V ;..l 
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La  Pifidie.  | Antioche  de  Pîfi- 

die. 

■ 

La  Lycaonie 
Les  Ides. 


Icône. 

( Rhodes 

7 & 

'jMytilene. 

- Le  quatrième  diocefe  fournis  au  Préfet 
d’Orient  étoic  le  diocefe  du  Pont , dont  la 
principale  ville  écoit  Cefarée  en  Cappado- 
ce,  qui  n’avoit  pas  neanmoins  un  rang  It 
diftingué  entre  les  villes  de  ce  diocefe  9 
comme  Alexandrie  ôc  Antioche  dans  leurs 
diocefes.  Le  diocefe  de  Pont  fut  d’abord 
partage  en  fix  provinces  j fçavoir  la  Cap- 

f>adoce  , la  Galatie , l’ Arménie  le  Pont , 
a Paphlagonie  & la  Bithynie.  Toutes  ces 
provinces  a l’exception  de  la  Bithynie  fu- 
rent divifées  en  deux.  Voici  les  Métropo- 
les de  chacune  de  ces  provinces. 


Provinces. 

} 

La  première  Cappa- 
doce. 

La  fécondé  Cappa- 
dpce.  '■ 

La  première  Armé- 
nie. 

La  fécondé  Arménie. 

La  premiereGalatie. 

La  fécondé  Galatie.  , 


Mitropol  Es. 
Cefarée. 

Tyanes. 

Sebafte. 

I ' * 

Melirene. 

Ancyre. 

Pellinuntc. 

* 
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Provinces.  I Métropoles. 


Le  Pont  Polemonia- 
I que. 

Ï/Hdienopont.  Amafée. 

•La  Paphlagonie.  Gangres. 

L’Honoriade.  Claudiopole. 

'La  Bithynie.  Nicomedie. 

& Nicéc  pour 
l’Ecclefiaftique. 

Le  cinquième  diocefe  fournis  au  Préfet 
d’Orient  étoit  celui  de  Thrace , dont  He- 
raclée  -éroit  autrefois  la  principale  ville,  5c 
cnfiiite  Conftantinople.  Il  n’y  avoit  que  ftx 
'provinces. 

Provinces.  Métropoles. 
L’Europe.  Her.aclée  & enfuite 

Conftantinople. 

La  Thrace , propre-  Philippopole. 

. ‘ment  dite  Hadrianopole. 

. JL’Heminonte.  Trajanopole. 

La  Rhodope.  Marcianopole. 

La  Mefte  inferieure.  Tomes. 

La  Scythie. 

, - Le  Préfet  du  Prétoire  de  l’Illyric  orien- 
tale avoic  fous  fa  Jurildiétion  deux  dioce- 
fes , la  Macedoine  & la  Dace.  Dans  la  Ma- 
cédoine il  y avoit  fix  provinces  5 fçavoir , 

Provinces.  Métropoles. 
L’Achaïc.  Corinthe. 


Neocefarée. 
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•La  Macedoine.  Theflaloniqu£  » 

, La  Theflalie.  ' Larilïè.  ! 

L’ancienne  Epife^  Nicopole/ 

La  nouvelle  Epire*  Dyrrachium  , 

prefentDurazzo. 

> L’Ifle  de  Crete.  Gorthme. 

On  y joignit  depuis  la  Prevalitane , dont 
la  Métropole  étoit  Acride. 

Le  diocefe  de  la  Dace  comprenoit  qua- 
tre provinces , dont  il  n’y  en  a qu’une  ou 
deux  qui  aient  de  Métropole  bien  marquée. 

Provinces.. 

La  Dace  Mediterra- 
née. 

%a  Dace  ripuaire. 
i-a  Méfié  première. 

La  Dardanie. 

Sotis  la  jurifdiétion  du  Préfet  du  Pré- 
toire d’Italie  étoient  l’Italie , l’Illyrie  occi- 
dentale , & l’Afrique.  L’Italie  proprement 
dire , étoit  divifée  en  deux  parties  > l’une 
qui  étoit  lous  la  jurifdiétion  da  Vicaire  de 
Rome,  & l’autre  fous  celle  du  Vicaire  du 
pais , que  l’on  appelloit  fpecialement  Italie- 
Rome  étoit  la  ville  capitale  & p'remierc  de 
tout  l’Empire  : MilanJa  principale  yille  de 
h partie  appellée  Italie  : chaque  partie 
étoit  partagée  en  plufieurs  provinces  ,qui 

n’aYoient 


Métropoles.* 

Sardique. 


Scupes. 
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n’avoient  point  de  Métropoles  diftinguées. 
Le  Vicariat  de  Rome  contenoit  les  provin- 
ces fuivantcs. 

1 La  Campanie. 

2 La  Tofcane  & J’Ombrie. 

3 Le  Picenum  Snburbicaire.' 

4 La  Sicile.  * 

5 La  Poüille  &c  la  Calabre. 

6 La  Lucanie  & la  Bruzze» 

7 Le  Samnium. 

8 La  Sardaigne. 

5  L’Ifle  de  Corfe. 
ïo  La  Valérie. 

r 

Le  Vicariat  d’Italie  étoit  divifé  en  fept 
provinces. 

1 La  Venetie  & l’Iftrie. 

2 La  Ligurie. 

3 L’Emilie. 

4 La  Flaminie  & le  Picenum  Anno- 

naire. 

5 Les  Alpes  Cottiennes. 

6 La  première  Rhetie. 

7 La  féconde  Rhètie. 

Dans  nilyrie  occidentale,  dont  la  capita- 
le étoit  la  ville  de  Sirmichrily  avoir  fîx  pro- 
vinces aufîi  fans  Métropoles  > fçavoir , 

} &c  1 Les  deux  Pannonies.  . 

Tome  HL  R 
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5 & 4 Les  deux  Noriques , la  Medi- 
terranée , & la  Ripuaire. 

5 La  Dalmatie. 

6 La  Savie. 

L’Afrique,  félon  les  anciens,  n’eft  pas 
cette  grande  prefqu’Ifle  entière  qui  fait  la 
troifiéme  partie  du  monde  , entourée  de 
tous  les  cotez  de  l’Océan,  à l’exception  de 
rifthme  d’Egyte.  L’Afrique  étoit  distin- 
guée premièrement  de  l’Egypte  & de  fes 
provinces  qui  faifoient  ui#diocefe  fournis, 
comme  nous  avons  dit,  au  Préfet  d’Orient, 
Secondement,  de  tous  les  pais  inferieurs 
d’Afrique  tenus  par  des  peuples  que.  les 
anciens  connoilîoient  à peine , & aufquels 
ils  avoient  donné  le  nom  de  General  d’E- 
thiopie. L’Afrique,  félon  les  Romains , ne 
comprepoit  que  les  pais  qui  font  fur  les 
côtes  de  la  mer  depuis  l’Océan  Atlantique 
juiqu’au  fonds  du  golphe  de  la  grande  Sy- 
te.  Quand  les  roïaumes  de  Numidie  &c 
de  Mauritanie  furent  fournis  aux  Romains., 
toute  cette  contrée  fut  divifée  en  trois 
parties;  fçavoir  la  Zeugitane appelléePA- 
frique  propre  > ou  la  province  Procon hi- 
laire , dppt  Carthage  étoit  la  capitale,  la 
Numidie  «Je  la  Mauritanie.  Cette  diviiîon 
fubfifta  jufqu’au  régné  de  Conltanrin  *, 
mais  la  Mauritanie  fut  partagée  depuis  en 
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deux  provinces , & on  en  ajoûta  deux  nou- 
velles i fçavoir  la  Byzacene  & la  Tripoii- 
raine  ; en  forte  que  l1  Afrique , dont  la  ville 
de  Carthage  étoit  la  principale  ^ fut  par- 
tagée en  fix  provinces  3 fçavoir  , 

1 ^ La  province  Proconfulaire  ou  Car- 

thaginoife; 

2 La  Numidie. 

3 La  Byzacene. 

Tripolitaine. 

} La  Mauritanie  Sitifienne. 

6 La  Mauritanie  Cefarienne. 

La  Tingitane  qui  faifoit  d’abord  partie 
de  l’Afrique , fut  enfuite  attribuée  à l’Ef- 
pagne.  Il  y avoit  des  Métropoles  civiles 
dans  chacune  de  ces  provinces  ; mais  les 
Métropoles  ecclefiaftiques  n’y  étoicnt  pas 
attachées  comme  dans  les  autres  provinces 
aux  Métropoles  civiles.  Le  plus  ancien  Evê- 
que de  la  province , de  quelque  Egl ife  qu’il 
,fut  Evêque , étoit  le  Métropolitain. 

Les  Gaules  ayoient > comme  nous  avons 
dit , leur  Préfet  du  Prétoire,  auquel  la  Bre- 
tagne ou  la  partie  de' l’Angleterre  apparte- 
nante aux  Romains, & les  Efpagnes  étoient 
foumifes. 

L’ancienne  Gaule  étoit  partagée  en  deux 
Cornât am  & Bracatam.  Elle  fut  depuis  di- 
vifée  en  trois  parties , la  Belgique , la  Cei- 

Ri; 
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tique,  & l’Aquitanique,  dont  Céfar  donne 
exaébement  les  limites  au  commencement 
de  fes  Commentaires.  Ces  parties  étoient 
encore  partagées  _ en  citez  , civïtatci,  c’eft 
à dire  peuples,  qui  étoient  au  nombre  de 
foixante  j &c  chaque  cité  étoit  divifée,  in 
■plures  pages , ou  peuples  particuliers;,  qui 
étoient  au  nombre  de  quatre  cens.  Du 
tcms  d’Augufte  & depuis  elle  fut  partagée 
en  .quatorze  provinces  j fçavoir^^  la 
Gaule  Narbonoife , la  province  Nanronoi- 
fe,  laViennoife,  les  Alpes  Maritimes  &c 
les  Alpes  Grecques.  Dans  l’Aquitanique  , 
les  deux  Aquitaines  & la  Novempopula- 
nie.  Dans  la  Celtique, les  deux  Lyonnoifes, 
& la  Maxlma  fequanorum.  Dans  la  Belgi- 
que , les  deux  Belgiques  & les  deux  Ger- 
mâmes. On  fît  enfuite  une  fécondé  Nàr- 
bonoife  en  démembrant  la  province  de 
Vienne,  & les  deux  Lyonnoifes  furent  cha- 
cune partagées  en  deux  : en  forte  qu’il  y 
eut  dix-fept  provinces,  dans  les  Gaules, 
dont  vôici  l’énumeration  & les  Metropo- 
. les  qui  les  font  connoîrrc.  . 

Provinces.  M|tropoles. 

Gaule  Belgique,  , * * • 

La  première  Belgi-  Trêves. 

* que. 

La  fécondé  Belgi-  Reims, 

que. 
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La  première  Germa- 
nie. 

La  fécondé  Germa- 
nie. 

Gaule  Celtique. 

La  première  Lyon- 
no  ife. 

La  ^fécondé  Lyon- 
noife.  , 

La  troifiéme  Lyon, 
noife. 

La  quatrième  Lyon- 
nbife. 

La  province  des  Se- 
quanois. 

Gaule  Narbonoife. 
Les  Alpes  Grecques 
& Pennines. 

La  première  Vien- 
noife. 

• La  fécondé  Viennoi- 
fe  ou  Narbonoife. 
Les  Alpes  Maritimes 
& Cottiennes. 

La  Çâule  A cjuit uni- 
que. 

La  troifiéme  Vien- 
ne ife. 

La  première  Aqui- 
taine. 

4 *' 


k N I. 

Mayence. 

jSÿ 

Cologne. 

Lyon. 

' 

Roiien. 

* 

Tours. 

Sens. 

> 

Befançpn. 

t 

* * X 

*#■ 

\ 

Tarentaife. 

# 

Vienne  ou 

Arles, 

Narbone." 

• 

9 

Ambrun. 

% K 

\ 

Aix. 

« 

Bourges. 

R iij 
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La  fecoode  Aquitai-  Bourdeaux. 

ne. 

La  Novempopulai-  Auch. 

ne,  ou  la  rroxüéme 
Aquitaine. 

Les  Elpagnes  qui  étoient  gouvernées  pat 
un  Vicaire  étoient  d’abord  diviféescn  deux 
parties  , l’ulterieure  & la  citerieure  jolies 
furent  enfuite  partagées  en  fept  provinces* 
fçavoir  deux  de  i’ulçerkure , & cinq  de  la 
citerieure. 

Provinces  Vlterieures. 

i La  Betique,  en  laquelle  font  l’Andalou- 
fie  & lé  roïaume  de  Grenade, 
a La  Lufiranique,de  laquelle  font  le  roïau- 
me  d’Algarue,  & la  plus  grande  par- 
tie du  Portugal. 

* Provinces  Citerieures. 

5 La  Galice,  contenant  une  partie  du  Por- 
t ^ugal  , les  Afturies , & partie  des 
roïaumes  de  Leon,  Caltille  la  vieil-  • 
le , & la  Bifcaïe. 

4 LaTarragonoife,qui  comprend  les  roïau- 

mes d’Arragon,  de  Navarre^de  Ca-  ■ 
talogne , & partie  de  ceux  de  Caftilr 
le  & de  Valence. 

5 Et  la  Carthaginoife,  ou  font  compris 

partie  du  roïaume  d’Arragon  , & 
Caftille  neuve , de  V alence,  de  Gre* 

' nade , & de  celui  de  Murcie» 
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6 Aufqaels  on  a ajouté  ia  MautitaiùeT in- 

gitane. 

7 Et  les  Ifles  Baleaires. 

Dans  la  grande  Bretagne  ou  la  partie  de 
l’Angleterre  foumife  aux  Romains.  Il  y 
avoir  d’abord  quatre  provinces  aufquelles 
on  en  a ajouté  une  cinquième.  Ces  piovin- 
ces  font , 

i La  grande  Cefarienne , où  eft  le  roïau- 
me  de  Northumbcrland. 
z La  première  Bretagne,  qui  comprenoit 
les  roïaumes  des  Saxons,  des  Mer- 
ciens  , & de  Kent. 

$ La  fécondé  Bretagne , où  eft  la  princi- 
pauté de  Galles. 

4 La  Flavie  Cefarienne , partie  du  roïau* 

- me  de  Mercie  , &:  celui  des  Saxons 

A orientaux. 

5 La  Valence  ajoutée , dans  les  roïaumes 

des  .EcolTois  & des  Piétés. 

Il  y a encore  l’Ibernic  ou  l’Irlande, Tulé 
ou  l’Iflande,  &c  plufîeurs  autres  Ifles  Brita- 
niques  qui  ne  font  point  comprifes  dans  ce 
dénombrement. 

Les  diocefes  étoient  -goi^ernez  ou  par 
des  Proconfuls , ou  par  dePvicaires , ou 
par  des  Confuiaires , ou  par  des  Préhdens,  . 

6 chaque  province  avoir  fes  officiers 
de  guerre,  & fes  foîdats,  dont  on  peut 

Riiij 
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avoir  le  détail  dans  la  Notice  de  l'Empire- 
Il  nous  fuffit  d’avoir  donné  ici  une  idée  de 
retendue  &!  de  l’état  de  l’Empire  Romain 
depuis  Augufte  jufqu’àHonorius,  lorfqu’il 
commença  à être  démembré  par  l’établif- 
fement  de  diverfes  nations,qui  crigerent  de 
nouveaux  roïaumes  dans  plufieurs  de  Tes 
provinces,  comme  nous  le  verrons  dans  la 
fuite. 

' X 

.1 

De  la  Religion  des 
reurs 

LA,  maxime  , que  la  plupart  des  fujets 
fuivent,  l’éxeniple  & les  fentimens  de 
leurs  Souverains  j Rzgi*  ad  exëmplum  totus 
componitur  orlris  , n’eft  pas  fnoins  véritable 
fur  la  Religion  que  fur  les  autres  njœurs  & 
coutumes.  Aufli-tôt  que  Conftantin  fe  fut 
déclaré  Chrétien  , la  plus  grande  partie  de 
fà  cour  , des  officiers  d’armée des  loldats 
& des  peuples  embrasèrent  le  Chriftianif- 
me;  enforte  qu’au  lieu  qu’avant  fon  empire 
la  Religion  dominante  étoit  le  Paganifme } 
depuis  lui  f<^is  les  Empereurs  Chrétiens, 
celle  du  Chrmianifme  eut  le  deffiis  : mais  v 
. comme  fous  les  Empereurs  païensil  y avoit 
par  tout  un  grand  nombre  de  Chrétiens , 
de  même  fous  les  Empereurs  Chrétiens , 


Peuples  fous  les  Empe- 
Ckr  étions. 
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Il  refta  quantité  de  païens  : Sc  comme  les 
Chrétiens  ne  laifloient  pas  d’éxercer  fecre- 
tement  ôc  même  quelquefois  publiquement 
leur  culte  j d’avoir  leurs  Eglifes  & leurs 
afïèmblées  de  religion  fous  les  Empereurs 
païens , de  nymc  fous  les  Empereurs  Chré- 
tiens , les  païens  font  demeurez  alfez  long- 
tems  en  polie  fïïon  de  l’éxercice  de  leur  re- 
ligion. Leurs  temples  n’ont  pas  tout  d’un 
coup  été  abbatus , & leurs  facrifices  quoi- 
que défendus , ont  été  fecretement  oq  pu- 
bliquement offerts  en  divers  endroits.  La 
différence  que  l’on  peut  remarquer  entre 
la  conduite  des*Empereurs  Chrétiens  à l’é- 
gard de  la  religion  païenne, & celle  des  Em- 
pereurs païens  à l’égard  de  la  religion  Chré- 
tienne > c’eft  que  les  Empereurs  païens,  npn 
contens  d’empêcher  i’éxercice  public  delà 
religion  des  Chrétiens,  les  perfecutoient  ^ 
ôc  vouloient  abfolument  les  obliger  de  re- 
noncer au  Chriftianifme  , en  leur  faifant 
fo uffrir  toutes  fortes  de  tourmens , ôc  les 
condamnant  à la  mort  : au  lieu  que  les  Em- 
pereurs Chrétiens  Ce  font  contentez  de  dé- 
fendre l’exercice  public  de  la  religion 
païenne,  Ôc  particulièrement  les  facrifices, 
fans  obliger  par^force  les  particuliers  à re- 
noncer à leur  religion  j ils  ont  même  tolé- 
ré long  - tems  piufieurs  fuperft  irions  païen- 
' nés,  laiffé  des  temples  fubfifter  , fouffert 
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le  culte  des  Dieux  hors  des  villes  : eftfin  fi 
quelque  païen  a fouffert  fous  eux , ce  n’a 
point  été  à caufe  de  fa  religion , mais  fous 
prétexte  de  fédition. 

Conftantin  étant  parvenu  à l’Empire , fut 
long-tems  à fe  fervir  d’exhortations  & de 
voies  de  douceur  pour  faire  revenir  les  peu- 
ples de  l’idolâtrie  * il  doiïpa  plufieurs  édits, 
pour  établir l’éxercice delà  religion  Chré- 
rienne.  En  aiant  donné  un  pour  défendre 
d’offrir  les  facrifices , & un  autre  contre  le 
culte  des  idoles , afin  que  les  Chrétiens  ne 
fe  prévaluflèm  pas  de  cette  faveur  poui* 
tourmenter  les  Payens  , il  leur  remontra 
par  un  troifiéme  édit  que  fuivaA  leur  reli- 
gion , il  faut  acquérir  l’immortalité.,  en  fai- 
fant  proie fîion  volontairement  & non  par  la 
crainte  des  fupplices.  Là  deftlis  il  remar- 
que que  quelques-uns  avoir  fait  courir  le 
bruit  que  le  culte  & les  cérémonies  que  l’on 
pratiquoit  dans  les  temples  étoient  entiè- 
rement abolies  : mais  il  ajouto qu’il l’auroft 
volontiers  confeillé  à tous  fes  fujets  s’il  a- 
voit  Crû  vaincre  l’obftination  de  ceux  qui 
étoient  prévenus  pour  l’erreur.  Ceci  fait 
voir  que  Conftantin  ne  défendit  pas  entiè- 
rement le  culte  du  Paganifgpe;  il  ne  fit  point 
abattre  les  temples , il  en  fit  fermer  quel- 
ques-uns, mais  l’édit  ne  l’ordonnoit  qu’en 
cas  qu’on  le  pût  faire  fans  qu’il  y eut  danger 
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d’exciter  une  (édition , ou  de  répandre  du 
fang.  Ces  loix  de  Confiantin  dont  nous  ve- 
nons de  parler,  font  de  l’an  3z4.de  J.  C.  il 
approuva  même  les  Arufpices  & la  divina- 
tion par  la  loi  première  du  code  Theodo- 
fien,  titre  10.  De  Paganis , & permit  par 
une  autre  loi  au  titre  de  Maleficis  lege  pri~ 
ma  , aux  Païens  d’éxercer  publiquement 
leurs  fuperftitions  : Superjlitioni  enirn  fi te 
fcrutrc  cupientcs  poterunt  publiée  ritum  pro - 
prium  exercerc , & dans  une  autre  loi,  1.  z. 
ad popitlum , il  permet  au  peuple  d’aller  dans 
les  temples  & d’y  faire  leurs  cérémonies  ; 
Qui  vero  id  vobis  exiflimatis  conducere  3 adiré 
aras  publicas  atcjue  délabra  & confuetudinis 
veflra  celebrate  folcmnia  : nec  enirn  prohibe - 
mus  praterita  ufnrparionis  officia  libéra  luce 
traüari . Il  eft  vrai  que  ces  deux  loix  ne 
font  faites  que  pour  Rome  dont  le  peuple 
étoit  plus  attaché  à la  Religion  païenne,  & 
qu’il  falloir  beaucoup  plus  ménager  que  ce*- 
lui  des  autres  villes.  Confiantin  révoqua 
même  depuis  la  ldi  par  laquelle  il  âvoit  per- 
mis les  Arufpices , comme  les  hiftoriens  dtï  - 
tems  l’adiirent.  Cependant  il  toléra  le  cul- 
te des  faux  Dieux , & ne  fit  point  de  loi  ex* 
'preffe  pour  le  fupprimcr. 

Ses  enfans  Confiance,  Confiant  8c  Con- 
ftantin  en  firent  pour  abolir  les  facriftces  ? 
le  culte  des  Dieux , & pour  faire  fermer 
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les  temples  dans  tout  l’Empire  : nous  avons 
encore  leur  loi  fur  ce  lujet  dans  le  code 
Theodofien , Titulo  de  Paganis  ; neanmoins 
quoique  la  derniere  loi  de  Confiance  , de 
l’an  356.  de  J.  C.  porte  la  peine  de  mort  » 
contre  ceux  qui  ofniroient  des  facrifices  ou 
qui  adoreroient  des  idoles , elle  ne  fut  pas 
executée  à la  rigueur , & le  culte  du  Pa- 
ganifme  refta  encore  à Rome  & en  d’autres 
lieux. 

Julien  au  contraire  fit  ouvrir  les  temples, 
rétablit  le  culte  des  Dieux  & les  fuperfti- 
tions  païennes  dans  tout  l’Empire  j mais 
comme  fon  régné  fut  de  peu  de  durée  , les 
Païens  n’eurent  qu’une  courte  joie.  Jovien 
qui  lui  fucceda  quoi  que  Chrétien  , fut 
oblige  parla  néceflité  des  tems,  de  tolerer 
le  culte  des  Dieux.  Valentinien  I.  & Va- 
lens  par  la  même  ràifon,  lailïcrent  la  liberté 
de  Religion  & le  culte  public  des  Dieux 
dans  l’Empire.  Mais  il  faut  reconnoître  que 
le.  nombre  des  Chrétiens  étoit  beaucoup 
plus  grand  que  celui  des  Païens,  & que  leur 
culte  étoit  plus  general  , plus  autorifé  ÔC 
plus  public.  Le  culte  des  Dieux  étoir  pres- 
que aboli  dans  toutes  les  villes , & l’éxer- 
cice  de  la  religion  n’étoit  prefque  plus  libre 
qu’à  la  campagne  & dans  les  bourgs  : In  pa- 
gis , c’eft  delàqu’eft  venu  le  nom  de  P ai  en  s p 
Pagani  qui  fe  trouve  pour  la  première  fois 
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' dans  la  loi  18.  du  cod.  Theodof.  donnée  en 
370. titre  i.de  Epifcopis, pour  lignifier  les  ido- 
lâtres , nom  qui  leur  étoit  alors  donné  com- 
munément par  le  peuple  Chrétien , aü  lieu 
de  celui  de  Gentils  comme  il  eft  porté  dans 
la  Ipi  4 6.  du  cod.  Theodof.  titre  De  hare- 
ticis . Gentiles  quoi  vulgo  paganos  appe  liant. 
Saint  Augurtin  le  témoigne  aufli , lib.  1. 
ïetraSl.  4 6.  Deorum  falforum  mutorumcjne 
cultorcs  cjuos  ufîtat»  nomlne  Paganos  appel - 
lamas.  Comme  les  plus  anciens  temples  &• 
voient  été  bâtis  dans  la.  campagne  in  pagif, 
Ik  que  c’éroient  les  lieux  où  le  culte  des  faux 
Dieux  étoit  anciennement  établi  ; il  s’y  trou- 
va le  plus  affermi  & y fubfifta  le  plus  long- 
tems.  Nous  voions  que  Libanius  dans  fon 
difeours  à Theodofe  pour  la  confervation 
des  temples,  fait  tous  fes  efforts  pour  per- 
fuader  à cet  Empereur  qu’au  moins  il  laif- 
fe  fubfifter  l^s  temples  qui  étoient  en 
grand  nombre  dans  la  campagne  , & le 
culte  que  l’on  y rendoit  aux  idoles,  les  tem- 
ples des  villes  étant  alors  fermez  & les  fat- 
crifices  y étant  défendus.  ^ t 

L’empereur  Gratien  , prrade  religieux  , 
fit  ôter  en  38a  l’autel  de  la  viétoire  , qm 
jufques-là  avoir  été  confervé  dans  le  lien 
où  le  Senats’aflcmbloità  Rome.  Confiance 
l’avoit  déjà  fait  ôter  quand  il  vint  à Rome 
en  357.  Julien  l’avoit  rétabli  en  361.  Valenti- 
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nienn’y  avoit  point  touehé.Qutre  cela  Gra- 
tien  le  fai  lit  des  revenus  deftinez  pour  en- 
tretenir les  facrifices  & les  prêtres  des  ido- 
les, & des  terres  quon  leur  avoit  données^ 
IlcalTales  immunitez  & les  privilèges  qui 
leur  avoient  été  accordez  , & aux  Veftales. 
Les  Sénateurs  païens  qui  étoient  encore  en 
allez  grand  nombre  fe  plaignirent  de  cette 
ordonnance,  & députèrent  Symniaque  avec 
quelques  autres  pour  en  porter  leur  plainte 
à l’Empereur.  Au  contraire  les  Sénateurs 
Chrétiens  s’oppoferent  au  rétablilTcment 
de  l’autel  de  la  viétoire.  Gratien  ne  chan- 
gea rien  à ce  qu’il  avoit  ordonné  > mais  il 
ne  défendit  point  abfolument  le  culte  des 
païens  , qui  fubfifta  dans  Rome.jufqu’i 
l’an  39  r. 

Quand  Valentinien  1 1.  fut  parvenu  a 
l’Empire,  les  plaintes  des  Sénateurs  païens 
fe  renouvelèrent , Symmaquc  en  envoia 
une  relation  adrelfée  aux  Empereurs  Va- 
lentinien 1 1.  Theodofe  & Arcade.  Cette 
relation  aiant  été  donnée  fecretement  à 
l’Empereur  Valentinien  , faint  Ambroife 
Archevêque  de  Milan  qui  le  fçut,  prefenta 
Une  requête  à Valentinien  pour  empêcher  * 
qu’il  n’accordât  point  ce  qu’on  lui  deman- 
doit.-  Il  lui  parloit  avec  beaucoup  de  cou- 
rage , & lui  déclaroit  que  s’il  accordoit  ce 
que  les  païens  lui  demandoient,  il  ne  troa- 
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veroit  plus  d’Evêque  quand  il  viendroit  à 
l’Eglife  , ou  que  s’il  en  trouvoit  ce  ne  fe- 
rait que  pour  lui  réfifter  & rejetter  Tes 
offrandes.  La  conteflation  fut  agitée  dans 
le  confeil  de  Valentinien , qui  s’en  tint  à ce 
que  Gratien  avoit  réglé  -,  Saint  Ambroife 
& Prudence  ont  réfuté  la  relation  de  Sym- 
maque. 

Theodofe  dans  le  commencement  de  fon 
régné  laifïâ  U liberté  aux  Païens  d’aller  à 
leurs  temples  & d’y  célébrer  leurs  cérémo- 
nies à l’exeption  des  facrifices  qui  étoient 
défendus.  Libanius  célébré  orateur  dont 
nous  avons  parlé,  voiant  que  Theodofe 
étoit  prêt  de  profcrire  entièrement  le  culte 
des  Idoles , enrreprit  de  le  foutcnir  par  un 
difcours  adreffé  à Theodofe  i il  dit  dans  cç 
difcours  que  jufque-là  les  loix  n’ordon- 
noient  point  de  fermer  les  temples,  n’empc- 
choient  point  d’y  entrer  ni  d’allumer  du  feu 
fur  les  Autels,  & d’y  offrir  de  l’encens-,  mais 
défendoient  feulement  les  facrifices,  qui 
néanmoins  étoient  raierez  à Alexandrie  ÔC 
à Rome  : il  fe  plaint  qu’on  abattoit  dés- 
lors  les  temples,  que  l’on  renverfoit  les  Au- 
m- tels  Sc  les  flatues  , il  s’efforce  de  prouver  • 
à Theodofe  que  l’on  ne  doit  permettre  ni 
tolerer  ces  chofes.  Ce  difcours  ne  change» 
point  la  difpofition  où  étoit  Theodofe  , il 
fit  enfuite  d’autres  loix  pour  défendre  eaç 
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tierement  le  culte  des  Idoles  8c  les  temples 
des  faux  Dieux*  Valentinien  8c  Theodofe j 
fc  joignirent  enfemble  pour*faire  une  loi 
fur  ce  fujet  en  391.  portant  défenfe  non- 
feulement  d’offrir  des  facrifices , mais  auffi 
d’entrer  dans  les  temples  pour  y rendre  au- 
cun culte  aux  Dieux  , 8c  d’avoir  des  Idoles 
fous  peines  de  groffes  amendes.  Cette  loi 
^ eft  la  10..  du  titre  5c  du  code  de  Theodo- 
fien,  De  Paganis.  Par  la  loi  fuivante  do 
mois  de  Juin  de  la  même  année  , Theodo- 
fe défendit  encore  les  facrifices  , l’entrée 
dans  les  temples , 8c  tout  le  culte  des  Dieux. 
Ut  fi  qui  de  diis  aliquid  centra  ventitum  fit - 
crifijue  molietur  niillis  eruendum  fie  indulgentüs 
recognoficat.  La  troifiême  donnée  aii  mois 
de  Novembre  391.  défend  à toutes  perfon- 
nes  de  quelque  condition  qu’elles  foient 
de  rendre  aucun  culte  aux  Idoles  en  quel- 
que endroit  que  ce  puiffe  être , même  de 
brûler  en  fecret  de  l’encens  en  l’honneur 
des  Dieux  Penaces  ou  Genies , de  conful- 
ter  les  entrailles  des  bêtes  pour  connoî- 
’ tre  l’avenir,  d’offrir  de  l’encenS  aux  Ido- 
les , d’honorer  des  arbres } de  dreflèr  des 
«T  Autels  de  gazon  8c  faire  aucun  exercice  de 
la  religion  païenne  fous  de  greffes,  peines. 

> Cettte  loi  eft  au  nom  des  trois  Empereurs 
Theodofe,  Arcadius , 8c  d’Honorius,  & gé- 
nérale pour  les  deux  Empires..  Il  y a encore 
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d’autres  loix  de  Theodofe  fur  ce  mêmeiu- 
jer.  Mais  comme  des  perfonncs  fuperfti- 
tieufes  pouvoient  abufer  des  loix  qui  or- 
donnoiem  la  démolition  des  Idoles  en  a- 
batant  les  images  des  Dieux  qui  Te  trou- 
voient^fcins  des  édifices  publics  , & qui  en 
faifoiemlornement  j Honorius  par  une  loi 
du  mois  de  Janvier  599.  fit  défenfe  d'y  tou- 
cher. Sicut  facrifieia  prohiber»*!  ita  volumus 
publiconim  opemm  ornementa,  fervari.  1.  15. 
Comme  malgré  toutes  ces  loix  il  reftoit  en- 
core des  temples  à la-campagne , Arcadius 
fit  une  loi  pour  les  faire  détruire  : mais  il 
prit  en, .meme  rems  la  précaution  d’ordon- 
ner que  cela  fe  feroit  fans  tumulte  : il  ajoute  v 
que  ces  temples  feront  abatus,&  qae  tout  ce  * 
qui  entretient  la  fuperftition  païenne  fera 
aboli.  Si  qua  in  agris  templa  funt  fine  fur  b a 
ne  fumait  H diruantur.  Hit  ewm  dejeflis  atquc 
fublatis  omnii  fnperjlitionis  rnateria  confumc - 
tur.  1.  15.  Comme  les  fêtes  publiques,  les 
jeux , les  fpecfacles  , &:  les  autres  réjouif- 
fances  néceftàires  au  public  étoit  jointes 
aux  facrifices,  & confiderées  comme  des 
aéles  de  Religion,  Honorius  fçut  les  diftin- 
guer  & comme  purger  l’idolâtrie  , en  per- 
mettant de  les  célébrer  fuivant  l’ancien  u- 
fage,  à condition  qu’il  n’y  auroit  aucun 
facrifice  ni  fuperftition  damnable. 

La  même  prudence  qu’Honorius  avoir 
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marquée  en  permettant  les  fêtes  & les  fpe*  1 

cèacies  purgés  4’idolatrre  » lui  fit  suffi  con-  1 

fer  ver  les  édifices  des  temples  en  les  pur-^  < 

géant  des  Idoles,  & faifant  défenfes  d’y  1 

offrir  des  facrifices.  Par  la  loi  1 8. donnée  { 

l’an  3 99.  il  appliqua  les  revenus  cR  tem-  » 

pies  à la  paie  des  foldars , ordonna  de  nou*  < 

veau  que  l’on  enleveroit  des  temples  tous  ‘ 

les  Simulacres  , & qu’on  les  deftineroit  à 1 

des  ufages  pour  le  bien  public  ; que  l’on  ne 
fouffriroit  pas  qn’on  y fit  aucune  fête  ni  1 

aucune  folemnité , &c  que  l’on  abbattroit  < 

tous  les  Autels  en  quelques  lieux  qu’ils  fuf-  c 

fcnt.L.  19.  de  l’an  403.  Il  enjoint  aux  Eve-  ; 

ques  de  veiller  à l’éxecution  de  cette  ordon-  < 

nance , & aux  Juges  de  la  faire  éxecuter  à.  ( 

peine  de  20  livres  d’or  d’amende.  L’A  frique  1 

conferva  plus  long  - tems  qu’aucune  autre  < 


province  le  culte  des  Dieux.  Honorius  pour 
l’abolir  en  ce  pais  comme  ailleurs, fut  obligé 
de  faire  une  loi  generale  pour  toutes  les 
provinces,  par  laquelle  il  défendoit  aux  Prê- 
tres Païens  de  faire  aucun  exercice  de  Re- 
ligion , leur  ordonnoit  de  fe  retirer  dans  le 
lieu  de  leur  naifïànce,  les  privoit  de  tous  - 
des  revenus  attribuez  aux  temples  & à leurs 
miniftres  depuis  que  l’exercice  de  la  Reli- 
gion païenne  étoit  défendu.  La  même  loi 
porte  que  l’on  ôtera  des  bains  & des  autres 
lieux  publics  les  Statues  devant  lefquelles 
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on  avoit  autrefois  offert  des  facrifices,  ( L. 
10.  de  l’an  415.)  Quoique  le  culte  public 
du  Paganifme  fût  détruit , il  y avoit  encore  * 
plusieurs  perfonncs  qui  ctoient  dans  cette 
erreur  , & elles  entroient  mêmes  dans  les 
charges»  La  loi  de  Theodofe  II.  défend 
d’admettre  des  païens  à la  milice,  ni  à au- 
cune charge.  ( L.  11.  de  l’an  416.  ) Enfin  le 
Paganifme  ctoit  fi  abbatu  vers  la  4^0.  que 
Theodofe,  dans  deux  loix  données  en  423  , 
met  en  doute  s’il  y a encore  quelqu’un 
qui  en  fafle  profefiion  , & feint  même  de 
croire  qu’il  n’y  en  a plus.  Paganos  qui  fît- 
perfunt  quunqu  xm  pu»  nul! os  ejft  credamus. 
Quand  il  parle  comme  cela,  on  voit  bien 
que  c’efi  une  fuppofition  favorable  pour  fes 
fujets  : car  il  falloir  bien  qu’il  y en  eut  en- 
core & qu’il  le  fçut,  puifqu’il  cqpdamne  z 
la  profcription  &:  à Péxil  ceux  qui  feroient 
furpris  offrans  des  facrifices  aux  Démons  , 
quoi- qu’ils  méritafiènt,  dit  il,  d’être  con- 
damnez à mort.  ( L.  22  & 23.  de  l’an  423.  ) 
La  modération  qu’il  avoit  pour  eux  paroît 
dans  la  loi  fuivante,  où  il  faitdéfenfes  aux 
Chrétiens  d’attaquer  les  Juifs  & les  Païens 
qui  vivent  en  repos,  n’excirent  aucun  trou- 
ble , & ne  font  rien  de  contraire  aux  loix , 
ni  d’attenter  à leurs  biens.  Sed  hoc  Cbri - 
ftl&iù  qui  vere  funt  vel  ejfe  dicunntr  fpe  ci  Ali- 
ter dcmandumus  ut  Judais  ac  PagAtiis  in  quit- 
te degentibus  nihilquc  tent*ntibns  turbulen - 
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tum , legibufijae  contrariant  non  aadeant  md- 
nm  in  ferre t rcligionis  autoritate  abuji . Ce  fe- 
roit  félon  lui  abufer  de  la  Religion  que  de 
leur  faire  quelque  violence, ou  de  prendre 
leurs  biens  ; & en  cas  que  cela  arrivât, il  con- 
damne les  conrrevenans  à la  reftitution  du 
triple  ou  du  quadruple  ; cette  loi  eft  encore 
de  l’an  413.  Enfin  comme  il  pouvoir  relier 
encore,  quelques  temples  ou  Chapelles, 
Theodofe  ordonne  par  une  derniere  loi, 
donnée  en  416.  que  s’il  y en  a,  ils  feront 
tous  détruits  & convertis  en  Eglifes , étant 
expiés  par  le  ligne  de  la  croix.  Cantla  eoram 
fana  3 templa  , délabra  fi  ejua  etiam  nunc 
rejlcnt  integra  pracepto  Aiagiftratuum  deftrui 
convocation^ ue  vencranda  Chrifliana  reli- 
gions figni  expiari  pracipimur. 

L’idolâtrie  fut  donc  enfin  prefqu’entierew 
ment  détruite  dans  l’Empire  Romain  par 
les  foins  des  Empereurs  Chrétiens.  Mais 
il  relloit  une  infinité  de  Nations  barbares 
dans  les  ténèbres  de  l’idolâtrie.  En  Orient 
le  Chrillianifme  s’étoit  répandu  dans  la 
Perfe,  de  les  Ariens  y avoient  trouvé  de 
la  protection  à la  recomfnandation  de  Con- 
ftantin;  mais  les  rois  des  Perfes  & la  plupart 
de  la  nation  demeura  dans  le  culte  du  So- 
leil , & dans  la  fuperftition  des  Mages.  Sa- 
por  I.  y perfecuta  les  Chrétiens , & don- 
,na  un  édit  par  lequel  il  condaranoit  à mort 

- i ' 
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ceux  qui  faifoient  profdîion  du  Chriftianil- 
me , qu’il  reftreignit  néanmoins  depuis  aux 
Prêtres  & aux  Evêques.  Ifdegerde  qui  fuc- 
ceda  à Sapor  fut  plus  favorable  aux  Chré-, 
tiens  au  commencement  de  fon  régné  j mais 
dans  la  fuite  il  les  chaflà  de  fes  états.  Les 
Princes  d’Auxume  en  Ethiopie  avoient  etc 
convertis  par  faint  Frumence , & le  Chrif- 
tianifme  croit  établi  dans  ce  Roiaume.  Les 
Goths  commencèrent  à recevoir  le  Chri- 
ftianifme  foiis  le  régné  de  Conftantin.  Sous 
celui  de  Valensplufieurs  palTerent  du  Paga- 
nifme  àl’Arianifme  : mais  le  corps  de  la  na- 
tion demeura  Idolâtre,  Athanaric  roi  des 
Goths  Teruitges  perfécuta  les  Chrétiens 
qui  s’étoient  multipliez  dans  fes  états  , de 
les  en  chalTa.  Les  François , les  Sueves , les 
Alains,  les  Vandales  & les  autres  Barbares 
d’Occident  n’avoient  prefque  aucune  tein- 
ture duChriftianilme.Les  Bourguignons  qui 
vinrent  s’établir  dans  les  Gaules  vers  l’an 
4.10.  embrafîèrent  bien  tôt  le  Chriftianifi* 
rne , fi  l’on  en  croit  Orofe.  Socrate  recule 
leur  converfion  entière  jufqu  a l’an  440, 
Nous  ne  parlons  point  des  nations  les  plus 
reculées  dont  l’hiftoire  nous  eil  inconnue  » 
&:  qui  étoient  toutes  enfevelies  dans  les  té- 
nèbres de  l’idolâtrie , & dans  l’ignorancç 
du  Chriftianifme. 
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X V. 


Hiftoire  des  Juifs  depuis  le  régné  d'Adrien 
jufcjuau  cinç/Hicme  Jiecle. 

LA  difperfion  des  Juifs  , qui  avoir  com- 
mencé après  la  première  ruine  de  la 
ville  de  Jerufalem  fous  Vefpafien , fut  en- 
core plus  grande  après  la  fécondé  fou9 
Adrien , & leur  état  fut  beaucoup  plus  dur 
qu’il  n’avoit  été.  Quelques  défenfes  que 
leur  eût  fait  l’Empereur  Adrien  de  demeu- 
rer en  Pâleftine , ou  du  moins  proche  de 
Jerufalem  , il  en  refta  plufieurs  en  Palef- 
tine  j & ce  fut  long*tem$  le  pâïs  qui  en  fut 
le  plus  peuplé.  Sous  l’Empire  de  Severe  , 
ils  y étoient  fi  puiflans,  qu’ils  tentèrent  une 
révolte.  Mais  ce  Prince , qui  étoit  alors  en* 
Orient , & qui  préparoit  un  grand  arme- 
ment contre  les  Parthes , leur  fit  la  guerre, 
&c  les  réduifit.  Ceci  arriva  la  cinquième  an- 
née du  régné  de  Severe,  198  de  J.  C.  L'ai* 
ici  ce  même  Empereur  alla  de  Syrie  en 
Arabie,  Sc  de  là  en  Paleftine , où  ii  fit  des 
reglemers  pour  ceux  du  pais  j il  leur  remit 
les  peines  aufquelles  ils  avoient  été  con- 
. damnez, pour  avoir  été  trop  fideles  à Niger} 
& il  défendit  fous  des  peines  très  rigoureu- 
fes  de  fe  faire  ni  Juif,  ni  Chrétien.  Alexan- 
dre referva  aux  Juifs  leurs  privilèges. 

Sous  le  règne  de  Conftantin  , ils  entre- 
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prirent,  fi  l’on  en  croit  S.  Jean  Cliry  foftomc, 
de  rétablir  leur  Ecat>&  de  rebâtir  le  Tem-  • 
pie  j ils  en  furent  punis  lé  v ère  ment.  Conf- 
tantin  fit  couper  les  oreilles  aux  plus  coupa- 
bles, & les  renvoia  en  cet  état  dans  le  pais, 
pour  intimider  les  autres,  ôc  les  empêcher 
de  rien  entreprendre  à l’avenir.  Ncan- 
• moins  ils  fe  fou  levèrent  encore  dans  la  Pa- 
leftine  lous  l’Empire  de  Confiance.  L’an 
55 1 ils  prirent  les  armes,  & aiant  tué  de 
nuit  des  garnifons  , ils  ipafiàcrercnt  beau- 
coup de  Samaritains  , ôc  d’autres  habitans 
du  pais.  Ils  donnèrent  le  titre  de  Roi  â un 
nommé  Patrice , coururent  ôc  pillèrent  la 
Paleftine  Ôc  les  lieux  voifins.  MaisGalIusi 
qui  étoit  à Antioche,  reprima  bien- tôt  leur 
inlblcnce , en  tua  un  grand  nombre , fans 
épargner  les  enfans  ôc  les  femmes  , brûla 
plufieurs  de  leurs  villes,  &entr’autres Ti- 
bériade , Diofpole , & Diocefarce.  La  der- 
nière, où  le  malavoit  commencé,  fut  en- 
tièrement rafée. 

» L’empereur  Julien  qui  protegeoit  toutes 
les  religions , pour  afibiblir  le  Chriftianif- 
me , fut  entièrement  favorable  aux  Juifs,  il 
leur  écrivit  au  commencement  de  fon  régné 
pour  les  afiurer  de  fa  proceétion,  il. leur 
permit  de  rebâtir  leur  temple  â Jerufalem  : 
ils  commencèrent  cet  ouvrage  qu’ils  ne  pu- 
rent continuer,  en  étant  empêchez  par  des 
prodiges- extraordinaires.  Depuisce  tems- 
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là  l’on  ne  voit  point  que  les  Juifs  aient  fait 
* fous  les  Empereurs  Chrétiens  aucunes  en- 
treprifes  pour  fe  mettre  en  liberté,  6c  pour 
rétablir  leur  temple.Ils  ont  vécu  fournis  aux 
Empereurs , qui  leurs  ont  lailfé  une  entière 
liberté  d’exercer  leur  religion , 6c  les  ont 
même  mis  à couvert  des  infultes  que  les 
Chrétiens  leur  pouvoient  faire  ; mais  qui 
ont  en  même  rems  pris  de  fagès  précau- 
tions , pour  empêcher  que  leur  feéfce  ne  s’é- 
tendît & ne  fît  tort  auChriftianifmejc’eft  ce 
qu’on  peut  voir  dans  les  loix  des  Empereurs 
données  à leur  égard  depuis  l!an  315  jufqu’a 
l’an  419.  Quant  à leur  état  6c  leur  gouver- 
nement , ils  étoient  difperfcz  dans  les  pro- 
vinces d’Orient  & d’Occident.  En  Occi- 
denc , ils  ont  eu  des  Patriarches  qui  étoient 
leurs  chefs , 6c  qui  ont  fubfifté  fucceffive- 
ment  depuis  la  ruine  de  Jerufalem  jufqu’à 
l’an  1119»  6c  en  Orient  ilsavoient  un  chef 
qu’ils  appelloient  le  Prince  de  la  captivité , 
qui  n’avoit  pourtant  qu’un  vain  titre  de  fou* 
veraineté  : ils  étoient  répandus  dans  toutes 
les  nations,  fournis  aux  Princes  & aux  Ju- 
ges ordinaires;  fouvept  perfécutez,  & quel- 
quefois rebelles  ; mais  ne  faifoient  point 
de  corps  de  nation  particulière , ni  dé  peu- 
ple féparé. 

Fin  du  trùfime  Tme> 
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COctayius  César 
• Auguste  , feul  maître 
de  l’Empire  après  la  bataille 
d’Aétium. 

L’Empire  en  paix  , le  temple 
de  Janus  fermé  , dénombre- 
ment des  citoïens  Romains. 

Q&a-vius  Céfar,  nommé  Au- 
gullei  à la  réquisition  de  Muna- 
tius  Plancus.  : « 

Auguftc  pafle  dans  les  Gau- 
les , & de  la  en  Efpagne.  Il,ré- 
duit  les  peuples  de  Bifcaïe  & 
d’Afturic.  Les  Salades  font  dé- 
faits. Il  fait  fermer  pour  là  fé- 
condé fois  le  temple  de  Janus. 

Augufte  tombe  dangereufc- 
ment  malade. 

Augulte  revenu  à Rome  cft 
guéri  par  un  Médecin  nommé 
Viufa. 


Il  perd  Marccllus  fon  qevet^ 
3c  fon  gendre. 
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Julie  fille  d’Augufte , ren< 
ve  de  Marçcllus  époufeAgrippa. 

Augufte  parte  en  Sicile,  8c 
de  là  en  Çrcce  : établit  Tigranc 
roi  d' Arménie, 8c  Archelaus  roi 
de  la  petite  Armçnie. 

Augulte  parte  en  Afie  , ôte 
la  liberté  aux  Cyziceniens.  H 
punit  les  Ty riens  & les  Sido- 
niens.  Phraatc  roi  des  Parthes 
lui  renvoie  les  étendarts  piris 
fur  Craflus.  Il  revient  à Rome, 
envoie  Tibere  en  Arménie.  Il 
retourne  à Samos.  Reçoit  une 
ambaflade  des  Indiens. 

Augulte  étant  revenu  à Ro- 
me , on  y dédie  un  autel  à fon 
heureux  retour.  Agrippa  réduit 
les  Cantabres  , peuples  d’Efpa- 
gne,  «pii  s’étoient  révoltez.  Au- 

Sufte  reçoit  les  Ambafladeurs 
es  Indiens. 

Jeux  feculaires  célébrés  à Ro- 
me. 

Agrippa  envoié  en  Orient.  Les 
Sicambres  entrent  dans  les 
Gaules. 

Augufte  vo  dans  les  Gaules 
apres  avoir  Fait  ouvrir  le  tem- 
ple de  Janus,  Il  arrête  les  cour- 
tes des  Barbares  , & réglé  le 
gouvernement  des  Gaules. 

Tibere  8c  Drufus  fubjuguent 
les  Rbetiens. 

Polemon  roi  de  Pont  eft  mis 
en  poffeffyn  du  Bofphorc  Cim- 
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merien.  Aug  >fte  rend  la  liberté 
aux  Çyziçcniens. 

Augufte  revenu  à Rome  eft 
fait  grand  Pontife. 

Drufus  repoulTe  les  Sicam- 
bres  Sc  parte  le  Rhin. 

Dcdie  un  autel  à Lyon  eût 
l’honneur  d’ Augufte. 

Drufus  entre  en  Allemagne. 
Tibère  foumet  la  Pannonie.  Pi- 
ton réduit  les  Belles. 

Augufte  vient  dans  les  Gau- 
les avec  Tibcre  & Drufus , qui 
marchent  contre  les  Daces  8c 
contre  les  Sicambres. 

Drufus  entre  en  Allemagne  5c 
y meurt  le  U de  luillct.  v 
Augufte  palTc  dans  les  Gaules 
& envoie  Tibère  au -delà  du 
Rhin.  Les  Allemans  font  la 
paix.  | 

Tibère  triomphe  des  Alle- 
mans. jAi^ulle  lui  donne  la 
puillance  du  Tribimat  » & l’en- 
voie en  Arménie  : au  lieu  d’y 
aller  il  fc  retire  dans  l’ifle  de 
Rhodes. 

Aretas  fuccede  à Otjodc  en 
Arabie.  Artabaze  eft  fait  roi 
d’Armenie  par  Augufte 
Augufte  fait  Caïus  Céfar  prin- 
ce de  la  jeunerte. 

Les  Arméniens  chaflcnt  Arta- 
baze , & établilfent  Tigrane  , 
foutenu  par  Phraate  roi  des  Par- 
tîtes. 

Augufte  envoie  Caïus  Céfar 
en  Orient.  Phraate  demande  la 
S ij 
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paix.  Auguftc  la  loi  accorde , à 
condition  qu’il  cédera  l’Arme- 
nie.  Artabaze  roi  d’Armenic  é- 
tant  mort , Tigrane  abandonné 
par  Phraate  , demande  la  cou- 
ronne à Auguftc. 

Caïus  pénétré  jufqucs  dans 
l’Arabie.  Guerre  en  Allemagne. 

Entrevue  de  C.  Céfar  & de 
Phraate. 

Tibere  revient  de  Rhodes  à 
Rome  vers  le  mois  de  Juillet. 

Lucius  Céfar  meurt  à Mar- 
feille  le  îo  Août. 

C.  Céfar  fait  Ariobarzane  roi 
d’Armenic. 

Caïus  Céfar  meurt  enLycie 
le  1 1 Février.  Auguftc  adopte 
Tibère  & l’alTocie  à la  dignité 
de  Tribun  le  15  Juin.  Il  adopte 
auffi  le  jeune  Agrippa , & le  re- 
lègue peu  de  teins  après  à Sur- 
rente.  Auguftc  pardonne  à Cin- 
na  la  conjuration  qu’il  avoit 
tramée  contre  lui.  Phraate  & 
fon  fils  Orodc  étant  morts  , les 
Parthcs  demandent  un  Roi  à 
Auguftc  , qui  leur  donne  Vo- 
none  fils  de  Phraate , élevé  à 
Rome. 

Herode  roi  des  Juifs  meure 
après  avoir  régné  37  ans. Trou, 
blés  en  Judée.  Augufte  par- 
tage la  Judée  entre  Archelaus 
Antipas  , & Philippe  fils  d’He- 
rode. 

La  famine  & les  guerres  dé- 
fol eut ‘l’Empire.  La  D^lmatie 
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fjiw.  du  r & la  Pannonie  le  révolteht.  Ti- 
if  du  Et n bere  cft.  trois  ans  ^ jcs  foumct^ 

tre.  Archelaus  eft  relégué  à 
Vienne , & la  Judée  réduite  en 
forme  de  province  fous  des 
gouverneurs. 

CXXIX.  Germanicus  eft  envoié  en  II- 

lyrie  avec  Tibère  j ils  foumet- 
tent  toute  l’Illyrie. 

XL.  Arminius  general  des  Aile- 

mans  , taille  en  pièces  les  trou- 
pes Romaines  commandées  par 
Varus* 

X L I.  Augufte  envoie  Tibere  en  Al- 
lemagne , qui  y fait  la  guerre 
avec  (accès  pendant  deui  an*. 

X L 1 1 1.  Tibère  entre  triomphant  à 
Rome. 

i L I V.  Il  eft  aflocié  à l’Empire  par 
un  décret  du  Sénat. 

Augufte  meurt  a Noie  le  i* 
Août. 

I.  Tibere  lui  fucccde.  ' 

owmtnfant  Agrippa  eft  tué  par  un  ordre 

*ij .sAvut.  fecret  de  Tibere. 

Révolté  des  troupes  eh  Pan- 
nonie &i  en  Allemagne  , appai- 
fée  par  Drufus  & par  Germa- 
in n ^icus. 

Julie  meurt  de  faimi  & de 
miferc  à Reçgio  en  Calà- 

1 nn 

brc. 

I I.  Germanicus  défait  les  Aile* 

mans- 

III.  Germanicus  fait  de  grands . 

progrès  en  Allemagne , il  dé- 
fait les  Cartes  & les  Marfcs.  ' 
Vonone  roi  des  Partîtes  efl: 

_ S iij 
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vaincu  8c  dépouillé  de  Ton  roiata-* 
me  par  Artabane.  Il  Ce  retire 
en  Arménie  , 8c  de  là  en  Syrie. 

Un  EfclavC  nommé  Clément 
fc  difant  Agrippa  eft  arrêté  8c 
tué. 

Germanicus  rappelle  par  Ti- 
bère , triomphe  de  l’Allemagne 
le  1 6 Mai. 

Il  eft  envoié  en  Orietot,  U 
Drulus  en  Illyrie. 

Archelaus  roi  de  Cappadoce 
meurt  à Rome  , 8c  la  Cappado- 
ce  eft  réduite  en  forme  de  pro- 
vince. 

Vonone  eft  tué. 

Antiochus  roi  de  Comagene 
8c  Philopator  roi  de  Celicie , 
meurent  en  ce  temps. 

Les  Cherulques  comman- 
dez par  Arminius  battent  Ma- 
robaude  roi  des  Marcomans 
8c  des  Sueves. 

Tacfaiinas  qui  avoit  foutenu 
les  Numides  8c  les  Maures  , eft 
défait  par  Furius  Camillus. 

Douze  villes  d’Afie  renver- 
fées  , 8c  entr 'autres  Sardes  , en 
une  nuit  par  un  tremblement 
de  terre. 

Germanicus  règle  les  affaires 
d’AIie.  Il  donne  l’Armenic  à 
Zenon  Artaxias  fils  de  Polemon 
roi  de  Pont , 8c  réduit  la  Co- 
magene & la  Cappadoce  en  for- 
me de  province. 

Germanicus  meurt  à Daphné 
fui  la  fia  de  l’année.  Pilon  ac~ 
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Ann.  a,  ..  cui'é  d avoir  procuré  fa  mort, 
g t des  En.  eR  tué. 

penmt.  Marobaude  roi  des  Sueves  eft 

chafTé  de  fes  états  par  Catualdc, 
& vient  s'établir  a Ravenne. 
Catualde  eft  auffi  châtié  , & fe 
retire  à ïrejus.  Tiberq  les  en- 
voie avec  les  Allemans  qu’ils 
a voient  amenez  au  de- là  du  Da- 
nube , on  il  leur  donne  des  ter- 
res & un  Qiiade  nommé  Van- 
mu  s pour  roi. 

Arminius  eft  tué  par  fes  gens* 

Rhefcupnris  roi  d’une  partie 
de  la  Thracc  , fait  tuct  Cotys 
roi  de  l’autre  partie.  II  eft  ar- 
rêté en  trahifon  ; & .conduit  à 
Rome,  g^tué  peu  de  rems  après. 

VïI-I  I.  Tibere  fe  retire  en  Campa- 
nie. Soulèvement  en  Thtace  ap- 
paifé  par  Velleius.  Révolté  dans 
les  Gaules , dont  Florus  & Sa- 
crovir  étoient  les  chefs.  Leurs 
troupes  défaites  par  l’armée 
Romaine. 

Efclavcs  foulevez  en  Italie , 
font  bien-tôr  réduits. 

I X.  Drufus  atTocié  à la  puitl'ance 

du  Tribunat. 

Tibere  revient  à Rome  à cae- 
fe  de  la  maladie  de  Livie. 
Tacfarinas  eft  défait  en  Afri- 
que par  Julius  Blccfus.  . 

X.  Sejan  favori  de  Tibere  & Pré- 

fet des  gardes  Prétoriennes  fait 
empoifonner  Drufus  fils  de 
Claude. 

X I.  Tacfarinas  qui  troublôit  i’A- 

S iiij 
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TABLE 

frique  depuis  fept  ans  , eft  tü£ 
par  Dolabeîla. 

Tibere  Te  retire  dans  l’ifle  de 
Capréc  , & laifte  Scjan  maître 
du  gouvernement  à Rome. 
Amphitheatre,drelTé  àFidencs 
par  Attilius  pour  voir  un  com- 
bat de  Gladiateurs  tombe  , fait 
périr  vingt  mille  personnes  , 8c 
en  blelTe  trente  mille. 

Embrafemcnt  à Rome  fur  le 
Mont-Cxlius. 

Titius  Sabinus  eft  condamné 
à mort. 

Les  Friions  fc  révoltent  & dé- 
font les  troupes  d’Apronius. 

Julie  petite  fille  d’Augufte 
meurt. 

Agrippine  fille  de  Germatn- 
eus  époufe  Domitius  Néron. 

Mort  de  Lucie  , mere  de  Ti- 
bère. 

Agrippine  veuve  de  Germa- 
nicus  , & fes  enfans  , font  relé- 
guez par  ordre  du  Sénat. 

Scjan  eft  arrêté  & exécuté  à 
mort  par  ordre  de  Néron.  On 
fait  mourir  tous  ceux  qui  lui 
étoient  attachez. 

Néron  fait  périr  Agrippine 
& toute  la  famille  de  Gerimni- 
cus  , à l’exception  de  Caïus  Ca- 
ligula. 

Philippe  Tethrarque  en  Ju- 
dée meurt , & fa  Tethrarchie 
eft  réduite  en  provirec. 

Arfacefils  d’Artabane  roi  des 
Parthes , qu’il  avoit  mis  en  pof- 
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sinn.  dure,  i feffion  du  roïaume  d’Armenie  , 
devient  odieux  aux  Parthes,  qui 
demandent  Phraate  pour  roi  à 
Tibere.  Phraate  meurt  en  Sy- 
rie. Tibere  envoie  en  fa  place 
Tiridate.  Arface  eft  tué.  Oro- 
de  Ton  frere  blefi'é  & défait. 

Artabanc  eft  défait  par  les 
Ibericns. 

Artabane  eft  chafTé  d'Arme- 
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nie  , & cede  le  roïaume  à Tiri- 
date. Herode  Antipas  eft  défait 
par  Aretas  roi  d’Arabie.  Agrip- 
pa petit-fils  d’Herode  eft  déte- 
nu prifonnier  à Rome. 

Tiridate  eft  chafTé  d’Arme- 
nic,  & Artabane  reconquiert 
ce  roïaume. 

Tibere  meurt  à Mifene  le  1 6 
Mars  , âgé  de  78  ans. 

Caius  Caligulà  , fils  de 
Germanicus,  lui  fucccde. 

Paix  conclue  avec  Artabanc 
par  Vitellius. 

Caius  fait  Soëme  roi  des  Ara- 
bes Ituricns  , Antiochus  roi  de 
Comagene  , Cotys  roi  de  la  pe- 
tite Arménie  , Polemon  roi  de 
Pont,  & Agrippa  roi  des  Indes. 

Il  fait  mourir  Tibere  , Anto- 
aia  , nièce  d’Augufte  , Macron, 
Silanus,  Julius  Grxcinus  & 
plufieurs  autres. 

Drufille  fœur  & femme  de 
Caius  meurt.  Il  fait  un  voïage 
en  Sicile*  & époufe  Lollia  Pau- 
| lina,  femme'  de  Memmias  Re- 
gulus  gouverneur  d'Achaïç. 
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pereurt. 

III. 


IV. 


Agrippa  eft:  délivré  par  Caïus 
qui  lui  donne  la  Tethrarchie  de 
Philippe. 

Caïus  fait  un  pont  fur  la  mer 
depuis  Baïes  jufqu’à  Pouzolles. 
Il  va  en  Allemagne , parte  & re- 
parte le  Rhin  tans  rien  faire. 

Herode  Tetrharque  perd  fa 
Tethrarchie  , & eii  relégué  à 
Lyon  & en  Efpagne. 

Prétendue  confpiration  dé- 
couverte. Lentulus  Getulicus 
& Maximilius  Lepidus  que  l’on 
en  croit  les  chefs  , condamnez 
à mort. 

Caïus  bannit  fes  feturs  , ré- 
pudie Pauline  , & époufe  Milo- 
nia  Cefonia, 

Caïus  fait  reprefenter  des 
jeux  à Lyon. 

Galba  repouilè  les  Altemans 
qui  étoient  entrez  dans  les 
Gaules. 

Caïus  fait  mourir  Ptolomée 
roi  de  Mauritanie  , & arrêter 
Mithridate  roi  d’Armenie. 


L 

Comme  r fj.n- 
vice. 


Il  s’embarque  pour  l’Angle- 
terre , & revient  fans  y avoir 
abordé.  • 

Caïus  eft  tue  le  14  Janvier 
par  Cherea. 

Claude  lui  fucccde  , fait 
mourir  Cherea  & quelqu 'au- 
tres conjurez  5 rappelle  plu- 
sieurs bannis, & ôte  des  impôts. 

Il  donne  la  Judée  à Agrippa  , 
& à Herode  fon  frère  le  roïau- 
mc  de  Chalcide.  Il  rend  à Aa*. 
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’ tiochus  la  Comagene  , 5c  mec 
en  liberté  Mithriaate  roi  d’Ar- 
menie , donne  le  Bofphorc  Cim- 
merien  à un  autre  Mithridatc  , 
& à Polemon  une  pat  tic  de  la 
Cilicie. 

Les  Maures  , les  Cattes  , les 
Marfes  , & les  Cauques  font 
défaits.  Agrippine  & Julie  font 
rappellécs  de  leur  exil.  Julie  y 
y eft  renvoiée  , & tuée  peu  de 
teins  après.  Sencque  elt  relé- 
gué en  Corfe.  Claude  donne  à 
Agrippa  toute  la  Judée  , 5c  à 
Herodc  fon  frere  le  ro'iaume  de 
Cbalcide. 

I I.  | Famine  à Rome.  Port  conf- 
truit  àOftie.  Silanus  eft  con- 
damné à mort  par  l’artifice  de 
Mefialine  femme  de  Claude. 

Camillus  fe  révolte  en  Dal- 
matie,  8c  eft  tué  peu  de  jour* 
après.  Ceux  qui  étoient  com- 
plices de  fa  conjuration  font 
punis  de  mort.  Les  Maures  font 
défaits  Sc  fubjuguez,  8c  leur 
pats  partagé  en  deux  provin- 
ces Romaines. 

III.  | Plautius  8c  enfuitc  Claude 
palfent  en  Angleterre  î ils  Ce 
fendent  maîtres  d’une  partie  de 

rifle. 

Claude  donne  le  titre  de  roi 
à Cotius  prince  des  Alpes  Co- 
uennes. 

I Y.  | Claude  revient  à Rome,  8c 
triomphe  de  l’Angleterre. 
Lafami  nc‘continuë  à Rome» 
S vj 
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Mort  du  roi  Agrippa.’ 

Claude  ôte  la  liberté  auxRho»' 
diens.  Il  fait  abattre  plufïcurs 
Ifatuës  Rome  , & défend  d’en 
ériger  fans  la  permiflion  du 
Sénat. 

Melfaline  fait  empoifonner 
Vinicius  beaufrere  de  Caïus. 
Afinius  Gallus  fiis  d’Agrippine 
première  femme  de  Tibère  , 
aiant  voulu  fc  faire  Empereur  , 
eft  banni. 

La  Thrace  eft  réduite  en  for- 
me de  Province. 

Mithridate  roi  du  Bofphore 
eft  chall'é  par  les  Romains  , ÔC 
Cotys  mis  en  fa  place. 

Artabane  roi  des  Parthes  ré- 
tabli par  Izate  roi  d’Adiabene 
dans  les  états  , dont  il  avoit  été 
chafTé  , meurt.  Gotarze  lui  fuc- 
cede  , & eft  obligé  de  laifler  la 
couronne  à Vardane.  Mithri- 
date recouvre  l’Armenie. 

Claude  fait  le  dénombrement 
du  peuple  Romain  : il  fait  mou- 
rir plufïcurs  perfonnes.  Il  en- 
voie aux  Cherufques  pour  roi 
Italius  élevé  a Rome  : il  eft 
chaffé  & enfuirc  rétabli. 

Corbulon  foumet  les  Frifons 
& les  Cauques. 

Melfaline  a l’impudence  d’é- 
poufer  publiquement  Silius. 
Claude  le  fait  mourir  avec  Mef- 
faliue.  Elle  laide  deux  enfans, 
Britannicus  & Oétavie. 

Mort  d'H^ode  i ox  de  Chal- 
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^4nn.  dv  rt  eide.  Agrippa  fôn  nevetf  lui  fuc* 
Ve  du  Em  cedc.  Vardane  roi  des  Parthes 
^Tx  défait  Gotarze  : il  eft  tué , &C 
Gotarzc  reconnu. 

Claude  époufe  Agrippine  veu- 
ve  de  Domitius  Ænobarbus  , 
& mere  de  Néron.  Elle  fait  re- 
venir Seneque  pour  lui  con- 
fier la  conduire  de  fon  fils  , & 
qui  elle  fait  accorder  Oôavia 
fille  de  Claude.  Silanus  auquel 
elle  étoit  promife  fe  tue.  lollia 
Paulina  veuve  de  Caius  eft  mile 
à mort. 

Les  Parthes  demandent  à Clau- 
de  Meherdate  pour  roi:  ce  Prin- 
ce eft  défait  & pris  par  Gotarze. 

X.  Néron  eft  adopté  par  Claude. 
Agrippine  déclarée  Augufte. 
Gotarze  meurt.  Vonone,  prin- 
ce des  Mcdes  lui  fuccede:  meurt 
peu  après  , & a pour  fuccefTeur 
Vologefe  dans  le  roiaume:  don- 
ne à Ion  frere  Pacorus  le  païs 
des  Medts.  Vannius  roi  des 
Sueves  eft  défait  par  les  Her- 
mundules,  & les  Liges. Vangioa 
& Sidon  fes  neveux  partagent 
fes  états  , & demeurent  fidellea 
- aux  Romains. 

X I.  Claude  donne  la  robe  Virile 
à Néron  , & le  déclare  Prince 
de  la  JcunefTe. 

Mithridate  roi  d’Armenic  eft 
dépofl’edé , pris  & mis  à mort 
par  Radamiftc  fon  onde.  PriCf 
eus  envoié  en  Arménie  avec 
une  légion  par  Quadratus  gou-; 
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verneur  de  Syrie , rétablit  pbnf 
peu  de  tems  les  affaires  d’Ar-* 
raenie.  Vologefe  s’en  empare,, 
en  chaflc  les  Ibericns,  & en  fait 
roi  Tiridate  fonfrere.  Tirida- 
tc  & Rhadamiftc  continuèrent 
à fe  faire  la  guerre  & à f c chaf- 
fer  tour  à tour  de  l’ Arménie. 
Guerre  eutre  les  Juifs  ôc  leu 
Samaritains. 

Caraétat  ou  Caradoc  toi  en 
Angleterre  , fait  la  guerre  aux 
Romains  : il  eft  détait  par  Of- 
torius,  pris  prifonnier  & en- 
V©ié  à Rome.  Les  lnfulairc* 
continuent  la  guerre.  Oftoriu» 
meurt,  & a pour  fuccelfeur  Di- 
dius  Gallus  , qui  fait  la  guerre 
à Vcnutius  roi  de  Northum- 
berland.  Troubles  en  Judée. 
Claude  donne  le  roïaume  de  la 
Thraconitc  au  jeune  Agrippa  , 
au  lieu  de  celui  de  Chalcide. 

Claude  meurt  le  xj  Oétobre 
empoifonné  par  Loculla  à la 
follicicatiod  d’Agrippine. 

Néron  eft  déclaré  Empe- 
reur à l’exclufion  de  Britarmi- 
cus. 

Néron  fait  empoifonner  Bri- 
tannicus  fils  de  Ctaüde  avant  la 
fin  de  Février.  Après  cela  Né- 
ron s’abandonne  à toutes  fortes 
de  déreglcmens  & de  cruautez. 

' Corbulon  chaffe  Tiridate  de 
l’Armenie. 

Neion  fait  mourir  fa  mere. 

Tigraaocertc  en  Arménie  fe 
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VII. 


VIII. 


rend  à Corbulon. 

Ncron  donne  ce  roïaume  fc 
Tigrane. 

Izate  roi  d’Adiabane  meurt 
& laifle  Tes  états  à Monobaze 
fon  frere  aîné. 

Les  Anglois  irrités  des  mau- 
vais traitemens  des  gouver- 
neurs Romains  , fe  révoltent  p 
prennent  & pillent  deux  villes 
des  Romains  & tuent  80  mil- 
le Romains,  fous  la  conduite  de 
la  reine  Baudicée.  Elle  eft  vain- 
cue par  Suetonius  Paulinus , 
meurt  peu  de  tems  après,  & 
l’armée  des  Anglois  eft  diflipéc- 
Burrhus  Préfet  du  Prétoire 


meurt  empoifonné  par  ordre  de 
Néron.  Tigellinus  eft  mis  en  fa 
place.  Néron  répudie  , relegue 
& fait  mourir  Oétavic  pour  é- 
poufer  Poppée.  Vologcfe  roi 
des  Parthes  oblige  Pastus  de 
rendre  les  châteaux  qu’il  avoir 
pris  en  Arménie , & de  s’en  rc- 


IX. 


X. 
X I. 


tirer. 

Corbulon  conféré  avec  Tirr- 
date  , & ils  conviennent  qu’il 
iccevroie  la  couronne  d’Armc- 
nie  de  Tibere. 

Embrafemcnt  de  Rome. 

Conjuration  de  Pilon  contre 
Néron  découverte  le  11  Avril  , 
les  plus  confiderablcs  dqs  con- 
jurez font  exécutez  , & Sene- 
que  enveloppé  dans  cette  con- 
juration , fe  donne  la  mort. 

Poppée  meurt  d’un  coup  de 
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)ie<l  cjuc  lui  avoit  donné  Ne-^1 
ron  , qui  époufe  Statilia  Meffa- 
lina  ÿ & fait  mourir  un  grand 
nombre  de  perfonnes. 

Nouvelle  conjuration  contre 
Néron  par  Vinicius  découver- 
te & étouffée.  1 

Néron  va  en  Achaïe  , fe  rend 
aux  jeux  Olympiques  , & don-r 
ne  la  liberté  à cette  province  8c 
à toute  la  Grèce. 

Tiridate  venu  à Rome  , re-« 
çoit  la  couronne  d'Arménie  des 
mains  de  Tibere. 

Elius  que  Néron  âvoît  laiffé 
gouverneur  de  Rome  y exerce 
de  grandes  cruautez. 

Commencement  de  la  guerre 
des  Juifs  contre  les  Romains. 
Jerulalem  fe  fouleve  8c  toute 
la  nation.  Celiius  gouverneur 
de  Syrie  vient  pour  l’affieger  8c 
eft  repouffé. 

> Néron  revient  à Rome  fur  la 
fin  de  l’année.  Vefpafien  entre 
' en  Galilée  & s’en  rend  maître. 
o Vindex  gouverneur  de  la  Gau- 
le Celtique  , fait  foulever  les 
troupes  des  Gaules  , & offre 
l’Empire  à Galba  commandant 
dans  l’Efpagnc  Tarragonoife. 

Galba  leve  des  troupes  &fait 
foulever  une  partie  de  l’Efpagne. 

L’armée  d’Allemagne  com- 
mandée par  Verginius  , combat 
celle  de  Vindex  & la  défait.  Elle 
proclame  Verginius  Empereur» 
Nyraphidins  Préfet  des  gar* 
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/ne  itt  tm  1 d’abandonner  le  paru,  de  N 
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Galba.  Le  Senar  lereconnoit, 

& déclare  Néron  ennemi  de 

l’érat.  - . 

Néron  s’enfuit  8c  le  cache 
dans  une  maifon  d’un  affranchi, 
il  eft  découvert , & fe  tue  lui- 
même  k 1 1 du  mois  de  Juin , la 
quatorzième  année  de  ion  ré- 
gné. 

Galba  reconnu  Empereur 
vient  à Rome- 

Claudius  Maccr  Propréteur 
d’Afrique  ne  veut  point  le  re- 
connoître  , & cft  tué. 

Galba  punit  les  affranchis  de 
de  Néron  , & rappelle  les  ban- 
nis. r 

I.  ! Galba  adopte  Pilon  pour  foa 

fils  , & le  veut  faire  reconnoi- 
tre  pour  fon  fuceefTeur. 

Othon  fouleve  les  Prétoriens 
qui  tuent  Galba  & Pifon  k 
Janviers 

Othon  s’empare  de  1 Em-» 
pire , & eft  reconnu  par  toutes 
les  armées  à l’exception  de  cel- 
les d’Allemagne  qui  avoienc 
proclamé  Empereur  Vitellius 
du  vivant  même  de  Galba.  Va- 
lens  8c  Cecina,  Commandans 
de  Vitellius  , s’avancent  vers 
l’Italie  s ils  pafTcnt  les  Alpes  , 
i entrent  en  Italie,  joignent  1 ar- 
\ mée  d’Othon  à Bedriac  près  du 
1 Pô , lai  donnent  bataille  le  14 
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| Avril  & la  défont. 

I Othon  aiunt  appris  cette  nott« 

I velle  a Beicello,  fc  tue  le  15 
I Avril  y n’aiant  régné  que  90 
I jours  après  qu’il  eut  été  pro- 
I clamé  Empereur. 

! Viteilius  eft  reconnu  Em- 
1 pereur  , & Ce  rend  a Rome  ver* 

I îa  mi -juillet. 

I Vefpalien  eft  déclaré  Empe- 
| reur  le  premier  de  Juillet  à Ale- 
j xandric , & par  fun  armée  le 
I Les  troupes  d’Orient  & d’IU 
I lyrie  le  reconnoiflènt  aufli  puut 
! Empereur. 

I Celle*  d’illyrie  conduites  par 
I Antonius  Prunus  , entrent  en 
I Italie,  font  reçues  à Aquiléc, 

J aPadoue  & à Vérone.  Cecina 
J abandonne  le  parti  de  Vitelliu*. 

I Antonius  Primusl  défait  l’ar« 

J mée  de  Viteilius  près  de  Cre- 
J mone  ôt  pajfe  l’Appennin.  Les 
I troupes  de  Viteilius  fe  joignent 
I a celles  de  Vefpalien.  Sabinus 
J frété  de  V efpafien  s’étant  retiré 
J dans  le  Capitole,  y eft  forcé  par 
! les  Allemans,  & enfuite  tué.  La 
1 Capitole  eft  brûlé. 

Les  troupes  de  Primus  s’a- 
J vantent  à grand  hâte  vers  Ro- 
I me,  ils  y entrent  de  force.  Vi- 
1 tellius  eft  pris  & exécuté  à 
I mort  le  xx  ou  le  xj  de  Decem- 
I bre , huit  mois  après  la  mort 
J d’Ochon. 

j VEfiPàsïEN  eft  déclaré  Env- 
' pereur  par  le  Sénat , & fes  en- 
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Ar-.du  r..  fans  , Tite  & Dommen  Cé* 
gne  dti  £m-  farS. 

ttr'HTi.  Ci-vilis  chef  des  Batave^  ga- 

gne une  bataille  contre  les  Ro- 
lïiains  fur  le  bord  du  Rhin.  I es 
troupes  Romaines  de  Germa- 
nie tuent  Hordeonius  Flaccus. 

Les  Gaulois  fe  révoltent  & 
élifent  pour  chef  Claflicus  & 
Tutor  -,  ils  gagnent  les  Légions 
qui  reviennent  enfuite  àleur  de- 
voir. Tutor  eft  défait  par  Sexti- 

lius.  Cerealis  défait  1 armée  de 
Cla/Ticus,  deTutor,&deCivilis. 

I.  Vefpafien  fe  rend  a Rome  fur 

la  fin  de  l’année. 

Valerius  Sextus , Lieutenant 
d’Afrique  fait  tuer  le  ProconfuI 
Pifon  ; il  repou/Te  les  Garaman- 
tes.  Les  Sarmates  & les  Daces 
qui  avoient  fait  des  courfcs 
dans  la  Méfie  & dans  la  Pan- 
nonie , font  châtiez  par  Rubrius 
Gallus.  Prife  de  Jcrufalem  par 


h- 


Tite. 

Tire  eft  atibeié  à l'Empire  ; 


il  revient  à Rome  & y triom- 
phe des  Juifs. 

Le  Temple  de  Janus  eft  fer- 
mé pour  la  fixiéme  fois. 
Cerealis  foumet  une  partie  du 


III. 


Nerthumberland. 

Antiochus  roi  de  Comagene 
eft  arrêté  & dépouillé  de  fes  é- 
tats  par  Pcctus.  Ses  enfans  fc 
fauvent  chez  les  PartheS  , & ls 
Comagene  eft  réduite  en  forme 
tdc  province. 
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Les  Mains  ravagefit  la  Mcc&t 
& l’Armenie. 

Sédition  à Antioche  par  Ici 
Juifs,  bien-iôt  appaifée. 

La  Grece  , la  Lycie,  Rhodes, 
Byzance,  Samos  , la  Thrace  , 

& la  Cilicie  réduites  en  pro- 
vinces Romaines. 

Dernier  dénombrement  du 
peuple  Romain. 

Vefpafien  dédie  le  Temple  de 
la  paix. 

Helvidius  Prifcus , Sénateur 
Romain  & Philofopbe  , excite 
le  peuple  a la  liberté  ; il  eft  éxi-  _ 
lé  3c  enfuite  mis  à mort.  Les 
Ph.lofophes  font  chafTcz  de 
Rome. 

Les  Silures  dans  le  païs  de 
Galles  fubjugués  par  Julien 
Frontinus. 

Agricola  envoié  en  Angleter- 
re , foumet  le  Nord  - Galles  a- 
vec  l’ille  d’Anglcfey. 

Julius  Sabinus  qui  avoit  pri9 
le  nom  de  Céfar  dans  les  Gaules 
au  commencement  de  l’an  70. 

Sc  qui  s’étoit  caché  après  fa 
défaite  eft  découvert , emme- 
né à Rome  & éxccuté  à mort 
avec  la  femme. 

Cecina  & Éprius  Marcellus 
confièrent  contre  Vefpafien.  La 
confpiration  eft  décôuYcrte  , 5c 
ils  font  punis  de  mort. 

Vefpafien  meurt  le  ^4.  d« 
Juin  , âgé  de  69  ans.  ; 

Ti te  fon  fils  lui  fucCcdc. 
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An> . du  rt-  Agricola  réduit  plufîeurs  vil* 
gnt  dts  Em-  les  d’Angleterre.  Embrafemcnt 

ftreun.  du  ^om  Yefuve. 

II.  Tite  achevé  l’Amphithcatrç 

de  Rome. 

Tercntius  Maximus  fe  fait 
pafler  pour  Néron  -,  excite  quel- 
ques troubles  & fe  retire  chez 
les  Parthcs. 

1 1 !..  Tite  meurt  le  13.  de  Septem- 
bre , âgé  de  41  ans. 

I.  Dom}iien  fon  frere  lui 

Ccmmernée  fuccede. 

au  mai*  de  Agricola  attaque  l’Ecofle. 

Sepemire  Agricola  défait  les  Caledo- 

prceedt't.  ■ n 

II. 


Domititn  va  en  Allemagne  , 
remporte  des  avantages  contre 
les'  Cartes , & en  triomphe. 

Guerre  entre  les  Cattes  & lc$ 
Chcrufques. 

Agricola  remporte  uue  gran- 
de vi-ftoirc  contre  les  Calédo- 
niens êrdbumet  toute  l’Iflc  , fa 
flotte  en  aiant  fait  tout  le  tour 
& pris  les  Orcades. 

Les  Sarmates  & les  Sueves 
aiant  palTé  le  Danube  entrent 
dans  les  terres  des  Romains  & 
défont  leur  armée. 

Les  Naxamons  fe  révoltent 
en  Afrique. 

Domitien  établit  les  jeux  Ca- 
pitolins pour  être  célébrés  tous 
les  quatre  ans. 

Les  Daccs  déclarent  la  guer- 
re aux  Romains  ; entrent  dans 
la  M .uc  j prennent  prifonnicr 
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& font  mourir  Sabinus  gouvet* 
neur  de  la  province.  Cornélius 
Fufcus  eovoié  contr’eux  eft  dé- 
fait & tué.  Domitien  irçarchc 
contr'çux. 

Julien  rçmportç  une  grande 
viàoirc  contre  les  Daces. 

4.  Anton'tus  Primas  , gou- 
verneur de  la  haute  Germanie 
fe  fait  déclarer  Empercut,  Il  eft 
défait  & tué  par  L.  Maximus. 

Domitien  fait  la  guerre  aux 
Quades  & aux  Marcomans, fon 
armée  eft  défaite. 

Il  fait  ’a  paix  avec  Decebaic 
Roi  des  Cattes. 

Domitien  triomphe  des  Daces, 
fait  fermer  le  Temple  de  Janus. 

Domitiep  eft  tué  dans  fa 
ahambre  par  des  fonjùrcx , le 
18.  de  Septembre. 

N i x v A eft  proclamé  Em- 
pereur. 

Soulèvement  des  Prétoriens, 
Nerva  adopte  Trajan  & le  fait 
Céfai. 

Nerva  meurt  le  si.  Janvier. 

T r aj  a n eft  proclamé  em- 
pereur à Cologne  : il  continue 
la  guerre  contre  les  Allemans. 

Trajan  vient  à Rome  & y eft 
reçu  avec  joie. 

Trajan  remporte  une  vi&oire 
contre  les  Daces. 

Trajan  marche  de  nouveau 
contre  les  Daces , il  gagne  plu- 
sieurs combats  contreux,  leur 
Iv-oi  Decebaic  fc  nie  , «c  1* 
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Dace  cil  réduite  en  forme  de 
province. 

Trajan  paiTe  en  Orient  pour 
faire  la  guerre  aux  Parthes  qui 
ayoient  établi  Exedarc  roi 
d’Armenie. 

Trajan  entre  dans  la  Mefopo- 
tamie , prend  la  ville  de  Nilibe 
& d’autres  places- 
Trajap  parte  le  Tigre  & pouf- 
fe fes  conquêtes  jufqu’à  l'Océan 
du  Golphe  Perfique  -,  il  réduit 
la  Mefopotamie  & l’Artyrie  en 
forme  de  provinces.  ' 

Les  Juifs  fe  révoltent  à Ale- 


XX. 


I. 


1 1. 

III. 


xandrie  & dans  la  Libye  , SC 
martacrent  près  de  deux  cens 
mille  hommes.Plufieurs  des  peu- 
ples conquis  fe  révoltent. 

Trajan  donne  aux  Parthes 
pour  Roi , Pbartafmapatc.  Les 
Alexandrins  défaits  par  les  Juifs 
tuent  tous  ceux  qui  étoient  dans 
leur  ville. 

Trajan  tombe  malade  & meurt 
à Selinuntc  en  Çilicic,  le 
d’Août. 

Adrien  e/l  déclaré  Empe- 
reur le  U d’Août. 

Il  cede  aux  Parthes  l’Armenie 
la  Mefopotamie  Sc  l’A/Tyrie  , Sc 
oft  contraint  de  depofer  Phar- 
tafmapate , & de  rétablir  Chof- 
roës. 

Adiicn  vient  à Rome  -,  il  re» 
met  tous  les  impôts  dus  en  Ita- 
lie. 

Adi-en  4omptc  les  Sarmates 
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& fait  un  traité  avec  le  roi  de#' 
Roxolans. 

Adrien  fait  cetrp  année  & les 
fuivantes  des  -voiages  dans  les 
Gaules , en  Allemagne  , en  Ef- 
pagne  , .en  Afrique  & en  Angle- 
terre , .où  il  fait  conftruire  ua 
mur  pour  arrêter  les  courfes 
des  Barbares. 

Adrien  ya  en  Egypte , y fait 
conftruir.e  quantité  de  beaux  é- 
dific.es  & une  ville  en  mémoire 
de  ion  favori  Antinous  qu’il 
met  au  rang  des  Dieux. 

Les  Juifs  fe  révoltent  dans  la 
Paleftine  : Jerufalem  eft  prifç 
.&  ruinée  de  nouveau  par  les 
Romains. 

Les  Ma/Tagctei  font  chaiTcz  de 
la  Cappadoce  par  Arrien. 

Adrien  adopte  L.  Verus. 

Les  Juifs  révoltés  depuis  trois 
ans , font  maflacrés. 

Adrien  rétablit  Jerufalem 
fous  le  nom  d'Ælie. 

Verus  meurt  le  premier  de 
Janvier. 

Tite  Antonin  cft  adopté  par 
Adrien. 

Adrien  meurt  à Baye  le  10. 
de  Juillet, 

Antonin  le  Pieux  lui 
fuccedc. 

Attilius  Tatianus  & Prifcien 
fe  fouleverent  contre  lui  : ie 
premier  cft  proferit , Sc  le  fé- 
cond fe  tue  lui-même. 

Révolte  en  Acbaïc  , en  Egy- 
pte , 
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NO  LOGIQUE  4jf* 
pte  , & en  Afrique.  Les  Mau- 
res fout  repoulfés.  Les  Brigantes 
chaifés  des  terres  des  Romains 
en  Angleterre.  Second  mur  fait 
dans  cette  Ifle  contre  les  Bar- 
bares, 

Les  eburfes  des  Daces  & des 
Alains  arretées. 

Marc  Aurele  eft  fait  Cefar  par 
Antonin. 

Antonin  meurt  le  7.  de  Mars. 

Marc  Aurele  lui  fuccede , 
& alfocie  à l’Empire  Lucius 
V e r u s. 

Verus  va  en  Orient.  Ses  Ge- 
neraux remportent  divers  avan- 
tages contre  les  Parches. 

La  Mefopotamie  , la  Nfledie  , 
8c  tout  le  pais  jufqu’à  Babylone 
fournis  aux  Romains. 

L.  Verus  revient  à Rome. 

La  pelle  & la  famine  rava- 
gent l’Empire. 

Commode  & Verus  fils  de 
Marc  Aurele  font  faits  Céfars. 

Marc  Aurele  & Verus  partent 
pour  aller  faire  la  guerre  aux 
Marcomans.  Il  les  oblige  de 
faire  la  paix. 

Les  Marcomans  s’étant  foule- 
vés  de  nouveau,  les  deux  Empe- 
reurs partirent  pour  marcher 
contre  eux  : Verus  meurt  à Al- 
tina  au  milieu  de  l’hyver. 

Marc  Aurele  conquiert  la  Pan- 
nonie , & rcpoulTc  les  Marco- 
mans au  delà  du  Danube. 

L’armée  de  Marc  Aurele  cn- 
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fermée  par  les  Quades  cft  dé- 
livrée. 

AvUdius  Cajftus  gouverneur 
de  Syrie  fe  fait  proclamer  Em- 
pereur : il  eft  tué  par  les  offi- 
ciers de  l’armée- 
Marc  Aurelc  fait  Commode 
fon  fils  Empereur  , le  17.  de 
Novembre  , & triomphe  des 
Allemand. 

Marc  Aurelc  remporte  une 
grande  viétoire  contre  les  Mar- 
comans  , -les  Quades  & leurs 
alliés. 

Marc  Aurele  meurt  le  17.  de 
Mars  à Sirmich. 

Commode  fon  fils  lui  fuc- 
cede. 

Il  remporte  quelques  avanta- 

f;es  contre  les  Barbares  & fait 
a paix  avec  eux , à condition 
qu’ils  ne  pafTeroicnt  point  le 
Danube. 

Confpiration  contre  Commo- 
de découverte. 

Perennis  Préfet  du  Prétoire  , 
s’empare  de  toute  l’autorité. 

Perennis  eft  mis  à mort  avec 
tous  ceux  de  fa  famille.  Clean- 
dre  lui  fuccede. 

Pei  tinax  envoié  en  Angleterre 
y appaife  des  féditibns. 

Materne  à la  tete  de  plufieurs 
deferteurs  excite  un  grand  fou- 
levement  dans  l’Efpagne  & dans 
les  Gaules , qui  cft  appaifé  par 
Pcfccnnius  Niger,  & par  Sevcre, 
Famine  à Rome  : foukvcmenç 
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*m.  Uh  ie-  du  peuple  contre  Cleandre  : 
atdettm  Commode  lui  fait  trancher  la 
tmm.  cétè. 

XII.  Temples  de  la  paix  8c  de 
Vefta  brûlés  à Rome. 

XIII.  Commode  eft  étranglé  par 

Narcifte  le  dernier  jour  de  l’an- 
née. ' ' » 

I.  PER-fïNAX  eft:  proclamé  em- 

pereur. Les  foldats  Prétoriens 
fc  révoltent,  rertinax  eft:  tué 
le  18.  de  Mars. 

!•  Julien  achète  l’Empire  des 

foldats  qui  le  proclament  Aii- 
gufte  8e  le  font  recevoir  par  le 
■-  Sénat. 

Niger,  commandant  des 
trouves  de  Syrie  prend  la  pour- 
pre a Antioche  8e  eft  reconnu 
Empereur  par  tout  l’Orient. 

I.  Severe  general  de  l’illyrie 

fc  fait  proclamer  Empereur  : il 
« eft:  reconnu  dans  les  Gaules  8c 
dans  l’Ulyrie  : il  fait  Céfar  Al- 
bin qui  commandoit  les  troupes 
d’Angleterre. 

Severe  marche  vers  Rome 
arec  fes  troupes.  Julien  offre 
de  l’afTocier  à l’Empire  Les 
Prétoriens  abandonnent  julien. 

Severe  eft  déclaré  Empereur 
par  le  Sénat,  8c  Julien  tué  le 

I de  Juin. 

Sêvcrc  cafte  les  foldats  Préto- 
riens , & en  crée  de  nouveaux. 

II  fait  fon  entrée  dans  Rome.  Il 
aflfocie  Albin'à  l’Empire.  U parc 

*-  de  Rome  jo-  jours  après  y être 

T ij 
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^tnn.  de  Am.  du  re.  entre  , & marche  coritrc  Ni- 
J.  C.  g « du  Em~  ger.  Il  donne  un  combat  con- 
penurt.  tre  * les  troupes  de  Niger  près 
de  Perinthe. 

194.  Severe  défait  proche  de  Cy- 

zique  l’armée  de  Niger  com- 
mandée par  Emilie».  Candide 
fon  general  met  çn  déroute  far-' 
raéc  de  Niger  , qui  fe  retire  au- 
delà  du  Mont-Taurus.  Severe 
forcé  fes  rctranchemcns.  Dé- 
fait une  troifiémc  fois  Niger , 
qui  eft  tué. 

I5Î.  In-  Severe  fe  rend  maître  de  tout 

l’Orient.  Il  entre  en  Mefopota- 
mie  , en  chalîe  les  Barbares  Sc 
déclare  la  guerre  aux  Parthes. 
196.  IV.  La  ville  de  Byzance  eft  prife 

apres  nnfîe^e  de  trois  ans. 
i*>7-  Y.  Albin  s’etant  fait  déclarer 

' Empereur,  pafle  avec  une  puif- 
fantè  armée  dans  Iss  Gaules. Se- 
verc  le  joint  près  de  Lyon  , lui 
donne  bataille  le  19  Février.  La 
viétoire  fut  difputée  long-temsi 
mais  enfin  Severe  la  remporta 
. Sc  pourfuivit  les  vaincus  juf- 
qu’a  Lyon.  Albin  qui  s'y  étoit,  * 
retiré  eft  pris  & tue. 

Severe  paffe  en  Angleterre  8ç 
la  divife  en  deux  provinces,  y 
revient  à Rome  , y fait  mourir 
, pluficur.s  Sénateurs  , & parç 
pour  aller  faite  la  guerre  contre 
les  Parthes. 

198.  VI.  Caracalla  , fils  de  Severe  , re- 
j çoit  le  titre  d’Augufte. 

<■  Severe  marche  contre  les 
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Parches,  & prend  Seieucie , Ba- 
byloue  fit  Ctefiphon. 

Geta , fécond  Al  s de  Severe  , 
eft  nommé  Céfar. 

Severe  affiege  par  deux  fois 
la  ville  d’Atra , & ne  la  peur 
prendre. 

Severe  va  en  Egppte. 

Sevare  revient  à Rome  avec 
fes  fils.  Caracalla  époufe  Plau-* 
tille  fille  de  Plautien  Préfet  du 
Prétoire. 

Caracalla  fait  tuer  Plautieii.* 
& répudie  fa  fille. 

Bullachcfdc  voleurs  en  Ita- 
lie, eft  arrêté  fie  exécuté  à 
mort. 

Severe  pafTe  en.  Angleterre  s 
pénétré  jufqu’aux  extrêmitez 
«e  l’Eco/fe  , fait  un  nouveau  ' 
mur  pour  féparer  les  païs  con- 
quis de  ceux  des  Barbares. 

Severe  meurt  à Yorcx  le  4 Fé- 
vrier. x 

AntOXin  Caracalla fie 
Getf.  fon  frere,  fils  de  Seyc- 
re  , lui  fuccedent. 

Caracalla  fait  un  traité  de 
paix  avec  les  Calédoniens  fie  les 
autres  peuples  d’Angleterre. 

Caracalla  tuë  fon  frere  Gete 
entre  les  bras  de  fa  inerc.  Il 
fait  mourir  plufieurs  perfonnes. 

Caracalla  va  dans  les  Gaules 
fie  fait  la  guerre  aux  Cattes  5c 
aux  Alleraans , qu’il  défait  près 
de  la  riviere  du  Mein.  I 
Caracalla  fait  la  guefre  aUx 
T iij 
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Goths  & les  réduit. 

Caracalla  vient  en  Thrace, 
paiTc  en  Afie  , déclare  la  guer- 
re aux  Parthes,  fe  rend  maître 
dcl’Ofroe'ne  , fait  arrêter  Vo- 
logefe  roi  d’ Arménie  : il  pa/Te 
en  Egypte,  & fait  faire  un  cruel 
maflacre  à Alexandrie.  Il  re- 
vient à Antioche,  fait  ta  guerre 
aux  Parthes  , pille  la  Medie , & 
prend  Arbclcs. 

Caracalla  vient  â EdelTe  pour 
y paifer  l’hyver.  Il  eft  tué  en  al- 
lant d’Edefleà  Carresle  8 Avril 
par  ordre  de  Macrin. 

Mac  R in  eft  déclaré  Empe- 
reur par  les  foldats.  Il  fait  Cé- 
far  fon  fils  Diadumene  , & eft 
reconnu  pat  le  Sénat. 

Artabanc  roi  des  Parthes  vient 
attaquer  Macrin  ; il  fe  donne 
deux  combats  près  de  Nifibe. 
Les  deux  armées  fe  retirent. 
Macrin  conclut  la  paix  avec  Ar- 
tabane , & donne  le  diadème  à 
Tiridate  roi  d’Armenic.  Il  re- 
vient féjourner  à Antioche. 

Les  foldats  révoltez  élevent 
à l’Empire  Auleus,  furnommé 
depuis  Anton  in  Heliogat- 

b ALE. 

Julien  Préfet  du  Prétoire  les 
vient  aflieger.  Il  cit  abandonné 
de  fes  foldats  & tué.  Macrin  fc 
retire  à Antioche.  Heliogabale 
s’approche  de  cette  ville  avec 
toutes  fes  forces.  La  bataille  fe 


1 


'r 


*inn.  tU 

JC. 


aip. 


Ht. 


U(, 


*3*. 

1Î3- 

‘34* 


*31- 


Digitized  by  Google 


t4nn.  dé 

- ? -c. 


*31. 

*33- 

*34* 


A 

4'.  ri 


" .V,  - 

HRONOLOGl  Qu  É,  439 

<Im  rt  donne  le  7 de  Juin.  Macrin  clt 
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vaincu  & arrêté  à Calcedoinej 
pris  prifonnier , pour  être  em- 
mené k Heliogabale  & tué  en 
chemin. 

Heliogabale  reconnu  Empe- 
reur , vient  à Rome  , fe  dit  fils 
du  foleil , & lui  fait  élever  un 
temple. 

Heliogabale  adopte  Alexan- 
dre (bu  coufin  & le  fait  Céfar. 

Heliogabale  eft  tué  dans  la 
camp  des  Prétoriens  le  xi  Mars. 

Alexandre  lui  fuccedc  de 
régné  en  paix. 

Artabane  dernier  roi  des  Par- 
thes  eft  tué  par  Artaxercés,  qui 
éteignit  la  monarchie  désfpar- 
thés,  laquelle  avoir  durà%(6 
ans,  & rétablit  celle  des  Pcrfes. 

Artaxercés  roi  des  Perfes  af- 
fiege  inutilement  Atra.  Il  fou- 
met  une  partie  de  la  Mcdie  & le 
pais  des  Parthes  : il  entre  en 
Arménie  & en  eft  chafTé. 

Les  Perles  entrent  dans  la 
Mefopotamie. 

Alexandre  marche  contre  eut 
& les  oblige  de  fe  retirer. 

Les  Allemans  aiant  pafté  le 
Rhin  ravagent  les  Gaules-  Ale- 
xandre revenu  à Rome  en  parc 
pour  marcher  contre  euX:  audi- 
tât qu'il  eft  arrivé  dans  lesGau- 
les,  les  Allemans  fe  retirent.  Il 
parte  le  Rhin. 

Alexandre  eft  tué  par  fes  fol- 

■ dats  le  Jo  du  mois  de  Mars  à la 
* _ .... 
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Maximin  eft  déclaré  Em- 
pereur , & donne  le  titre  de  Cé- 
far  à fon  fils  Maximus. 

Magnus  forme  une  confpira- 
tion  contre  Maximin  qui  eft 
découverte. 

Les  foldats  d’Afie  fe  révol- 
tent contre  Maximin  , & éli- 
fent  pour  leur  chef  Quartimis  , 
qui  eft  bieû-{ôt  tué  par  Mace- 
donius  l’un  des  chefs  de  la  ré- 
volte , que  Maximin  fait  aufli 
mourir. 

Maximin  paffe  le  Rhin  , ra- 
vage l’Allemagne. 

'■  Maximin  fait  la  guerre  aux 
Daces  & aux  Sarmates. 

Gordien  eft  déclaré  Au- 
gufte  en  Afrique,  & reconnu 
par  le  Sénat  au  mois  de  Mai  , 
& afiocie  à l’Empire  fon  fils 
Gordien. 

Gordien  le  fils  aiant  voulu 
attaquer  Carthage  eft  vaincu 
par  Gapellin , & tué  dans  la  ba- 
taille. Gordien  le  perc  ne  pou- 
vant furvivre  à ce  malheur  fe 
tue  lui-même. 

Après  la  mort  des  Gordiens  , 
le  Sénat  élut  Empereurs  Ma- 
xime & Balbin.  Le  peuple 
les  oblige  de  leur  joindre 
Gordien  , petit-fils  de  Gor- 
dien , âgé  de  1 1 ans. 

Les  Prétoriens  font  une  fédi- 
tion  à Rome , qui  eft  enfin  ap- 
‘ paiféc. 
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4nn.duT.\  Maximin  pâlie  les  Alpes  avec 
gntJttEm.  fon  armée  & vient  aflieger  A- 
'"'Tir  quilée  : fcs  foldats  Te  révoltent 
Sc  le  tuent  avec  fon  fils  fur  la 
fin  du  mois  de  Mars. 

Maxime  & Balbin  font  recon- 
nus feuls  Empereurs  , & tuez 
peu  de  tems  après  par  les  fol- 
dats Prétoriens  , qui  proclamè- 
rent le  jeune  Gordien  Empe- 
reur le  iy  du  mois  de  Juillet. 

Sapor  roi  de  Perfc  déclare  la 
guerre  aux  Romains  , affiege  fie 
prend  la  ville  de  Nifibe. 

Gordien  épuufc  Tranquillina, 
fille  de  Mifrthéc  , qui  gouverne 
l’état. 

Sabfriien  qui  avoit  excisé  une 
révolte  en  Afrique  cft  réduit  à 
fon  devoir. 

Gordien  défait  les  PerfeS,. 
prend  Nifibe  fie  Carres,  fi c obli- 
ge Sapor  de  £è  renfermer  dans 
les  états. 

Mifithée  meurt  en  cette  an. 
née.  Philippe  lui  fucccde  dans 
la  charge  de  Préfet  du  Prétoire^ 
Sc  dans  l’autoritc  qu’il  avoit. 

Gordien  remporte  une  vic- 
toire contre  les  Pcrfes  à Refai- 
ne dans  la  Mclopotamie  : en  re-» 
vqnnnt  ilefitué  à Circefe  près 
de  l’Euphrate , par  la  faélion  de 
Philippe. 

Philippe  eft  déclaré  Empe- 
reur , Sc  fait  Philippe  fou  fils 
Céfar.  .. 

Il  fait  la  guerre  aux  Carpes 
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auxGoths  & à d'autres  Barba-* 
res  qui  étoient  entrez  dans 
l’Empire  , & les  défait  fur  le 
Danube. 

Philippe  alTocie  fon  fils  à 
l’Empire. 

foupien  fe  révolte  en  Orient 
& Marin  danslaMeûe:  l’un& 
l’autre  font  bien-tôt  tuez. 

Dece  envoyé  par  Philippe 
pour  aller  commander  en  Mé- 
fie & en  Pannonie  , eft  déclaré 
Empereur.  Philippe  marche 
pour  le  combattre , eft  défait 
& tué  à Verone  , & fon  fils  tué 
à Rome  par  les  Prétoriens. 

Dece  eft  reconnu  Empereur 
fur  larfin  de  l’année  , & ait  fes 
quatre  enfans  Céfars. 

Dece  revient  à Rome  après 
avoir  appaifé  les  troubles  des 
Gaules. 

Cniva  roi  des  Goths  vient  af> 
fieger  Nicople.  Dece  lui  fait  le- 
ver le  fiege  & le  défait.  Cniva 
afiiegc  Philippopole.Dccc  vient 
au  fccours  de  cette  ville  & eft 
rcpoufTé.  Cniva  la  prend  & ra- 
vage une  grande  partie  de  la 
Thrace. 

Dece  remporte  plusieurs  vic- 
toires contre  les  Goths. 

J alita  Valens  fe  fait  déclarer 
Empereur  à Rome  , & eft  tué. 

Dece  pouffant  les  Goths  (c 
trouve  engagé  dans  un  marais* 
ton  armée  eft  défaite  , & il  eft 
cué«ivic  fon  fiis  fut  la  fin  de 
l’année.  ’ 
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^Ann.Ae  Ann,  dure-  £ ALI.  U S cil  déclaré  Empc- 
i-C.  -{*t  du  Em-  <feur  par  les  armées,  fait  Cé- 
fereurt^  far  fon  fils  Volufien  , & adopte 
Holtilien  , fils  de  Dece  , auquel 
il  donne  le  titre  d’Auguftc.  Le 
- Sénat  confirme  fon  élection.  Il 
fait- une  paix  honteufe  avec  les 
Goths. 

Gallus  déclare  Volufien  Au- 
guide  au  mois  de  Juillet.  Il  faic 
tuer  Hoftilien. 

Contagion , famine  & inon- 
dation des  Barbares  dans  l’Em- 
pire. 

I*  Emilten  qui  commandoic 

les  troupes  de  Pannonie  eft 
proclamé  Empereur  en  Méfié  : 
il  vient  en  Italie, Gallus  & Vo- 
lufien  , vont  à fa  rencontre  e» 
Ombrie.  Ils  ont  du  defious  , 
leurs  foldats  les  abandonnent  * 
ils  font  tuez  à Terni  vers  le 
mois  de  Mai*  > 

I*  ValerieN  eft  déclaré  Em- 

pereur par  les  troupes  des  Gau- 
, ' „ les  : il  vient  en  Italie,  $Emi- 

* lien  eft  tué  par  les  foldats  vers 

le  mois  d’Aoiit. 

Valcrien  fait  GaIltïïi  fort 
fils  Céfar  &enfuitc  Augufte.  il 
eft  reconnu  par  le  Senat*- 

x-5  5.  III.  Les  François  entrez  dans  les» 
Gaules  font  rcpoulfés  par  An- 
relien.  Ce  general  cliafTc  le* 
Allemans  des  Gaules. 

• Les  Sarnvates  &.  les  QuadcS 

font  chafTés  par  Probe  qui  palSf 
i le  Danube,  * 
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Sapor  roi  des  Perfes  charte 
Tiridate  de  l’Armenie  , & met 
en  fa  place  Artabafde. 

Les  Perfes  entrent  en  Mefo- 
potamie  , prennent  Nifibe  & 
Carres  ; de  là  ils  paflent  dans  la 
Syrie , prennent  la  ville  d’An- 
tioche. Cyriade  l’un  de  leurs 
generaux  , prend  le  titre  d’Em- 
pereur & cik  tué  peu  de  tems 
après. 

Les  Scythes  Borans  entrent 
en  Afie,prenncnt  Pityunte,vicn- 
nent  jufcju’à  Byfance  , fe  ren- 
dent maîtres  de  Calcédoine  , 
pillent  Nicce  & Apamée  , brû- 
lent Nicomcdic , & fe  retirent. 

Valcrien  étant  entré  en  Mc- 
fopotamie  eft  vaincu  par  les 
Perfes  & pris  prifonnier  par 
furprife.  Il  cil  traité  indigne- 
ment par  les  Perfes , & meurt 
quelques  années  après  en  cap- 
tivité. 

G a l l l £ N fon  fils  eft  déclaré 
Empereur  en  fa  place. 

Sapor  ravage  la  Syrie , la  Ci- 
licie  , & la  Cappadocc  : les  Per- 
fes font  repoulléz  par  Baliftc 
general  des  Romains  , & par 
Odenat  roi  de  Palmire , qui  en 
font  un  grand  carnage. 

Les  Scythes  entrent  en  Italie. 
Galiien  revenu  des  Gaules  les 
arrête. 

Ingennns  qui  conunandoit  les 
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troupes  en  Ulyrie  fe  fait  pro- 
clamer Empereur.  Il  eft  défait 
par  Gallicn,  &fe  tuë  lui-même. 

Pofthume  gouverneur  des  Gau- 
les Te  fait  déclarer  Empereur,  & 
eft  reconnu  clans  les  Gaules  , 
dans  l’Efpagne , & dans  l'An- 
gleterre. 

- Regilicn  eft  proclamé  Empe- 
reur dans  la  Méfié  à la  place 
d’Ingenuus.  - 

Macrien  fe  fait  déclarer  Em- 
pereur en  Afie. 

Valent  &c  Pifon  prennent  auffi 
le  titre  d’Empereurs  , & font 
tuez. 

Aurtole  fe  révolte  aulïi  dans 
la  Méfié. 

Odenat  prend  les  villes  de  Ni- 
fibe  & de  Carres, & affiege  Ctc- 
fiphon. 

Les  troupes  de  Macrien  fout 
défaites  par  Auréole  fur  les  con- 
fins de  la  Thrace  & de  l’Illyric. 
Macrien  & fon  fils  font  tuez. 

Balifte  prend  la  pourpre  & le 
nom  d’Empereur  en  Syrie. 

Emtlien  qui  commandoit  les 
troupes  d’Egypte  , eft  déclaré 
Empereur  à Alexandrie. 

AutcoIc  & Pofthume  fe  font 
la  guerre  dans  les  Gaules. 

Saturnin  prend  le  titre  d’Em-, 
pereur. 

Gallien  prend  & faccage  fa- 
ville  de  Byfance. 

Emilien  eft  défait  au  mois 
d’Aout  par  Thcodofe  general 
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de  Gallien , pris  ptilonmer  Sfc 
étranglé. 

Les  Scythes  pillent  la  Grece. 
Gallien  aflocie  Odenat  à l’Em- 
pire & le  fait  Empereur  d’O- 
rient.  Balifte  qui  lui  en  vouloit 
contefter  une  partie  eft  tué. 

Gallien  fait  la  guerre  à Poftu- 
me  & eft  bleflc.  U aflocie  Vi- 
(iorin  à l’Empire. 

Trebellien  que  les  Ifaures  a- 
voient  choifis  pour  chef  de  leur 
rébellion  , prend  le  titre  d’Em-. 
pereur  : il  eft  bien-tôt  défait  & 
tué. 

Titus  Cornélius  Celfus  fe  fait 
déclarer  Empereur  à Carthage» 
& eft  tué. 

Cecrops  & Antonin  aiant  aullt 
pris  le  titre  de  Souverain  font 
vaincus. 

Odenat  prend  la  ville  d:Cte*« 
(tphon. 

Les.Goths  pillent  I’Afic  , la 
Galarie  & la  Cappadoce. 

Odenat  défait  les  Scythes  qtii 
ravageoient  l'Afie. 

Odenat  eft  tuè  par  fon  coufin 
M ton  qui  prend  le  titre  d’Em- 
pereur  , & qui  eft  tué  bicn-tôt 
après. 

Zenobie  retient  une  partie  des 
états  dont  fon  mari  etoit  fou- 
verain  , & prend  la  qualité  d* 
Reine  d'Oricnt  : elle  défait  Hc- 
radien  envoié  en  Orient  par 
Gallien  pour- la  dépofleder 
Loft  h ume  eft  tué  dans  le* 
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Gaules  après  avoir  vaincu- 
E lien  qui  y avoir  pris  le  titre 
d'Empereur.  Lollienc^ ui  l’avoic 
aufli  pris  fut  tué  par  Tes  fol- 
dats.  Vi&orin  & Ton  fils  perif- 
fent.  Marifa  qui  avoir  eu  la  té- 
mérité de  prendre  le  titre  d’Em- 
pereur  r fut  tué  par  un  de  fe*  < 
foldats. 

Tetricns  Sénateur  Romain 
prend  la  qualité  d’Augufte  à 
Bordeaux,  & fe  rend  maître  des 
Gaules  5c  des  Efpagnes. 

Les  Goths  & les  Herulcs  rai  * 
vagent  l’Afic  & la  Grece  î Gai» 
lien  les  défait. 

Aureole  déclare  la  guerre  à 
Galhcn , vient  en  Italie  , fe  fai- 
fit  de  Milan. 

Gallien  afliege  Aureole  dans 
Milan  , & eft  tué  par  les  offi- 
ciers avec  fon  fils  & fôn  frère 
le  i o de  Mars. 

Claude*  eft  déclaré  Empe- 
reur par  les  foldats  , & agréé 
par  le  Sénat  & par  le  peuple  Ro- 
main. Aureole  fc  rend  à lui  :■ 
aiant  repris  les  armes  eft  vain- 
cu & tué  par  les  foldats. 

Les  Goths  pillent  l’Afîe , la 
Thrace  & la  Grece.  Claude  les 
défait  près  de  Naille. 

Zabdas  general  de  Zenobiefe 
rend  maître  de  l’Egypte  , Proî 
bc  l’cn  chalfe  j mais  Timagenc 
la  icprcnd  pour  Zenobie. 

Cenforin  eft  fait  Empereur  à 
Boulogne  malgré  lui  par  fes  folr 
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dats , qui  le  tuent  peu  de  terris 
après.  , 

Claude  fait  périr  près  du 
Mont-Hxmus  tous  les  Goths 
qui  s'y  étoient  retirez. 

La  contagion  emporte  Clau- 
de  à Sirmich  au  mois  d’ Avril.  x 

Quintile  fon  frere  fe  fait  dé- 
clarer Empereur  en  Italie  ; fes 
foldats  l'abandonnent , & il  fc 
tue  zo  jours  après  fon  éléva- 
tion à l’Empire. 

Aurel ien  etl  déclaré  Em- 
pereur à Sirmich  vers  le  mois 
d’Avril , & reconnu  enfuite  à 
Rome. 

Il  défait  les  Goths  qui  étoient 
entrez  dans  la  Pannonie. 

Les  Aîlemans  entrent  en  Ita- 
lie. Aurelien  refulê  de  leur  ac- 
corder la  paix.  Ses  troupes  font 
battues  près  de  Plaifance. 

Les  Aîlemans  s’avancent  juf- 
qu’en  Ombrie.  Aurelieu  les 
pourfuit  & les  défait  ; il  défait 
auffi  les  Yandales  en  Pannonie: 
il  revient  à Rome  Sc  punit  fé- 
verement  les  Sénateurs  qui  a- 
voient  fomenté  les  féditions  ic 
ceux  qui  y avoient  eu  part.  Il 
entreprend  de  faire  rebâtir  les 
murs  de  Rome.  v 

Aurelien  marche  contre  Ze- 
nobie  , il  défait  Camabaude  roi 
des  Goths,  foumet  la  Biahynie 
& tout  le  pais  jufqu’à  Antioche. 
Il  défait  par  deux  fois  les  trou- 
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Ann.  du  n pes  de  Zenobie,  gagne  aneba- 
gnt  d* f Em-  taille  contre  elle  proche  d’Ertic- 

fàtüri.  , fc . a(fiege  palmyre  où  Zenobie 
s'étoit  renfermée. 

I V.  Zenobie  voulant  fe  fauver  en 
Perfe  eft  prife.  L’Egypte  fe  fou- 
met  à Aurelien  j elle  le  révolte  8c 
• élit  Firmus  pour  Empereur.  Au- 

relien  la  reprend , fait  mourir 
Firmus  & fait  palier  au  fil  de 
l’épée  tous  les  habitans  de  Pal- 
myre qui  s’étoient  révoltés.. 

• • Aurelien  revenu  d’Orient 
marche  dans  les  Gaules  contre 
Tetricus  , gagne  une  bataille  î 
près  de  Châlons  -,  Tetricus  le 
rend , & par  cette  viétoire  Au- 
relien réunit  toutes  les  ancien- 
nes provinces  de  l’Empire  en 
un  fcul  corps.  Il  mène  en  triotn- 
phe  Zenobie  & Tetricus. 
y.  Les  Monnoieurs  font  une  fé- 

dition  à Rome  , tuent  fept 
mille  foldats,  font  vaincus  6c  - 
punis. 

Aurelien  chafTe  les  Barbares 
de  la  Vindelicie  & de  l’Ulyric  , 

6c  abandonne  la  Dace  aux  Bar* 
barcs. 

Aurelien  aiant  pafTé  en  Thra- 
ce  pour  marcher  contre  les  Pèr- 
fes  elt  tué  par  fes  officiers  à la 
fin  de  Janvier. 

Les  foldats  8c  le  Sénat  fè  ren- 
voient l'éle&ion  d’un  Empereur. 

I.  Enfin  Tacite  eft  élu  parle 

Sénat  8c  fe  rend  à l’armée  en 
Tfiracc  : il  donne  le  ccmman- 
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TAULE  '' 
dément  des  ttoupes  d’.ôrieiît  X 
Tacite  , & Florietï  Probe  le  dé- 
figne  Ton  fuccelfeur  : Tacite  8c 
Flot ien  Ton  frere  défont  les  Scy- 
thes. 

Tacite  meurt  ou  cft  tué  le  il 
Avril. 

Florien  fon  frere  eft  dé- 
claré Empereur  en  Occident , 

& Probe  en  Orient. 

Flotien  eft  tué  à Tarfe  , Pro- 
be cft  reconnu  feul  Empereur. 

Probe  défait  en  plufieurs  en- 
droits les  Barbares  qui  étoient 
entrez  dans  les  Gaules;  Lyges  , 
François , Bourguignons , Van- 
dales. 

Probe  pafle  eja  Ulyrie  & ea 
chafie  les  Barbares.  • 

li  arrête  les  Ifauricns  , dé- 
fait en  Syrie  les  Blemmyes, 
fait  la  paix  avec  les  Perfes.  ; 

Saturnin  eft  déclaré  Empe- 
reur à Alexandrie  -,  il  eft  pris 
& tué. 

Procule  & Bonofc  fe  révoltent 
dans  les  Gaules  & dans  la  Rhe- 
tie  ; plufieurs  Barbares  pillent 
les  provinces  de  l’Empire. 

Les  François  courent  & pil- 
lent les  côtes  de  l’Empire. 
Probe  défait  les  Barbares  qu’il 
avoit  établis  dans  la  Thrace  & 
qui  s’étoient  révoltés. 

Procule  eft  livré  par  les  Fran- 
çois. 

Bonofe  eft  dépoffédé. 

Un  gouverneur  d’Angleterre 
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tArxn.ie  Jure  prend  le  titre  d’Empereur  ôe 

$.C.  gnc  des  Em  eittu<£. 

pereurt,  Des  gladiateurs  s’étant  li- 

gués pour  piller  Rome  font  dif- 
, fipés. 

1 VII.  Probe  cft  tué  à Sirmich  par 

fc$  foldats  au  mois  d’Août. 

!•  Carus  cft  déclaré  Empe- 

reur par  l’armée  : il  fait  Céfars 
fes  fils  Carin  8c  Numerien. 

*83.  II.  Les  Barbares  fe  foulevent  de 

tous  côtés.  Carus  défait  les 
Sarmates  6c  les  chafie  de  l’Il- 
lyrie. 

Carus  marche  en  Orient  con- 
tre les  Perfes  • il  reprend  la  Me- 
fopotamie  , entre  dans  la  Per- 
fe  , prend  Seleucie  6c  Ctefi- 
phon 

I.  Carin  6c  Numeriin  fils 

deCarus  font  déclarés  Anguftes. 

♦84*  Apcr  fait  tuer  fccretemene 

Numerien. 

Dioclétien  eft  élu  Empe- 
reur par  l’armée  à Calcédoine  , 
le  17  de  Septembre  6c  tue  Aper. 

Les  Perfes  fi:  rendent  maîtres 
de  la  Mefopotamie  après  la 
mort  de  Carus. 

*85-  I.  Carin  marche  contre  Dio- 

CtmmetuJ  !r  cletien  : il  défait  6c  tue  Julttn 
6.spetmi'e.  qui  s’étoit  fait  déclarer  Empe- 
reur. 

II  joint  Dioclétien  dans  la 
Méfié  : a l'avantage  dans  une 
bataille  donnée  près  de  Murget 
\ il  eft  tué  en  pourfuivant  les 

«.■  ennemis.  * 
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III. 


IV. 


Dioclétien  aflocie  à l’Empire 
Hercule  Maximien  : Ma- 
ximien vient  Hans  les  Gaules , j 
défait  les  Bagaudes  , Sc  rend  le 
calme  à ce  pais.  . 

Les  Perfes  rendent  la  Mefo- 
potamie  à Dioclétien. 

Les  Allemans , les  Bourgui- 
gnons , les  Herules  , & les  Câ- 
vions  veulent  s’emparer  des 
Gaules.  L’armée  des  Allemans  > 
8c  des  Bourguignons  périt  par 
la  famine  & par  la  contagion. 
Maximicn  taille  en  pièces  celle 
des  Herules  & des  Cavions. 

Les  François  & les  Saxons 
courent  les  mers.  Maximien 
leur  fait  donner  la  cha/Te  par 
Carauftes  qui  prend  le  titre 
d’Augufte  & pane  avec  fa  flotte 
en  Angleterre , où  il  établit  fa 
domination. 

Les  François  font  leur  pair 
avec . Maximien  qui  confirme 
leurs  Rois  dans  leurs  états  , où 
font  prélèvement  la  Hollande 
& la  Flandre. 

Maximien  paffe  le  Rhin  , en- 
tre dans  l’Allemagne  pendant 

2ue  Dioclétien  l’attaque  du  côté 
e la  Rhctie  : ils  font  des  con- 
quêtes confiderablcs  : Diode- 
tien  pénétre  jufqu’à  la  fource 
du  Danube. 

Maximien  attaque  Caraufus 
en  Angleterre , fa  flotte  cft  bat- 
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raufus , par  lequel  il  lui  cede 
l’Angleterre  à condition  qu’il 
la  défendra  contre  les  Barbares. 

L’Empire  eft  attaqué  de  tous 
côtés  par  les  Barbares  , Achillée 
fe  rend  maître  de  l’Egypte. 

Confiance  Chlore  & Maximien 
Galere  font  faits  Céfars  le  pre- 
mier de  Mars  à Nicomedie. 

\$i.  - 

Vilt 

L’Empire  eft  partagé  en  quatre 
parties. 

Confiance  aflîege  quelques 
troupes  de  Caraufus  dans  Bou- 

%9Î. 

X. 

logne,  & les  oblige  de  fe  rendre. 

Confiance  charte  les  Fran- 
çois du  pais  que  l’on  appelle  à 
j prefent  la  Flandre  & la  Hol- 
lande , & foumet  toutes  les 
Gaules. 

Caraufus  eft  tué  par  À letft, 
qui  fe  fait  proclamer  Empereur. 

' 

• 

T-9  5 • 

XII. 

Dioclétien  reçoit  les  Carpes 
à compofition,  & les  tranfporte 
dans  la  Pannonie. 

X96. 

XIII. 

Confiance  défait  Ale&e  , qui 
eft  tué  dans  le  combat. 

Dioclétien  défait  Achillée,' 
afliege  Alexandrie  , & la  prend 
au  bout  de  huit  mois 

5 

\ ( 

XI  Y. 

Maximien  foumet  les  Maures. 

Galere  envoié  par  Dioclétien 
contre  les  Perfes,  eft  défait  par 
Narfés  dans  le  Mefopotamie.  Il 
„ revient  avec  des  troupes,  entre 
en  Agnenie  , forcele  camp  des 
Perfes,  en  fait  un  grand  car-, 
nage. 
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XVIII. 


XX. 


XXI. 


XXII. 


table 

Paix  conclue  entre  les  Perlés 
& les  Romains,  à condition  que 
le  Tigre  ferviroit  de  limite  aux 
deux  Empires,  & que  les  Perlés 
renonceroient  à la  Mefopota- 
mic.  . ' 

Défaite  des  Marcomans. 

Confiance  défait  les  Allc- 
mans  à Langres  , & en  tuë  un 
grand  nombre. 

Eugene  proclamé  Empereur  à 
Nicomcdie  par  quelques  fol- 
dats,eft  dépoflédé  fur  le  champ. 

Dioclétien  vient  à Rome  avec 
Hercule  : il  en  fort  le  10  Dé- 
cembre , & tombe  malade. 

La  maladie  de  Dioclétien  con- 
tinue : on  le  croit  mort  le  13 
Décembre.  Il  en  revient  \ mais 
aiant  des  intervalles  de  démen- 
ce. 

Galere  perfuade  à Dioclétien 
& à Maximicn  de  fe  démettre 
de  l’Empire.  Ils  le  quittent  le 
premier  de  Mai , Dioclétien  st 
Nicomedie,  & Maximien  à Mi- 
lan. 

Constance  & Galere 
font  déclarez  Augulles. 

Severe  & Maxtmin  font  faits 
Céfars. 

Conilance  fe  contente  des 
Gaules,  de  l’Efpagnc  & de  l’An- 
glèterre.  Galereprcnd  l’IIlyrie, 
la  Thrace  & l’ Alie.  Il  donne  l’I- 
talie Sc  l’Afrique  à Severe , la 
Syrie  & l’Egypte  à Maximin. 

Galere  fait  la  guerre  ahx  Sar- 
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mates.  Conltantin  fils  de  Con- 
(lance  s’y  fignalc. 

Conflantin  s’échape  de  la 
Cour  de  Galet  e , joint  fon  perc 
a Boulogne,  pafle  en  Angleterre. 
Confiance  après  avoir  défait 
les  Piéles  meurt  à Y ores  le  zy. 
de  Juillet. 

Constantin  fon  fils  eft 
proclamé  Empereur  par  l’armée. 
Galere  le  confirme  fous  le  titre 
de  Céfar  : Maxencc  fils  de  Ma- 
ximien fe  fait  déclarer  Augufte 
le  %i.  Oâobre  à Rome. 

Severc  attaque  Maxencè!,  eft 
abandonné  de  fes  foldats  ; il  fe 
retire  à Ravenne , fe  rend  & eft 
tué  peu  de  tems  après. 

Conftantin  fait  la  guerre  dans 
les  Gaules  contre  les  François, 
pafTe  le  Rhin  & défait  les  Bruc* 
teres. 

Maximicn  vient  trouver  Con- 
ftantin dans  les  Gaules  8c  lui 
donne  en  mariage  fa  fille  Fauftc 
6 c le  reconnoît  pour  Augufte. 

Galere  vient  en  Italie  avec 
une  armée  , s’avance  vers  Rome 
fes  foldats  l’abzndonnent  {c  paf- 
fent  du  côté  de  Maxcnce. 

Maximien  vient  à-  Rome  de 
veut  ôter  l’Empire  à fon  fils  ; il 
en  eft  chaffé  par  le  peuple  & par 
les  foldats. 

, Il  revient  dans  les  Gaules  , 8c 
étant  d’intelligence  avec  Galere 
il  fait  nommer  Augufte  I.  ici- 
Niuslc  4. Novembre:  on  lui 
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donne  en  partage  la  Pannonie  ii 

la  Rhetic. 

Maximien  Te  fait  déclarerEm- 
,pereur  par  fon  armée.  Il  quitte 
la  pourpre  pour  la  fécondé  fois  : 
il  fc  livre  à Conftantin,  reprend 
la  pvurpre  s’empare  des  Palais 
& des  trélbrs  à Arles  5 fç  fauve 
à Marfeillc  où  il  eft  pris  par 
Conftantin. 

Alexandre  fc  fait  déclarer 
Empereur  en  Afrique. 

Maximien  voulant  ôter  la  vie 
& l’Empire  à Conftantin,  eft 
obligé  de  fe  pendre. 

Maxence  envoie  des  troupes 
en  Afrique  : Alexandre  eft  vain- 
cu , pris  & étranglé. 

Galere  meurt  au  mois  de  Mai. 
Maximin  &Licinius  partagent 
fes  états. 

Maxence  déclare  la  gücrrc  à 
Conftantin. 

Conftantin  marche  en  Italie, 
force  le  pas  de  Suze  , défait 
les  armées  de  Maxence  à Turin 
à Brcfle  & à Vérone  , & Ma- 
xence auprès  de  Rome  le  if. 
d’Oétobre  : Il  entre  dans  Rome. 
Maxence  eft  noïé. 
Commencement  des  indi&ions 
au  1.  ou  14.  de  Septembre. 

Conftantin  s’allie  avec  Lici- 
nius,  en  l^ui  donnant  en  Mariage 
fa  fœur  Conftancie. 

Il  défait  les  François  4*ns  les 
Gaules. 

Diocletieq  meurt. 

Maximie* 
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Maximien*déclarc  la  guerre  à 
Licinius,  entre  en  Europe  prend 
Byzance , Hcraclée  & Andri- 
nople  : il  eft  défait  par  Licinius 
& meurt  à Tarfe  vers  le  mois 
d’Août. 

Conftantin  & Licinius  fe  font 
la  guerre  : Licinus  eft  défait  à 
Cibales  en  Pannonie  le  8.  d’O- 
dtobre.:  il  ramafle  une  armée  & 
donne  un  fécond  combat  à Mar- 
dic  en  Thrace  , l'avantage  eft: 
égal , ils  font  la  paix. 

Crifpe  & Conftantin  fils  de 
Conftantin  & Licinien  fils  de  Li- 
cinius font  déclarés  Céfiirs. 

Crifpe  remporte  une  viétoirc 
contre  les  François. 

Conftantin  défait  les  Sarmatffs 
dans  la  Pannonie. 

Conftantin  chafle  les  Goths 

4’Illyrie. 

Seconde  guerre  entre  Licinius 
& Conftantin  : Conftantin  ga- 
^ne  la  bataille  contre  Licinius 
a Andrinople  le  3.  de  Juillet.  La 
flotte  de  Licinius  eft  battue  à 
Gallipoli  par  Crifpe  : on  pro- 
pofelapaix,  elle  ne  dure  pas  : 
Licinius  eft  encore  défait  pro- 
che de  Chryfople  le  18.  Sep- 
tembre : il  fe  fauve  à Nicome- 
die  où  il  eft  alTiegé  & pris. 
Conftantin  lui  donne  la  vie  & 
le  fait  mourir  peu  de  tems  après. 
Confiance  fils  de  Conftantin  eft 
fait  Céfar.  , 

Conftantiü  foui  Emper&r. 
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XXI  Y. 


XXVII. 


XXVIII. 


XXIX. 


XXX. 


Conftantin  retourne  à Rome 
&c  fait  mourir  Crifpc  fon  fils , 
Licimcn  fon  neveu  , fa  femme 
Faufte  & piufieurs  de  fes  amis. 

Conftantin  fait  rebâtir  Byzan- 
ce , lui  donne  le  nom  de  Con- 
ftantinople  8c  les  prérogatives 
de  la  ville' de  Rome. 

Conftantin  Cefar  eft  envoié 
par  fon  pere  au  fecours  des  Sar- 
mates  contre  les  Goths  ; il  les 
défait  le  xo.  Avril  : ils  fe  fou- 
mettent  & fournifl'ent  40  mille 
hommes  de  troupes  aux  Ro- 
mains. Les  Sarmates  font  dé- 
faits par  Conftantin. 

Les  guerres  continuant  entre 
les  Goths  &les  Sarmates  : ceux- 
ci  armèrent  leurs  efclaves  pour 
réfifter  aux  Goths  qui  les  a- 
voient  vaincus. 


Confiance  fils  de  Conftantin 
eft  fait  Céfar. 

Les  efclaves  Sarmates  , nom- 
més Limigantes , chafTent  leurs 
maîtres  de  leurs  pais  : Conftan- 
tin en  reçoit  une  partie  dans  les 
terres  de  l'Empire  : les  autres 
fc  retirent  chez  les  Barbares  en 
Allemagne. 

Conltantin  fait  Célar  D*l- 
tnnee  fils  de  fon  frere,  & donne 
à Anpibalien  frere  de  Dalmace 
le  titre  de  roi  de  Pont  & d’ Ar- 


ménie : il  partage  l’Empire  cn- 
tr’èüx  & les  enfans. 


<A*n,  1 

l C. 


337. 


338. 


340 


ogle 


]/lnn,  de 

?•  c. 

337- 


”-é 

338. 


34°- 


CHRONOLOGIQUE. 


t 

4 59 


,4nn.  du  te 
%ne  des  tn> 
i/creurs.  ' 
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I. 


III. 


Sapor  roi  de  Perfe  romp  la 
paix  8c  entre  dans  la  Mefopota- 
mie  : Conftantin  fait  de  grands 
préparatifs  de  guerre  pour  lui 
réfifter. 

Conftantin  tombe  malade  vers 
la  fête  de  Pâques  : il  meurt  dans 
un  fauxbourg  de  Nicomedie  le 
ii.  Mai  jour  de  la  Pentecôte. 

Les  fils  de  Conftantin  , Con - 
flantin  , C en  fiance  & Confiant 
lui  fuccedent  8c  prennent  la 
qualité  d’Auguftes  le  9.  de  Sep- 
tembre. 

Les  foldats  font  mourir  Jules 
oncle  des  trois  Empereurs , 
Dalmace  8c  Annibalien  ,,  8c  les’ 
autres  neveux  du  grand  Con- 
ftantin , à l'Acception  de  Gal- 
lus  8c  de  Julien. 

Les  trois  fils  de  Conftantin 
partagent  l’Empire. 

Les  Perfes  entrent  dans  les 
terres  des  Romains , 8c  répan- 
dent la  terreur  dans  tout  l’O- 
rient : les  Arméniens  fe  révol- 
tent , chafTent  leur  Roi  8c  pren- 
nent le  parti  des  Perfes. 

Sapor  alïiege  Nifibe  8c  eft  o- 
bligé  de  lever  le  fiege. 

Conftance  rétablit  le  Roi 
d’Armenie. 

La  guerre  des  Perfes  continue 
fous  le  régné  de  Conftance  a- 
i vec  un  avantage  prcfqu’égal. 

Conftantin  fait  la  guerre  à 

Yij 


Digitized  by  Google 


An  , de 
?■  C. 

Ann.  du  re- 
ine dti  Em- 
pereurs. 

341. 

IV. 

'34 

V. 

343- 

V I. 

34*. 

IX. 

350. 

XIV. 

3H. 


- XV. 


TABLE 

Confiant  : il  eft  furpris  danfc 
un  embufcade  près  d'Aquilée  , 
Tes  troupes  font  taillées  en  piè- 
ces & il  demeure -fur  la  place. 

Les  François  font  des  courfes 
dans  les  Gaules , Confiant  leur 
donne  une  bataille  dont  l’événe- 
ment eft  incertain. 

Confiant  fait  un  traité  avec 
les  François. 

Confiant  pafTe  en  Angleterre 
pour  repouffer  les  Ecoffois. 

Sapor  roi  des  Perfes  affiege 
une  fécondé  fois  Nifibe  & eft 
encore  obligé  de  lever  le  flege. 

Magnence  ufurpe  l’Empire  à 
Autun  au  mois  de  Janvier. 
Confiant  eft  tué. 

Vetranion  prend  aufïi  la  pour- 
pre à Sirmich. 

Nepotien  neveu  de  Conflan- 
tin  fe  rend  maître  de  Rome  : il 
eft  défait  & tué  par  les  troupes 
de  Magnence  qui  fe  rend  maî- 
tre de  Rome  & de  tout  l’Em- 
pire d’Occident. 

Nifibe  eft  afftegée  inutilement 
pour  une  troifîéme  fois  par  les 
Perfes. 

Confiance  oblige  Vetranion 
de  quitter  la  pourpre. 

Confiance  crée  Céfar  Galltts, 
lui  fait  époufer  fa  fatur  Con- 
itantine  , & l’envoie  en  Orient 
contre  les  Perfes. 

Magnence  fait  aufïi  Céfar 
Decence  fon  frere  , & l’envoie 
dans  les  Gaules  contre  les  Al« 
Jemans, 
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Bataille  de  Murfe  dans  laquelle 
Magnence  eft  défait  par  Con- 
fiance le  18.  de  Septembre. 
Confiance  pafle  les  Alpes, 
il  gagne  une  fécondé  bataillé 
contre  les  troupes  de  Magnen-i 
ce  dans  les  Alpes  Cotticnnes. 
Magnence  fe  réfugie  à Lyon  8c 
s’y  donne  la  mort  le  io  d'Août* 
ÎDeccnce  fon  frere  fe  tue  aufli 
lui-même. 

Confiance  refie  feul  Empe.» 
reur. 

Les  Ifauricns  font  des  cour- 
fes  dans  l’Alîe,  8c  affiegent  Se- 
leucie  : Gallus  envoie  au  fecours 
Nebridius  qui  fait  lever  le  fiege 
8c  contraint  les  Ifauricns  de  fe 
renfermer  dans  leurs  monta- 
gnes. 

Confiance  marche  contre  les 
Allemans  8c  fait  un  traité  de 
paix  avec  eux- 

Gallus  eft  dépouillé  de  la  pour- 
pre par  ordre  de  Confiance  , 84 
mis  à mort  à la  fin  de  1 année. 

Julien  eft  arreté  8c  demeure 
fept  mois  prifonnier. 

Silvain  general  des  trou- 
pes , François  de  race,  aîant  étc 
accufé  de  vouloir  fe  révolter  y 
prend  la  pourpre  à Cologne  s 
U rficin  Préfet  du  Prétoire  le  fait 
afiaffiner  x8  jours  après.' 

Les  François  , les  Allemans  , 
8c  les  Saxons  ctvevent  plufieurs 
villes  le  long  du  P>.hin. 

Les  Quades  8c  les  Sarmates 
Y üj 
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pillent  la  Pannonie  & la  Méfie. 

Les  Generaux  de  Sapor  roi 
des  Perfes  font  des  courtes  dans 
la  Mefopotamie  & dans  l’ Ar- 
ménie. 

Confiance  fait  Julien  Céfar, 
le  marie  à fa  feeur  Confiance 
& lui  donne  pour  partage  les 
Gaules  & l’Angleterre. 

Julien  arrive  à Autun , re- 
prend Cologne,  fait  une  trêve 
avec  les  Gei.eraux  François. 

Confiance  attaque  les  Alle- 
mans  du  côté  de  la  Rhetie,  & 
les  oblige  de  demander  la  paix. 

Julien  étant  venu  j>affer  l’hy- 
ver  à Sens , y efl  afuegé  par  les 
ennemis  : les  Allemans  vien- 
nent nflieger  la  ville  de  Lyon. 
Ils  foîi-k obligés  de  lever  le  fie- 
ge.  Julien’aPV«  fait  garder  les 
paflages  , taiUe\en  piece  une 
partie  de  leurs  fytoupes  j va 
attaquer  ceux  qui  s’etîijcPt  ^au~ 
vés.  Barbation  qui  étiSiS  paffé 
en  Allemagne  efl  battu.  L 

Julien  remporte  une  v*ié«P're 
confidérable  fur  les  AllemaStt 
& les  oblige  de  fe  retirer  des\ 
Gaules  ; palfe  le  Rhin  & fait  ^ 
une  treve  de  dix  ans  avec  eux. 

Julien  prend  deux  fortes  vil- 
les des  François  fur  la  Mcufe. 

Il  vient  pafTer  l’hyver  à Paris. 

Négotiation  , entre  Sàpor  & 
Confiance  pour  la  paix,  fans  ef- 
fet. I 

Les  Juthunges  pillent  la  Rjic- 
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tic.  Barbation  les  défait. 
Confiance  marche  contre  les 
Quades  St  les  Sarmates  qui  ra- 
vageoïent  la  Pannonie  & la  Mé- 
fié. Il  fait  tuer  ceux  qui  étoient 
venus  de  leur  part  pour  deman- 
der la  paix.  Ils  font  obligez  de 
fe  foumettre.  Conltance  fait 
rendre  aux  Sarmates  leur  pais 
envahi  par  leurs  efclaves  ap- 
peliez Limigantes. 

Julien  foumet  les  François 
Saliens.  Il  défait  les  Camaves, 
parte  le  Rhin  , fait  la  paix  avec 
des  peuples  d’Allemagne. 

Confiance  fait  mourir  Bar- 
bation foupçonné  d’avoir  eu 
dertein  de  te  faire  Empereur. 

Les  Limigantes  venus  pour 
demander  un  autre  païs  , aiaut 
attaqué  Confiance , font  taillez 
en  pièces. 

Confiance  quitte  Sirmich 
pour  aller  à Conftantinople  , 61 
fc  prépare  à faire  la  guerre  aux 
Perfes. 


XXIV. 


Julien  pafle  le  Rhin  , obligé 
les  Rois  fies  Allemans  à deman- 
der la-^paix. 

Sapor  prend  Amide. 

Julien  envoie  Lupicinen  An^ 
gleterre  contre  les  EcofFois  & 
les  Piéles. 

Sapor  entre  dans  la  Mefopo- 
tamie  , preud  Singarc  St  Be- 
zabde.  Confiance  tâche  inutile- 
ment de  reprendre  cetçç  place. 

Confiance  aiant  envoie  Dc- 
Viiij 
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ccnce  dans  les  Gaules  pour  fui 
amener  des  troupes  , les  offi- 
ciers & les  foldats  proclament 
Julien  Empereur  à Paris. 

Julien  parte  le  Rhin  & défait 
les  François  Attuariens.  Il 
vient  palier  l’hyver  à Vienne 
en  Provence. 

Libinon  envoié  par  Julien 
contre  Vadomaire  roi  des  Alle- 
mans  'cft  défait.  -Julien  marche 
en  perfonne  contre  Vadomaire, 
le  fait  prifonnier  , & oblige  les 
peuples  du  pais  à lui  demander 


la  paix. 

Il  déclare  la  guerre  à Confian- 


ce , fe  rend  maître  de  l’Illyrie 
& de  l’Italie , aifiege  Aquilée 
vêts  le  mois  d’Aout. 

Confiance  meurt  à Mopfuc- 
rene  près  du  Mont-Taurus  le  $ 
de  Novembre. 

Julien  vient  à Conftantinople 
le  4 Décembre  , & y eft  de  nou- 
veau déclaré  Empereur. 

Aquilée  fe  rend. 

Julien  entre  avec  upe  armée 
confiderablc  en  Perfe , parte  le 
Tigre, s’angage  bien  avant  dans 
le  pais , cft  attaqué  par  les  Pcr- 
fes  , & tué  le  %6  Juin. 

Jovien  eft  élu  Empereur 
par  les  officiers  de  l’armée.  Il 
fait  la  paix  avec  les  Perfes  à des 
conditions  honteufes  , & leur 
rend  cinq  provinces  fur  le  Ti- 
gre , avec  les  villçjs  <ic  Nifîbe 
& de  Singaxc.-;'p^|jfne  fo» 
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*4nn.  dure  \ armée  dans  la  Mcfopotamie  , 
fe  rend  à Antioche,  & fe  met 
en,  chemin  pour  aller  à Con- 
ftantinople. 

Lucilien  gendre  de  Jovicn  , 
cju  il  avoir  fait  commandant  de 
l'Ulyrie  & des  Gaules,  eft  tué  à 
Reims.  | 

Jo  vien  meurt  11  Dadaftane. 
fur  les  confins  de  la  Galatie  & 
de  la  Bithynie  le  17  Février. 

Valentinien  1.  eft  éla 
Empereur  par  les  officiers  de 
l’armée. 

Il  aiTocic  fon  frere  Valens 
à l’Empire.  , 

Ils  partagent  entr’eux  l’Em- 
pire, les  armées,  & les  offi- 
ciers. E’ctrpire  d’Orient  de- 
meure à Valens,  Valentinien 
retient  celui  d’Occident. 

Les  provinces  de  l’Empire 
four  ravagées  en  Orient  & en 
Occident  par  les  Barbares. 

3 ovin  general  de  Valentinien 
défait  par  trois  fois  les  Aile- 
mans  c}»i  étoientpafl’ei  dans  les 
Gaules. 

Procope  parent  de  Julien' prend 
la  pourpre  à Conftantinople,  Ce 
' rend  maître  d’une  partie  de  \'Q- 
rient. Il  perd  deux  batailles  con- 
tre Valens,  eft  pris  & tué  le  17 
Mai. 

Valentinien  tombe  malade 
dans  les  Gaules  , il  déclare  Au- 
guftefonfils  Gratién  le  i4Aoâr- 
^layeuce  eft  iurprife  par  If? 
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Allcmans  , les  Romains  srèî| 
vengent  en  faifant  périr  leuf 
roi  Vithicabe. 

Theodofe  envoié  en  Angle- 
terre par  Valentinien , repourtc 
les  Ecortois  & les  Piétés, & con- 
quiert fur  eux  la  province  de 
Valence. 

Valentinien  pa/Te  le  Rhin  , 
défait  les  Aliemans  , & fait  un 
traité  de  paix  avec  eux. 

Theodofe  charte  des  Gaules 
les  François  & les  Saxons. 

Valentin  relégué  en  Angle- 
terre , qui  avoit  voulu  prendre 
la  pourpre  , eft  exécuté. 

Conftantien  beaufrerc  de  Va- 
lentinien , cil  tué  dans  les  Gau- 
lest 

Valens  fait  la  paix  avec  les 
Goths  à'condition  qu’ils  ne  paf- 
feroient  peint;  le  Danube. 

Sapor  arrête  en  trahifon  Ar- 
face  roi  d’A'rmenie,  charte  Sau- 
romaceroi  d’Iberie  , & donne 
fon  roïaume  à Afpacurc. 

Les  Romains  défont  les  Sa- 
xons. & font  venir  les  Bourgui- 
gnons contre  Macrien  roi  d’Al- 
lemagne. 

Valens  rétablit  Para  fils  d’Ar- 
face  dans  le  roiaume  d’ Armé- 
nie , & Saurcmace  dans  celui 
d’Ibcric , qui  la  partage  avec 
Afpacure. 

Valentinien  parte  le  Rhin  vers 
le  nlois  de  Septembre. 

Valens  s’avance  jufqu’aù  Tî- 
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Firmus  prince  de  la  nation  des 
Maures  fe  révolte  en  Afrique  & 
ravage  l’Afrique  & la  Mau  li- 
tanie. Valentinien  envoie  en  di- 
ligence contre  lui  des  troupes 
fous  la  conduite  de  Theodofe. 

Theodofe  fait  la  guerre  en 
Afrique  & réduit  Firmus  à une 
telle  extrémité  qu’il  s’étrangle 
lüi-mêmc. 


XI. 


XII. 


I. 


\ 


Les  Quades  irritez  de  ce  que 
l’on  avoit  fait  mourir  leur  roi 
Gabinius  , partent  le  Danube  8c 
ravagent  la  Pannonie.  Les  Sar- 
mates  attaquent  la  Mefie.Thco- 
dofe  le  jeune  les  en  charte. 

Theodofe  confpire  contre  Va- 
lais : la  confpiration  aiant  été 
découverte , il  a la  tête  tran- 
chée. 

Valentinien  après  avoir  con- 
clu un  traité  de  paix  avec  Ma- 
crien  roi  des  Allcmans  , ravage 
le  pais  des  Quades.  Il  meurt  à 
Bregetion  fur  le  Danube  le  17 
de  Novembre. 

Scs  fils  Gràtien  &Valen-' 
tiniïn  II.  lui fuccedenr. 

Les  Goths  ebaflez  par  Ie5 
Huns  fe  retirent  fur  les  terres 
des  Romains  cnThrace  , & s'y 
ctâblirtent  avec  lapermiflionde 
Valens.  Une  autre  pairie  des 
Goths  s’y  maintient  de  force, 
j Les  Ifauriens  qui faifoiem des 
' comfcs  dans  la  Phanipîiyîic  St 
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dans  la  Lycie  font  rcpoUflèz. 

Les  Goths<  révoltez  ravagent 
la  Thracc.  Trajan  general  de 
Valcns  leur  donne  une  bataille  : 
l'avantage  eft  égal.  Les  Goths 
fecourus  par  les  Huns  & les 
Alains  , entrent  dans  la  Thra- 
ce,  défont  un  Tribun  Romain  » 
‘ font  enfuite  battus  par  les  trou- 
pes de  Gratien.  Us  ravagent  la 
Macedoine  & la  Theflalic  Sé 
font  des  courfcs  j;\fqu’aux  por- 
tes de  Gonftantinople. 

Valcns  revient  à Conftantino- 
ple  , marche  contre  les  Goths  , 
leur  donne  bataille  près  d'An- 
drinople , eft  défait  & tué  le  9 
Août. 

Gratien  défait  les  Aîlemans 
vers  le  mois  de  Mai , palîe  le 
Rhin  & oblige  les  habitans  du 
païs  de  fe  rendre. 

Theodofe  remporte  des  avan- 
tages contre  les  Barbares  qui 
ravageoient  les  terres  de  l’Em- 
pire. 

Gratien  alîocie  Thiodose 
a l'Empire  le  19  de  janvier  , &c 
lui  cede  tout  l’Orient  & Tlily— 
rie  orientale. 

Theodofe  marche  contre  les 
Goths , les  défait  en  plufieurs 
rencontres , en  chafTe  une  par- 
tie de  la  Thrace  , foumet  les 
autres  , 8c  en  prend  plulîeurs  à 
fon  fervice 

Les  Goths  entrent  enThtafej, 
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-#*«»  du  re.  pillent  la  Pannonie  , la  Theilà- 
gnt  du  Em-  üc  y p£pirc  y & l'Achaie. 
ptriurf.  Theodofe  marche  contre  eux  £ 

il  cft  iuxpris,  & fes  troupes  bac- 
sucs.  Il  revient  & arrête  les 
courfes  des  Barbares  qui  fc  re- 
tirent. 
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Athanaric  roi  des  Goths  vient 
de  Conliantinople  le  4 Janvier., 
Plufieurs  Goths  fe  foumettenr. 

Et  enfuite  toute  la  nation  s 
qui  il  donna  permifl'ion  de  de- 
meurer dans  la  Thrace. 

A r c a d e clt  fait  Augufte  vert 
le  19  de  Janvier. 

Maxime  prend  la  pourptfo 
en  Angleterre  , pa/Te  dans  les 
Gaules  , fait  foulcver  les  pro- 
vinces le  long  du  Rhin.  Gra-r 
tien  vient  audevant  de  lui , lui 
préfente  la  bataille , eft  pris  & c 
tué  le  if  de  Juillet. 

Maxime  demeure  maître  des 
Gaules , de  l’Angleterre  & de 
l’Elpagnc  : il  laiife  à Valenti». 
nien  II.  l’Italie,  l’illyrie  Oc- 
cidentale & l’Afrique. 

Theodofe  remporte  par  fcî 
generaux  une  grande  viéloirc 
contre  les  Greuthongcs  qui  é« 
tuient  entrez  en  Thrace. 

Sédition  à Antioche  appaifée.- 
Theodofe  accorde  le  pardon 
aux  féditieur. 

Maxime  palTe  les  Alpes  vers 
le  mois  d’Août , entre  en  Italie,, 
va  droit  à Milan.  Valentinien 
s’enfuit  àThetfaloniquc,  fie  » 
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recours  à Theodofe. 

' Theodofe  entre  en  Occident- 
Dans  Ja  Pannonie  il  défait  les 
troupes  de  Maxime  fur  la  Save 
& à Pctaw.  Maxime  fe  fauve 
dans  Aquilée.  Theodofe  prend 
cette  ville.  Maxime  ed  livré 
par  fes  foldats  & décapité  le  17 
Août  ou  le  17  Juillet. 

Valentinien  vient  dans  les 
Gaules.  Arbogade  general  de 
fes  troupes  fait  la  guerre  avec 
Marcomir  & Sunnon  rois  des 
François. 

Theodofe  retourne  en  Orienr 
& arrive  .à  Condantinople  le 
10  de  Novembre. 

Valentinien  ed  tué  par  la  tra- 
hilon  d’ Arbogade  dans  les 
Gaules  le  1 j de  Mai- 

Arbcgadefait  proclamer  Em- 
pereur iiugene , qui  cd  reconnr. 
dans  tout  l’Occident. 

Honorius  , fils  deTheo- 
detfe  , cd  déclaré  Augude  au 
mois  de  Janvier. 

’ Theodofe  part  de  Conftanti- 
nople  au  mois  de  Mai  pour  ve- 
nir combattre  Eugène.  La  ba- 
taille fe  donne  au  pied  des  Al- 
pes. Les  troupes  de  Theodofe 
enfoncent  l’armée  de  Maxime. 
Le  combat  recommence  le  len- 
demain: quelques  troupes  d Eu- 
gène paffeut  du  côté  de  Theo- 
dofe : avec  ce  renfort  il  attaque 
Eugene  , & défait  entièrement 
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jdnn  Ouït-  Tes  troupes  àWittachle  6 de 
£”*  *ies  Septembre. 
tireurs.  Theodofe  meurt  à Milan  le 

17  de  Janvier. 

Son  fiis  Honorius  lui  fuc- 
cede  en  Orient , 5c  Arcadius 
régné  en  Ofccident.  Rufin  Pré- 
fet de  Prétoire  s’empare  dè 
l’autorité  en  Orient,  & Stilicon 
en  Occident. 

Rufin  fait  venir  les  Huns  eft 
Orient  qui  ravagent  tout  le 
pais  jufqu’à  Antioche  , & laifl'c- 
l’Occident  en  proie  aux.Goths 
commandez  par  Alaric  : ceux- 
ci  ravagent  la  Thrace,  la  Pan- 
nonie i la  Macedoine  , la  Thef- 
falie , & incommodent  Conf- 
tantinople. 

Stilicon  emmene  une  armée 
contre  les  Goths.  Arcadius,  lut 
donne  ordre  de  s’en  retourner 
en  Occident. Stilicon  lui  envoie 
des  troupes  , conduites  par 
Gainas  , qui  tuent  Rufin.  En  fa 
place  Eutrope  devient  maître 
au  gouvernement. 

Alaric  pafTc  les  Thermopyles, 
faccagc  l’ Achaïe , prend  la  ville 
d’Atfiênes. 

Stilicon  vient  avec  fon  armée 
au  fecours  de  laGrece,  bac 
les  Goths  en  plufieurs  occalïons 
& les  oblige  de  fc  retirer. 

III.  | Les  Rois  des  François  veu- 
lent remuer.  Marcomir  eft  ar- 
. rêté  , 5c  envoie  en  éxil  en  Tof- 
cane.  Sunnon  eft  tué  par  fes  fol- 
dats. 
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r A B t C , r.  ; 

Fintigildc  roi  des  MaréomaftS 
fait  alliance'  avec  les  Romains. 

Gildon  fe  révolte  en  Afrique 
contre  Honorius  , & fe  foumee 
en  apparence  à Arfcâdius. 

*•■  Arcadius  fait  déclarer  Stili- 


con  ennemi. 

Gildon  cil  défait  par  fon  fre- 
re  Mafcezel  , Gildon  ell  pris 
& fe  tue  en  prifon. 

Tribigilde  fait  foulever  l’ar- 
mée des  Ollrogoths  qu'il  com- 
mandoit  , ravage  la  Pifidie  , 
mec  en  déroute  les  troupes  de 
Leon  general  des  Romains.  Eu- 
trope  cfl  envoié  en  éxil&éxecu- 
té  àmort. l’Impératrice  Eiudoxic 
demeure  maîtrelTe  de  l’état , & 
Gamas  general  des  armées  d’O- 
rient. 

Gainas  fait  entrer  des  Gotbs 
à Conftantinoplc , en  fort  & y 
revient  avec  de  nombreufes 
troupes  • il  ell  reponfle  & fe  dé- 
clare cnnemi.Arcadevoulut  pal- 
fer  l’Hellefpont  pour  entrer  en 
Alie  , il  ell  défait  par  Fravitas.- 
II  ravage  la  Thracc&  repalTe  le 
Danube  pour  rentrer  dans  l’an- 
cien pais  des  Goths  : il  ell  dé- 
fait & tué  par  Valdin  roi  des 
Huns. 

Alaric  roi  des  Goths , & Ra- 
dagaife  roi  des  Huns  entrent 
en  Italie  & ravagerit  la  campa- 
gne- 

Eudoxie  met  au  monde  le  io- 

Ayril  un  lils  nommé  Thcedofe, 
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qui  fucceda  à ArcadiuS. 

Theodose  le  jeune  fut  dé- 
claré Empereur  le  4.  Janvier. 

Alaric  entre  en  Italie  mar- 
che vers  Rome. 

Stilicon  donne  une  bataille  à 
Pollcnce  contre  Alaric,  ou  après 
bien  du  fang  répandu  l’avantage 
fe  trouve  prefqu’égal.  Alaric  fc 
retire  en  Pannonie. 

Radagaife  roi  des  Huns  entre 
avec  une  armée  de  400  mille 
hommes  en  Italie  : il  afliege 
Tlorence  , Stilicon  le  vient  atta- 
quer , furprend  fon  armée  , fait 
un  grand  carnage  de  fes  trou- 
pes. Radagaife  cil:  pris  & tué. 

Les  Alains , les  Vandales , les 
Bourguignons  8c  plufieurs  au- 
tres Barbares  ravagent  les  Gau- 
les & tout  le  pais  au  deçà  desi 
Alpes. 

L’armée  d’Angleterre  élit 
Conftantin  Empereur  , il  pafle 
dans  les  Gaules  & s’en  rend 
maître. 

Le  general  Sarus  défait  les 
generaux  de  Conftantin  & l’af* 
fiege  dans  Valence , il  eft  obli- 
gé de  lever  le  fiege  : Conftantin 
fe  retire  à Milan  & envoie  fon 
fis  Confiant  prendre  pofTeino» 
de  l’Efpagne.  Il  fait  fa  paix  avec 
Honorius  qui  l’alfocic  à l’Em- 
pire. 

Mort  d’Arcadius  le  premier 
de  Maiv 
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XVI. 


T'A  B l E 

Son  fils  T H E O D O S t lui 
fucccde. 

Alaric  appelle  par  Stilicon  en- 
tre dans  la  Norique  & n’en  fort 
qu’à  prix  d’argent. 

Stilicon  eft  tué  à Ravenne  le 
ij.  Août  par  ordre  d’Honorius. 

Alaric  fur  le  refus  qu’Hcno- 
rius  fait  de  lui  accorder  fes  de- 
mandes vient  aftieger  Rome  , 
qui  fe  rachette  en  lui  donnant 
une  fomme  d’argent. 

Alaric  affiege  Rome  pour  une 
I fécondé  fois  & y fait  déclarer 
Empereur  Attalus,  Il  envoie  des 
troupes  pour  prendre  Honorius 
qui  croit  à Ravenne  : cet  Em- 
pereur eft  fecouru  à propos. 

Les  Vandales , les  Alains  6c 
les  Sueves  entrent  en  Efpagnc 
êc  s’en  rendent  maîtres. 

L’Angleterre  & les  provinces 
Armoriques  fc  mettent  en  li- 
berté. 

Alaric  ôte  la  pourpre  à Atca- 
lus  , & convient  de  conditions 
avec  Honorius  : s’écant  re- 
brouillé avec  lui  , il  rétablit 
Attalus  & prend  la  ville  de  Ro- 
me le  14.  Août  4id.  LesGoths 
la  faccagent,  la  pillent  & en 
réduifent  une  partie  des  bâti— 
mens  en  cendres. 

Alaric  après  avoir  ravagé  U 
Campanie  veut  pafter  en  Sicile, 
il  en  eft  empêché  par  les  vents 
Sc  meurt  à Cofenze  : Ataui- 
phe  fon  frere  lui  faccede. 
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de  Ann.  du  re.  Conftantin  d'intelligence  a- 
3-  C.  gnt  dti  Em  vcc  Allobic  general  d’Honorius 
periuri.  entre  en  Italie  : Honorius  fait 

mourir  Allobic,  & Conftantin 
fe  retire. 

j,  X Y 1 1.  Confiant  eft  repoufTé  d'Efpa- 
gne  dans  les  Gaules  par  Geron- 
ce  qui  nomme  Maxime  Empc- 
1 reur. 

Geronce  entre  dans  les  Gau- 
les , fait  mourir  Confiant  & 
affiege  Conftantin  dans  Arles. 

Confiance  general  d’Hono- 
rius s’avance  vers  Arles.  Ge- 
roncc  abandonné  de  fes  foldats 
s’enfuit  en  Efpagne  où  il  fe 
donne  la  mort.  Maxime  eft 
obligé  de  quitter  la  pourpre. 

* Conllance  affiege  Conftantin 

dans  Arles  , défait  Edobic  qui 
venoit  au  fecours  de  la  ville  : 
•"  elle  eft  prife  apres  quatre  mois 

de  fiege. 

Conftantin  pris  dans  Arles  eft 
décapité  le  18  de  Septembre. 

Les  Barbares  partagent  l’Ef- 
pagne. 

411.  XVIII.  Jovin  fe  fait  déclarer  Empe- 

reur dans  les  Gaules  ultérieu- 
res. Les  Goths  conduits  par 
Ataulphe  entrent  dans  les  cite- 
ricuies  ; défont  Sarus  qui  ve- 
noit au  fecours  de  Jovin.  Jo- 
vin afTocie  fon  frere  Sebaftien  à 
l’Empire. 

1 Ataulphe  prend  Sebaftien  pri- 
fonnier  & l’envoie  à Honorius, 
•&  affiege  Jovin  dans  Valence* 
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Erreurs 


XIX. 


XX. 

XXI. 


XXII. 

XXIII. 


]ovin  eft  pris  & envoié  à 
norius  qui  le  fait  mourir. 

Hemclien  qui  rommandoit  en 
Afrique  fe  révolte , prend  le  ti- 
tre d’Empereur,&  pafl'e  avec  de$ 
forces  confiderablcs  en  Italie. 

Àtaulphe  mécontent  entre 
dans  Narbonne  , prend  Tou- 
loufe  & s’avance  jufqu’à  Mar- 
feillc.  Le  comte  Boniface  qui 
étoit  dans  cette  ville  lui  donne 
un  combat  dans  lequel  Ataul- 
phe  cft  blelfé.  ' 

Les  Bourguignons  s’établift. 
fent  dans  les  Gaules  le  long  du 
Rhin,  & y forment  un  état  fous 
leur  roi  Üondicaife. 

Les  François  prennent  la  ville! 
de  Trcves. 

Ataulphe  époufe  Placidic  au 
mois  de  Janvier. 

Confiance  oblige  Ataulphei 
de  quitter  les  Gaules.Les  Goths 
en  s’en  allant  pillent  Bordeaux. 

Araulphe  elt  tué  à Barcelone 
avec  fes  enfans; 

Sigeric  frère  de  Sarus  eft  é/u 
en  fa  place , & tué  au  bout  de 
fept  jours. 

Vallia  s’empare  du  rôiaumc 
des  Goths  ; fait  la  paix  avec 
Honorius,  & lui  rend  Placidie. 

Attalus  eft  pris  & banni  dans 
l’ifle  de  Liparc. 

Confiance  époufe  Phujidiç  l4f 
n Janvier.  « 
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sir.n.  du  rc  { On  mec  çn  cette  année  Tara- 
mond  premier  Roi  des  François. 

Confiance  fait  la  guerre  aux 
Barbares  & prend  Frcdibal  roi 
des  Vandales. 


gne  du  E m 
pereurs 


XXIV. 


XXV. 

XXVI. 

XXVII. 


XXVIII. 

XXIX. 


Vallia  fait  la  guerre  aux  Bar- 
bares qui  étoient  en  Efpagne, 
& y établit  le  roïaume  des 
Goths. 

Vallia  rentre  dans  les  Gaules. 
Honorius  fait  la  paix  avec  lui , 
& cede  aux  Goths  l’Aquitaine. 

Vallia  meurt  à Touloufe , & 
a pour  fucceflêur  Theodoric. 

Une  partie  de  l' Efpagne  re- 
vient aux  Romains. 

Constance  cft  déclaré 
Augufte  par  Honorius  le  8.  Fé- 
vrier. Tneodofc  rçc  veut  pas  le 
reconnoître. 

Confiance  ijjcürt  le  x.  Sep-' 
tembre. 

Caflin  general  d’Honorius  cft 
défait  par  les  Vandales  dans  la  • 
Betique. 

Placidie  chaflee  d’Occideac 
par  Honorius  , fc  retire  à Con- 
îlantinople.  / 

Honorius  meurt  d’hydropific 
à Ravenne,  le  15.  ou  le  17. 
d’Août. 
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DES  MATIERES; 
Contenues  au  Tome  troifiéme. 


A. 

ABcare  roi  d’Edeflè , en 
quel  tems  a vécu , **. 
Acer  onia  Palla,  comment  mi- 
fc  à mort , 61. 

Adrien  , hiftoire  de  cet  Em- 
pereur , 110. 

AÜius  Lampridius , fei  écrits , 

144. 

Æmilius  Probus , i$j. 
Agricola  eft  charge  de  fôu- 
mettre  la  Grande  Bretagne  , 
105  Fait  la  guerre  aux  E 
coffois  r 10S. 

Agrippa  gendre  d'Augufte  , 
meurt  , $.  Adopté  par  Au 
gufte  , 10.  Tibere  le  fait 
tuer , ij. 

Agrippine  de  qui  fille  > quand 
âc  par  qui  répudiée  ■ (. 

Ag  rippine  femme  de  Germa 
niais  1 fon  courage,  n n. 
Son  txil , 17  8c  18.  Elle 
meurt  de  faim  > 19. 
Agrippine  fille  de  Germani- 
cus , par  qui  mife  à mort , 

4p. 

Agrippine  nïece  de  Claude  é 
pou fe  cet  Empereur,  50  Scs 
aûions  > ibid.  (y  ft*i-v.  Fait 
empoifonner  Claude  , 57 
Se  rend  nuit  relié  du  gou- 
vernement fous  Néron  $8. 


Ses  minières  , ibid.  Neroï 
fe  déclare  contre  elle,  pj. 
Ses  favoris  font  récompen- 
fez  , ibid.  Comment  mife  à 
mort  ,60  8c  61.  Mémoires 
de  cette  Princeffe  , ij8. 

Alains  , font  une  irruption 
dans  laMedic,  toi.  8c  dans 
piufieurs  autres  endroits, 118 

Albin  difpute  l’ Empire  à Se  ve- 
re,  ijj.  Meurt , ij*. 

Aîaric  commande  quelques 
Barbares  > 310.  Paffe  les 
Thermopyles  8:  prend  la 
ville  d’Athcnes  316'.  entre 
en  Italie  , 331,  On  lui  don- 
ne une  fomme  confiderable, 
336.  affiege  Rome  337.  La 
prend  , 31$  Sa  mort , ibid. 
cr  fuiv. 

Alcimus  ( Lacinus  Aleth:us  } 
fameux  Rheteur,  j 66. 

Alexandre  Préfet  du  Prétoire 
en  Afrique  eft  élu  Empe- 
reur ,m.  Comment  mis  à 
mort , ibid. 

Alexandre  le  Philofophe  fir- 
duit  le  peuple  par  fes  im* 
poftures  , ni. 

Alexandrie  » fédition  dans  cet- 
te ville, 103  31 6-  Caraealla  y 
ma  fiacre  un  grand  nombre 
de  peuple  , 14».  Dioclétien 


DES  MAT 

Te  rend  maître  de  cette 

. ville  , 10  j. 

Aliemans  défaits  par  Aurelien, 
iSi.  Par  qui  battus , 180 
çr  (uiv. 

Alpes  réduites  en  forme  de 
province  , 6. 

Alype  fur  le  tems  auquel  ce 
Pilofophc  a vécu , jjo  . cy 
fuiv. 

Ambroife  ( faint  ) refufe  de 
recevoir  Eugtne  de  la  ville 
de  Milan  , 310. 

Amelius  , ouvrages  de  ce  Phi 
lofophe  , 113. 

Amraien  Marcellin,  355. 

Amphithéâtre  bâti,  par  Atti 
Lus  tombe  5c  bleflc  plus  de 
cinquante  mille  pertonnes , 
iiî.  Tite  achève  celui  que 
Vefpafien  avoir  commen 
ci , îotf. 

Angleley  » ancien  nom  de 
cette  l(le  , fi*.  fa  fnuation , 
ibid. 

Angleterre, l’Empereur  Claude 
fe  rend  maître  d’une  partie 
de  cette  Ifle,  43 .On  réduit  le 
païs  qui  étoit  plus  proche 
des  Gaules  en  forme  de  pro- 
vince , f es  habitans  de 

ce  païs  fe  té  vol  tant , toi- 
Severe  y fait  faire  un  grand 
mur  pour  iéparcr  les  païs 
conquis,  138.  Confiance  y 
paflè  ic  réduit  tout  ce  païs 
à l’Empire  , xo». 

Anglois  tuent  un  grand  nom 
bre  de  Romains , ^ . 

Antcet  tue  Ajrippine  , êl. 
Antinoiis  , affection  de  l’Em- 
pereur Adrien  peur  ce  jeu 
ne  homme  , nS. 

Antioche  , (édition  dans  cette 
ville  à l’occafion  des  im- 
pôts t 31g. 


I E R E S,  47» 

Antiochus  de  Comagene  efi 
obligé  de  quittée  les  états  , 

lOl. 

Antipas  contefte  le  roiaumt  à 
ion  frère  , 91. 

Antifiius  Sozianus  évite  la 
mort  , £5 
Antifiius' Labeon  établit  une 
ieûe  Je  Juriftes , 1 U- 
Antonia  nicce  d’Augufie  , fe 
fait  mourir  elle-même,  33. 
Antonia  fille  de  l’Empereur 
Claudo  époufe  Cornélius 
Sylla  Faultus  y ^8.  Néron 
la  veut  époufer  , 70. 
Antonio  aflocic  1 l’Empire  , 
118.  Hiftoire  de  fon  règne  , 
115. 

Aper , ftratagême  de  cet  offi- 
cier pour  cacher  la  mort  de 
Numeiien  , »»7. 
Apollinaire*  compofent  plu- 
fieurs  ouvrages  > ;«u 
Apollinaire  , les  ouvrages  » 
fit. 

Apollone  Philofophe  , ng. 
Apollone  de  Tyanes , hifioire 
de  ce  Philofophe,  zzi.  Phi- 
loftrate  écrit  la  vie  , m. 
Apotheofe.on  fait  celle  dcMarc 
Aurel® , à Rome  , 114. 
Appien  , ouvrages  de  cet  hif* 
torien  , 119. 

Appion, écrits  de  cet  hifiorierij 

Applus  Silanus  pourquoi  & 
par  qui  mis  à mort , 41. 
Apulée  , ce  Philofophe  eft  ac- 
cul’é  de  magie  , 111. 
Arbogafte  fait  étrangler  l’Em- 
pereur Valentinien , 319. 
Fait  proclamer  Empereur 
Eugene  , ibid.  En  vient  aux 
mains  contre  l’armée  de 
Iheodofc,  jn.Sa  mort,jzz. 
1 Atcadius  iucccdc  à Thcodofe  , 
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j i j.  Sa  mort , 33t.  Ses  en- 
fants . Mil. 

/UchcUüt  roi  de  Tudée  à qui 
fucccde,9i.  Eft déclaré  Eth 
narque  , 91.  Il  eft  relégué  , 
iiid. 

Aria  , aftron  courageufe  de 
cette  femme , 44. 

Arien  de  Nicomedie,  Philo- 
fophe  , tiï.  118. 
Ariobarzane  , quand  & par 
qui  établi  roi  1 10. 

Ariftocle  quitte  la  philofophie 
éc  s'applique  à l’éloquence-, 
m. 

Arles  , cette  ville  ellprife  par 
Conftancc  > $40. 

Arminius  general  des  Alié- 
nons eft  tué , i 3. 

Arfacés  eft  fait  roi  des  Par- 
thés , 30.  Par  qui  mis  à 
mort , Md. 

Artabane  eft  défait  par  les 
Iberiensi  50.  Vitellius  fait  la 
paix  avec  lui , 33.  S’empare 
de  l’Arnienie  > 37.  Eft  réta- 
bli dans  fes  états  » 46.  Fait 
la  guert  e aux  Romains  >141. 
Artavafde  eft  nommé  roi  par 
Augufte , 9. 

Aitaxate,  cette  ville  eftprife 
êc  talée , 61. 

Amxtrcés  encre  en  Méfopo- 
ramie  , îjo. 

Arunrius , fes  écrits  , 134. 
Arufpices  par  qui  rcnouvel 
lez , 17. 

Afînius  Gaîlus  entreprend  de 
fc  faire  Empereur , 43. 

Afinius  Q^tadratus , fes  ou 
vrages  , 131. 

A/mus  Pollion,  fes  écrits,  134. 
Aftrologues  chaflez  d'Italie , 
18.  «3. 

Aftronome  , Ptolomée  en  eft 
confiderc  comme  le  Prin 


L E 

ce  , 119. 

Aifyrie  , Nicolas  de  Damas  «U 
compofe  l’hiftoire,  116. 
Ataulphe  fuccede  à -Alaric, 
340.  Ses  aâi«ns , Md,  (y 
fitiv.  Sa  mort , 341. 
Athanaric  roi  des  Goths  de- 
mande du  fecours  à Theo- 
dofe  , 313. __ 

Athene , cette  ville  eft  priiç 
par  Alaric , ^jij. 

Athenée,  Naucratique  130. 

A threnge  berger  fait  plufieurp 
brigandages  ,oi. 

Attilius  fait  drefler  un  amphi- 
théâtre , 16. 

Augufte,  hiftoire  de  fon  ré- 
gné *,  {y  fuiv.  Quels  li- 
vres il  fait  brûler , 7.  Sa 
mort  ,ti.  L'Empire  devient 
héréditaire  dans  fa  famille  , 

Auluj  Plautius  obtient  les 
hsnnears  du  triomphe , 48. 
Avocats , Augufte  leur  défend 
de  rien  prendre  de  leurs 
parties  , 4.  L’Empereuc 
Claude  règle  leur  honorai» 
re»  47» 

Aurelicn  eft  déclaré  Empereur 
181.  t?  fuiv.  Vopifcus  écrit 
la  vie  de  cet  Empereur,  1 3*. 
Aurclius  Viftor  , furnommé 
Primui , fes  écrits  , 143. 
Aufcne  Po’e'te  , 3S3.  •*  . 

Autel  dédié  en  l’honneur 
d’Augufte,  7. 

B. 

B Albin  eft  élu  Empereur  , 

iî«.  <r  b ,iv- 

Barbation  pafté  le  Rhin  fur  un 
pont  de  batteaux  , zSi. 
Pourquoi  mis  à mort,  184. 
Bafliis  Aufidius , 136. 

Bataves , d’où  tirent  leur  ori- 
gine, 99y 
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Bayes,  Calcula  y fait  conf 
nuire  un  pont,  yy.  Neror 
entreprend  de  faire  un  can.v 
depuis  cette  ville  jufqu'a 
Ollie  , £fL  Adrien  s’y  fait 

Sorter  te  y meurt , 119. 
riac  , on  donne  une  fameu 


I E B.  E S.  47f 

Calédoniens , quels  pan  habi- 
taient , io8. 

Caligula  , Getulicus  écrit  fa 
vie  , ni. 

Callinicus  Sutorius  , fes  ou- 
vrages , i',o. 

Calpulnius  de  Sicile  , fes  c- 


fe  bataille  prés  de  cette  pla 
ce  , Sx, 

Bemarchius  de  Cefarée  , U7- 

Bethel,  cette  ville  cft  prife  , 
1x9. 

Bibliothèque  d’Augufte  bt  fi- 
lée • io*. 

Boudicée  excite  une  révolte  en 
Angleterre  , 6y 

Britannicus  de  qui  fi's  , yo 
Comment  regardé  à Rome, 

5 6.  Néron  le  fait  empoi 
fonner , yj. 

Britannique  , pourquoi  on 
donne  ce  titre  â Caliguta,}7. 

Brutidius  Niger,  138. 

Bulla  chef  de  voleurs  eft  mis 
à mort  , 137. 

Burrhus  Cuvelâ  vie  à Agrip 
pine  , <51.  Félicité  Néron 
d’avoir  fait  mourir  fa  me-r 
61  Néron  le  fait  mourii  g£ 

Byzance  <ft  afliegée  , piifc  & 
ruinée  , t|4  te.  îyy.  Cettt 
ville  eft  prife  ic  les  habi- 
tans  martacrez , 17;. 

C. 

CAba*.ïtï  , Claude  les 

abolit , 40. 

Cajus  Balbilius  , fes  ouvra- 
ges , i 9. 

Cajus  fils  de  Germanicus  par 
vient  à l’Empire  , ji.  Pour- 
quoi furnommé  Caligula  . 
yi.  Son  hiftnire , ikd.  cr 
Juiv. 

Cajus  Julius  Higinus,  fes  é 
crits,  z». 

Cajus  Suetonius  PaulinuSjij^, 


crits , tyo 

Calnfius  Taurus  , ouvrages  de 
ce  Philofophe  , 

Cannifarcs  fe  révoltent  contre 
les  Rom  tins , ^ 

Canal , Néron  entreprend  d’en 
faire  un  depuis  Bayei^uf- 
qu’à  Ortie  , «8 
Capitole  eft  brû'é  , ÜL  10 g. 
Cappadoce  ; antiquité  de  ce 
païs»  par  qui  écrite  . 5J7. 
Caracalla  fait  mourir  (on 
beau  pere,  137.  parvient  à 
l’Empire  , 

Caraâtt  roi  d'Angleterre  eft 
défait  te  livré  aux  Romains  , 

Carin  J hiftoire  de  cet  Empe- 
reur , i?y.  er  ftiv. 

Carus  ; hiftoire  de  cet  Empe- 
reur , t9f. 

Cartilmandua  , d’oii  reine  yy. 
Caffius  Cherea  tue  Caligula  » 

1$ 

Caflïus  Sevcvus  hiftorien  , 139. 
Caton  d’Eutique , Lucius  rtira- 
fea  écrit  fa  vie  , 139. 

Cattes  vaincus  par  Galba  , 41. 
Font  des  courfes  fur  les 
terres  des  Romains  , yy. 
Sont  défaits  par  les  Her- 
mundures  , Obligent 

Domitien  de  leur  paicr  un 
tribut , 105 

Catualde  chaflè  Marobode  Je 
fes  états  , uu  eft  chafli 
lui  même  , îbid. 

Cecina  tiahit  Viteilius,  8e. 

• Célibat  j on  modéré  les  loi# 
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portées  contre  ceux  tpi  le 
gardoienc , 14. 

Celles  Philosophes  de  ce  nom; 
en  quels  icms  ont  vécu,ito. 
leurs  ouvrages,  ibid. 

Ccnlorin  eft  revè  u de  la 
pourpre  par  les  foldats,  i$r. 

Centcn  de  Virgile  fait  par 
Aufone  , pièce  infâme,  j«j. 

Ccphalcon  , fes  écrits  , nÿ. 

dût  ( Cijus  ) marche  con- 
tre les  Parthes,  9.  A une 
entrevue  avec  Phraates  , 10. 
Tfcmt  6c  lieu  de  fa  mort, si. 

Cefar  ( Lucius  ) teras  6c  lieu 
Je  fa  mort , 10. 

Châlons  fur  Marne  , l’Empe- 
reur Aureden  donne  une 
batail'c  aux  Gaulois  prés  de  : 
cette  ville  . j86. 

Champignon»;  Agrippine  s’en 
fert  pour  eropoifonner  l’Em- 
pereur Claude.  J7. 

Chemin  de  Rome  à llintini , 
par  qui  pavé , 1S6 

Cherémon  , jugement  fut  fes 
ouvrages , 115 

Cherulques  demandent  Italus 
pour  leur  roi , 48. 

Chevalier  Romain  confpire 
contre  Claude»  44. 

Chevaliers  Romains  , Vitd- 
Üms  leur  défend  de  combat 
tre  eu  gladiateur  ou  contre 
des  bêtes  , 8j. 

. Chrétiens  accufez  d’avoir  mis 
le  feu  à la  ville  de  Rome, 6 8 
Persécutez  par  Dioclétien , 
105. 

Chriftianifrae  , en  quel  tems  t 
s’accroit  conûJctablcmcnt , ; 
Ï9|- 

Chroniques , differens  auteurs 
qui  en  ont  compoCc  , 360.  ; 

Chiyfante  Philofophe,jf 135 3.  j 

Civilis  chef  des  Bauvcf  f«  de- . 


L E 

clarc  contre  les  Romains. 

Cinna  confpire  contre  Augu- 
fte , it  ■ 

Circoncifion  , Heliogabalc  fe 
fait  circoncire  , 147. 

Claude  de  qui  fils , à quel  âge, 
quand  £<  par  qui  déclaré 
Empereur  , 39.  Scn  hiftoi- 
re  > tbid.  (y  fuiv.  Hiftoire 
de  cet  Empereur , 177.  E« 
çrit  l’ hiftoire  de  fa  vie  6$ 
celle  des  Cefars , xj8. 

Claudicn  Philofoplie , 351. 

Çlaudicn  le  dernier  Poète 
païen,  3 <4. 

Claudius  Rutilius  Numatia- 
irus  , 365. 

Cleandre  eft  ,aufc  d’une  fa- 
mine à Rome  , n6. 

Clément  efclave  d’Agrippa  f* 
veut  faire  palier  pour  cc 
prince , 18  dy  fuiv. 

Cniva  roi  des  Goths  défait 
l’armée  des  Romains,  i«t. 
V /««•"• 

Comagcne  , les  Romains  pé- 
nétrent daas  cette  provin- 
ce , 101,  £Hc  eft  réduite  en 
province , ibtd. 

Commode , hiftoire  de  cet 
Empereur , 1 1 4 . ty  fuiv. 

Comtes  » quand  6c  par  qui 
inftituez»  37  6. 

Cou  piration  contre  Caligula. 
U . Contre  Claude  44.  Con- 
tre Nerpn  ; par  qui  décou- 
verte , 68.  70.  Contre  Gal- 
ba , 77.  Contre  Vcfpaften 
découverte,  1O4.  Contre 
Domitien  , no  Contre  An- 
tonin  , no  Contre  Com- 
mode , 115.  ir6.  Contre 
Maximin  , ifj.  & .j+.  Con- 
tre Aurelien , 187.  Contre 
Valens  ,304. 

Confiais , eq  quel  tems  on  u 
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crée  un  d’Orient  flc  un 
d’Occidcnt , ,7f . 

Confiance  Chlore  eft  fait  Cé 
iar  > toi.  Sa  mort , 107. 
Hiftoirc  de  ion  régné,  x6j. 
Cr  fui  v. 

Confiance , Général  d’Hono 
rius , Tes  a&.ons  militaires , 

. 140  er  [niv.  Eli  déclare 
Augufle , J4J. 

Conflantin  eft  proclame  Em 
pereur  , xn  2_.  Son  hiftoirc, 

« i & crfuiv.  w f"iv- 

Fait  trois  Céfars,  x6x.  Par 
tage  l'Empire , x<?4-  Sapor 
fait  la  guerre  à Conflantin.  1 
xiSf . tsr  ft<iv. Si  mort,  %66. 
Ses  fils,  tisg.  1 70. 
Conflantin  quoique  fîmple 
foldat , efl  élu  Empereur  , 
tu-  Entre  en  Italie  , »4°- 
Confiant  inople  , Conflantin  y 
transféré  le  Siegedc  l’Empire, 
a<i.  augmente  l’enceinte  & 
les  privilcge’s  de  cette  ville,  | 
ibid. Cette  ville  eft  afïiegée 
par  les  Barbares  • 124- ; 

Pillée  par  les  Goths  , 
Corbulon  foûmet  les  Frifons 
48  fe  rend  maître  de  l’Ar 
menie,  6.x .Envoie  des  trou  f 

Iics  à Titidace  , 6$.  Scùtner 
es  Satmates,«<.  Et  oblige 
plulteurs  rois  de  fefoùmettre 
aux  Romains.  é<S. meurt. 71. 
C.  Domains  Corbulon  , i-,8 
Cornélius  Nepos , x;i.  s;;. 
Cotys  obtient  les  Etats  de  Mi- 
thridate  , $4. 

.Cremutius  Coidus,  fes  écrits , 

LîL- 

Crémone  , cette  ville  eft  pri- 
fe  , pillée  & brûlée  , 8( 
Crefccnt  Ph.iofophe  renou- 
velle la  feôc  des  Cyniques, 
ai». 


riEUS,  4p) 

Cri  pe  Ihilolophe  , jf}, 
Ctefiphon  ell  prife  par  i’Çna* 
pereur  Severe , 1,6. 
Cyniques  le&e  de  Philofophe* 
par  qui  renouvcllée  , 119, 
fuiv. 

D. 

Daces  font  la  guerre  aux 
Romains  , 138,  Trajan 
les  défait , 110. 

Danube,  les  Greuthonges  paf- 
fent  ce  fleuve  > jif. 

Dece , hifloire  de  cet  Empe- 
reur , 1 6x. 

Dccebale  oblige  Domitien  à 
lui  paier  un  tribut  annuel  • 
109.  Ttajan  lui  déclare  la 
guerre,  m.  Meurt , uj. 
Dccence  frere  de  Magnencc  fe 
tuë  , 177. 

Dzlphe  , Néron  va  confultec 
l’oracle  de  cette  ville,  fi. 
Delphidius  ( Atticus  Tiro  ) en 
quel  tems  fleurit , \66. 
Demonax , catadere  de  ce 
Philefophe  , 110. 
Dénombrement  des  Citoient 
Romains  par  Augufle , a* 
Des  Citoiens  Romains  du 
tems  de  Claude  , 47.  Par 
qui  le  dernier  a été  fait,  ioj. 
Dcuys  d’H  tlicarnaflé  en  quel 
tems  a vécu  , itç.  Ses  ou- 
vrages , ibid.  t2  fit iu.  Au- 
tre Auteur  du  même  nom, 
fes  écrits , ns. 

Denys  d’Alexandrie  , fes  ou- 
vrages, xx6. 

Denys  de  Pergame  en  quel 
tems  a vécu  , xi(. 

Devins  chaflez  d’Italie  , dL 
Drxippe  , éotjts  d*.çet  Hillo. 
rien,  îni  j 

üiadumene  eftdc^laré  Atigu- 
fte , 141.  144.  Efl  fait  pri- 
fonnier , 14G 
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Dieu , Caligula  prend  ce  nom, 
*4- 

Digefles  (Livres  des  Digeftes,) 
d:  quels  écrits  font  tirez, 
*Vt- 

Digue  pour  empêcher  le  Rhin 
tle  pénétrée  dans  les  Gaules 
quand  commencée  , & 
par  qui  finie  1 61. 
Dioclétien  , hi  (foire  de  cet 
Empereur,  1*7.  CT*  f*™ 
Diodorc  de  Sicile  » fes  ouvra 
» iV- 

Diogene  Lae'rce  , ouvrages  de 
ce  Philo  ophe  , zzjl. 

Dion  Callïus . lés  écrits,  iji 
Domitie»  acculé  d'avoir  f-it 
mourir  Tue,  107.  Son  hi 
ltoire  , ibid.  £2  fuiv. 
Dotortius  de  qui  fils , époufe 
i Oôavia,  jo.  Claude  l'aclop 
W" , jt.  Differens  noms  de 
t ce  Prince  , ibid.  Son  autho 
rite  augmente  à Rome  , 

■ - Parvient  à l' Empire  , J?. 

Son  hirtoire  , ibid.  cr  f»iv 
' Fait  empoifonner  Britan 
nicus  , j9  Ses  débauches 
60  (T  jiïiv.  fait  mourir 
Oûavia  , 6s  On  forme  une 
• conjuration  contre  lui , 6i- 
Donat  , habile  Gramnuircn  , 
567. 

Druiille  frrur  de  Caligula  ob- 
tient des  honneurs  divins , 

) 4- 

Dru  fus  dédie  un  autel  i Au 
gulle  , j.  Sa  mort  , IL  Pa 
qui  empoifonné  , Scs 
en  fans , ibid. 

Ducs  , ou  Généraux  de  la  Mi 
' lice  infirmez  par  Conflan- 

tin  , iZfc  * ;s 

ECypcc  ,*  Dioclctien  , s'en 
tend  qiaîue  > ioj.  Ptolo- 


mée  écrit  l’hidoire  de* 'an- 
ciens rois  de  ce  reiaume  , 
zi6.  Appien  écrit  l’hiftoirc 
de  ce  pais  , nj. 

Egyptiens  , le  Sénat  défend 
leurs  fupcrftitions , Les 
fait  'fortir  de  Rome  , ibid. 

Eleagabal , on  bâtit  un  Tem- 
ple à Rome  en  l'honneur  de 
cette  Divinité  ,14 6. 

Eleâ  ve  , fefte  des  Philofo- 
phes  , tri. 

E'eufinc  Adrien  en  célébré  les 
myltei.es  ,118. 

Elien  , fes  ouvrages , it8. 

Eloquence  négligée  à Rome  , 
tl  *• 

Embrafement  de  la  ville  de 
Rome  , 61. 10t. 

Emilien  , hiltoire  de  cet  Em- 
pereur , igj. 

Empereurs  , leur  puifïance 
s’augmente  extraordinaire- 
ment , 52I1  CT  1"'™-  Ce  qui 
contribué'  i la  diminuer  » 
IZi- 

Empire  , Augufte  le  partage, 
z,  Qjand  & par  qui  parta  - 
gé  , iot,  107.  Changemeiii 
arrivez  dans  le  gouverne  - 
m:nt  , iu-  V / «»»*.  Con- 
Itantin  en  tranfporte  le  Sié- 
gé à Bizance  » ttfi.  Le  par- 
tage , i6a.  Autre  partage  , 
joj.  Changement  arrivez 
pendant  le  régné  de  Con- 
ftantia  , jj,  Divifion  de 
l'Empire  fous  le  régné  de 
Conltantin,  Ce  depuis  cet 
Empereur  , \-j 6.  £2.  Jutv. 

'.phoie  de  Cames  , iji. 

f.piûetc  , hiftoirc  de  ce  Phi- 
lofophe  , zi8. 

Efclaves  fe  foulcvét  àRorue,z< 
Emdçs , Julien  empêche  les 

Ch;  étions  de  s’y  applique.,  ji» 
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îudoxîe  , cette  Impératrice  en  Epypte  , iCtf. 

. fait  mourir  Eutrope  , MP  irmus  prend  la  qualité  de  roi> 
. Elle  gouverne  l'Etat,  | i r 503. 


Eugene  eft  dcclaré  Empereur 

. ’d'Orient  , icj.  Il  meurt , 
io  6. 

Eugène  eft  proclamé  Empe 
reur  , 519.  Renforce  l’on 
Armée  de  François  , jio. 
Par  quel  malheur  eft  dé 
fait  il  mis  à mort,  ut- 

Eugene  ce  tyran  fait  alliance 
avec  les  François,  . 

Eunapius  Philo. bphe, 

Eu  ebe  de  Cefarée  habile  Hi 
ftoricn  , ^7. 

lufebe  habile  Rheteuri  ;<8. 

Eutrope  devient  Maîire  de  la 
Cour  d’Arcadius  , n»  & 
fui-v.  caufc  de  fa  difgrace  , 
U». 

Eutrope  , }î 9 . 

ïutychien  bouffon  de  profef 
fion  , par  qui  élevé  aux  pre- 
mières charges  de  l'Empire, 
«47- 

F. 

FAsrUs  RusticUs  1 ju 
gement  avantageux  que 
•t  Tacite  porte  de  cet  Auteur, 

El»  * 

Fannius  ( C.  ) jugement  fur 
fon  ftile , ut. 

Famine  , l’Empire  Romain  en 
feuftte  pluueurs  ,41.  défo 
le  l'Empire,  n,  défoie  la 
- . ville  de  Rome , yj.  | 
Faramond , Roi  de  France  , 
■'  I44-Î4Z- 

Fatifte épouft  Conftantin,ioy. 
quand  . comment  &c  pour 
quoi  el'e  meurt , uLi- 
Femmes  publiques , loix  que 
les  Romains  font  pour  arrê- 
ter leurs  débaucher,  1;. 
f irmus  eft  reconnu  Empereur 


Flavien  Evêque  d’Antioche  de' 
mande  grâce  pour  les  fedi- 
tieuxdc  cette  ville,  y 6. 
Ploritn  frere  dcTacite  eft  pto- 
clamé  Empereur  , 190. 
Florus(  L.  Annæus)  143  Au* 
tre  Ecrivain  de  ce  nom  , ib. 
François  vaincus  pat  Aure- 
lien  , 187.  Origine  de  ce* 

S les  , »r7.  Pourquoi 
nommez , 6c  de  qui 
compofcz , i{8.  Font  d-s 
courfes  dans  les  Gaules  t 
y 7.  Origine  de  leur  Mo* 
narchie  , ,44 . Leurs  pte- 
miers  Souverains,  447,  (>;i 
a été  premier  Roi  , iltid. 
Fravite  défait  Gainas  , jjt. 
Frifons,  par  qui  fournis,  48. 
Fritigilde  Reine  des  Marco* 
mai»  fait  alliance  avec  les 
Romains , 1 16. 

Fronton  Orateur  , 1(1. 

Furius  C.-milIu»  Scribonianus 
fe  révolté  contre  Claude  , 
4P 

G. 

GabR-ias  met  les  fables 
d’Elope  en  versChoriam» 
biques  , 150. 

Gaïnat  fait  mourir  Rufin» 514. 
Se  révolté  -,  n8.  Eft  decla* 
ré  Général  des  Armées  Ro- 
maines , jjo.  Ravage  la 
Thrace,,u,  Sa  mort,  tbid. 
Galba  fe  fouleve  contre  Ntr. 
ron , 21:  Il  eft  proclamé 
Empereur , tj,  Hiftoirede 
fon  régné  , 24_.  & /« iv. 
Galere  , quand  , où  , 6:  pal 
qui  vaincu , zoa. 

Galien  , particularitez  tou- 
chant ce  Medecirt.  : jj  , 

Xiij 
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Gallien  , Hiftoîre  du  règne  de 
de  cet  Empereur  , 170, 

Gallus,  hiftoîre  de  cet  Empe- 
reur-, 1*4.  Eli  dépouillé  de 
la  pourpre  , 178.  Palfurius 
Sura  écrit  l’hiftoirc  de  cet 
Empereur , ijt. 

Gannis , par  qui  tué  , 1 47. 
Gaules  , révolté  dans  ce  pais , 

Les  Allemans  pénétrent 
j<t.  Partage  <ie  ce  pais,}??. 
Gaulois  , qui  êtoient  ceux  de 
ce  païs  qui  pouvoidnt  être 
Sénateurs,  47.  Se  révoltent, 

ICI,' 

Gennade  , faprofeflion  , 1 66. 
Ceimanicus  , par  qui  adopté  , 
it.  C-n.  lui  offre  l’Empire, 

14.  Scs  avions,  14.  er  hw. 
Entre  en  triomphe  dans  Ro 
me  , 19.  Sa-  mort , »o.  er 
fuiv 

Germanique , o»  donne  ce  ti- 
tre à Maximin , 154. 

Geronce  eft  fait  pritonnier  Sc 
mis  à mort;,  340. 

CetuIRus  écrit  U vie  de  Cali- 
gula . iji- 

Gildon  Comte  d’Afrique  > on 
lui  fait  la  guerre , ji«.  Sa 
mort , 1x7. 

Jean  de  Gifcala  fe  met  a la 
tête  des  Zélateurs  , 9*.  fe 
rend  aux  Romains.  97. 
Gladiateurs  fe  révoltent  à Ro 
me  , 194. 

Gorditn  eft  déclaré  Empereur, 
»ff.  m8.  & fuiv. 

Cotarza  s’empare  du  roiaume 
d’Artabane  , 4tf;-.Cede'la 
couronne  à Varadane»  ibii. 

Il  eft  rétabli , fi. 

Coths , obligent  Gallus  Em- 
pereur de  faire  une  pa  x 
honteufe  pour  les  Romains, 
1(4.  -Sont  défaits  par  l’ar-  J 
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mée  de  Confiant*  n » tdj 
inondent  l’Empire  , 50c . 
Font  des  courtes  jufqu’à 
Conftantinople  , jo8. 
Grammairiens , 166.  er  fuiv, 
Gratien  fuccede  à fon  pere  Va* 
leminien  » 509.  cr  fuiv, 
s'aflbeie  Theodofe  , jii. 
Grecs , étabiiflènt  des  écoles 
d’éloquertee  * i(t. 

Grégoire  (faim)  fes  ouvra* 
gcs,jdj. 

H. 

HEliogabale  eft  décla- 
ré Empereur,  1 4 j Hi* 
ftoite  de  fon  Régné  ,14*. 
Helius  affranchi  de  Claude 
abufe  de  l’authorité  de  Nc- 
ron , 71. 

Helvidius  Prifcus , procédé  de 
ce  Pbilofophe  , toj’ 
Heraclien,  a&ion*  de  ce  Gé- 
néral > }4>i. 

Hcrennius  Senecion  compofe 
quelques  ouvrages  que  l’E  m- 
pereur  fait  fupprimer  , >41. 
Hermippe  de  Berytc  > fe*  é- 
cticr,!*?. 

Het  ode  , par  qui  déclaré  roi 
de  Judee  , 91.  tems  de  fon 
règne  & de  fa  mort , ik. 
Hsrodien  , carââere  des  ou* 
vrages  de  cet  Hiftorien,  a jo ; 
Homère  Rhéteur,  3*9. 
Hiftoîre , en  quel  tems  on  la 
négligé,  143. 

Hiftoîre  Profane  {ointe  a l’Ec- 
cleliaftique,  35s.  ffi  fuiv. 
Hiftoriens  Grecs,  jfS.  (T  fuiv. 
earaâcre  ôc  noms  des  Hi- 
ftoriens Latins  , »{S.  tr 
fuiv.  • 

Honorius  eft  déclaré  AugU- 

fte  , jto. 

Honorius  fttccede  k Theodofe, 
|ij.  Donne  des  rois  aux 
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François,  }i£.  Suite  des  ac 
tioni  de  on  rcgne.  5401’ 
Horace,  ouviages  de  ce  Toete, 

1 4 6, 

Hymnes,  par  qui  compofccs  ; 

îffy. 


I. 


JAmbliQü»  , hiftoircdece 
Philofophe  ,349.  Ses  dif- 
ciples,  jjo.  Sa  mort.  ibid. 
(f-  futv. 

Janus , Temple  de  cette  Di- 
vinité fermé,  1.  4.  Augufte 
le  fait  ouvrir  , 6.  On  le  fer-, 
nie  de  rethef , 8.  Combien 
avoit  été  fermé  de  fois  de  • 
puis  Romulus.  ibtd.  T'te  2c 
Vcpaficn  le  font  fermer  , 


iox. 


Ibericns , par  qui  chaflcz  de 
l’Arménie , {3. 

Jerome,  (Saint)  3*0  Apprend 
la  Grammaire  tous  Donat , 
367. 

Je  ufulem  , cette  vilte  eft  af- 
fiegée  , . 1 1 s’y  forme  plu  ■ 

fieurs  partis  , itiit.  Elle  eft 
prife,  96.  Eft  ra  ée , 119. 
Adrien  la  fait  rebâtir  , ibid. 

Jeune  (Té , Néron  eu  eft  décla- 
ré Piince  , fr. 

Jeux  feculaircs  célébrez  par 
Augufte , j . 

Jeux  Olympiens , Néron  y af- 
filie , 70. 

Impôts  , le  Peuple  Romain 
en  eft  déchargé  , 4.  Don- 
nent occafion  à des  /édi- 


tions , 


}i«. 


Indes , Scneque  en  écrit  l’hi- 
ftoire , 138. 

Jofephe,  en  quel  teins  a vécu, 
**7. 


T I F.  R E S.  4?* 

I Jovicn  , b- ftoire  du  règne  de 
cet  Empereur  ,191. 

I degeide  fuccede  à Varara- 
nc  , 318.  * 

Iftlmic  de  Corinthe  , Neicn 
entreprend  de  la  couper,  71. 
Italus  Roi  des  Cherufques  eft 
thaflé  2c  rétabli  , 48. 

Judas  célébré  volent  de  Gali- 
lée , 91.  93. 

Judée  commence  à être  une 
des  Provinces  de  l'Empire, 
93.  Fel.xcn  eft  fait  Gouver- 
neur, 9 4.  Fcftus  lui  fuccede, 
ib.  Claude  donne  ce  païs  à 
^grippa  & àHerode.^o. 
J.  ges  , Augufte  leur  défend 
de  faire  des  vifites,  4. 
Juïft,  le  Sénat  défend  l'exer- 
cice de  leur  Religion,  14, 
Les  cbafle  d’Italie , ibid. 
Refufent  de  placer  la  ftatuï 
de  Caligu’a  élans  leur  Tem- 
ple. 39.  Epoque  de  l’h  ftoi- 
re factée  2c  profane  de  ce 
peuple  » 91.  Envoient  à Ro- 
me , 91.  Se  divifent  en- 
tr’eux  , 94.  Se  révolté  :t 
contre  les  Romains , tbid. 
On  en  mafficre  tm’grand 
nombre , UN.  En  quel  paît 
ils  fe réfugient  apits  lads- 
ftruétionde  Jetui'alem  u4. 
Ceux  de  Chypre  fe  révol- 
tent , 1 19.  font  vendus  à 
l’encan , ib. 

Julie  , Epoufe  de  Tibere  l, 
noms  de  fes  enfant , 3.  Eüc 
eft  reléguée  fc  pourquoi  , 
x,9.  Meurt  de  faim  , 

Julie  , petite  fille  d'Aiigtifte 
meurt  >17. 

Julie  eft  rappellée  d’éxil  , 40. 
y retourne  Sc  meutt  , ii. 

41» 

X iiij 
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47* 

Ju  icn  achette  l’Empire , ijo. 
Eft  nommé  Ce  far,  177* 
Ses  a&ions , ibid.  £7*  f»iv. 
Hifloiredc  fon  régné»  188. 
Son  livre  de  la  vie  des  Cé- 
fars , 

«lien  Rheteur  » )<8. 
ulius  Sabinus  emmené  à Ro 
nie  & condamné  à mort , 

104, 

Julius  Capitolinus  , fes  écrits» 

1A4- 

Juriiconfuhes , exerçoient  en 
meme  tcms  la  prolellion 
d’Orateur , 15».  en  quel 
tems  ont  été  diftinguez  des 
Orateurs  , ibid. 

Juti  (prudence  , quand , & par 
qui  cultivée,  tfx.  Quand 
mile  en  forme  d’Avt,  xf  j. 
Juvenal , caradere  de  fes  Poë- 
fies , x 4J>- 

Juvencus  premier  Poece  chré- 
tien, j6l. 

X*» 

LA  c Eucit»  , l’Empereur 
Claude  le  fait  défecher» 


Ce  fa  mort , xtf. 

Lirniganres  , quels  ,1*4. 

Livie.foupçonnée  d’avoir  con- 
tribué à la  mo  t des  deux 
Céfars,  10.  Meurt,  17. 

Locufta,  fam-ufe  tmpoifon- 
neufe,  57. 

Londres , les  Ahglois  s’empa- 
rent de  cette  ville,  6 j. 

Longin  , par  qui  mis  à mort  » 
i8ç.Sous  quel  maître  étu- 
die xxj.  Sa  mort,  ib.  Excel- 
lence de  fon  Traité  du  Su- 
blime , 15t. 

Luctin  , raifon  qui  le  fai* 
mettre  au  nombre  des  Hi- 
ftoriens  , 159. 148. 

Lucien  ,caiaftere  de  ce  Phi- 
Iofophe,  îxo.  En  quel  tems 
a vécu  , ihtd. 

Lucius  Antonius , Prirous  fe 
fait  déelaret  Empereur  , 

105»-  , . . 

Lucius  Fer.eltella  , fes  écrits  , 

r t • 

Lucius  Thrafea  Pcetus  écrit 
la  vie  de  Caton  d’Eutique  , 


Langue  Romaine  tombe  en  dé- 
cadence , 571. 

Latinius  Laturis  trahit  Sabi- 
nus , 17. 

lettres , ce  qui  les  a fait  ne- 
gliger , t7x. 

libanius  , hiuoire  de  ce  Rhe- 
theur  i \69-  & i*™. 

Libon  Drufus  accufé  d’avoir 
confulte  les  Devins , 17.  Se 
xuë  lui-même,  18.  Le  Se 
nat  fait  fon  piocés  après  fa 
mort , ibid. 

Licentius  Africain , 

Licniuseft  dépo'c,  6. 

licinius  eft  fait  Empereur 
410.  Maximin  lui  déclare  la 
la  guerre , tij.  Sa  déiâitc 


*}?• 

Lucius  Verus  eft  affocié  â 
l’Empire , 1 1 1 • Meurt,  11  x. 

Lion , Licinius  y établit  une 
domination,  tyrannique,  S. 
Cette  ville  eft  brûlée  , 1 jtf- 
Attaquée  , & par  qui,  x8o. 


M. 


MA  C 1 R ( Claodiuj  > 
ne  veut  point  recon- 
noître  Galba , j(.  Sa  mort  ( 
ibid. 

Mtcheron  , par  qui  afiîegée  , 


6t. 


Macrin  confpirt  centre  Car», 
calla  , 4c  le  fait  mourir  p 

140.  Parvient  à l'Empire  r- 

141.  I 
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Mac  robe , fes  ouvrage*  . \i\. 

Macron  fait  mourir  Tibère  . 

Magiciens  , leur  feâe  corn 
menée  à fe  répandre  dans  le 
inonde  , tio.  Ph’lofophes 
• qui  y donnent  cours , »t  i. 

Magnence  eft  déclaré  Empe 
reur  , ij\.  Son  hiftoiie  , 
174.  ar  Itti'V.  Sa  mort  » 
TÇTh 

Maures  de  la  Milice  , par  qui 
inftituez , }7f 

Manilius,  en  quelle  clafle  on 
doit  mettre  cet  Auteur  , 
*47- 

Marc  Aurele  , biftoire  de  cet 
Empereur  ,110.  Protégé  & 
recompcnfe  les  Gens  de  let 
très,  n9.  Diftiplc  de  Sex 

tUS  , tj|. 

Marcellin  Hiftorien  Grec,  ;<8. 

Marcomir  Roi  des  François 
eft  pris  fie  exilé  , ;zj. 

Marobode  obtient  la  paix  1 
Eft  défait  par  les  Cheruf 
ques , ü.  Chafle  de  les 
Etats , n, 

Marfeille  , cette  ville  eft  prife 
par  Conftantin , xit. 

Martial  tue  Caracalla  , 141. 

Martial  a petfc&ionné  les  E^ 
pigrames  , 146. 

Martianus  , 57-, 

Mate  ne  fait  un  grand  foule 
vement  dans  les  Gaules , 

iif. 

Maures,  les  Romains  rempor- 
tent plufieurs  victoires  lur 
eux  , 4t. 

Mauritanie  , quand*,  par  qui 
prife,  6c  comment  parta- 
gée^»- ^ 

Maxencc  eft  décia' c Augufte  , 
toS.Pjr  qui  mis  à morttio<j. 

Maxime  de  Byzance  , u<- 

Maxime  eft  élû  Empereur  , 

is«.  w (*IV- 

Maxime  ( Clemens  Miximus  ) 
eft  déclaré  Empereur  , ji  4^ 
Veut  Jépolér  Valentinien , 
G.  Sa  mort , ;i  7 
Maxime , fameux  Magicien  , 
JTi-  erfiiiv.  » 

Maxirnien  Galere  par  qui  fait 
Cé'àr  toi.  Fait  mourir  Ma- 
xencç  , zog.  Comment , &: 
par  cjbi  mi'  à mort , zii. 
Maximin  confpire  contre  Ale- 
xandre Severe  , içz.  H ftoi- 
re  de  fon  tegue  , if;.  Maxi- 
min fe  fait  proclamer  Em- 
pereur , no.  üedare  la 
guerre  àLicinius. 

Maximus  Claudius , en  quel 
tems  a vécu  , m. 

MeJecine  pratiquée  fan»  qu’il 
y en  eut  aucunLivre  écrit,î$j 
Médecins  , en  quel  tems  ont 
compofé  des  Livres  , 371. 
Mcdes,  Vonone  donne  ce  pais 
à Pacore , f j.  _ * 

Meherdate  devient  Roi  de* 
Parthes , ti.  Comment  trai- 
té par  Gorarze.  ib. 

Memnon  , fes  écrits  , 116. 
Menervius  ( Alethius  ) de  quv 
fils  , fa  profelfion,  5 66. 

Mefa  , adrefli  de  ce  Couttifan- 
pour  faire  déclarer  Helioga- 
baie  Empereur  , 1 4J. 

Meda  line  s’empare  du  Gou- 
vernement de  l’Empire,  jp. 
Fait  exiler  Julie  , 40.  Rend 
l’Empereur  Claude  odieux  à 
caufe  de  fes  cruautez  , 4t. 
Veut  avoir  commerce  avet^ 
fon  beau  prre  , ib.  Em- 
poifonne  M Vinicius , a£. 
Eltcau'e  de  la  mort  de  plu- 
fieurs perfonnes  , pouiquoi, 
47.  Epoufe  publiquement 
Caïus  Silius  , 43.  Sa  mort , 
jo.  Scs  cnfanS  jTïid. 
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Mcllaline  (Statilia,  ) Néron  ic 

£ marie  avec  cette  femme,  7». 

Métropolitain,  l’ancien  Evê 
que  d’une  province  joüiiToit 
de  ce  droit , {87. 

Milonia  Cefonia  après  avoir 
été  concubine  de  Caliguia  , 
devient  fa  femme  , jrf7 

Minervius  (T.Viélor)  en  quels 
païs  enfeigne  la  Rhétorique-, 

l«6. 

Mithridate  Roi  d’ Arménie, 
eft  envoyé  en  éxJ  , Æ Par 
qui  rappellé  , 40.  Roi  du 
Bo  'phore  eft  charte  de  fes 
Etats,  ier  Fait  quelques  ef- 
forts pour  les  recouvrer,  {4. 
Roi  d’ Arménie  , comment 
déporte  lé  de  fes  Etats , y. 
Sa  mort  , ibid. 

Mont  Ethna  jette  des  Aimes , 
14- 

Mont  Vefuve  jette  des  flam- 
mes qui  conlument  toutes 
les  campagnes  voifïnes,  105 

Mofelle,  on  veut  joindre  cette 
riviere  avec  la  Saône  . Sj. 

Monnoicurs  excitent  une  fedi  • 
tion  à Rome , 187. 

Mannoies  , Aurel icn  en  fait 
diftribuer  de  nouvelles,  187. 

Mucien  , fes  écrits , n». 

Mufa  Médecin  guérit  Augu- 
1 4« 

Mufée  Pofc'te  Païen  , jtfi. 

N. 

NAmi’s défailles  Ro 
mains,  t04.il  eft  vain- 
cu , ibid 

NarcifTc  , fon  caraûere  8c  fes 
aftions,  44.  Empêche  Mef 
faline  de  parler  à l’Empe 
reur  Claude  , 4p.  Ce  ça.  Sa 
mort , 57. 

tlarciffe  Gladiateur,  comment 
fait  mourir  l'Empereur 


Commode  ,117. 

Nemcfien,  écrits  de  ce  Pacte* 

ito. 

Néron  , Rufus  écrit  l’hiftoirt 
de  cet  Empereur , 140. 
Néron  , vït\  Domitius. 

Nerva  , h'ftoire  de  cet  Empe- 
reur , h o.  or  Juiv.  - 
Nicolas  de  Damas , fes  ouvra  - 
ges , 116. 

Nicomedie  , les  Scythes  brû- 
lent cette  ville  , 1 *8. 

Nicon  pere  de  Gallien  , if 
N-ger  fe  déclaré  contre  ieve- 
re.  CT  f<*bv. 

Ninive,  cette  -ville  clt  prjfe,f  1. 
Nifibe  , cette  ville  eft  aflîegée 
8c  par  qui»  169.  no.  zji, 
Nonius  Martellus  Grammai- 
tien  célébré  , $«7. 

Numemus , 'e£te  8c  carafterc 
de  ce  Philofophe  , m 
Numerien  hiftoire  de  cet  Em- 
pereur , 196. 

O. 

OPhin  écrit  de  la  pê- 
che 8c  de  la  thalle  en 
vers  , 150. 

Optatianus  ( Publias  ) Porte, 
jdl. 

Orateurs  » leur  crédit  diminué 
à Rome,  Noms  de  plu- 

rteurs  , tS6. 

Orib.ize  fameux  Médecin,  171 
Oftorius  Scapnla  établit  une 
Colonie  en  Angleterre,  49. 
Othon  commande  l'armée  de 
Dalmatie  , 44. 

Othon  confpire  contre  Galba, 
77.  Hiftoire  de  fon  règne  , 
79- 

Ovide,  fur  la  vie  8c  les  ouvra- 
ges de  ce  Poëie  , >47. 

P. 

PAcanisme  , quand  8c par 
qui  détruit,  j ij.  jtj.  m. 


Digitized  by  Google 


des  ma' 

* ii h.  XiO.  (T  j*iv. 
faix , on  bâtit  un  Temple  à 
cette  Divinité,  104.  IL  efl 
réduit  en  cendre  ng. 
Palfurius  Sura,  fes  écrits , yt. 
Pallas  Miniltre  d'Agr  ppinc  , 
Keron  lui  ôte  le  manie 
ment  des  Finances 
Palmyrenieiis  paflez  au  fil  de 
l'épée , 187. 

Pamphyle,  écrits  de  cette  fem 
me  , x 17. 

Panthéon  réduit  en  cendre  , 
soi» 

Papinien  eft  un  des  premiers 
qui  travaille  à mettre  en  for 
me  d’art  la  Jurifprudence , 
aj}.  Par  qui  mis  a mort  ib. 
Paphos  , Augnfte  permet  aux 
Habitant  de  cette  ville  de 
donner  fon  nom  â leurs  vil- 
les , g, 

Pappus  Philofcphe , 1 Ifr 
Para  a recours  a Valens  pour 
lui  demander  du  fecours  , 
}Qi.  Sa  mort  , 304. 
Parthenius  fleurir,  114. 
Parthes , font  la  guerre  aux 
Romains , g.  Leur  demande 
un  Roi , tt.  Tiridate  en  eft 
déclaré  Roi , jo.  Grandes 
révolutions  dans  leur  pais  , 
4*.  Mithridate  s'en  rend 
maître  , ibid.  Envoient  à 
j Rome  demander  un  roi  > 
Trajan  s'empare  de  fes  E 
tats  ,114.  En  quel  tems  fi 
nit  leur  Empire  ,150. 
Parrices  par  qui  inftituez,  374. 
Paul  Orofe  Hiflonen  , 3*0. 
Paulin  Evêque  de  Mole  , 3<f  ■ 
Paufanias,  fes  écrits , 130. 
Pcrennis  s'«mp.ire  de  toute 
l’authorité,  uj 
Pertinax,  fon  hiftoire  , 117. 
Pcrfe , caractère  de  fes  Saty 


•IERES.  4 fi 

res  > t47. 

Pet  tés  .quand  te  par  qui  leur 
Monarchie  elt  rétablie,  ifo. 
Défaits  par  Gordien  , itÿ. 
(•r  fuiv.  Pénétrent  dans  la 
Mefopotamie,  Deman- 
dent la  paix  à Probe  » 193. 
Les  Romains  leur  font  la 
guerre  1 404.  Se  révoltent 
contre  Confiance  , xgfl. , 

Pétrone  Arbiter.tcms  auquel  il 
a vécu  , t*8. 

Peuple  Romain  , on  lui  accor- 
de le  pouvoir  d'élite  de* 
Confuls  , j.  Tibere  leur  ôte 
ce  droit , 14. 

Phedre  > excellence  de  cet  Au- 
teur , 14g, 

Philippe  Empereur,  fon  hiftoi- 
re  . igo.  çr  /ma'. 

Philon  juif , 117. 

Philon  de  Riblos , tems  où  il  3 
vécu  , 1x7. 

Philosophes  chaffés  de  Rome  , 
103  Du  tems  des  Empereur* 
chrétiens  , 349.  er 
Leurs  differentes  feûei,ti<. 
noms  de  ceux  qui  ont  culti- 
vé cette  fcience , ibid.  c* 
fuiv. 

Philoftrate  écrit  la  vie  d’Ap- 
pollone  de  Thiancs , 1x3. 

Phlegon  de  Tralle , fes  ouvra- 
ges , uJL 

Phraate  , demande  la  paix  aux 
Romains , Sa  mort,  30. 

Pierre , célébré  Avocat , 17g. 

Pifon  acculé  Urgulanie , lS. 
Eft  foitpçonnc  d’avoir  cm- 
poifonné  Germanicus , ü. 
Sa  mort , n.  Tibere  empê- 
che que  fon  nom  ne  foit 
raié  des  Faites  du  Sénat,  it, 

Pifon  ( Cajus  Calpurnius,  for- 
me une  conjuration  tenue 
! Néron  , 
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Pifon  ( L ) Galba  l’adopte  ; 
77  Meurt  . 78. 

Pilon  Calpuin jus , Lucain  fait 
fon  panégyrique , n;. 

Pline  l'ancien,  excellence  de 
lès  ouvrages  no. 

Pline  le  jeune,  fes  écrits,  14t. 

Florin  rétablit  la  lc£te  Je  Pla 
ton  113. 

Plutarque  , fon  hiftoire,  ri 9. 
cr  fuiv.  Jugement  lur  tes 
ouvrages , 117. 

Pluye  extraordinaire  attribuée 
aux  pr  eres  tlesChrêtiens.m. 

Poüfie  , en  quel  tems  cultivée 
chex  les  Latins , 14;.  En 
quel  tems  deg-nére  de  fon 
ancienne  fplendeur,  j6o 

Poètes  Grecs  l'emportent  fur 
les  Latins , }go. 

roe'es  Latins  en  quel  tems 
fe  ront  pcife&ionnez  & 
multipliez,  14*.  fuiv. 
In  quel  tems  fini  lient  les 
bons , 149.  Cara&cre  de 
ceux  qui  ont  vécu  du  tems 
de Conftantin , 

Pcetus  pénétré  dans  la  Coma- 
genc , iûi* 

Polemon  obtient  les  Itars  du 
Pont , 3 1.  . . 

Polien  , fes  écrits , t|o. 

Pollion  ( Claudius , ) 141. 

Pomponius  Saturninus,  441. 

Pont  de  vai(l‘eaux,Caligula  en 
fait  conftruire  un  , jf. 

Pontife  , on  donne  cette  char- 
. ge  à Augufte  , g. 

Poppea  Sabina , Néron  en 
devient  cperduëment  amou- 
reux , 60.  Il  l’époufe 
(\.  Elle  accouche  d'une  fil 
le,  N.ron  fait  mourir 
Poppée  d‘un  coup  de  pied, 

6f. 

Poppée  eû  mife  à mort , 47. 


L E 

Porphyre } tems  auquel  il  4 
fleuri , m.  Scs  ouvra-» 
ges , 444. 

Port,  Claude  en  fait  con- 
flruire un , 4t. 

Potamon  , écrits  de  cet  Hi-». 
florien , 417, 

Pouffiere  qui  s’élève  dans  le 
tems  dû  combat  fait  per-r 
dre  la  bataille  i Eugène  , 


Préfet 


des  Cohortes  Préto- 
riennes , ce  que  c’eft,  if  « 

Ptefets  du  Prétoire , leurs 
fonctions,  374. 

Potamon  d'Alexandtie  , Phi- 
lofophe  , ti6.  417- 

Proba  Falconîa  , ouvrage  qu’- 
on lui  attribue 

Probe  , hiftoire  du  régné  Ad 
cet  Empereur  , 170. 

Piocule  prend  le  titre  d’AugU- 
fle  dans  les  Gaules  ,1^4  < . 

Proe'refe Orateur , js8. 

Properce,  tems  auquel  ce  FoÉ. 
te  a fleuri , 44g. 

Prudence,  Poète  chrétien, j*  4. 

Ptolomée  Roi  de  Mauritanie  , 
comment  8c  pourquoi  mi* 
â mort,j7  Les  Maures  veu- 
lent vanger  fa  mort , 4s. 

Ptolomée  , en  quel  terne  vi- 
voit,  ai 7.  Ses  ouvrages  n«. 

Q. 

QUinti  Cüxci  en 
quel  tems  a vécu,  440. 
Caraflcre  de  fon  ouvrage  , 
M'; 

Qirintilien  , écrits  de  cet  Ora- 
teur , »si. 

Qjintille  efl  déclaré  Empe- 
reur , 181. 

K.  ■ 

RAdagaise  pénétré  en 
Italie.  135.  Meurt,  -,34. 
Rrdamiflede  qui  fil>,  s'empv- 
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te  <Ü4  1* Arménie  » 53  Les 
peuples  fe  révoltent  contre 
lui , 34.  Tue  fa  femme  Ze- 
nobie  , ibid 


Relig  on  chrétienne,  quand  8e 
par  qui  établie  dans  L’Em 
pire  , i(Q 

Reîi  gions  , Heliogabale  ertaie 
de  réunir  celle  des  Juifs , 
dès  Samaritains  8e  JesChtè- 
tien*  . avec  cefe  des  Grecs 
' & des  Romains . 14e 

Rhemctalce  tft  mis  en  poflèf 
lion  d’une  partie  des  Etats 
de  fon  pere  , y.  Coiys  lui 
cede  ce  qu’il  occupoit  en 
Thi  ace  , y.  par  qui  tué  , 

Rhefcuporis  eft  pris  8e  con 
damné  par  le  Sénat,  n. 
Rhéteurs , leur  hiftoire , \66. 
Rhin  j l’Empereur  Alexandre 
fait  un  pont  pour  le  palier  , 
Ht.  Mignus  veut  le  rom* 
' pre.  ii±. 

Rhodicns , l'Empereur  Claude 
leur  ôte  la  liberté  , 43. 
Ro'se  virile  , Néron  la  prend 
avant  l’âge  , 31. 

Romains , lim  tes  de  cet  Em 
pire  du  côté  des  Parthes  , 
io.  Se  rendent  maîms  de 
la  Mauritanie  , £i_.  Défont 
un  grand  nombre  d’An 
glois  , 64.  Leur  langue 
tombe  en  décadence,  371. 
Rome  , le  feu  prend  dans  cette 
ville  , 17p.  Défolée  par  la 
perte,  ibid.  nx.  Affligée  par 
la  famine  , 10 te.  nt 
Rufin  Préfet  du  P étoire  s’em 
parc  de  l’authorité  en  O 
rient  , ^ Sa  mort , >14. 
Rufu'  ( M„  Clufitis  ) écrit 
Wnfto  rc  de  Néron,  taO- 
Rufus  Feifus  Avicnus  Poète  » 


î* »• 

Riiulius  Palladius  TauiusÆ» 
milianus , 

S. 

SAlaminh  , cette  ville  eft 
ruinée  par  les  Juifs,  n;. 
Salurte  , hiftoire  de  cet  Hiito- 
rien  , i }. 

Samaritains  font  la  guerre  aux 
Juifs , 

Sammonicus  ; fes  ouvrages , 

IfO 

Saône  , on  entreprend  de  join- 
dre cette  rivici  e avec  la  Mo- 
rt lie  , 6z±  8c  Sj. 

Sapor  L Roi  de  Perfe  , décla- 
re la  guerre  aux  Romains  ,, 
159.  Se  rend  maître  de  l' Ar- 
ménie 167.  Valenus  lui  de- 
mande inutilement  la  paix  , 
1 69. 

Sapor  fait  la  guerre  â Conftan- 
tin , 103.  (J-  fuiv.  Et  â Con- 
fiance , 181.  & fHiV'  Mot* 
de  ce  Prince  , 

Sarmates  , leur  ingratitude 
pour  les  Romains  ; t»;. 
Saturnin  eft  déclaré  Empereur 
p ir  les  Alexandrins  , 154. 
Saxons , font  des  courfes  dani 
les  Gaules , 317, 

Scaliger  ( Jules  ) préféré  le* 
Poëfies  de  Mulee  à celle 
d’Homcre  , j*i. 

Scythes,  partent  le  Danube  fur 
les  glaces  , 168. 

Sejan  fait  empoifonner  Dru- 
fus , 15  Abu  ë de  fon  au- 
thorite^,  u£.  Elle  djminuë 
18  Ll  eft  dénoncé  au  Sénat, 
arrêté  À mis  â mort , ibid. 
Sa  femme  fe  tuë , 1^. 
Seleucie,Varadane  afliege  cet- 
te vil  e,  4^. 

Scnat,  Claude  lui  ôte  plulîeur* 
de  les  droits  ,45.  Etabli  à 
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Conftantînople , \ 

Sénateurs , on  leur  défend  de 
forcir  fans  permiffion  du 
Sénat , 

Jcneque  , raifon  de  fon  ban- 
niflêmenc , 41.  Par  qui  ra 
pellé  d’éxil , 50.  S'oppefe  à 
Agrippine  , r*.  Quitte  la 
Coût , 6^  Meurt , 63,  Hi- 
ftoire  de  ce  Philofophc,xi7 
Ecrit  l’biftoire  des  Indes  , 
x }8  ■ Si  c’eft  lui  qui  a com  - 
pofé  des  Tragédies,  148. 
îevere  fe  fait  reconnoître  Em 
pereur  , 141  Hiftoire  d<4fon 
Empiro  , i}i. 

£everc  ( Alexandre  ) coufin 
d’Heliogabale  , eft  adopté  , 
148.  Hiltoire  de  fon  règne  » 

t45>. 

Severe  eft  nommé  célar , \oi. 

, Déclaré  Augufte  , 107-  Li- 
çinius  eft  mis  en  fa  place,  no 
Scxcus  Aurelius  Vi&or  , fon 
extraétion  & fes écrits,  X4ï- 
Scxtus  Pompeïus  Fcftus , fes 
ouvrages , \6y, 

-Sextus  Rufus»  ^9. 

Stxtus , hiftoireae ce Philofo- 
phe  , ni; 

Sicambrcs  , défont  les  Ro 
• mains , Pénétrent  dans 
les  Gaules  -,  6, 

Sigeric  fuccede  à Ataulphe  , 

; 

Silanus  fe  donne  la  more , te 
„ pourquoi  , f®i 
Siiiu»  ltahcus,  (C.  ) 141. 148. 


Silvain  fe  fait  déclarer  Augu 
, fie,  xjll 

.Silures . ces  peuples  font  la 
guerre  aux  Romains  j \6. 
Simon  efclave  d'Herode  prend 
le  Diadème,  jx, 

Simon  , fils  de  Gioras , défait 
» les  Idunaéens  , «c  affiege  la 
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ville  de  Jerufalem  1 gp.  ïft 
mené  en  triomphe  à Rome  , 
57. 

Socion;  maître  de  Seneque,de 
quelle  feéte  de  Philolophe» 
il  ètoit,  117. 

Socrate  de  Rhodes , fon  ouj 
vi  âge  > xx6. 

Socmc  devient  Prince  des  Itu- 
réens.  , >87! 

Soleil,  Aurclicn  bâtit  un  Tem- 
ple à l’honneur  du  Soleil  » 

Sopater  Philofbphc  , }ft. 

Sophiftes , leur  écabliffemen* 
en  Grèce  , iyi.  \ti. 

Softrate  de  Boftre , cara&ere 
de  ce  Philolophc,  na. 

Soye  , défenfe  aux  hommes 
d’en  porter  des  habits,  il» 

Spartianus , fes  écrits  t 144. 

Speâacles  qui  durent  cent 
jours , par  qui  donnez.,  iQ<. 

Stac»  , mauvais  Pocte  , xaP» 
t<r  fuiv. 

Statués , on  en  éleve  en  l'hon- 
neur de  Caligula , jf . Clau- 
de fait  ôter  une  partie  de 
celles  qui  étaient  dans  Ro- 
me, Fait  faire  défenfe 
d’en  ériger  de  nouvelle» 
(ans  fa  permiffion,  il/id. 

Strabon  , fes  écrits  , x\c. 

Stilicon  range  la  mort  de  Pro- 
motus  , jiS.  S’empare  du 
gouvernement  en  Occident, 
SU.  Envoie  des  troupes  à 
Rufin  , 4. Fait  palier  fon 

armée  dans  le  Peloponefe  , 
ixç.  Vient  audevant  d’Ala- 
ric  , t;x.  Son  crédrit  aug- 
mente , jif.  Sa  mort , j \t. 

Suetoae  , en  quel  rems  vivoit, 

Ltiî 

Sueves , par  qui  gouverner,  5 j. 

Sulpicien  afpirc  à l’Empire  , 
ijo. 
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Sulpiria  , fes  éci  its  , jjo. 
Sybilles,  Augulie  en  lait  tran 
fctire  Us  Livres  ,4.  Le»  lai; 
enfermer  , 7. 

Syneiius  , les  ouvrages,  %6i. 
Symmaque  fameux  Rhéteur  , 
jio. 

,(yraeufe , on  en  rétabit  le' 
mura.lles , j+. 

T. 

TAcfamnas  faitlaguer 
re  aux  Romains  , 14. Eft 
dctan  K tué  , ij 
Tacite , h ftoire  de  cet  Em 
peteur , 18^. 

Tacite  , ( Corneille  ) 141. 
Tragédie  , de  toutes  le»  Poe 
fies . celle  que  les  R orna  ns 
ont  cultivé  le  plus  tard  , 

148 

Temple  de  Jemfalera  eft  brû 
Il  par  un  foldat , gs. 
Temple  bâtis  à l’honneur  de 
♦ Caligula  * 

Terentianus  Maums  , dan< 
quelleClafie  on  le  peut  met 
tre  , ^o. 

Terentius  Maximus  fe  fait  paf 
fcr  pour  Néron  , 106. 

- Terentius  Vairon  pourquoi 
furnommé  Ataciuus,  114. 
Teftameni  j clame  de  celui  de 
Conftantin  » ita. 
Themiftius  Philofophe , jt4- 
Théo  iore  confpire  contre  Va 
lensj  qui  le  fait  mourir, 504. 
Theodofc  eft  aflocié  à l’Em- 
pire & déclaré  Augultc  , 
jri.  Son  hiftoire  , ibid. 
fuiv.  Travaille  à détruire 
l’idolârrie;  415.  Entre  en 
Occident  , 417.  Revient  en 
Orient , $18.  Déclare  la 
guerre  à Eugène  > 410.  Par 
quel  hazard  cet  Empereur 
défait  Eugène»  |u.  Sa  mort, 
iliî 


4*/, 

ï lie  on  Philo  ophe.  4;  g, 

Thracc  » les  Romains  feren- 

dent  maîtres  de  ce  païs, 4*.  1 

Il  eft  réduit  en  forme  d« 

Province  , ibid. 

Tibere  fils  de  Livie  prend  par* 
au  Gouvernement,  j.  Epou- 
lé  Julie  ribiA.  On  lui  don- 
ne  le  nom  d’Empereur  , 8. 

Eft  élu  Conful  , tbid.  Ob- 
tient la  puiflance  du  Tribu* 
nat , Va  dans  l’ifle  de 
Rhodes  , ibid  Revient  à 
Rome,  io,  Auguftc  l’adop- 
te, ir . Fait  la  guerre  aux  AI* 
lemans  , ôt  obtient  les  hon- 
neurs du  triomphe  j n.  Eft 
allocié  à l’Enapire  , uu  Ec 
parviem  â l’Empire,  ib.  (y 
fuiv.  Sejan  lui  fauve  la  vie 
{ceomm  nt,  ut»  Sa  mort, 

)t .écrit  lui  même  fa  vietj8. 

T bulle  , c-raûcrc  de  lés  Poc- 
hes , t42 

Tigdlinus  tft  mis  en  la  place 
de  Nei  on  , 6j. 

Tigraue  roi  d’Armenie  meurt# 

2.  Son  fucceflèur,  ibid. 

Trgranocerte,  cçrte  ville  eft 
alfirgée , 6j_. 

Tiridatc  eft  misenpofle/fion 
de  l’Armenie,  55.  Vologefe 
lui  donne  du  fecours  , 

Vient  à Rome,  Obtieat 
le  Diadème  de  Macrin,  14J. 

Tire  vient  artieger  fcrufalem, 
j 6 Eft  afiocié  à la  puiflanl 
ce  du  Tribunat,  lûx. 

Tire,  hiftoire  de  cet  Empe- 
reur, 10J. 

Tite  Live,  lès  ouvrages,  îjy. 

Titrnius  Capiton , les  écrit!  g 

X4t. 

Titius  Sabinus  eft  trahi , paj 
qui  & comment , vj, 

Titus  Labienus , fort  <|«  f«y 
ouvrages,  irf. 
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Trajan  , hîftoîre  de  cet  Emp<. 

rcur,  in  11  compote  ur 
* hiftoiré  de  la  Dacc  , 141. 
Tiebellius  Pollion,  fes  écrits. 


Tribigifie  fe  révolté  ,'}i8 
Troguè  Pompée,  ne. 

Tyians  , un  grand  nombre  fc 
* révoltent  , m.  CT 

Quels  lont  ceux  â qui  on  a 
donné  ce  nom,  17*. 

* V. 

VAuills  d’or,  défenfc 
d’en  taire  , 18, 

Valons , hiftoiré  de  cet  Empe 
' rcur,  i>ï.  wjuiv. 
Valentinien  L htftoire  deect 
Empereur  , zor. 
Valenunien  II.  aftociè  à l’Em 
pue  , 309.  hiftoiré  de  fon 
régné  . jif.  v /»iv. 

Yalere  Max  me.fcs  écrits,  ! >7 


Valetien  Entpereur , fon  hi 
ftotre  , 16e, 

Valer  us  Aftaticus  accufé  de 
trahnon  meurt , 47. 
Valerius  Flaccus , caiaûere  de 
Tes  ouvrages  , 148.  fniv 
Van  nius  Roi  des  Sucves  eft 
ch  allé,  h- 

Varat  ane  eft  tué  pas  fes  Su 
jets  , }i8. 

Vardane  le  rend  maître  des 
États  d’Artabane  , 46.  Il  en 
eft  chaffé  , 51. 

Velleïus  Paterculus  « 1^7.  - 

Vèfpafien  fe  fait  céelarer  Em- 
pereur, 84^  so  Affiege  Je 
‘ rufiiem , Hiftoiré  de 

fon  regne , 97; 

Veftalcs  Gallien  révoqué  leurs 
* privilèges , 

Viû°lre  , autel  de  cette  Divi- 
" nitc  détruit  par  Gallien  , 
:}i?  rétabli  par  Eugène  510. 
Vindéx , (C.  Julius)  excite  une 

Vin  de  la  Table 
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' lédition 


dans  les  Gaule* 


contre  Néron,  jt,  Sa  mort, 
tbid* 

Vicinius  Confïil  obtient  ios 
honneurs  du  triomphe,  to. 
Con.pirc  contre  Néron,  70. 

Virgile,  tems  auquel  ce  Poët» 
a fleuri,  14 6.  ies écrits  ( 
ibid. 

Vitellius,  ( Aulus  ) hiftoiré  de 
cet  Empereur,  8i. 

Vologe  e Prêtre  de  Bachus , 
fait  révolter  les  Befllcs,  7. 

Vologéfe-fe  rend  maître  d’u- 
ne partie  de  l’Armeme,  jj. 
Veut  rétablir  Tntdate  «j. 
Eft  vaincu  par  l’armée  Ro- 
maine , 1 1 1 . 

Votione  devient  Roi  des  Par-  J 
thés,  11.  Fait  la  guerre  pour 
remontai  (ur  le  Tii  ône,  iè.  • 
Eft  tué  , 1 6. 

Vonone  eli  déclaré  Roi  des 
Pauhes  , ji. 

Vopi  feus  écrit  la  vie  d’Auré- 
liep» .lit.  mî  ■ 

Y. 

YO  k C k , Severe  meurt 
dan»  cette  ville,  158. 

4. 

ZE  l a.t  i u sl  s s’empa- 
rent du  Temple  de  Jè- 
.Mtûfalem , 5j,  ■ 

ZcAôbré, comment  traitée  par 
foil  Thari , 54.  Et  par  Tiri* 
date,  ibid.  Femme  d’O- 
‘denat  relifto  à la  puifl.tnce 
des  Romains,  175. 180.  18  4,^ 
18$  trfcv. 

Zenobius  , fes  écrits  , nfc. 
Traduit  Saltifte  en 
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1,+'  . 

Zprfîne  , Roi  des  Siraqües  t 
p end  le  parti  de  Mithri- 
dite 

Zozime  HiftoricnGrcc  , | * 

des  Matières » 
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